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LA  FRANGE, 


pu  L’ON  VOIT  TOUS  LES  PRINCES* 
Dues  & P ûrs  3 Maréchaux  de  France  , CT 
autres  Officiers  de  la  Courorte  : les  Evêques* 
les  Cours-  qui  jugent  en  dernier  reffort , les 
Gouverneurs  des  Provinces  » les  Chevaliers 
des  Ordres , &c. 

E N S ÉM  B LE"  LES  NO  MS 

des  Officiers  de  la  Maifon  du  Roy  , & le 
quartier  de  leur  ferviee  : avecque  leurs  gages 
&.priviléges  ,&  l'explication  des^  fondions 
de  leqrs  Charges.  Corne  aufïï  des  Officiers 
des  Maifons  Roïales  , de  Monfeigneur  le 
Dauphin,  de  Madame  la  Dauphine,  de  Mou- 
fleur”,  Duc  de  Bourgogne^  de  Monfieur  le 
Duc  d’Anjou , de  Monfieur  le  Duc  d’Or- 
léans & de  Madame.  B 

p \ * e''’*'  \ n,  ■*’  ' *»  »-\  . 

Suivant  les  Etats  portés  à la  Cour  des  Aides. 


Le  totH  enrichy  d’un  grand  nombre  àç  FsgMC^ 

D EDIE'  AU  ROY. 

<*  kv 

A P A RI  S, 

Chés  AUGUSTIN  B E S O I G.  N £>  dans 
Grand ’-Sallc  du  Palais,  vis-à-vis  la  Cciur^ 


des  Aydes  , aux  Rofes  vermeille 


M.  DC.  LX  XXIV. 
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e(te.  Minerve 


4 


y^r  le  Mont  olympe  , que  le 
Poète  Homère  nous  décrit  fi  fouvèntt 
le  vous 


, P ère 
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me 


Armées  me  fa- 
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Grant 


ut  a toujours 
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Guerre'. 
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que  vous  emploies  dans  vos  Confeils i 
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E P I T R 

jjL  autres  Persones  d'Etat , qui  préfixa 
^ a fstfent  datons  les  Con- 

_ feiïs  •>  fiit  de  Guerre  ,foit  M Etat  ou 
des  Finances-  Et  corne  da?is  la  pre- 
mière origine  des  Vieux  > cette  fabu- 
leufe  Antiquité  leur  attribuait  un 
çomandement  particulier  fur  les  Ele- 
mens > en  êtablijfant  les  uns  pour 
comander  a la  Mer  îles  autres  pour 
dominer  fur  le  Feu  > nous  pouvons 
ajouter  que  V Amiral  ^ qui  a la  domii 
nation  fur  toutes  les  Mers  du  Rotau- 
me,  efi  le  Neptune  de  la  France > 
usant  la  Sur-Intendance  çénéralede 
la  Navigation.  N eus  pouvons  auf- 
fi  joindre  a cetle  même  fignification 
le  Général  des  Galères , -ou  bien  le 
comparer  a quelquautre  Divinité  de 
la, Ale  r.  Le  Dieu  du  Feu  peut  faci- 
lement ê tre  attribué  au  Grand  Maî- 
tre de  V Artillerie  . puifque  corne 
' Vulcan  qui  gouverne  le  Feu  > s'em- 
ploie à forger  les  inftrumens  de 
la  Guerre  &*les  foudres  de  Jupi- 
ter, pareillement , S i r.Ej  le  Grand 
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votent  me  fi  grande  confiance , les 


mers 
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de  tout  le  précieux  ameublement  de 


ruotre 
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Maîtres  de  la  Garde  robe,  de  tous 
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’C  j ne  peut  mieux  etre  comparé 


ois%  cette  Q-ran- 

ours  Von 


'alterne 

mj0  coté,  i aufii  la 
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EPITRE. 

ér  ferles  plaifirs  de  laChaJfe.  Mais  . 
pour  vos  qUatre  Capitaine  s des  Gar- 
des > Sire  y je  trouve  plus  d propos 
de  qui  ter  le  Mont  Olympe  pour  re- 
monter dans  le  Ctely  & de  leur  faire 
' emprunter  le  nom  de  quatre  Aftres > 
qui  font  incêffiamment  autour  duPla - 
ne  te  de  Jupiter  y comuné ment  apelés 
quatuor  Joyis  Satrapæ  > les  quatre 
favoris  de  la  garde  de  Jupiter  > auf 
fi  les  voit-  on  continuellement  auprès 
de  votre  Ma)  e (té>  pour  vous  a com- 
pagne r par  toutou  vous  alle^.  Sem- 
blablement tous  les  autres  Capitai- 
nes de  votre  Garde  peuvent  prendre 
quelque  part  en  cette  comparai  [on, 
Jè  pourr ois  aporter  d'autres  rejfem- 
blances  pour  plufieurs  officiers  de 
votre  Maifont  fi  je  n aprehendoii 
d'arrêter  trop  long-temps  les  yeux  de 
Vôtre  Majefié  fer  cet  Ouvrage  ; il 
me  feffira  maintenant  de  vous  di/ey 
que  quoiquê  j'aie  difperfé  toutes  ces 
Vcitês  entre  les  Grans  officiers  de 
votre  Çourone  > je  fçay  neanmoins 
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EPITRE. 


continuation  de  vos  proffêrites,  fui  fi 
quelles  font  fi  grandes  quelles  ne 
Je  peuvent  accroître . le  fuis  > 


SIRE, 


.wt'* 


DE  VOTRE  MAJESTE' 


Le  tr*s  hàmble , très-  obeïfîint, 
& tres-fideie  fajet  & ferviteur, 
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Pour  firvir de  Préfacé. 
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Tant  bieivaife  de 
in’inftruire  le  pre- 
mier de  l’Etat  de  la 
£ rance  > & de  fç  avoir 


ceux  qui  pi  fledcnt  à prêfent  les 
Charges  de  ce  Roïaume  > c’eft  ce 
qui  me  fait  entreprendre  la  di- 
rection de  ce  Livre,  que  je  rema- 
nie polir  la  tréfiéiiie  fois.  Il  eft 
* vray  qu’en  piufreurs  endroits  il  y 
a plus  de  travail  de  corps  que 
d’cfprit,  & qu’il  fc  faut  plus  cta- 
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des  noms  & des  fondions  des  Of- 
ficiers , qu’à  faire  uns  dépenft 


inventer 


ou  plutôt  un 
même  titre  > 


recono  ître  ce 


moyen  ce 
rer  qu’enc 
être  bâtv  < 


un 


corne 


ni  vers  > 
emoêcl 


ÀVERTISSEMENT. 

-.L.i v rc  fc  perfedhône  tou- 
jours à çhaque  Edition. qui  s*cn 
fait  prefque  tous  les  ans  > & cette 
derniçre  eft  bien  plus  ample  &: 

. dans  un  meilleur  ordre  que  les 
prççêdentes.Mais  pour  les  mieux 
recônpîcrc, voies  la  Table;&  par-' 
cornés  le  Livre,  puifq.ue  les  aug- 
mentations que  l'on  y faic , étant 


difpcrfées  en  cent'  endroits  > & 
prefque  en  toutes  les  pages , on  né 
fçauroitles  cotter  toutes  lesunes 
apres  les  autres.  , 
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AVERTISSEMENT. 


Touchant  ï 0 rthogrtphe. 

P Eut- être  ne  fera-t-il  pas  defagreable 
de  dire  un  mot  de  l'Orthographe  de 
ce  Livre. 

Vous  fçaurez  donc  que  pour  éviter 
quelque?  inconvéniens  dans  la  leéture, 
& pour  plufieurs  raifons  qu*il  feroit  trop 
long  de  déduire  en  cet  endroit,  on  a ob- 
fervélesV  & les  I confones  rc’eftàdire 
que 

Par  tout  oti  l’U  eft  confone,  vous  trou- 
veras toujours  un  V.  de  cette  forte  poin- 
tu par  le  bas  , & où  il  n'eft  point  con- 
fone , mais  .feulement  voïelle , il  y a un 
U fimple  u. 

Semblablement  de  1*1 , lorfqu’elle  eft 
confone , vous  y trouverés  un  j long  ou  à 
queue  , & quand  elle  fera  voïelle , on  y 
mettra  un  i tout  (impie. 

Nous  avons  aufli  fait  obferver  les  é 
accentués  , apelés  comunément  des  é 
acut‘,  même  au  milieu  des  mots , pour  ai- 
der à la  prononciation , & où  cette  let- 
tre fè  doit  prononcer  corne  un  #,  on  y a 
mis  un  ê circq^exe,ou  marqué  d’un  che- 
yron. 
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premier  apres  que, 
rélude  , on  vient  au 


nous 


gé  de  la  Cour,. qui  eft  toujours  mis  le 
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Grand 
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uucc  oc  ac  pendantes.  Après  uuvin  ic 
Grand  Ecuïer  de  France  , & toute  la 
Grande  & Petite  Ecurie.  Enfuite  fe- 
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du  Koy , qui  loue  de  deux  lottes ceux  *r 
du  dedans  du  Louvre,  & ceux  du  de-  ; 
hors.  Les  Gardes  du  dedans  du  Louvre,  r. 


font  lés  Gardes  du  Corps,  les  Cent  Suif.  ; 
fes ,•  lés  Gardes  de  la  Porte,  8c  ceux  4« 
la  Prévôté.  Les  Gardes  dtf dehors  Te  di- > 
vifent  en  Cavalerie  & Infanterie,,  La 

• K •'*.»  % , ■'f  ■ , j ^ , 

Cavalerie  font  les  Gens  d’Armes  & les 
Chevaux  Légers  : l'Infanterie  eft  le  Rê- 

c V-  c>  ,Vi.V 


a encore 


lès  Cent 


jéftes  , 8c  pour  une  bone  partie  de  la- 
Cour.  Les  Maréchaux  des  Logis  , qui 
logent  toute  la  Cour.  Les  Juges  de  la 
Cour  où  le  Grand  Prévôt  avecque  fes 
Officiers,  Le  Grand  Maître  des  Céré- 

a ' . «3j  \ *v  *. 

’.A  » « /•  , ; » 

tous 


moniës  qui  a 


AVERTISSEMENT, 
tous  les  Officiers  de  la  Maifon.  Én  fui- 
te les  plaifirs  du  Roy  , qui  font  le  Grand 
Veneur  , le  Grand  Fauconier  & le  Grand 
Louvetier.  Et  pour  finir  la  Maifbn  du 
Roy , fuivent  les  Marchands  & Artifàns 
privilégiés  retenus  pour  fournir  toute  la 
Cour.  Apres  on  a mis  un  chapitre  des 
Privilèges  des  Comenfaux. 

2.  Dans  la  féconde  Partie  de  ce  pre- 
mier Livre  font  les  autres  Maifbns  Roïa- 
les,  les  Officiers  de  Monféigneur  le  Dau- 
phin, de  Madame  la  Dauphine,  de  Mon- 
iteur , Duc  deJBourgogne,  deMonfieur  le 
Duc  d’Ànjoi^  la  Mai  (on  de  Monfiaur  le 
Duc  d’Orléans,  &c  de  Madame.  Ainfi 
toute  la  Maifon  du  Roy  & les  autres 
Maifons  Roïalcs  compofènt  les  deux 
premières  Parties  du  premier  Livre  : où 
vous  remarquerés  que  tous  les  Officiers 
de  la  Maifon  du  Roy  & des  autres  Mai- 
fons, font  dilpofées  félon  leur  quartier 
de  fer  vice. 

$.  La  troifiême  Partie  de  ce  premier 
Livre  contient  les  Princes  du  Sang,  les 
Princes  légi  timés , les  Princes  Etrangers, 
& ceux  qui  tiennent  rang  de  Princes. 

iv  Les  Ducs  & Pairs  font  au  comen- 
cementdu  fécond  volume,  & les  Cheva- 
liers des  Ordres  du  Roy , puis  les  Digni- 


>4: 


avertissement; 

tés  générales  qui  regardent  toute  la  Fran- 
ce, ou  les  Provinces  de  ce  Roïaumc.  Co- 
rne i.  les  Maréchaux  de  France  dans  les 
Armées,  fous  le  Gonêcable  : 2.  LesCon- 
fèils  fous  le  Chancelier  : 3.  Les  Archevê- 
ques & les  Evêques  qui  regardent  les 
grans  Diocéfes  : 4.  Les  Gouverneurs  des 
Provinces , qui  dpnent  les  ordres  dans  de 
grans  Gouvernemens  : 5.  Les  Pa'rlemens 
& autres  Cours,  qui  prêfident  à plufieurs 
• Provinces  : 6.  Les  Généralités , qui  re- 
çoivent l’argent  de  tout  leRoïaume:  7.  *. 
Les  Univerfités,  qui  enfegnçnt  par  toute 
la  France. 

r2.  Apres  le  Conêtahle , il  eft  parlé  du 
fait  de  la  Guerre , des  Maréchaux  de 
France  & de  leurs  Eloges  , des  Colonels 
Généraux,  du  Grand  Maître  de  l’Artillc. 
rie,  & au©  des  autres  Officiers  demili. 
ce.  Or  corne  l’Amiral  de  France  eft  la 
même  chofe  fur  mer,  que  le  Conêtable 
fur  terre , on  traite  en  fuite  de  l’Amiral, 
de  l’Armée  Navale , & du  Général  des 
Galères. 

3.  La  troifiême  partie  comprend  les 
Confeilsdu  Roy  & les  Perfones  d’Etat , 
donc  le  Chancelier  eft  corne  le  Chef,  & 
le  fécond  appuy  de  la  Courone.  C’eft 
pourquoy  nous  mettons  enfui  te  les  Cou-  - 


m 


'm- 

t- 
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AVERTISSEMENT. 
icils  & les  Finances  , parce  que  le  Chan^ 
ceher  y prêfide  , les  Sécrêtaires  ôc  les 
Confeillers  d’Etat , les  Maîtres  des  Re- 
quêtes , le  Grand  Confeil,  puis  tous  les 
Officiers  de  la  Chancellerie. 

4.  La  quatrième  Partie  ne  contient  atfc. 
trc  choie  que  la  Fr  mce,divifée 

1.  En  Archevêchés , Evêchés  Sc  Ab- 
baïes  , avecquc  les  noms  des  Archevê- 
ques , des  Evêques , & des  principaux 
Abbés  Sc  AbbelTes. 

1.  En  Gouvernemens , avecque  les 
noms  de  tous  les  Gouverneurs  Sc  des 
Lièutenans  Généraux  , même  les  Gou- 
verneurs des  Places  Frontières  de  cha- 
que Gouvernement.  h 

5.  En  Parlemens  Sc  autres  Cours  avec- 
que les  noms  des  Premiers  Prêfidens  des 
Parlernei^  de  France  ; des  Prêlidens  Sc 
des  Confeillers  de  toutes  les  Cours  à Pa- 
ris , qui  jugent  en  dernier  rdîbrt,  des 
Thrêfopers  de  France  , des  Eaux  Sc  Fo- 
rêts, de  la  Conêtablie  ; des  Châtelets  de 
Paris. 

4.  En  Généralitésjpii  eft  le  nombre  de 
toutes  les  Paroi(ïès,&  où  il  efl  auffi  parlé 
des  Tailles  , Aides  Sc  Gabelles , Sc  du 
Thrêfor  Roïd.  r ; a 

EnUnivcrfités,  les  Villes  où  elles 


AVERTISSEMENT, 
font  établies,  & quelques  pefones  remar- 
quables pour  leur  fcience. 

Sous  le  titre  de  Dignités  hors  lè  Roïaifc 
me,  nous  avons  mis  les  Ambaflàdeurs 
de  France  aux  Païs  etrangers , & ceux 
des  autres  Païs  en  ce  Roïaume,Env  oïé  s, 
Réfidens , Agens.  ^ 

Apres  cette difpofition,  jd  croy  qu’il 
eft  bien  difficile  de  pouvoir  trouver  un 
plus  bel  ordre , pour  arranger  tant  de 
différentes  matières , dont  on  eft  obligé 
de  traiter  en  ce  Livre , que  Ion  a tâché 
de  mettre  au  jour,  avecque  le  moins  de 
foutes  qu’il  a eftc  pofliblc,  quoiqu’il  y 
ait  toujours  beaucoup  de  parties  à re- 
toucher. 
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Vu  Roy  à prêfent  régnant  ',  $ 

L-  ChàpX  D h Grand  Aumônier  de  Fr  an  * 
ce  t&  du  Clergé  de  U Cour  , il.  P* 


Dm  Premier  Aumônier , 10.  Du  Maî- 
tre de  V Oratoire  > ti.  Du  Confeffeur 
du  Roy  , là- même.  Des  autres  huit 
Aumôniers  » zx.  Des  Chapelains  & 


Maities  d Hôtel , 3 ^ Du  Premier 
Maître  d’ Hôtel , 40.  Du  Maure 
à* Houl  Ordinaire  , & des  douze 
Maures  d' Hôtel  fervans  par  quar- 
4 41.  • Die  Grand  Panetier  f dit 

r,  & du  Grand  ÉcHien 
Des  Gentils-  honte? 
L’ordre  du  dîner  du 


trench  arn 
fervans  3 


Des  Maîtres  de  la  Chambre  aux  De- 


niers 


mterts  des  sept 


de  toutes  fes  dépendances 
quatre  premiers  Gentils  - I. 
C kamfre  3 8 <5.  Des  mat 


I Antichambre  » & des  Huijjiers  du 
Cabinet , 104.  Des  Palets  de  Chant- 
bre , 105  Des  Porte-manteaux , 10?. 
Des  Porte- Arquebuses,  n.  Autres 


Chambre , Le  Barbier  Ordinaire  , <Ô 
ceux  de  quartier , 114.  Tapijfîers , u$ 
Orlogers  y ii6»  Benoîte urs  , 117 . Gar- 

Éfâ 

120 


jmmv  » & autres  menus 


\e  , la -meme* 

v / ' •-  ’ * * ' * ît  ■ ■ 

u8.  Les  Tailleurs 


,’y  u 

; 

>J8 


P»  Cabinet,  des  Livres 


i$6.  ( 

r»/ Loü 
Armes 


T A B LE.* 

Des  petits  chiens  de  U Cham- 
bre , 140.  De  P Antichambre , 141. 
v De  l'Intendant  &.  Controleur  des 
meubles  de  Itt  Courone,  & du  Gar- 
de des  meubles , 141.  De  la  Mu- 

fique  de  la  Chambre  , 14.$.  Des  Gen- 
tils, homes  Ordinaires  de  la  A4  ai  fin 
du  Roy  , 14$.  Des  Médecins  & 

• autres  Officiers  de  Jante , 151.  Des 

Chirugiens  & des  Apothicaires  du 

R°y  » . 

Ch ap.  IV.  Du  Grand  Ecttter  de  France , 
& des  Ecuries  du  Roy  » 15 6.  Du  pre- 
mierEcuter  de  la  Grande  Ecurie >16 4. 
Des  Ecuurs  Ordinaires  & Sous-E- 
cuters  , 16 6.  Pages  de  la  grande 
Ecurie , 167.  & fuivantes.  Gouver - 
- Sous-  Gouverneur  des  Pages  , 

l' Alimenter , du  Précepteur  & de 
P Argentier  » if  8.  Valets  de  pied  & 
autres  Officiers  de  la  Grande  Eçu* 
rie,  i£8.  D#  du  Roy  , 170. 

Des  Hérauts  d' Arrhes  , 171.  Des 

Trompettes  & Vtolons , Chr.  Dtf 
''Grande  Ecurie  , 174.  De  là  Pe- 

tite Ecurie,  & du  Prêter  Ecuïgr , 
17  5.  De  P Ecuter  ôrdinaire , & autres 
E cuiers  de  la  Petite  Ecurie  , 177.  Des 
Pages  de  la, petite  Ecurie,  1X2..  Du 

précepteur 
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DES  CHAPITRES. 

Précepteur  & de  V Aumônier  des  Pa- 
ges » de  leurs  Gouverneurs  & de  l'Ar- 
gentier, des  Févriers  , 1S4.  Des  pe- 
tits Palets  de  Pied  * 1K5.  Des  Aâ  as- 
tres Cochers  des  Carojfes  & Calèches 
du  Roy , là-même: 

<3hap.  V.  de  toutes  les  -Compagnies  des 
■ Gardes  du  Roy } 1S7.  Des  quatre 
V Compagnies  des  Gardes  du  Corps  » & 
de  leurs  Capitaines  , 193.  Du  Ma - 
%;  f îor  & des  Lieutenans  , des  Enfégnes, 
197.  Des  Aides- Major , des  Exernts, 
des  Brigadiers  > (tr  Sou- Brigadiers , 
199.  Des  Gardes  delà  Manche  /209. 
Leurs  fonctions  ç iv,  .Fondions  & 
Prérogatives  des  Capitaines  des  G.ar- 
■ des  du  Corps  , 218.  Fonctions  des 
Gardes  du  Corps , 2 21.  L’ordre  de  la 
Marche  du  Roy  , & le  rang  quedoi - 
vent  pour  lors  tenir  & obferver  diffè- 
re ns  Officiers  autour  de  Sa  Majejlé , 
ti6.  De  la  Compagnie  des  Cent  Suif - 
fes  > zj o.  Des  Gardes  de  la  Porte  , 
2.47.  Ceux  à qui  le  Roy  fait  l’honeur 
de  les  laiffer  entrer  en  Caroffe  au  Lou- 
vre, 254.  De  la  Compagnie  des  Gar- 
des de  la  Prévôté  » 2. «,9.  Des  Gens 

. * 4 

d*  Armes  de  la  Garde  , du  Roy  ; 269. 
Des  . Chevdux- Légers  de  la  Garde  du 
Tome  L é 
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Roy,  274.  Ve  s .Régiment  des  Gar- 
des > 277.  Tous  les  Capitaines,  Lieu- 
tenant, S ou- Lieutenant  & Ensêgnes 
aux  Gardes  François  » 178.  Capital - 
i>  ries.  Lieutenant  & Ensègnes  des  Gar- 
des Suijfes  > 289,  De  la  première 
Compagnie  des  Moufiuetaires  . 237. 

.Dtf  la  fécondé  Compagnie  des  Moufque- 
taires  » 300.  Des  Cent  Gentils-homes 
au  Bec  de  Cerbin , 303 

Chap.  VI.  Officiers  Eccléjiafiiques  pour 
toute  la  Mai  fin  du  Roy , jimnoniers  de 
la  Mai  fin  & Confejfeur  du  Comin , 307 
Chap.  VII.  Des  Offices  du  Côwun,  309. 
P aneterie-Comun  , là- même.  Echan - 

j 

finerie-Comun , 311.  Cuifine  Comun» 
311.  Fruiterie  j 316.  F ornière  > 317. 
Officiers  des  Sept  Offices,  321.  Charges 
créées  en  1667.  322.  Barbiers-Chirn » 
giens  du  Comun , 3 25 

Chap.  VIII.  D»  Intendant  des  Bd- 
timens ,Àes  Intendant , jirchittB.es  » 
Ch;.  & des  Maifins  Roi  ale  s , 325.  Dtt 
Château  du  Louvre , 326.  D*  5.  Cer- 
e»  Lrfjye»  351.  Dtf  Fontainebleau > 
336.  D*  t Intendant  des  Devifis  des 
. Edifices  Rot  aux  » 351 

•Chap.  IX*  D«  Grand  Maréchal  des  Lo~ 
gis  > & de  fis  dépendances  > 352.  £>« 


DES  CHAPITRES. 

Maréchaux  des  Legis  » 343.  Des  Fou- 
tiers  Ordinaires  > 355.  Capitaine  des 
Guides  > $6$ 

Chap.  X.  Du  Juge  de  la  Cour , Cr  fut  te 
de  fa  Majefié  ^ qui  eft  le  Prévôt  de 
l Hôtel , Grand  Prévôt  de  F rance ,37  6 
Offiiiers  de  judicature  de  la  prévôté  de 
l'Hofel  » - 37* 

XL  Du  Grand  Maître  » & du 
Maître  des  Cérémonies  , & de  l' Aide, 


• . T ; 378 

Chap.  XII..  De  l' Introducteur  des  Am- 
bajfadfurs  , $$1 

Chap.  XIII.  Du  Sécntaire  de  la  Mai- 
■ fin  , & de  tous  les  'Thrcfiriers  qui  en 
paient  les  Offiiiers  »-  3SJ 

Chap.  XIV.  DesPlaifirs  du  Roy,  JSS. 
Du  Grand  Veneur , 385?.  Officiers  de 
la  Vénerie,  *91.  Du.  Capitaine  des 
‘ Toiles  & équipage' du  Sanglier»  397. 
; Du  Grand  Fauconier,  4Ô5 1 Etat  des 
V ois  de  la  grande  Faitconerie  du  Roy , 
408.  Officiers  de  la  grande  F aucone- 
ne  3 411.  Du  Grand  Louvetier , 412 
Chap.  XV.  Marchands  & Arti fans  Pri- 
vilégiés Juivant  la  Cour  , & qui  la 
fourni ffnt  de  tontes  fortes  de  Marchan- 
difis,  45 

Chap:  XVI.  Des  Privilèges  des  Co - 

e ij 
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TABLE. 

vxnfattx  de  la  Maifon  du  Roy , &det 
au:  res  ÀLvjons  Rut  aies  , 419 


S E CO  N D Es  P A R T I E 

du  Premier  Livre» 

Des  Maifons  Roïales. 

Maison  de  Monseigneur  le  Dauphin, 
451.  & l’Etat  des  Officiers  quifirvent 
, aBuellemcnt  pris  fa  PerJor.e  , & cptï 
font  Ordinaire s ,4^3  Sc  fuivantes,  Etat 
des  Dames  qui  ont  ftrvy  près  Adonfoi- 
feigneur  U Dauphin  , . 445 

Maison  de  Madame  la  Dauphine, 44S. 

* En  fans  de  France  décédés , 47 1,  Ofifi- 
r ci  en  de  feu  Mopfuur , Vue  a Anjou  , 
47  î*  Officiers  dé  fais  Madame , 477. 
Etat  des  Officiers  & O (foi  ères  près 
Mofateur PD ùc  de  Bourgogne  > 4S0 

Maison  de  Monsieur  le  Duc  a Orléans, 
485.  Art.I.  Des  Officiers  E ccUfîafli- 
ques,  4S7.  Art.  IL  De  la  Chambré, 
485;.  Art.  III.  Des  Médecins  > Chi- 
, , rugi  eus  > Apothicaires,  &c.  491. 

Art.  IV.  Autrei  Officiers  de  la  Cham- 
bre , 49  5.  Mufipue de  la  Chambre ,497. 
De  la  Gardcrobe  y 4^8.  Art»  V.  E-es 
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*/  T>ES  CHAPITRES.' 

Maîtres  d3 Hôtel  > de  'la  Chambre  aux? 
Deniers , des  Gentils- homes  fervans  , 
Controleurs  & autres  Officiers  pour  IA 
Bouçhe  & les  Offices  3 500 

Art.  VI.  Des  Officiers  de l3 Ecurie  507. 
Art.  VII.  Des  Maréchaux  & Fou- 
*V  riers  des  Logis , 508.  Art.  VIH.  £>£/ 
Gardes  de  la  Porte  5 0%  Art.  IX. 
Marchands  fourni ffans  & gens  de  me - 
t b’rr,  51a.  Art.  X.  Gens  du  Confiil , 
.51  r.  Art.  XI.  Autres  Officiers  de 
■ f Ecurie  , 506.  Art.  XII.  Ecneric  de 
Mor.  fieur  , 511.  Art.  XIII.  Gardes  du- 
V-  Corps  François  >516.  Art.  XIV. 

. des  du  Corps  Suiffs , 510.  Art.  XV* 
JD&f  Batimens  * * 515 

Maison  de  Madame  a 516.  & fuivan - 


J RO  LS  II!  MB  PARTIE 
du  premier  Livre» 

Des  Princes. 

Chap.  I.  Des  Enfans  de  France  , 545: 
Ch  ap.  II.  Des  Princes  du  Sang  qui  font 
tj  i van  s , ~ 546 

Chap.  III.  Autres  Princes  & Prince  fis 
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TABLE  DES  CHAPITRES.. 

r 'ps  j jÿ«/  la  Aîaifon  de  France  » 

, '"Enfansdu  Roy  légitimés  , 554” 

C H AP.  1V^  Dpj  Enfant  légitimés]  de 
Henry  le  Grand, & de  leurs  decendans, 

- - , 5$f 

; <Lhap.  V.  /<*  Aîaifon  de  Longueville, 

■ Alhap.  VI..  De-f  Princes  Etrangers  , $64 
ii^De  la  Aîaifon  de  Loraine  > 565, 

‘ JfDe  la  Aîaifon  de  Savoy: , 57  6- 

Z?*  Aî  Aîaifon  de  UTonr  a Auvergne, 

5 8 Z- 

v Grimaldi  de  Aîcnrgues  > ^86 

De  Aîaifon  de  Rohan 
De  la  Aîaifon  de  la  Tremoille  , 
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de  la  Table  du  Tome  h 





CHANCE ME  N S 

' arrivés  durant  l’impref- 
fion  de  ce  Livre. 

LA  naiiîànce  de  Monfieiir  le  E>tir 
d'dnjou,  arrivée  à quatre  heures  8c 
demie  du  matin,  le  Dimanc-he  19.  Dé- 
cembre i6Sj^ 

La  Gouvernante  eft  la  même  deMon-è 
fîeur.  Duc  de  Bourgogne , Madame  la 
Maréchale  de  la  Motbe.  3600.  h. 

La  Sou  Gouvernante , Madame  laBa- 
rone  de  Paliéres.  1200. 1. 

LaNonnct',  Mad?  Roulié,  Marie  de 
May,  1200.I.. 

Celle  qui  adoné  àteter  les  premières’ 
fèmaines  Made  Butté  ,Loiiife  du  Pré. 

La  Rnnucufe  , 360.  L c*eft  la  même: 
de  Monfieur  , Duc  de  Bourgogne,  Mad«- 
de  Beaujeu  , Catherine  Gobert.. 

La  première  fe?nme  de  Chambre  360. 1.. 
M^e  Henriête  de  Vizé* 

Autres  femme j de  Chambre  , 200.  lir;. 
chacune.. 
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M,e  Catherine  Dïueî.  Jf  - . r 

Mie  Anne  Miehel  de  S.  ETpritr. 

Mad  Jeanne  Foreftel , Darne  deCloC 
neuf. 

Made  Selle féconde  Nourice  de  £ea 
Monfieur,  Marie  Breart.  ’ . 
Mad:  du  Dognôn, Jeanne  Linot. 

Mad“  Robillard  , Catherine  Douvi- 
liersv 

M'adc  Picot,  Charlote  leFebvre.*' 

Mad4  Châtelain,  Antoinette  Benoît. 

La  Gouvernante  desNouriccs  , 150.  P. 
Mad51  Fanet , Toinette  Gtiilfofr. 

L'Argent ter , 4.00.  1.  M,  Daniel  Cli- 
tiet  de  laChataigneraye. 

• Utt’  f 'alet  de  Chambre  zoo.  1.  Martin 
Boileau. 

• Un  Garçon  de  la  Chambre  150.  livre?, 
Çharle  Lambert. 

•’  • Porteur  des  meubles  de  la  Chambre 
ioo.  1.  Charle  Valois. 

La  B lanchijfeufe  zoo.  1.  Marie  Amat; 

L a fervamc  de  Cttijine  60.  1.  Marie. 

*•'  Quelques  autres  Officiers  qui  fervent 
pour  Monfieur  Duc  de  Bourgogne , fer- 
vent aufïi  pour  Monfieur  le  Duc  d’Anr 
jou.  Il  u même  un  HuiÛîer  de  Chambre 
part  ,qui  eft  un  de  ceux  qui  fortent.  dé 
quartier  de  chés  le  Roy. 
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Monfîeur , ”Î5ug  cîe  Bourgogne  a eu  rv  - 
(me  fécondé  Nourtce , Mad:  Lair , Marie  ■>' 

■ Prieur  : ajoûrés  la  à la  page  481. 1. 17 ► . 

U^71i%A  • • ✓ ' - - ~ 1 .*  v.  i * 1 H*'  ! . *V  }•;.>  \ % » ♦ 3 

f y j i ^ t * * jn  / “ 4 ^ t X . ^ ♦ A 

•Pi-  Le  mariage  de  Mademoifelle  » Anne 

ij’  ^ 

• ■ d’Orléans  Duchelîe-  de" Savoie,  a étfè  * 

; fait  à Versailles  le  10.  Avril  1684.  mar- 
qués le  , page  486.  l.ij.  ;':1 

[ 1 f ' * ’ ’ *' 7 4 . £ 

[•-■t  Autres  changement  en  ce  premier  -5 

1 ' Volume, 

\ * ” ' * * 
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Aux  Fcuïers  de  la  Grande  Ecurie,  page  " • 
166.  ajoutes  Louis  des  Nos  de  la  Feüillée. 

Aux  autres  Ecuiers  du  Roy , page  177. 
mettes  M.  Boylefve,-  fieur  du  Plantis, 
à la  place  de  M.  du  Verdier  de  la 
I Rouiïeliére  , mettes  au(E  en  Survivance  *: 

...  le  gendre  de  M.  S.  Martin,  François  de  s •. 

Reugny,  Comte  du  Soloy  'de  de  la  M'a-  /.  % 
delêne , Seigneur  de  Viiatte  & Rigny. 

Page  174.  Cromornes.  Les  nx  Cromor-  1 
ncs  font  : André  Langlois,  Bajfe  de  Cro- 
| * morne . Claude  Alais  \ Haute  contre  de, 

Cromor  ne,  André  Filidor,  Deffusde  Cro-  ; 

: morne . Nicolas  Dieupart  , Taille  de  f 

| Cromorne . Jaque  Filidor  , Quinte  de  f 

\ Cromorne,  Claude  Royer  , Baffe  de  Cxo - 

I morne.  Il  y a aulïi  deux  Cromornes  à 1*  • . i 
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Mufiqiie  de  la  Chapelle. 

Aux  Batimens page  315..  ajoutes  M. 
Bolé  de  Chamlay , Intendant  des  Bati- 
mens, & M.  Hardoiiin , Contrôleur  des 
Batimens, à la  place  de  M.  Perrault. 

Page  414.  Alix  plaifirs  du  Roy , apres 
les  Pîaifirs  de  la  Chafle,  mettes  l’Exer- 
dee  de  la  Paume. 

Un  fcul  Maître  Paumier  & Porte-Ra- 
quette du  Roy,  aujfïï  Concierge  des  Jeux 
de  Paume  de  Paris, S.  Germain  en  Laye, 
Vincennes  , Verlàilles  , & autres  Mai. 
fons  R oïales.  Jean  Bazin  & Jean  Ton  fils 
en  finvivance.  Il  prêfente  la  Raquette 
au  Roy  : & quand  Monfeigneur  s y ren- 
contre , ce  Maître  Paumier  Porte- Ra- 
quette, donc  la  Raquette  à Ad 011  feigneur 
le  Dauphin,  qui  la  prefente  à fa  Ma- 
jeflé. 

lia  yo.  francs,  paies  par  le  Premier 
Valet  de  Chambre,  pour  chaque  fois 
que  le  Roy  ou  Monfeigneur  joiient.  De 
plus  un  Louis  d'or  à chaque  fois  que  le 
Roy  ou  Monfeigneur  changent  de  Ra~ 
quette.. 


Cinq  Marqueurs  de  Cour,  ou  Raque-.' 
tiers- Paüraiers  du  Roy  à la  fuite  delà 
Cour , Nicolas  Creté.  Ses  Lettres  font 
du  16.  Juin  1665.  Nicolas  Boulanger, 
François  Bridre.  Jean  Bataille.  François 
Touzeau. 

Ils  ont  un  Louis  d’or  de  profit , païe 
par  le  premier  Valet  de  Chambre,  pour 
chaque  fois  que  le  Roy  ou  Monfeigneirr 
joüent.  Déplus,  ils  ont  fur  les  menus 
paies  par  M.  de  Béringhen  Premier  E-’ 
cuïer , quatre  piftoles  auxEtrennes , au- 
tant au  mois  de  May  , & trois  piftoles 
à la  Saint  Lotiis  ; mais  ces  piftoles  nQ 
font  que  de  fept  francs  pièces. 

Vous  remarqueras  que  les  mêmes  Pau- 
tniers  & Marqueurs  fervent  aufïï,  lors 
queMonfeigneurou  le  Roy  jouent  quel- 
que partie  au  Vêlant  avecque  des  Ra-i 
quettes. 

Page' 440.  ajoutes  M.  le  Marquis  de 
Thiange , l’un  des  Seigneurs  aflidus  au- 
près de  Monfèigneur  le  Dauphin. 

Page  4 j 4.  mettes  René  Joachim  de 
£hefnedé,  .fieux  de  la  Plaine,  Premier 


Valet  de  Chambre  de  Madame  la  DatiJ 

phine  : au  lieu  de  M.  Moreau. 

— • * * *»*■*•.' 
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Page  471.  Un  Intendant  de  laMai- 
fon  de  Madame  la  Dauphine.  M.  Da- 
quin  , Premier  Médecin  du  Roy  a cet- 
te Charge  , & un  Brevet  de  retenue  de 
Cent  mil  francs  5 delïùs. 

’i  3 **  ï t 

*■  j 1 i 

Page  $16.  Capitaine  des  Gardes  de 
Monfieur  , à la  place  du  Marquis  de 
B eau  va  u , mettes  , M.  Charle  d’Etam- 
pes  , Chevalier  Marquis  de  Maulnyr, 
cy-devant  Chevalier  d’honeur  de  Ma- 
dame. . . %.  • * 


! 
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Page  542.  Tom.  1.  & p.“6f.  du  2.  Vol.  ^ • 
otes  M . le  Duc  de  Na  vailles  3 Gouver-  j 
ncur  de  M.  de  Chartres  , mettes  Mada«  ji‘ 
me  la  Maréchale  de  Grancey,  Gouver-  j! 
nante  des  Enfans  de  Monfieur , à la  pla-  ; 

ce  de  Madame  la  Marquilè  d’Effiat.  >■_  ij 

. v * is-j 

1 ' Tom.  II.  pag.  120.  lig.  der.  ôtés  M.  J 
l’Archevêque  d’Auch  , qui  eft  mort.  p.  J 
242,  ôtés  M.  Bazin  de  Bezons  , & p?  jj 
244.  M.  Colbert  du  Terron  , Conleil-  5 
' 1ers  d’Etat , qui  font  morts,  p'.  309.  l’E-  | 
yêque  de  Mâcon , hj.  Michel  Calfagnet  \ 

de 
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de  Tillader.  p.  461. 1.  ir.  ajoutés  M.  Boni, 
vard  de  Fourqueux , teceu  Confeiller  de 
la  Coude  14.  Avril  16S4.  pag.  499.  un 
Conseiller  de  la  Cour  des  Monoyes  , re- 
ceu  en  16S4.  Jaque  le  Carlier  , fieur  de 
Roquencoiirr.  H» 


; - -yiV 


Fautes'plus  confidérables  Tom.I.  pag. 
57S.  ligneS.  Ducs  de  Savoye  , lifés  Ducs 

de  Nemours,  p.  585.  l.i.  fafcé,///Tufèlé. 

■ / ' -r' " 1 ’ ' ■■■  't  " ■’>  ' 

Tome  IL  page  ji.  l’Irrçprimcura  mis  les 
armes  du  Maréchal  de  Crequy  au  lieu  de* 
celles  du  Duc.  p;  49.  il  faut  ôter  les  bâ- 
tons de  Maréchal  de  France  & les  coliers 
de  Chevalier  des  Ordres,  aux  armes  de 
M.  Duc  de  laFerté.  p.  87.  paile////  po£ 
fèdé,  p.  90. 1.  dern.  mettes , que  le  Duché 
de  Pondevaux  eft  aux  héritiers  de  fèu 
Philippe  Eugène  de  Gorrevod  , p.  io  r.  !.. 
pcnulc.  Pater  . lif.  Pares  > p.  305.  1.  9. 
Rohan  ? lif  Royan. 
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£ rrata  du  premier  Tomé . 

Tom.  i;pag.  51,  ajoutes  aux  Gentils- home# 
fervans.  M.  -Noireau  p.  62.  le  fieur  Périner, 
IsfAe  fieur  «ic  Bonnevic.  p.  68»  & fon  fils, Itf  3c 
Louis  l azuré  p.  69  1. 21.  Pierre  Guillor y,ltf 
Philippe  Liéaar.  p.  70  .!.  16  Gille  Monet  ,///T 
♦Marin  Truquet.  Ibid.  l.dcr. lif.  Claude  !e  Page 
fieur  de  la  ChapellejCondudleur  de  la  Haque- 
né.-.  p.  77.  a]outés  deux  Huffllers  de  Salle* 
Nicolas  du  Bay,  & N.  . de  la  Beulcric,  aulU 
Capitaine  dans  Navarre,  p.  109. 1 ij.Voinvil- 
Je,  lif  Doinville.  p.  1 48J.  16.  au  lieu  de  M, 
deVaflan  Ordinaire,/// M Cherté  fieur  d’Eu,. 
dreville  p.  153-  Aux  Chirugicns  du  Roy,  met- 
tes , M.  Beflon,  à la  phee  de  M.  du  Puy.  M.  dé 
Clerainbour  à la  place  de  M.  Befîon.  M,.  Cof- 
Jfé  à la  place  de  M.  Gautier , & M«  Cariée  à la 
place  de  M Gervais.  p.  17 8.  1.  9.  & 14.  Co- 
lomb er,///  Colombet.Ibid.  1 i9.Cigny>  lif 
Gagny,  p 183  1,  14  du  Repelt.  lif.  du  Ilevcll. 
1.  17  de  Saze,/// de  Salze  p 187.  Y.  7.  i.ne  vie, 
ajoutés  qui  cil  la  v/e.p.258  1 xô-Dai-iville.,///’. 
Piainvillc  p 2 79. 1.  f2  - la  T our  Caen  , itf  la 
Tour  de  Camp  p.  joi  de.I  Hfle ,///  del  lfie,- 
p.3i8.  l.ro  Oubry  ,Ltf  Qulry..  p yio.  Miflc,. 
itf  MîcniTé.  p 439  1.  9 ‘joutes  Pierre  V ; e, fieur 
de  la  VaIlce,Garçon  de  la  Garde-robe  de  Mon- 
ftigneur  le  Dauphin  n 4 4 1.  6.  ajoutés  Ura 
JEcuïer  du  Roy.p  4^8- 1.  9,  Meretiil. Itf  Ma— 
xeliil.  Ic  Roux,//,  le  Bout.  47 4. 1 xi~îéo.ltf 
365.  p.  488  1 15  î.rfpal , ///  Lefqal.  Quentin, 
lif  Querin.  p.  506  1. 2.  Dencl,///  Peneî.p  yoy. 
î.  4,  ll/ipclot,  Itf  François  Peloc,  p,yo.6».l.  % 
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îfcf  îzeralle , tif  Mâïerolle.  f.  f yrTdiflïéte  , lif 
Boifîiccc. pag.  jio.l.^7.  Edînat,//^.  Adenet.I. 
xo.  yjo.ttf.i70. p"  J i'i.  î.xz.  Henry,  ///iHer- 
vy.p.  jry . 1,  2.8.  Mcrigny,//y:Maugny1p  514. 
1 tj.  Faillie , ///i  Farcie.  p.  537. 1.  2,4.600.  Itf, 
éojj.  jjS.l.  67 iy  lif.  i). p.  jjf.  I.  ro,  3 .lifîi 
p.  576. 1. 3. 'le  10. lif.  19. p.  565.  I.dern.  156s* 
ltf.ï66y.  p.  S7i.  I.  2$.  Abbîflc,  lif,  Abbé.p. 
588.  I.  16.  18.  lif*  16.  page  j9t. Ij  ij.  i6j)Jtf, 
1^7  5.  p.  600 .bout , /(/T bord, . 
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1 A r Grâce"  & - Privilège  du  Roy 

dôné  à.  Saint  Germain  en  Laye , le 

27.  Mars  16-6*  Signé  parle  Roy  en- 
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jfon  Cofifeii  Des  vieux,-  Il  eil  permis  à 

• 1 < , w | /*  I • • * 


l’Etat  prêfint  de  la  France  pendant  le 
v tems  dé  vingt  années  entières  ôc  accom- 
. plies  j avec  défence  à qui  que  ce  foie 
de  l’imprimer,  ny  vendre  d’autre  édi- 
’ tion  que  celle  de  l’Expoiànt , à peine 
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de  mil  livres  d’amende , de  confifcation 
des  Exemplaires  , & de  (tous  dépens^; 


II 


\4  » -r!*,  V - 


r'j‘ 


Ite  - 


;v: 


■r  . 


V 

*.  »v 


'v  . i _ r-  ’ % 

'.  v^-  -.t*  . ' • y ■.  • • ■ ••  •• 


amplement  parte  par  lefdites  Lettres. 


'Régime  fur  le  Livre  de  la  Comunauté 
k 1.5.  Juin  16-6 . 

Signé  THIERRY,  Syndic. 

Et  ledit  de  Luynes  a fait  part  duprL 
fent  Privilège  aux  fcursjean  Guignard, 
Etienne  Loyfon,  Jaque  Je  Gras  , Pierre 
Trabcüillet , singujlin  Bcfoigne  & Charles 
Ofmont  y pour  en  jouir  le  tems  porté  par 
iscluy.  • 


Le  prix  dsi.Livre  ell  un  êcit* 
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§.  I.  Des  Qualités  & Prérogatives 

du  Roy  de  France. 

E Roy  de  France  eft  apelé 
Très-  Chrétien  ■ pour  les  grans 
& fignalés  fervices  que  l’E- 
glifè  & le  Saint  Siège  ont  re- 
ceu  de  cette  Courone.  Il  eft  auffi  apelé 
pour  le  même  fujet  Fils  aîné  de  l'Eglife: 
$c  par  plufieurs  Bulles  des  Papes , il  a 
été  accordé  aux  Rois  de  France,  de  ne 
pouvoir  être  excomuniés , ni  leurs  Su- 
jets abfous  du  ferment  de  fidelité  qu’ils 
leur  doivent. 

Ce  Monarque  eft  le  premier  JRoy  de  • 
la  Chrétienté , nonobftant  l’opofitioi* 
Tome  R A 


Digillzed  by  Google 


i PR' ELUDES  A L'ÉTAT 
-des  Rois  d’Efpagne  qui  ne  Tavoient  jt- 
mais  contefté,  & même  qui  ne  mar- 
chèrent pas  immédiatement  apres  nos 
Rois  avant  le  règne  de  l’Empereur 
Charle- Quint,  puüque  d’autres  Rois 
les  précêdoient.  Il  eft  vray  que  cét  Em- 
pereur étant  aufïï  Roy  d’Efpagne,  & fès 
Miniftres  & Amballadeurs  précêdans 
ceux  de,  France , corne  xeprêfentans 
l’Emperc  ur  : les  "Espagnols  fous  fon 
focceftèur  Philippe  II.  feulement  Roy 
<FEfpagne,  entreprirent  fous  ce  prétex- 
te Fan  1558.  à Venifo,  d’emporter  la  pré- 
feance  for  Ja  France.  Mais  cette  Répu- 
blique réglant  la  conteftatidn , confer- 
va  la  préléance  aux  Ambàftàdeurs  de 
France , ainfi  queJe  Pape  Paul  IV.  avoit 
•fait  auparavant.  Et  Philippe  IV.  "Roy 
•d’Efpagne  dernier  mort.,  en  eft  demeu- 
ré d’acord,  par  la  ûtisfa&ion  qu’il  fit 
faire aü  Roy  de  France,  par  M.  le  Mar. 
quisde  laFuente'fon  Ambatlàdeur  Ex- 
traordinaire , en  prêfonce  de  huit  Am- 
balïàdeurs , & de  vingt  deux  Rêlidens 
ou  Agens  le  14.  Mars  1662..  pour  l’in- 
duite que  fon  Ambaiïadeur  avoit  faite 
au  nôtre  en  Angleterre  au  mois  d’O- 
*âobre  ï66u 

Xe  titre  de  Roy  - de  France  eft  fi  ex* 


DE  LA  FRANCE / * 

■scellent  &:  fi  relevé  par  ddïus  les  autres^,  ' 
<jue  Suidas,  ancien  Auteur  Grec, a écrit, 
que  dans  le  monde , quand  on  die 
Simplement  le  Roy  fans  nômer  lequel, 
cela  s'entend  du  Roy  de  France.  Mat- 
thieu Paris  l'apelle  Terreftrîum  Rex 
,Regum^  & Bodin  dit  que  ce  Roy  eft 
•Empereur  en  France.  Plufîcuts  Sou- 
tiennent que  c’eft  une  nocio^  comune 
•de  toutes  les  nations  de  la  terre  , que 
la  qualité-de  Roy  eft  «bien  plus  relevée 
que  celle  d’Empereur. 

Le  Pape  Grégoire  L/.  f.  Ep.  6.  écri- 
vant à Ghildebert , Roy  de  France , dit 
que  les  Rois  de  France  furpallènt  au- 
tant tous  les  autres  Rois , que  la  di- 
gnité Roïale  eft  relevée  par  deiïùs  le 
refte  des  homes, 

« 

‘ ■■■  yj..  I.  < ; . i Ÿ 

II.  Généalogie  de  la  Roiale  Bran* 
ehe  de  Bourbon. 

*M'U  • ..  •.  •.  • ’ 

•«  « *và  v-’.' 

SAint  Louis  IX.  du  nom  , eut 
quatre  fils , defquels  il  n'y  eut  que 
Philippe  le  Hardy  fon  fùcceflênr,  qui  < 
«toit  Faîne , & Robert  Ton  quatrième 
fils,  qui  laififérent  lignée.  De  ce  Ro- 
bert, Comte  de  Clermont,  qui  fut  après 
Seigneur  ou  Sire  de  Bourbon,  fontdé- 

Aij 
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rendus  nos  Rois  , ainfi  qu’il  s’enfuit. 

Robert  > Comte  de  Clermont  en 
Beauvoifis , êpoufà  Beatrix  feule  hé- 
ritière de  Jean  de  Bourgogne , Comte 
du  Chatolois  ; 8c  d’Agnes , fille  d’Ar- 
chambaut  le  jeune.  Sire  de  Bourbon: 
fk  d’elle  il  eut  Le  Ht  s Sire  de  Bourbon  , 
en  faveur  duquel  la  même  Terre  , Si- 
bérie, Seigneurie  ouBaroniêde  Bour- 
bon  fut  érigée  en  Duché  8c  Pairie  par 
Philippe  de  Valois  l’an  132.5?.  laquelle 
Seigneurie  luyappartenoità  caufe delà 
tnére , 8c  dont  il  portoit  le  nom , (iii- 
vant  les  conventions  du  contrat  de  mai. 
riage  de  fon  père  & de  là  mère. 

Louis  eut  Pierre  Duc  de  Bourbon , 
& Jaque  Comte  de  Ponthieu  8c  de  la 
Marche , Con  étable  de  France.  Or  par- 
ce- que  la  «lignée  malculine  de  Pierre 
eft  venue  à faillir,  nous  la  laiderons 
’ pour  parler  de  celle  de  Jaque  de  Bour- 
bon , Comte  de  Ponthieu. 

'jaque  de  Bourbon,  Comte  de  Pôfi- 
thieu , eutjean  de  Bourbon , dejeanne 
de  Châtillon, fille  du  Comte  de  S.  Paul. 

* jean  de  Bourbon  eut  de  Catherine 
de  Vendôme,  fœur  & unique  héritière 
de  Bouchard , dernier  Comte  de  Ven- 
dôme, Jaque  Roy  de  Naples,  qui  ne 


DELAFRANCE.'S 
laillànt  point  d’enfans  , transféra  le 
droit  d’aînefle  à fon  frère  LoLiis. 

. Louis  de  Bourbon , Comte  de  .Ven- 
dôme, Grand  Maître  de  France,  eut 
de  Jeanne,  fille  de  Guy  Comte  de  La- 
val, Seigneur  de  Gaure,  Jean  IL  du 
nom , Comte  de  Vendôme. 

Jean  U.  de  Bourbon , eut  d’ifabelle 
de  Beauvau,  fille  du  Seigneur  de  Pref. 
figny-,- François  Ion  fuccefièur  & Com- 
* fe  de  Vendôme,  & Loiiis  Prince  de  la 
Roche- fur-Yon.  t 

;j.  François,  de  Bourbon,  eut  cinq  en- 
gins de  Marie  de  Luxembourg  , Com- 
rcfie  de  S.  Paul  ; l’aîné  ctoit  Çharle , 
Comte  Ôc  feit  Duc  de  Vendôme  par  le 
-Roy  François  I.  ' 4 

- Charte  L de  Bourbon  , Ducde  Ven- 
dôme, eut  fept  enfans  mâles  de  Fran- 
çoifè,  fille  de  René  Duc  d’Alençon,  de£ 
quels  il  n’y  eut  que  deux  qui  laifierent 
lignée  ; fcavoir , Antoine  de  Bourbon , 
qui  luy  {uccêda  au  droit  d’aîneiïè , Ôc 
fut  depuis  Roy  de  Navarre  ; & Loüis 
de  Bourbon , Prince  de  Condé , Duc 
d’Anguien , Marquis  de  Conty  , Comte 
de  Soifions , qui  eut  entr’autres  enfans 
Henry  I.  'du  nom  > Prince  de  Condé, 
'dont  le  fils  Henry  IL  Prince  de  Condé» 

. . . x.  Aiîj; 


4 PRE’L.  A L'eT.DE  LA  FR. 
fut  père  de  Loüis  de  Bourbon , Prince^ 
de  Condé  j de  feu  Armand  de  Bour- 
bon, Prince  de  Conty,  d’Anne-Gêne- 
Tiêve  de  Bourbon , Duehefie  de  Lon- 
gueville : lefquels  ont  eu  des  enfans  , 
corne  nous  dirons  cy- apres. 

1 Antoine  de  Bourbon  , Due  de  Vendo- 

• • % J 

me,  eut  de  Jeanne  d’Albrct  ^ Reine  de 
Navarre, £lle  de  Henry  II.  du  nom,  Roy 
de  Navarre , & de  Marguerite  d-’An- 
goulême-Valois  , fœur  de  François  I. 
Roy  de  France,  Henry  III.  du  nom  Roy 
de  Navarre  : qui  réunifiant  enfemble 
les  deux  Courones  de  France  & de 
varre , fut  nômé  Henry  le  Grand  IV. 
du  nom,  Roy  de  France  & de  Navar- 
re, père  de  Loüis  lejufte  , & grand- 
père  de  Loüis  nôtre  glorieux  Monar- 
que , qui  s’eft  acquis  par  fes  grandes 
actions,  auflï  bien  que  le  Roy  foui 
ïGrand-Père , le  furno.n  de  Grand. 

Vous  remarquerés,  quedepuis  qu’une 
branche  du  Sang  Roïalefl:  parvenue  à la 
; Courone , elle  quitte  fon  furnom , pour 
prendre  celuy  de  France  : ainfi  le  Roy  le 
nome  Loüis  de  France , & non  pas  de 
Bourbon  ;(à  quoy  j’ay  veu  plulîeurs  gens 
fe  méprendre  ) Monfieur , Philippe  de 
France,&c.  quoiqu’ils  nefignent  que  de 
eurnom  propre,  fans  mettre  de  France 


:r- 


/ 


«.  * 


n?  ' « «» 


vïi'-sè»  .tstfcA  S‘a®Ji8P*i 


'•f.twiWï  -y  jjfflwjr- 


■M-&P 


V E'T  A 


• • . il  < C t J 

' 


t 


DE  LA 


'ti'-  i V 


DE'D 


/A  .'  / * 1 -<.,V  \j.  ^ tï^.  W /-v^ 

I E'  f* 


gw* 


î-' 


LIVRE 


:<\ 


il  in 

*“ 

V iîS 


DE  LA  M AÏSO  N 


i 


'/•-aj 


rii 
V * « 


i.fj.t3» 


I>  U R 


.<■ 


\ 


‘ 


J >.*  si 

» 

K&Ûi 


P RE  MJ  E'  RE  P ART  JE. 


« 


I i 


K4 


; ’ 

*V  r \ V . , ^ a VT  « * * • T^i  ,P' vV 


t 


• ®in<.v; ivî:^ 

%fc0‘.iS£-  A'-V }.<««:•.■  *\nà£.  #••$#*¥»  •&*$•$  3gj$  jttt£ 
:>JL  ■ . :■  ' T 


■A 

'S 

j.rN 


►a 

N 


**A wi1' V^w.ii jQ' P/ *,  >\S  l*. V* ’ :tv4- 


!,  I 

■ 


•V 


X À 


: - ^uiîàMsffek 


f . 


<■ 


*$&£&  t 


M«4 


) ' ri'* 

T . . v t . ^ JF 


-vv’ 


■T  a. 


Digitized  by  Google 


Du  Roy  a prêfent  Régnant, 
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E Roy  à prêfent  régnant  fé 
nome  Louis  le  Grand  XIV. 
du  nom  , Roy  de  France  & 
de  Navarre fils  de  Loiiis 
XIII.  furnomé  le  'Jufte  , & petit-fils 
dé  Henry  le  Grand.  Plufieurs  ont  ape- 
îé  Dieu  donè . nôtre  Augufte  Monar- 
que, pour  fou  heureufe  naillance  a cor- 
dée aux  vœux  des  François , après  13. 
ans  d’attente.  Il  naquit  de  la  Reine 
Anne  d’Autriche,  à Saint  Germain  en 
Laye le  5,  de  Septembre  1658.  & fuc- 
cêda  au  Roy  Ion  pcre  le  14.  May  1643. 
Il  fut  déclaré  majeur  le  sêciême  de  Sep- 
tembre 1651.  facré  à Reims  le  sêtiême 
Juin  1654.  & marié  àS.Jeai>de  Luz  le 
neuvième  du  même  mois  1660.  ' — 

4 Pour  le  Sacre  du  Roy  , quoique 

Av 


10  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 

les  Médailles  qui.  en  ont  été  faites  por- 
tent le  31.  May , vous  remarquerés  qu’iî 
ne  Te  fit  que  le  7.  Juin. 
i J ay  crû  ne  vous  pouvoir,  doner  un 
craïon  plus  fidèle  de  la  Personne  de  nd- 
tre  invincible  Monarque , qu’en  em- 

Trun tant  les  memes  paroles  que  feu  M. 

Archevêque  de  Paris , cét  illuftre  8c 
docte  Prélat  a employées  dans  fon  Hi- 
ftoire  de  Henry  le  Grand.. 

„ Oüy,  SIRE,  ( luy  dit-il ) le  Ciel 
vous  a doné  une  ame  généreufè , b&- 
ne  8c  bien-failante , un  efprit  élevé 
8c  capable  des  plus  grandes  choies , 
une  mémoire  heureufè  8c  facile , un 
courage  héroïque  & martial,  un  ju- 
„ gement  net  8c  folîdë , une  forte  8c 
„ vigoureufe  lanté  ; 8c  de  plus-,  un  a- 
„ vantage  particulier.  C’eft  cette  ma- 
jeltueulè  prêfence,  cet  air  & ce  port 
prelque  divin , cette  taille  & cette 
beauté  dignes  de  l’Empire  de  l’Uni- 
vers : qui  attirent  les  yeux  8c  les  ref. 
peéls  de  tout  le  monde , 8c  qui  lans 
,,la  force  des  armes,  fans  l’autorité 
„ des  comandemens,  vous  gagnent  tous 
„ ceux,  à qui  vôtre  Majefté  veut  fc  faiir 
voir* 
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DU  GRAND  ÀUMÔNÏER 


CHAPITRE  t 

4 i * **  t*  - ^ £*  i ’ * * * «Y  ^ i **  \ * ^ idf  it  j 

• ; * w - - * 

Dm  Grand  Aumônier  de  Framty  (fr 

cierge  de  la  Cour  * 

t -V*’,  ’•->>  i /■ I ; • ' A.  1 

E Grand  Aumônier  de  Fran^ 
ce , Comandeur  né  des  Or- 
dres du  Roy , fe  nome  Ema- 

de  la  iTour-* 


d'Auvergne  > Cardinal  de  Büillon,  du 


U Z/E'TÀT  DEXÀ  FRANCE, 
titre  de  S.  Pierre  aux  liens,  Doéfceür 
de  la  Maifon  ôc  Société  de  Sorbone , 
frère  de  M.  le  Duc  de  Biiillon  , Graijd 
Chambellan  de  France  : nômé  par  la 
Majefté  à cette  Charge  de  Grand  Au- 
mônier de  France , le  io,  Décembre 
1671.  dont  il  fit  ferment  entre  les  mains 
- du  Roy , ôc  prit  poflêffion  le  12.  du  mê- 
me mois.  Il  a niccêdé  à M.  le  Cardi- 
nal Antoine  Barberin , neveu  du  Pape 
Urbain  VIII.  Camerlingue  de  la  Sain- 
te Eglife , Archevêque  ôc  Duc  de 
Reims , premier  Duc  & Pair  de  France, 
mort  le  3.  Août  1671. 

Il  a d'anciens  gages  fur  l’Etat  Géné-- 
ralde  l^Mailon  1200. 1.  ôc  1200. 1.  de 
penfion , 6000. 1.  pour  fon  plat  ôc  li- 
vrée, 3000.  1.  par  le  Thrcforier  du 
Marc  d’or  , ôc  encore  3000.  1.  corne 
Comandeur  né  des  Ordres  du  Roy  , 
par  le  même  Thrêforier  : faifànt  en 
tout  14400. 1. 

Il  porte  écartelé , au  1.  ÔC  4.  femé  de 
France , à la  tour  d’argent  maçonée  de 
iabfe,  qui  eft  de  la  Tour.  Au  2.  d’or  à 
trois  tourteaux  de  gueule , qui  eft  de 
Boulogne.  Au  3.  cotricé  d’or  ôc  de  gueu- 
le de  huit  pièces  , qui  eft,  de  Turenne. 
Sur  le  tout  d’or*  au  gonfanqû  à trois 
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pantes  de  gueule , frangé  de  finople , 
qui  eft  d‘ Anvergneparcy  de  gueule,à  la 
fafce  d’argent , qui  eft  de  Büillon.  L’E- 
cu  entouré  du . cordon  bleu , avecque- 
la  Croix  de  l’Ordre  du  fàint  Efprit,  la 
Courone  8c  le  Manteau  de  Prince , 8c 
le  Chapeau  de  Cardinal» 

- - Vous  remarquerés  que  les  Cardinaux 
portent  la  Croix  de  l’Ordre,  non  pas 
coufuë  fur  le  manteau , mais  feulement 
attachée  au  col , fuivant  le  n*des  fta- 
tuts  8c  ordonances  de  cet  Ordre.  On  a 
doné  au  Grand  Aumônier  pour  mar- 
que de  fa  Charge  au  bas  de  fes  Armes  , 
un  grand  Livre  couvert  de  fatin  bleu^, 
avecque  les  armes  de?  France  en  bro- 
derie ? mais,  c’eft  une  invention  du 
•Sieur  de  la  Colombiére,  qui  n’a  pas 
été  fui  vie*  ' 


: Fondions  & Prérogatives  de  cette 

Charge.  - 
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Le  Grand  Aumônier  de  France  eft  né- 
Cômandeur  des  Ordres  du  Roy  ; c’eft 
luy  ou  fes  Grands-Vicaires  qui  font  or- 
• dinairemeiit  comis  pour  faire  les  in- 
formations de  la  vie  & mœurs  des  Che- 
1-  valiers  de  l’Ordre , qui  reçoivent 
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H L'ETAT  DE  LA  FRANCE, 
leur  profeflion  de  Foy. 

Roüillard  & Loifeau,  & quelques 
autres  Auteurs , foûtiennent  qu’il  eft 
Officier  de  la  Courone.  Cet  Office  efl: 
en  France  le  comble  de  tous  les  hôneurs 
Eccléfiafticjues  , Solftittum  honorum  , 
auffi  a-t’il  été  prefque  toujours  honore 
de  la  pourpre , & pofsêdépar  des  Car- 
dinaux. 

Quoique  de  tout  temps  il  y ait  eu  un 
Chef  des  Eccléfiaftiques  de  la  Cour-, 
neanmoins  il  n’a  porté  le  titre  de  Grand 
Aumônier  de  France , que  fous  Fran- 
çois 1,  qui  créa  Antoine  Sanguin , Car-i 
dinal  de  Meudon,  Grand  Aumônier 
de  France..*  Et  même  fous  Charle  VIII. 
Geoiroy  de  Pompadour  , Evêque  dè 
Périgueux , comença  de  prendre  la  qua- 
lité de  Grand  Aumônier  du  Roy  : co- 
rne on  voit  en  la  Chambre  des  Com- 
ptes , par  le  compte  des  Aumônes  da 
Roy , rendu  en  1489. 

Il  prête  le  ferment  de  fidelité  entre 
les  mains- de  fa  Majefte. 

Il  done  le  certificat  du  ferment  de  fîi 
délité,  que  prêtent  au  Roy  fur  l'Evan- 
gile ordinairement  pendant  la  Méfié  • 
tous  les. nouveaux  Archevêques , Evô* 
4ques  deFrance^Sc  autres.,»;#  pmi  bus  /»• 
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fidelium Grans  Prieurs  de  l’Ordre  de 
Malte  en-  France*  qui  font  les  Grans 
Prieurs  de  France  v. de  Si.  Gilles  ou  de 


Provence , de  Champagne , d’ Aquitain 
ne, d’Auvergne,  & encore  quelques  Ab- 
bés: car  autrefois  les  Abbés  & Abbeflès 


faifoient  au;Roy  forment  de  fidelité. 

Ilprêfente  auflî  ail  Roy  le  Livre  des  ; 
Evangiles  pour  faire  le  forment- d’ AL 
■fiance  : comme  il  a paru  dans  l’Eglifo 
de-Nôtre-Dame  de  Paris,au  renouvel-  . 
rement  d’ Alliance  aveeque  les  Ambaf. 
fodeurs  des  tréze  Cantons  Suiffos , leiS; 
Novembre  1663.  Il  marche  à la  droi- 
te du  Roy  aux  Procédions , & le  Roy 
permettant  à quelques  Grans  Officiers 
de  fa  Maifon  de  s affooir  pendant  le 
Sermon  ou  autre  Service  de  l’Eslifo'., 
le.  fiêge  du*'  Grand- Aumôiiier  eft.  à la 
droite,  de  fa  Majefté;  ' , ■ 

Le  Grand 'Aumônier  a là  charge  de  > 
la  délivrance  des  prifoniers , qui  fo  fait 
de  la  part  du  Roy  pour  fon  joïeux  avè- 
nement à laCourone,enfaveur.du  Sa--  : 
cre  des  Rois  & Reines , . de  leurs  Ma* 
riages  , de  leurs  premières  Entrées 
dans  les  Villes  du  Roïaume , pour  la 
naiflance  des.  Enfans  de  France  , aux 

» 'A  1 » 7 ; ; 

grandes  Feççs  amqeUeS  ; de  pour  d’aiu 
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tires  occa  fions  fignalées. 

. Ceft  luy  qui  difpofe du  fonds  deftî- 
né  pour  les  Aumônes  du  Roy , & qui 
fait  faire  les  ornemens  néceffàires  pour 
la  Chapelle , dont  on  fe  fert  ordinaire- 
ment. 

Il  vient  quand  bon  luy  lèmble , faire- 
le  Service , corne  au  lever  & au  cou- 
cher du  Roy,pour  aflifter  aux  prières  de 
fa  Ma  jelté  ; aux  feftins  Roïaux , même 
au  dîner  & louper  du  Roy;^our  la  Bé-  ' 
uédidion  & les  Grâces  j & a la  Meflè , 
ou  il  reçoit  de  la  main  des  Clercs  de 
Chapelle  3c d’Oratoire , les  Heures  du 
Roy  pour  les  luy  préfenter , & le  Gou- 
pillon à la  fin  de  la  Meflè  pôm  luy  do- 
ner  de  l’Eau-benîte.  Il  accompagne  le 
Roy quand  il  vient  à l’Offrande , de- 
puis le  Prie-Dieu  jufqu’à  l’Autel. 

Ces  mêmes  fondrions  font  aufll  lai- 
tes par  le  Premier  Aumônier ou  les 
autres  Aumôniers  en  Ion  ablence. 

Il  fait  encore  quelques  autres  fon- 
dions , s’il  le  veut  trouver  a toutes  les 
cérémonies  qui  fe  font  j corne  le  joui 
de  la  Cène  que  le  Roy  lave  les  pieds  9 
quand  il  touche  les  malades*.  •; 

. Il  doue  au  Roy  1^  Comunion  3c  au- 

* des  Ecrouelles.  ■ 

• • V, 
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très  Sacremens  dont  il  a befoin. 


il  eft  Evêque  de  la  Cour  , corne  le 
\ montre  M.  l’Abbé  du  Peyrat , Aumô- 
§ nier  du  Roy , dans  lès  antiquités  de  la 
Chapelle  : Et  il  en  fait  plufieurs  fon- 
dions en  quelque  Diocêfe  que  ce  foit 
où  la  Cour  fe  trouve , fans  en  deman- 
der permiflion  aux  Evêques  des  lieux. 

Il  bâtife  les  Dauphins, Fils  8c  Filles  de 
--  'France  & les  Princes , 8c  autres  dont 
les  Rois,les  Reines  8c  les  Fils  de  France 
font  Parains  8c  Maraines , ou  qui  font 
tenus  par  leur  ordre  ; Il  fiance  8c  marie 
h au  Louvre  les  Princes  8c  Princelïès. 

Vous  remarquer és  que  le  jour  de  la 
Cène, le  Grand  Aumônier'aïant  la  CroC 
fe  8c  1a  Mître , donc  l’Abloûte , fans 
permiflion  de  l’Ordinaire,  ou  cornet  * 
un  autre  Evêque  en  fa  place  pour  le 
faire , ainfi  quon  fait  aux  Eglifes  Ca- 
thédrales. > 

C’efl:  luy , quand  il  fe  trouve  à la 
Chapelle  , qui  fait  baifer  l’Evangile  8c 
la  Paix  au  Roy  à certaines  Fêtes , 8c 
quand  la  Majefté  comunie. 

Il  dône  des  Cendres  à leurs  Maje-: 
ftés , & leur  accorde  la  dilpenfe  pour 
manger  des  œufs  8c  de  la  chair  en  Ca- 
rême. 
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M.  l’Abbé  du  Peyrat  en  Ton  LiVre  des 
Antiquités  de  la  Chapelle  du  Roy 
aporte  des  exemples , où  le  Grand  Au- 
mônier done  permiffion  aux  Fccléfia- 
ftiques  de  la  Cour , d’époufèr  & de 
marier  les  Officiers  qui  font  à la  fui- 
te du  Roy  , fans  qu’il  foit  befoin  d’al- 
ler à une  Paroiilé. 

Il  cornet  ces  mêmes  Eccléfiaftiques 
pour  entendre  en  Confcffion  les  Offi- 
ciers *du  Roy,  principalement  aux  bo- 
ucs Fêtes  de  l’année  , & mène  ail 
temps  de  Pâques  $ & pour  leur  admi- 
niftrer  lès  Sacremens  toutes  les  fois 
qu’ils  le  défirent  , & qu’ils  font  malades. 

Le  pouvoir  du  Grand  Aumônier  s’é- 
tend encore  au  dehors  dé  la  Chapelle 
& de  toute  la  Maifon  du  Roy. 

C’efl:  à luy  à doner  les  Provisions 
des  Maladeries de  Fiance,  &rla  droit 
d’établir  des  Vicaires  par  toutes  les 
Provinces-  & Diocêies  de  ce  Roïau- 
me,  pour  faire  rendre  compte  du  reve- 
nu de  ces  Maladeries  : mais  for  tout , 
il  établit  fous  luy  un  Vicaire  Général, 
qui  eft  à prêtent  M,  le  Thrêforier  dé 
la  Sainte  Chapelle , ancien  Evêque  dfr 
Çoûtance, 


. « DtJ  GRAND  AUMONIER.  i9 
- Le  Grand  Aumônier  a auffi  pouvoir 
dans  l’Univerfitè  de  Paris  , fur  les  dix- 
fept  Lecteurs  du  Collège  Roïal , fur  le 
College  de  Maître  Gervais , & fur  ce- 
luy  de  Navarre:  & il  pourvoit  aux  pla- 
ces des  Bourfiers  & de  Principal  dans 
ces  Collèges  , où  il  a droit  de  vifite.  . 

lia  auffi  l’Intendance  del’Hôpical 
des  Quinze-Vints , de  celuy  des  Six- 
Vints  Aveugles  de  Chartres  , & de  ce- 
luy des  Haudriettesà  Paris,  qui  font 
maintenant  les  Filles  de  l’Alfe.npcio». 


Il  ne  fera  pas  hors  de  propos  de  met- 
tre icÿ  le  ferment  de  fidélité , que  les 
Evêques  prêtent  au  Roy  fur  l’Evangile. 
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LE  SERMENT  DE  FIDELITE" 
mis  Eveques. 


IE  jure  le  tres-fàmt  8c  fàcré  Nom  de 
Dieu , Sire,  & promets-  à vôtre 
Majefté , que  je  luy  feray , tant  que  je 
vivray , fidèle  fiûet  6c  fêrviteur.  Que  je 
procureray  fou  fervice  ÔC  le  bien  de  fôiK 
Etat  de  tout  mon  pouvoir.  Que  je  ne 
me  trouveray  en  aucun  confeil,  defleïn 
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ny  entreprife  au  préjudice  d’iceux & 
s’il  en  vient  quelque  choie  à ma  conoi£ 
fance , je  le  feray  fçavoir  à V ôtre 
M a j e s t e/.  Ainfi  me  ioit  Dieu  en 
aide  & ces  faintes  Evangiles.  ; ; \\ 

* J ï :•>  V . • % J 

Du  Premier  Aumônier»  & Autres 
Aumôniers  de  quartier. 

& Ui?àki  -•  -ii- '•  v- 

1 -,  jéT^  “ * f < • jyp i r „ - * • r*  x 

Le  Premier  Aumônier  eft  Melîî- 
re  Pierre  du  Cambout  de  Coillin,  Evê- 
que d’Orléans , Abbé  de  S.  Viétor,  & 
de  S.  Jean  d’Amiens  , Prieur  & Sei- 
gneur d’Argenteiiil  , de  Notre-Dame 
des  Champs  , de  Long-Pont,  (kC. 

. Son  Neveu  M.  l’Abbé  de  Coillin 
Henry  Charledu  Cambout,  receu  en 
jfurvivance  de  cette  Charge  , en  a prê- 
té le  ferment  entre  les  mains  du  Roy 
•lè$.  Mars  i6Sz.  - • 

Il  porte  pour  Armes , de  gueule  , à 
trois  fafces  êchiquetées  d’argent  & 
■d’azur  de  deux  traits  , qui  eft  du  Cam- 
bout. Voïés-les  gravées  au  Chapitre 
■des  Ducs  & Pairs. 

Il  fait  quand  il  luy  plaît , dans  la 
^Chapelle  .en  l’ablènce  de  Monlieur  le 
Crand  Aumônier,  toutes  les  mêmes 
fondions.  Et  même  il  reçoit  le  fer- 


DU  GRAND  AUMONIER,  if 

tnenc  de  fidélité  de  tous  les  autres  Of- 


# * * • • . ^ - 

ficiers  Eccléliaftiques , ce  que  ne  font 

pas  les  autres  Aumôniers. 

Il  done  atifli  en  l’abfènce  de  Mon- 
fieur  le  Grand  Aumônier  certificat  aux 
Evêques  & aux  autres  dignités  Ecclé- 
fiaftiques,  du  ferment  de  fidélité  qu’ils 
ont  prêté  au  Roy  pendant  la  Mellè. 
Ses  gages,  uoo.  lï 

Les  Dimanches  , quand  il'lè  trou- 
ve  à la  Chapelle , il  prêfente  du  Pain- 
benit  au  Roy , aux  Reines  , à Mon. 
lèigneur  le  Dauphin , à Madame  là 
Dauphine , à Monfieut  & à Madame  : 
puis  les  Aumôniers  de  quartier  en  do- 
uent aux  autres  Princes  & PrincefleS 


du  Sang. 

Le  Premier  Aumônier  & un  autre 
de  quartier,  tiennent  les  deux  coins 
de  la  Nape  de  Cômunion  du  cô  té  de 
l’Autel  , quand  le  Roy  fait  les  dévo- 
tions : & deux  Chevaliers'  des  Or- 
dres tiennent  les  deux  autres  pointes  J 
du  côté  de  fa  Majefté.  Que  fi  Monfei- 
gneur  ,4e  Dauphin  s’y  trôuvoit  * il 
tiendrait  feul  au  côté  du  Roy  tin  des 
coins  de  la  Nape  de  Comunion  de  fa 
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Le  Maître  de  I’Oratoire, 
M.  l’Evêque  d’Aleth,  1100.  L 

Le  Confesseur  du  R%y,  le  R.  P. 
de  la  Chaize , Jefuite , 1100. 1. 

Aux  grandes  Fêtes  de  l’année,  & lorf. 
que  le  Roy  fait  les  dévotions , le  R.  P. 
Contellèur  le  trouve  à l’Eglilè , revêtu 
defurplis  fous  le  manteau , auprès  de  (à 
Majefté.  Aux  autres  jours  de  l’année 
il  aftiftequand  il  luy  plaît  à la  Meflè  du 
Roy , mais  fans  furplis. 

Par  Ordonance  ae  Philippe  le  Long, 
faite  à S.  Germain  en  Laye  au  mois  de 
Juin  1316.  le  Confeflèur  du  Roy  a pou- 
voir de  commander  les  Lettres  de  Béné- 
fices, pour  être  lignées  & feellées  : & le 
Grand  Aumônier-,  celles  des  dons  & 
aumônes  Roïales.  Ainfi  le  raporte  M. 
du  Tillet , tom.  1.  f.  434.  & 435. 

Par  une  Charte  du  même  Philippe 
leLongfaite  h Bourges  le  16.  Novem- 
bre 1318.  il  êtoit  défendu  à tous  de  s’in- 
gérer de  parler  au  Roy , durant  qu’ii 
entendoit  la  Meflè,  horlmis  à Ion  Cou. 
feflèur,  qui  luy  pouvoir  parler  feule- 
ment des  chofes  touchant  là  confcieri- 
<e.  Et  apres  U Meflè,  il  luypouYoit 
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parler  de  ce  qui  concernoit  le  lait  de 
la  collation  des  Bénéfices  , & non 
d’autres  affaires. 

1 . « 

Il  y a huit  Aumôniers  du  Roy , deux 
à chaque  quartier  ; & de  ces  deux , du 
moins  celuy  qui  cil  de  jour,  doit  fe 
trouver  au  lever , au  dkier  & à la  Meflè 
du  Roy , pendant  laquelle  l’Aumônier 
de  quartier  ou  autre , tient  le  chapeau 
& les  gands  de  £1  Majefté  ; ou  en  leur 
abfence  celuy  des  Chapelains  ou  Clercs 
de  Chapelle  qui  (e  rencontre , les  re- 
cevroic.  Les  Aumôniers  fe  trouvent 
enfiiite  au  fouper  & au  coucher  du 
Roy,  pour  y faire  les  cérémonies  cy- 
deflûs  expliquées,  corne  d’ouvrir  la 
Nef  fur  table,  fi  elle  y eft,  ôc  de  lo- 
ter  à la  fin  du  repas , de  doner  la  Bé- 
nédiction aux  viandes,  & de  dire  Grâ- 
ces. Les  Aumôniers  (e  trouvent  les  jours 
de  Fêtes,  folennelles  , & quand  le  Roy 
co  nunie  , revêtus  de  rochet  fous  le 
manteau # tant  à la  Meflè,  corne  à Vê- 
pres. 

Ils  prêchent  en  rochet,  foit  devant  ‘ 
le  Roy  ou  autre  part.  Ils  cqmunierrt  le 
Roy.  Ils  vont  préfenter  les  Pains-be- 
nîts.Ils  délivrent  aufli  les  Prifoniers^ 
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dénent  difpenfè  en  Carême  de  manger 
des  œufs  & de  la  chair  > dônenc  des 
Cendres  au  Roy,  aux  Reines  , & aux 
autres  Periones  Roïales,  dônent  de 
l’Eau-benîte  au  Roy , & aux  Reines  à 
la  fin  de  la  Meflè  : enfin  ils  font  les 
mêmes  fonctions  dans  la  Chapelle  , en 
l’ablènc-e  du  Grand  ou  du  Premier  Au- 
mônier. . * y 

■ - * * , ■ . 


En  'Janvier.  I 

M.  l’Abbé  de  S.  I 


En  Avril. 

M.  l’Abbé  de 


Luc,  Abbé  de  S.  * Chevriéres. 
George  de  Bau-  M.  l’Abbé  de 
querville,Doéteur  Brou,  Boéfceuren 
en  Théologie  de  Théologie  de  la 
la  Maifon  de  Sor-  Faoulté  de  Paris, 
boue.  j 

M.  l’Abbé  Fieu-  ] 
ry  | Licentié  en 
Théologie  de  la 
Faculté  de  Paris. 


En  Juillet . 

M.  l’Abbé  du 
Breil  - Fouquet  , 
Prieur  de  N.  Da- 
me du  Pré.  ; 

M.  l’Abbé  Mi- 
ion  , Licentié  en 


En  OÜobre. 

M.  l’Abbé  le 
Boultz  , Licentié 
en  Théologie  de  la 
Faculté  de  Paris. 

M.  l’Abbé  Ame- 
lot,  Bachelier  en 
Théologie, 
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Théologie  de  la 
Taculté  de  Paris, 
Prieur  de  S*  Mar- 
cel , 1 de  Villers-S. 
Sepulchre , 8c  des 
deux  Gemeaux, 
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Théologie,  Abbé 
d’Evro». 


Ils  ont  300.  1.  de  gages  pour  fervir 
tous  les  ans  chés  le  Roy , 8c  bouche  à 
Cour  à la  table,  dite  des  Aumôniers  : 
Er  pour  fervir  chés  Monfèigneur  le 
Dauphin  alternativement  de  deux  ans 
l’un , ils  ont  la  moitié  des  gages  de  chés 
le  Roy,  8c  une  demie  piftole  par  jour 
pour  leur  dépenfe  de  Douche.  Ce  qui 
Fait  en  tout  bon  an  mal  an  600. 1.  fans 
la  bouche  à Cour. 

Je  11e  parle  point  de  tant  de  Prédi- 
cateurs 8c  Aumôniers  du  Roy  ad 
flores  > qui  n’ont  icy  aucun  rang. 

Un  Chapelain  ordinaire , 1100. 1.  de 
gages , 8c  1095.  1.  pour  fa  dêpenfe  de 
bouche. 

M.  Briére,  Chanoine  de  S.  Honoré 
àParis. 

Huit  Chapelains  fervans  par  Quar- 
tier , Z40. 1.  de  gages , pour  fervir  tou» 
les  ans  trois  mois  chés  le  Roy , 8c  bou- 
che à Cour  à la  table  dite  des  Aumô-< 
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mers , pendant  leur  trois  mois  de  fèrvi- 
ce  : 120. 1.  de  gages  ou  recompenlè  pour 
fervir  alternativement  de  deux  ans  l’im 
chés  Monftigneur  le  Dauphin,  & bou- 
che à Cour  à la  table  de  la  deflèrte  ou 
Serdeau  de  Monicigneur.  Ils  ont  pareil- 
lement de  deux  ans  l’un  120.  I.  derê- 
compenfè  pour  fèrvir  chés  Moniteur, 
Duc  de  Bourgogne,  8c  270. 1.  pour  leur 
dêpenfè  de  bouche , à la  fin  de  leur  quar- 
tier. Yous  rcmarquerés  quils  ont  chés 
Monfèigneur  le  Dauphin,,  une  demie 
piftolepour  leur  dépenfe  de  bouche  cha- 
que jour  que  la  tank  ne  tient  pas , ce 
qui  fait  bon  an  mal  an  495. 1.  de  revenu, 
fans  là  bouche  à Cour  8c  quelques  aur 
très  profits. 

Les  Chapelains , outre  les  cérémonies 
ordinaires , vont  avant  que  de  comen- 
cer  la  Méfié  doner  de  l’Eau-benîte  à leurs 
Majeftés.  Ils  font  aullî  à la  fin  de  la  Mef- 
fe  baifêrau  Roy  &>  a la  Reine , le  Cor- 
poral  fur  lequel  ils  ont  célébré. 

En  "Janvier.  | En  Avril. 

M.  Coignet  , | M.  Archon , Li- 
îàrieur  de  Marinef-  centié  en  Théolor- 
fè,  8c  de  S.  Martin  gie  de  la  Faculté 
fous  Belencombre,  de  Paris , Abbé  de 


DU  GRAND 

Chanoine  de  la 
* Sainte  Chapelle  du 
Vivier,  en  Brie. 

M.  Bloüin  > Cha- 
noine de  l’Egli- 
fe  Cathédrale  de 
.Meaux, 

— 4>î;/r1- 
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M.  Variée  de  là 
Made  laine. 

M.  Crozat,  Ab- 
bé deCellefroin; 


I Avril. 

S,  Gilbert , Sacri- 
i ftain  de  la  Chapel- 
le. & Oratoire  du 
Roy. 

M.  Jachiet  Ab- 
bé de  Bouchautj 
I Bachelier  en  Théo- 
logie , Chanoine 
de  S.  Etienne  de 
Dijon. 

En  OUobre. 

M.  de  Flotte 
d’Agoult ,•  fieur  de 
Seilhans.  V' 
i M.  Branque;  Ba- 
chelier eiiThéol'o- 
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Huit  Clercs  de  Chapelle  8c  d’ Ora- 
toire du  Roy. 
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En  Janvier» 

ie. 

MvEaiuveL 
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!:«  Avril. 

M.  Pothenotf, 
Chanoine  de  laine 
\ Quentin. 

I M.  DenizCjCIia- 
i noine  de  S.  Pierre 
IdeTroyes. 
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..  En  lui  LU  t. 
j M.  Ga’gnard  , | 
. Prieur  de  Vildé. 

sj  M.  Poyllbiî. 
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En  Octobre. 

, M.  Belbngne  ,* 
! Do&éur  en  Théo- 
logie de  la  Faculté 
de  Paris  , Aumô- 
nier de  la  Maifon 
du  Roy , 8c  Scho- 
laftique  & Cha- 
noine de  S.  Etien- 
ne de  Troïes  : 8c 
Loüis  Traboüillet 
i fon  Neveu  en  fur- 
* vivance. 


M.  Pirigon. 


" Les  Clercs  de  Chapelle  8c  Oratoire 
ont  180.  1.  de  gages  pour  lèrvir  tous  les 
ans  trois  mois  chés  le  Roy,  8c  bouche  à 
Cour  à la  table  dite  des  Aumôniers 
„ pendant  leur  trois  moistie  Fervice , cha- 
cun 7 1.  pour  les  fournitures  de  la 
Chapelle  du  Roy , 90. 1.  de  gages  , ou 
rêcompenfe  pourfervir  alternativement 
de  deux  ans  l’un  chés  Monièigneur  le 
Dauphin , 8c  bouche  à Cour  à la  table 
de  la  dellèrte  ou  Serdeau  de  Monfèi- 
. gficiir,  8c  quand  il  arrive  que  cette  ta- 
ble ne  tient  pas , ils  ont  une  demie  piC 
tôle  par  jour  pour  leur  dêpenlè  de  bou- 
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che,  ioo.  I.  pour  les  fournitures  de  la;> 
Chapelle  de  Monfèigneur.  Ils  ont  pa-â  ' 
reillenienf  de  deux  ans  l’un  90. 1.  de  rê- 
compenlè  pour  fervir  trois  mois  chés 
Monfieur,  Duc  de  Bourgogne  , 270.  I. 
pour  leur  dêpenfe  de  bouche  à la  fin  de 
leur  quartier,  8c  100. 1.  pour  les  four- 
nitures de  la  Chapelle.  Ce  qui  fait  à 
chacun  bon  an  mal  an  j8o.  I.  de  revenu, 
f ins  la  bouche  à Cour,  8c  quelques  au- 
tres profits.  > 

Les  Chapelains  8c  Clercs  de  Cha- 
pelle en  Tabfence  des  Aumôniers  peu-; 
vent  faire  prefque  toutes  les  memes 
fondions , etans  côme  leurs  Vicaires- 
nés. 

Vous  remarquerés  que  fur  l’Etat  Gé- 
néral de  la  Maifon  du  Roy,  les  Of- 
ficiers Ecclefiaftiques  font  apelés  Maî- 
tres : 8c  que  fur  l’Etat  de  la  Chambre 
aux  deniers  , les  huit  premiers  Cha- 
pelains , 8c  les  huit  autres  Clercs  de 
Chapelle,  font  egalement  apelés  les 
Sez.e  Chapelains  du  Roy. 

Deux  Somiers  de  Chapelle,  600.  h 

Le;  io.  Décembre  1669.  le  Roy  créa 
une  Charge  de  Aiaitre  des  Cérémonies 
EccléJîaJltqHes  de  £à  Chapelle  8c  Ora-, 

B iij 


3©  L’E'TAT  DELA  FRANCE, 
toire  , qui  prefentement  n’eft  point 
remplie. 

Il  portoit  pour  marque  de  (a  Charge  j 
un  bâton  de  la  hauteur  d'un  bâton  de 
Chantre  , couvert  de  velours  violet 
fleurdclifé,  fomé  d’une  Couronne  Ro:a- 
Ie , & fervoit  principalement  aux  gran- 
des Melïès , Vêpres  &•  autres  Cérémo- 
nies EccléfiafHques , ot\  (à  Majefté  eft 
pré  fente , ou  .qui  font  faites  par  fou 
ordre* 

liavoitde  gages  1500.  livres  payables 
par  quartier. 

Le  2.  Décembre  ié&i.  le  Roy  créa 
une  Charge  de  Sacriftain  de  fa  Chapel- 
le & Oratoire  : qu’il  adonnée  à M.  Ar- 
chon , Chapelain  de  £1  Chapelle  & O- 
ratoire , JLicentié  en  Théologie  de  la 
Faculté  de  Paris  ; Abbé  de  S.  Gilbert , 
qui  a 900.  livres  dégagés,  ôc  1095. 1. 
pour  fa  dêpenfe  de  bouche  -,  & fait  fer- 
ment de  fidelité  entre  les  mains  de  M, 
le  Grand  Aumônier. 

Le  Maître  de  la  Chapelle  de  Mu- 
sique, M.  l’Archevêque  de  Reims  , Mef. 
jfîre  Charle-Maurice  le  Tel  lier  , Arche- 
vêque & Duc  de  Reinas , premier  Pair 
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Eccléfiaftique  de  France  , Confeiller 
d’Etat  Ordinaire  , Do&èur  de  la  Mai- 
{on  & Société  de  Sorbone , Abbé  de 
gny  , de  Saint  Etienne  de  Caè'n , de  Bre- 
teüil , de  S.  Benigne  de  Dijon,  &c.Il  a 
degages,  noo.  1. 

Il  reçoit  le  ferment  de  fidélité  de 
quatre  Chapelains  pour  les  grandes 
Méfiés , de  cinq  Clercs  , des  Maîtres 
de  Mufique , des  Organiftes , des  Chan- 
tres , & autres. 

Il  y a encore  quatre  Maîtres  de  Mu- 
fique fervans  par  quartier. 


En  Janvier. 
M.  Coup  il  lot. 
En  r juillet « 
M.  Minoret. 


En  Avril, 
M.  Collafiè. 
En  Ollobre. 
M.  de  la  Lande. 


M.  Çotipillet  fait  les  fonctions  Ecclé- 
fiafiiques  que  peut  Litre  un  Maître  de 
Mufique , pendant  le  Semcftre  de  J m- 
vier  : de  pl ms  d urant  le  même  temps  i l ,a- 
le  foin  de  la  nourriture,  éducation  & 
entretien  des  Pages  de  Mufique.  M.  Mi-> 
îioret  durant  le  Semeftre  de  juillet,  a 
pareillement  le  foin  de  ces  mêmes  en- 
fans  ou  Pages. 

Vous  remarquerés  que  fur  l'Etat- des' 
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Menus,  fur  lequel  font  paies  les  gage! 
de  la  Mulîque  de  la  Chapelle , ils  font 
funplement  apelés  les  Soumaîtres  de 
Mulîque. 

Quatre  Organises  fervans  par  quar- 
tier > éoo.  1. 


En  Janvier. 

Le  Sieur  Jaque 
Tomelin.. 


En  Avril. 

Le  Sieur  Jean 
Buterne. 


En  Juillet. 

Le  Sieur  Guil- 
laume-Gabriel Hi- 
vers , aüffi  Maître 
de  Muiique  de  la 
défunte  Reine. 

En  Oftobre, 

Le  Sieur  Nieolas 
le  Bègue* 


Plufieurs  Muficiens  qui  fervent  tous 
par  Semeftre  , aux  apointemens  ordi- 
naires pour  nourritures  & entretien  x 
de  900.  1.  les  Pages  de  Mufique , &c« 
Deux  Fouriers  de  la  Chapelle  de  Mu- 
fique du  Roy,  fervans  par  lèmeftre. 

Deux  Sômiers  , & un  Blanchilîèur 
de  la  Chapelle  de  Mulique. 

Il  y a quelques  autres  Eccléfiaftiques 
à la  Cour , qui  font  les  Aumôniers  de 
la  Maifon  du  Roy , & le  Confeflèur  du 
Çômun , dcfquels  nous  parlerons  cy- 
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après  , daütant  que  leurs  fondions  font 
differentes:,  de  celles  de  ces  premiers  • 
EccléiîaftiqùeSi  . r - : 

De  plus , tous  les  Chapelains  des 
Compagnies  des  Gardes  , Mousquetai- 
res & autres , que  nous  mettrons  en 
. leur  lieu. 

La  nouvelle  Chapelle  du  Louvre  fut 
benîte  le  18.  Février  1659.  par  feu  M. 
l’Evêque  de  Rodes  , depuis  Archevê- 
que de  Paris  ; & celle  du  Petit  Bour- 
1 " bon  abatuc  . la  même  année  au  mois 
j d’Août. 

Les  Officiers  Eccléffaftiques  du  Roy 
f tiennent  toujours  la  droite  de  fa  Maje- 
fté  dans  la  Chapelle  ; & les  Evêques, 
les  Abbés  , &c  les  Officiers  Eccîéfiafti- 
ques  de  la  Reine , tiennent  la  gauche.  Or 
à la  (droite  de  fa  Majefté.,  la  place  du 
Grand  Aumônier  eft  tout  joignant  la 
perfonnfe  même  du:  Roy.  Enfuite  celle 
du  Premier  Aumônier  à la  main  droite 
l du  Grand7 Aumônier.  Pour  le  R.  P.  Con« 


feffèur  il  fe  met  à la  gauche  du  Grand 
Aumônier  , plus  en  dedans  du  Prie- 
Dieu  du  Roy.  Le  Maître  de  la  Chapelle 
de  Mufique  prend  fa  place  à gauche , 
tout  joignant  le  Prie-Dieu  du  Roy.  Les 
Aumôniers  fe  rangent  à main  droite  dé- 
fi v . 

« • 
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puis  l’apuy  du  Prie-Dieu  du  Roy  en  ti- 
rant vers.  l’Autel,  & après  eux  JesCha-' 
, peiains  &c  Clercs  de  Chapelle  & Ora- 
toire & autres  Officiers  Eedéfiaftiques 
.de  la  Maifon  du  Royjz*,' 
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CHAPITRE  II. 

Vu  Grand- Maure  de  la  Mai  fin  du 
Roy , d*  de  fes  dépendances  \ 
des  Maures  d'HoSelr)  dre.» 

mO  n s r é il  r le  Prince  & 
Mcnfienrle  Dùc  Ton  fils , ont 
la  Charge  de  Grand-Ma'tre 
delà Maifcm  du  Roy,  en  fiir- 
ymnee  i’im  de  1 autre.  Le  père  fenon-e 
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Loiiis  de  Bourbon  i Prince  de  Condé  y 
l’un  des  plus  valeureux  Prince  de  l’Eu- 
rope : Monfieur  le  Duc , Henry-Jule  de 
Bourbon  , Duc  d’Anguyen  , . Couver^ 
neur  de  Bourgogne  & de  Brelïè,  de 
Bugey,  Gex  & Veromey,  &c. 

• Voïés  cy-aprês  leurs  qualités  aux 
Princes  du  Sang. 

Ils  portent  de  Bourbon  , qui  eft  de 
France  , au  bâton  raçourcy  de  gueule 
pery  en  cœur.  * 

Le  Grand-Maître  a de  gages  > 5600. 1. 
Quelques-Uns  donent  au  Grand  Maî- 
tre de  la  Maifon  & Hôtel  de"  France , 
pour  marque  de  fa  Charge  deux  bâtons 

farnis  d’argent  vermeil  doré  , dont  les 
outs  d’enhaut  fë  terminent  en  couro- 
ncs  fleurdelifées  & fermées  , pafïëes  en 
fautoir  derrière  l’Ecu  de  les  Armes:  mais 
•ette  invention  du  Sieur  de  la  Colom- 
biere  n’a  pas  eu  de  fuite. 

Anciens  titres  de  cette  Charge, 

Le  Grand-Maître  de  France  êtoit  ape- 
lé  fous  la  première  Race  de  nos  Rois 
Maire  du  Palais  , qui  êtoit  corne  un 
Lieutenant  Général  par  tout  le  Roïau- 
me.  Et  félon  l’ancienne  difpofition  de 
l’Etat , côme  il  y ayoic  un  Duc  fur  doiy&e 


DU  GRAND  MAITRE.  $7 
Comtes , & même  quelques  autres  Ducs 
fur  des  Provinces  toutes  entières  : auflt 
le  Maire  du  Palais  êtoit  Duc  des  Ducs, 
& fè  qualifioit  Duc  ou  Prince  des  Fran- 
çois. Son  autorité  ne  s’étendoit  donc 
pas  feulement  dans  la  Maifondu  Roy, 
on  il  difpofoit  de  toutes  les  Charges  j 
mais  il  avoit  grand  pouvoir  fur  les  gens 
de  Guerre , de  Juftice  & de  Finances  ; 
ôc  fur  toutes  les  affaires  de  l’Etat.  Au 
lieu  de  cette  Charge  on  établit  le  Séné- 
chal , pour  avoir  feulement  foin  de  la 
Mai  fon. 

Toutefois  il  eft  arrivé  depuis,  que 
le  Sénéchal  n’a  pas  laiffède  reprendre 
quelque  comandement  dans  les  armées, 
& même  d’y  avoir  la  Garde  delà  perfone 
du  Roy  : quelques-uns  Papêlent  Grand 
Gonfanonier  ou  Porte-Enfeigne. 

Cette  Charge  fut  héréditaire  aux 
Comtes  d’Anjou  depuis  Geofroy  G ri- 
fegonelle , à qui  le  Roy  Robert  la  don- 
na vers  L’an  1001.  & ceux  qui  l’exer- 
çoient  auprès  du  Roy , la  tenoient  en 
fief  de  ces  Comtes , aufquels  ils  en  ren- 
doient  h&nage,  & Certaines  reconoif- 
fances , corne  d’aller  au  devant  du 
Comte  d’Anjou , quand  il  venoit  au  Pa-y 
lais  ? le.  faire  loger  ,luy  billet  fer  vir  le 
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Roy,  &c.  & aux  armées,  luy  fournit 
une  tente  pour  tenir  -cent  Chevaliers, 
corne  le  raporte  plus  au  long  Hue  de 
Cléries. 

Il  a auffi  retenu  une  partie  du  pou- 
voir du  Comte  du  Palais  ; & il  jugeoit 
des  differens  furvenus  à la  fuite  de  la 
Cour  & entre  les  Officiers  de  la  Mai- 
fon. 

F o7i  Bions  & Prérogatives  du  Grand- 
Maître . 


Apres  la  mort  du  Roy  , il  jette  fon 
bâton  fur  le  cerciieil  devant  tous  les 
Officiers  alfomblés , pour  montrer  qu’ils 
n’ont  plus  de  Charges  : mais  le  Roy 
foccdlèur  les  rétablit  de  grâce  & faveur 
fpéciale. 

Le  Grand-Maître  a Juridi&ion  en- 
tière fur  les  fopt  Offices,  dont  il  difpo- 
fe  de  la  plulpart  des  Charges , & dont 
les  Officiers  prêtent  forment  de  fidélité 
au  Roy  entre  fos  mains.  Neanmoins  les 
Grans-Maîcres  ont  volontairement  re- 
mis le  Gobelet  & la  Bouche  entre  les 
mains  du  Roy,  depuis  que  Moniteur 
de  Soûlons , Grand-Maître  de  la  Mai- 
foi  du  Roy  fouts  Hwy  IV.  n’en  voulut  i 


I DU  GRAND  MAITRE.  & 

L ; pjkts  prendre  .conoilfance.  ^ 

f : : Il  teçoït  auffi  le  ferment  de  fidélité  du 

Premier  Maître  d'Hôtel  3 du  Maître, 
g d’Hôtel  ordinaire,  & des  douze  Maîtres. 

| d’Hôtel  en  quartier  : des  trois  Grans  ou 
Premiers  Panetier  , Echanfon  , Ecuïec 
Tranchant  : des  trente-fix  Gentils-Ho- 
mes Servans  , des  trois  Maîtres  de  la 

1 * -J 

Chambre  aux  Deniers,  des  deux  Con- 
trôleurs Généraux  , des  dfeze  Contrô- 
leurs Clercs  d’Offices  : du  Maître  de  la 
Çhapelle  de  Mufique  & du  Maître  de 
1 l’Oratoire  du  Roy  : des  Aumôniers  de 
? la  Maifon  du  Roy  : du  Grand-Maître,. 

: du  Maître,  & de  l’Aide  des  Cérémo- 

nies , de  l’Introduéfceur  des  Ambaiïà- 
i . deurs , & de  .V>V.%V  de  l’Ecuïer  oidi- 

V ,fc  * * ^ * 

naire  du  Roy  & des  vingt  Ecuïers  fer- 
j vans  par  quartier  : des  quatre  Lieute- 

I’  nans  des  Gardes  de  la  Porte  du  Roy  i 

des  Concierges  des  Tentes , &?c,  . 

Quand  il  fait  le  1er  vice  en  cérémoJ 
nie ,,  & qu’il acdompagrie  les  viandes,  il 
• marche  - plus  .proche  de  la  viande  du 
Roy,  que  tous  les  Maîtres  d’Hôtel  ; 
portant  fon  bâton1  élevé),  & les  autres 
Maîtres  d’Hôtel  le  tiennent  plus  bas  en 
ià  prêfence.  C’eft  luy  dans  les  grandes 
ç&émoaies.  ,&  quand  il  vient  fervir* 


'■4 
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qui  prêfenteau  Roy  la  première  fèrvfet? 
te  mouillée.  C’eft  fous  l'autorité  du 

Grand-Maître  que  le  tient  le  Bureau  d« 

. ; > 1 . 

» r / r t 5 ' 

t)u  Premier  Maître  et' Hôtel  » & autres 
Maures  d‘ Hôtel  Ordinaire 

& de  Quartier.  >àr&r 

Le  Premiir  Maître  dHottl, 
eft  Moniteur  Sanguin , Marquis  de  Li- 
vry , Meftre  de  Camp  d'un  Régiment 
de  Cavalerie , Capitaine  des  Chàflès 
de  la  Foreft  de  Livry  & Bondis  ; qui  a 
êpoufé  le  io.  Janvier  1678:  Marie  An- 
toinette de  Beauvillicrs , fille  de  M.  le 
Duc  de  S.  Aignan  , de  laquelle  il  a 1. 
Louis  Sanguin , nômé  par  leurs  Maje- 
ftés  le  Avril  1679.  H a la  Juridiétion 
Lur  les  fept  Offices , feulement  pour  lé 
fèrvice,  fans  difpofer  aucunement  des 
Charges.  Il  peut  auffi  recevoir  le  fer- 
ment de  fidélité  des  Officiers  du  Gobe- 
let & de  la  Bouche  , & des  autres  Offi- 
ces y même  des  autres  Officiers  qiti-prê^ 
tent  ferment  ,entre-  les  mains  de  Ml  le 
Grand-Maître.  U a de  gages , 3000. 1. 

. Il  porte  d” azur , à la  bande  d'or , a-: 
^pmpagné  de  trois  glans  renverfés  en 
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chef  8c  de  deux  pattes  de  griffon  de  mê- 
me en  pointe  , & trois  demies  rofes 
d’argent  Portant  du  bas  de  PEcu , mifes 
en  orle. 

Il  tient  la  table  du  Grand  Cliambel  1 • 
lan , dont  il  a ta  defïèrte  : les  premiers 
Maîtres  d’Hôtel  fes  devanciers  en  cette 
Charge  , ont  fait  acquifition  de  cette 
Table. 

Il  prêfente  ordinairement  au  Célê-  . 
brant  du  vin  pour  le  Roy  dans  une  cou- 
pe; quand  fa  Majefté  a cômunié , & en 
même-temps  une  fer  vie  te  , pour-(s’éC- 
fuïer  la  bouche. 

Le  Premier  Maître  d’Hôtel,  ou  le 
Maître  d’Hôtel  qui  eft  de  jour,  conduit 
' le  bouillon  du  Roy  , lorfque  là  M*ajefté 
en  prend  , il  reçoit  l’ordre  du  boire  & 
du  manger  pour  le  Roy , & de  l’heure, 
qu’il  fait  apres  entendre  aux  Officiers 
du  Gobelet  & de  la  Bouche. 

Un  Maître  d’Hôtsi  Ordinaire , Mon- 
iteur de  Rieu. 

Il  a les  mêmes  fondions  au  Bureau 
& dans  la  Maifon  du  Roy , que  le  Pre- 
- mier  Maître  d’Hôtel  en  fan  abfence» 
Lors  qu’au  Bal , Comedie , Balet , Opé- 
ra, &c.  le  Roy  fait  collation  fans  être 
à table , il  a été  réglé  en  \66y.  que  le 
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Maître  d’Hôtel  Ordinaire  fervira  fâ, 
Majefté.  Il  fait  les  honneurs  de  la  table 
du  Grand-Maître  en  lablence  du  Ca- 
pitaine des  Gardes.  Il  a de  gages  ordi- 
naires , izoo.  1. 

Douze  Maîtres  d’Hôtel  fervans  par 
quartier.  500. 1. 


. En  jamier. 

M.  d’Eftoublon  r. 
, M.  de  Mo  r fon- 
taine. g.  m. 

M.  de  Cotir- 
çhamp.  r. 


,1-r  i’rJA 

ISCtl  VIS.  • J 


ït. 


V 


En  juillet. 

M . Langlois,  r. 
M.  de  Charan- 


* mftj 

En  Avril. 

M.  de  Francine, 
& Ion  fils  en  furvi- 
vance.  r. 

M»  de  Leyrit,  r. 
M>  de  Chante- 

è J*  • 

lou,  & £011  ne  veu 
à fur  vi  van  ce.  r. 
En  OStobne, 

M.  dJ£roLiville , 
8c  Antoine  Ri- 


ton. , g<.  m.^ 

M.  de  Charan 

^ J Jjn  f JfT  /T» , y’  ' • *,  V ^ . 


r couard  d’Erouvil- 
le  fon  fils  en  furvi- 
I vance.  r. 

J M.  le  Clerc  de  . 
J Cambray.  g.  m- 
M.  Payen  de 
, Montmor.  g.  m. 


1 A 


du  mois  d’A- 
j le  nombre 


.1 
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dés  Maîtres  d’Hôtel  à douze  , 6c  celuy 
des  Gentils-Homes  (èrvans  à trente- fix. 

Par  autre  Déclaration  du  17.  O&obre 
16  ]6.  les  Maîtres  d’Hotel  font  qualifiés 
Confeillers,  & Maîtres  d’Hôtel  Ordi- 
naires , Chevaliers , Ecuïers  : Ils  poli- 
ront porter  leurs  armoiries  timbrées , 6c 
jouiront,  enfemble  leur  veuve  durant 
leur  viduité , de  l’exemption  des  tailles, 
taillon , fubfiftance  , droits  d’Aides , 6c 
autres  impofitions  ; nonobftant  le  2. 6c 
S.  Articles  de  l’Edit  de  Janvier  1(534. 

. Ils  ont  comandement  fur  les  fept  Of- 
fices , 6c  partent  dans  la  Maifon  dit 
Roy  , pour  marque  de  leur  autorité  , 
quand  ils  conduifent  la  viande , un  bâ- 
ton garny  d’argent  vermeil  doré  : les 
matins  ils  acompagnent  de  bouillon  du 
Roy  .,  lorfqùe  fa  Majefté  en  prend. 

Us  présentent  au  Roy  la  première 
fervîcte  mouillée , dont  {à  Majefté  fè 
lave  les  mains,  avant  que  de  manger  : 
6c  ils  ne  cèdent  cêt  honeur  qu’aux  Prin- 
ces du  Sang  , on  aux  Fils  légitimés  de 
France  : Ils  & trouvent  à tout  ce  qui  fè 
fait  au  Bureau  du  Roy  , dont  nous  par- 
lerons cy-aprês. 

Ils  fçxvent  l’ordre  du  Roy  tous  les 
&irs  en  d’abieace  du  Premier  Maître 
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d’Hôtel , ou  du  Maître  d’Hôtel  Ordi- 
naire, & à quelle  heure  fa  Majefté 
veut  manger  le  lendemain  ; & principa- 
lement quand  la  Cour  marche  , ils  de- 
mandentauRoy  le  lieu  & le  temps  quJil 
vent  dîner  , afin  de  dôner  l’ordre  aux 
Officiers  de  la  Bouche  8c  du  Gobelet, 

Les  Officiers  des  fèpt  Offices  & plu- 
fieurs. autres  qui  ont  accoutumé  de  prê- 
ter ferment  de  fidelité  entre  les  mains 
de  Monfieurle  Grand-Maître,  peuvent 
le  prêter  dans  le  Bureau  aflèmblé , 8c 
pour  lors  ceux  qui  y prêfident,  le  Maî- 
tre d’Hôtel  Ordinaire  ou  les  Maîtres 
d’Hôtel  de  quartier  , en  l’abfence  du 
Grand-Maître  ou  du  Premier  Maître 
d’Hôtel,  reçoivent  cesfermens  de  fidé- 
lité. Les  jours  maigres  un  Maître  d’Hô- 
tel fe  trouve  à la  recette  du  Poilîbn. 

Quand  le  Roy  doit  rendre  les  Pains- 
Benits  à quelque  Paroiflè  ou  Confrérie, 
la  Maître  d’Hôtel  qui  eft  de  jour , te- 
nant fon  bâton  en  main , doit  acompa- 
gner  à l’Eglife  les  Paints-Benits , ( que 
le  Roy  fait  ordinairement  faire  au  nom- 
bre de  fix.  ) L’Aumônier  qui  les  va  pré- 
fenter  de  la  part  de  fa  Majefté , marche 
entre  le  Maître  d’Hôtel  8c  le  Contrô- 
leur, le  Thrêforier  des  Offrandes  fe 
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èhêtant  encore  à la  gauche  du  Contrô- 
leur*, . 

j>i  jîk  4 £ '"à V ^ /jr3^ 
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Du  Grand  Panetier,  du  Grand  Echanfin 
& du  Grand  Ecuter  Tranchant . 


«L 


Ces  trois  Officiers  Ce  trouvent  aux 
grandes  cérémonies , ou  ils  ont  rang  : 
•corne  ils  ont  fait  au  Sacre  du  Roy , 
ôcç. 

Ils  ont  toujours  des  gages  alignes, 
dk  font  couchés  fur  l’Etat , ou  ils  ne 
font  apelés  que  Premier  Panetier , Pre- 
mier Echanfon , Premier  Ecuter  Trait - 
.chant. 

. , Nous  allons  dire  leurs  fonctions  en 
parlant  des  Gentils-homes  Servans,  qui 
•en  font  tous  les  jours  les  charges. 

Le  Grand  Panetier  eft  à prêfont  M. 
-Timoleon  Comte  de  Colle , qui  porte 
de  làble  à trois  falces  d’or , denchéës 
par  bas,  àào.X. 

Il  relie  encore  une  ancienne  coûtu- 
me  dans  la  Maifon  du  Roy , c’eft  que 
le  premier  jour  de  l’an  , & aux  quatre 
Jaones  Fêtes  de  l’année , lorfque  le  Roy 
eft  forty  de  là  chambre  pour  aller  à la 
•Melle , le  Ser-d’eau.  crie  par  trois  fois 
d’enhaut  fur  un  balcon , ou  du  haiit  de 


• > 
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l’efcalier  : Adtffire  Timaieon  de  Cojfê, 
Mejfîre  Timoleon  de  CelJ'é . Mejjire  Ti- 
moleon  de  Cojfè  > Grand  Panetier  de  Fran- 
ce y au  couvert  pour  le  Roy  i 

Le  Grand  Echatifon  a jfuccedé  an  Bon- 
teiller  autrefois  un  des  principaux  Of- 
ficiers de  la  Courone,  même  du  temps 
de  Charlemagne,  & bien  avant  (bus  la 
troificme  Race.  Il  (îgnoit  les  Chartes  ou 
Lettres , 8c  (è  trouvoit  aux  alïèmblées, 
corne  les  autres  grans  Officiers.  Cette 
Charge  eft  polfêdée  par  M.  le  Marquis 
deCrenan,  qui  porte  écartelé , au  i.  8c 


* V-/  X 

- — , -j -U  eft  du  Perrien.  Au  2. 

& 5.  de  gueule,  à(ix  billettes  d’argent , 
3.  2.  l.  qui  eft  de  Crenan. 

Le  Grand  Ecuiier  Tranchant  (e  nome 
M.  le  Comte  de  Hombourg  Marquis 
de  Teinxm,  Charle  Etienne  de  Boute- 
nay  de  Chatelier.  Il  porte  écartelé  au  1. 

. de  gueule  à la  bande  d’argent , chargée 
de  troisétoiles de  fable , acompagnée  de 
trois  lis  d’or  , au  naturel , qui  eft  de 
Chatelier  y en  Touraine.  Au  2.  de  Ch  a- 
tillon-  Coligny , qui  eft  de  gueule  à l’ai- 
gle d’argent , becqué , membré  & cou- 
roné  d’azur.  Au  3.  de  gueule  à la  bande 
d’or , chargée  d’une  fouine  d’azur , qui 


d’argent,  à cinq  fufées  de  gueule  po- 
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cft  de  G on  à crin.  Au  4.  de  Montmorency - 
bavai  > qui.cft  dor  à la  croix  de  gueule, 
chargée  de  cinq  coquilles  d’argent, 
can conée  de  leze  alerions  d’azur  : le  1. 
& 4.  canton  chargé  de  l’Ecu  de  France , 

600. 1. 

Le  Grand  Panetier  a fa  juridiction  au 
Palais , laquelle  efl  exercée  par  un  Lieu- 
tenant Général , un  Procureur  du  Roy, 
un  Greffier,  &c.  Voies  au  fécond  vo- 
lume. 

Tous  les  Boulangers  de  Paris  (ont  ob- 
liges  le  Dimanche  d’après  l’Epiphanie, 
de  venir  faire  hômage  à M.  le  Grand 
Panetier  entre  les  mains  de  Ion  Lieute- 
nant Général , 8c  de  luy  païer  le  bon 
denier.  De  plus  , tous  les  Maîtres  Bou- 
langers nouveaux  receus  font  obligés 
de  venir  rendre  à M.  le  Grand  Panetier, 
pareillement  entre  les  mains  de  ion 
Lieutenant  Général  le  pot  de  Romarin. 

Le  Sieur  de  la  Colombiére  done  au 
Grand  Panetier  pour  marque  de  là 
Charge , la  nef  d’or  8c  le  cadenat  que 
l’on  met  à côté  du  couvert  du  Roy.  Au 
Grand  Echanfon  . deux  flacons  d’argent 
vermeil  doré , 011-  font  gravées  les  Ar- 
mes de  là  Majeftc.  Au  Grand  Ecitïer 
Tranchant  » un  couteau  8c  une  fourcher- 
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te  pâlies  en  fâutoir , ail  manche  terminé 
en  courone  Roïale.  On  fçait  allés  cme 
le  Sr  de  la  Colombiére  n’a  pas  été  iui- 
vy  en  cette  nouvelle  invention. 

* V * - • ' - 

. Des  Gentils-homes  Servans • * 

. ,ê  * , • •••*.>  • m ^ 

Les  Gentils-homes  Servans  Font  al- 
ternativement la  fonction  de  Panetier, 
d’Echanfon  & d’Ecuïer  tranchant.  Ils 
s’apêlent  toujours  Gentils-homes  Ser- 
. vans  du  Roy , dautant  qu’ils  ne  fervent 
que  les  T êtes  Couronées  , les  Princes 
du  Sang,  les  Souverains , quand  le  Roy 
les  traitte.  Ils  ont  dans  leurs  lettres  de 
;provifion  la  qualité  d’Ecuïer  ; & par 
Déclaration  du  Roy  du  17.  Oétobre 
1656.  le  jour  de  la  Ccne  ils  fervent  con- 
jointement avecque  les  Princes  du  Sang 
& les.  Seigneurs  de  la  Cour , qui  apor-  ï 
tent  au  Roy  les  plats  que  fa  Majefté  fert  - l 
aux  trêzeenfans  de  la  Cène.  Ils  ont  rang 
aux  grandes  cérémonies  , corne  au  Sa- 
cre du  Roy , à fon  entrée  à Paris , au  T 
Bâteme  de  M.  le  Dauphin.  Ils  fervent  4 

• 1 epéè-  au  coté , & ils  peuvent  fè  trou-  ! 

ver  au  premier  Bureau  de  chaque  quar-  W [ 

. tier , auquel  ils  ont  féance  & rang  im- 
médiatement apres  les  Maîtres  d’Hô-  i 

tel.  T 
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tel,  ainfi  qu’il  eft  réglé  par  les  Ordo* 
nances. 

* Par  Déclaration  du  Roy  du  mois  d’A-i 
vril  1654.  le  nombre  des  Gentils- homes. 
Servans  -a  été  réduit  à trente  fix , qui 
prêtent  le  ferment  de  fidélité  au  Roy 
- entre  les  mains-  de  Monfieur  le  Grand- 
Maître. 

Par  autre  Déclaration  du  17.  Oéfco-. 
brei6y6.  les  douze  Maîtres  d’Hôtel,  Sc 
les  trente-fix  Gentils-homes  Servans  , 
porteront  les  qualités  de  Chevaliers  8c 
Ecuïers , & leurs  armoiries  timbrées , 8c 
joiiiront , enfemble  leur  Teuve  durant  T 
leur  viduité,  de  l’exemption  des  tailles 
taillon , fubfiftance,  droits  d’ Aides , 8c 
autres  impofîtions  j nonobftant  le  i.  8C 
S.  Article  de  l’Edit  de  Janvier  1634.  Ils 
ont  de  gages , 700.  L 

En  Avril. 

M.  Alexandre  ; 
fieur  du  Roufïèt , 
d’Aubigny  , & fbn  avec  furviv.  g m. 
fils  receu  à*  fucvi-  ] M.  Cordelier  de  ' 

: vance.  r.  Cheneviére , fieur 

M.  Bouillant  , des  Fourneaux , tic 
fieur  du  Plefïis , & Ton  fils  à furvivait- 
fcn  fils  en  furv.  r.  \ ce.  r. 

, ■ Cv 


En  Janvier. 
M.de  Poflé.^-.»». 
M.  Droüyn , Sf 


/ 


f i)  #■ 


J 

*■  'Janvttr.  j • Avril, 

M.  de  Marines  , ! M.  du  Ronfle 

dfeùrduPleffis.p-  m.  ! fleur  de  Ville.  Rufl. 

r O ^ 

M.  dè  Oevalois,  i lien. 

• » ; * * ' ; I 

Jtëcur  de  Quinole.  1 M.  de  Matines 
T ' lM.-  Langlois  .,  1 des  Aubris.  r-  • 
Sîenr  de  Croiflna-  j -M.  ©ayle  jifienr 
re , ey-devant  Ma-  du  Retour,  Sc  de 
r Trêcbal  'des  Logis  Paye;  >y.  v 
du  Roy.  <r.  ' I M.  deLaitsre  da 
M.  de  P oyat,  Cloiizeau.  r. 
auffi  Gentil- home  j rM^  Grillau,  Sc 
"Servant  Ordinaire  : du  Pavillon,  r. 

de  Madame  làDau-  M.  Merlin , fleur 



M.  Mivert.  gyn. 


X 


M.  l’Abbé , fieur 
de  Videras , Capi- 


s; 


taine  au  Régiment 
r de  Piémont,  r. 


de  Chaulas  & 
fon  fils  en  fiirvi- 
vance.  r. 

; 1 M.  Guillaume,  r. 


-V  ’W 


En  ^juillet . 

; , M.  de  Prefle. 

. M.  Arnaud,  r. 
M.  de  Ville- 


JC 


geon.  * gï  m. 
M.  de  Pons,  Sr 


r 

• W'L.  « ! 

W 

En  Oiï&bre. 

: M.  de  Breflày  , 
& Ton  fils  en  - furvi- 
V#nce.  r . 

M.  de  Malle- 
branche  , fleur  de 


A 


' d’Anonville.  g.  tn.  | Villebon,  avec  fur- 
M.  Poucquet  , I vivance.  r. 

Sr  de  Clos-neuf.  r.  I M*  Bridou, fleur 

* ? ^ ^ ^ • I.  " Aw  «A  1'  i J » 
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GENTILS-HOMES  SERV. 
juillet.  I Othbre.  - 
M.de  Corber-en.r,  1 dufiéf  de  Galluy, 

avec  furvivance.  r? 
M.  de  Marolles. 


P; 


Km!' 


t-*.  A*,’  i* 


j-.  m. 

M.  le  Mercier,' 
avec  furvivance.  r. 
M.  le  Càrlier.  y. 
M»  Coiflèrel , Sc 
de  Mqntmenil.  r. 
M.  Archambaud, 

1 fieur  des  Pâifibles. 

£ » 

M.  de.Vic,  fieur 
de  Pongibaudii 


I 

I 


rtHÿ 


M,  Baudinpt  , 

Sr  de  la  Salle,  g.  m . 

M.  Herman , St 

4e  Varignole.^,  w. 

r-  M» , de  Gom- 
bault , fieur  de  la  j 
JMarque.  g.  m 

i‘  -s 

''“'•r1  y *-,  * *•*/ 

: ;ii  V“^  ' >■ 

Cy>  '•  ' # ^ ' * ' * J, 

V O RD  RE  DU  DINER  DU 

Roy  , quand  il  mange  en  public. 

,«  4 .i  ‘ * â # . * j? 

j ' ‘ . . ^ . • • .* 

.*  L’Huifïier  de  Salle  aïant  rcceu  l’or- 
dre  pour  le  couvert  du  Roy , va  à la 
lâlle  des  Gardes  du  Corps,  frape  de  là 
baguette  a la  porte  de  leur  Salle , & dit 
tout  haut  : Aie  (fieur s au  couvert  du  Roy  ; 
puis  avec  un  Garde  fe  rend  au  Gobelets 
•Enfiiite  le  premier  des  Officiers  du  Go- 
belet  aporte  la  nef  , les  autres  le  refte 
7du  couvert  ; le  Garde  du  Corps  mar- 
chant proche  la  nef  : &c  l’Huilîîer  de 
. {Salle  marchant  devant  eux  la  baguette 
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beau , porte  les  deux  tabliers  ou  napes. 
Et  an  s touS  arrivas  au  lieu  ou  la  table  du 
Vrêts  eft  drellëe,  i’Huiflier  de  Salle  êta-  - 
le  feul  une  nape  ou  tablier  fur  le  bnffètj 
puis  l’Officier  du  Gobelet  & l’Huifïïer 
de  Salle  étalent  deflîis  la  table  du  Prêts, 
la  nape  ou  tablier  : dont  cetHuifïier  de 
Salle  reçoit  un  des  .bouts , que  TOffi- 
per  du  Gobelet , qui  en  retient  l’autre 
bout  , luy  jette  adroitement  entre  les 
bras.  Après  , les  Officiers  du  Gobelet 
pofènt  la  nef  , & préparent  tout  le  reftë 
du  couvert.  Puis  le  Gentil-home  fer, 
vaut  qui  eft  de  jour  pour  le  Prêts,  cou- 
pe les  eftâis  de  pain  déjà  préparé  au 
Gobelet , fait  faire  Peffiiy  à l’un  des  Of- 
ficiers du  Gobelet  des  deux  petits  pains 
du  Roy,  Sc  dufel:  il  touche  aufïï  d’un 
çjTay  les  fèrviêtes , la  cuillère  , la  four- 
chette, le  couteau  & lescurcdens  de  fà 
Majefté , donant  pareillement  cet  eftày 
À manger  à un  Officier  du  Gobelet , ce 
quils  apêlent  faire  le  Prêts.  Et  le  Gen- 
til-home Servant  aïant  ainfi  pris  poflèf 
fion  de  la  Table  du  Prêts  , continue  de 
la  garder.  Ce  Prêts  étant  fait,  un  des 
Officiers  du  Gobelet  & l’Huifïïer  de 
. Salle  vont  à la  table  où  doit  manger  le 
.Roy  , la  couvre  de  la  nape  ou  tablier, 
de  la  même  façon  cy-deffus  exprimée  : 
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erifùite  un  des  Gentils-homes  Servans  y 
pofe  fur  une  ferviete , dont  la  moitié  dé- 
borde du  côté  de  fa  Majefté , le  couvert 
, du  Roy  j.  feavoir  ralîiette  8c  le  cadenat, 
fur  lequel  font  les  deux  pains , la  cuil- 
lère , la  fourchette  8c  le  couteau  du  Royy 
aïans  deflôus  une  ferviete  de  la  gran-' 
deur  de  ce  cadenat  : & par  deflîis  eft  la 
ferviete  proprement  pliée , que  le  Roy 
doit  mettre  devant  luy.  Puis  ce  Gentil- 
home  Servant  replie -fur  tout  le  couvert»  ? 
k ferviete  de  deflôus.  qui  déborde*  U 
pofe  auflî  les  coliers  ou  porte-afliettes  * 
& le  tranchant  ou  couteau,  la  cuillère 
8c  la  fourchette,  dont  il  4HHH 
lefervice;  ces  trois  dernicres^piêces  é- 
tant  pour  lors  entourées  d’une  ferviete 
pliée  entre  deux  afliettes  d’or:  puis  il  fe 
tient  là,  tout  proche  la  table , pour  gar- 
> derle  couvert  de  là  Majefté. 
r-  Pendant  tout  ce  temps  ,.1’Huiflïër  de 
Salle  eft  retourné,  à la  Salle  des  Gardes,,, 
oii  aïant  frappé  de  fa  baguette  contre 
la  porte  de  leur  Salle , il  dit  tout  haur, 

“ Mtjfiettrs  a la  viande  da  Roy  : puis  va 
i à l’Office- Bouche  : où  tout  étant  prêt , 

P.  ce  même  Huiflier  va  auflî  avertir  le  1 
Maître  d’Hôtel  qui  eft  de  jour , le 
Gentil-hôme  Servant  8c  le  Contrôleur:’  - 
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Extrait  des  Ordonances  de  la  Maifin 
dh  Roy  , renouvelle  es  & Jignces  par 
le  Roy  le  14..  Avril  1665. 

. 

Quand  la  viande  de  (à  Majeflé  , tant 
pour  le  dîner  que  pour  le  louper , fe 
portera  ,.  il  y aura  deux  Archers  de  la 
Garde  du  Corps  , qui  marcheront  les 
premiers,  PHuifîier  de  Salle  ira  apres 
puis  le  Maître  d'Hotel  avecque  fon 
î)âton  , qui  fera  fuivy  du  Gentil-home 
Servant  Panetier,  du  Contrôleur  Gé- 
néral de  Clerc  d’Office  & autres  qui 
porteront  la  viande,  & de  plus  i’Ecuïer 
de'Cuihne,  & le-Garde-vailîelle,  & 
derrière  eux, deux  autres  Archers  de  la 
Garde  du  Roy.  Tous  lelquels  Archers 
auront  leurs  calàques , avecque  leur* 
halîebardes  ou  arquebufes  : & ne  laiC 
feront  aprocher  perfbne  de  la  viande  de 
fa  Majcfté. 

Le  Contrôleur  Ordinaire  de  la  Bou- 
che , porte  auiïï  un  des  plats. 

Apres  que  le  Ser-d’eau  a doué  à laver 
dans  l'Office,  apelé  la  Bouche  au  Maî- 
tré  d’Hôtel  , au  Gentil- home  Servant , 
& au  Contrôleur  : l’Ecuïer-bauche  ran- 
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geles  plats  fur  la  table  de  l'Office,  8c 
prêfente  deux  elîais  de  pain  au  Maître; 
d’Hôtel  qui  Eût,  l’effiiy  du  premier  fer;., 
vice , & qui  après avoir  touché  les>  vian- . 
des>  de;  ces  deux  elîais  de  pain;  y en  dône> 
un  à l’Ecuïer- bouche  ,.qui  le  mange  , 
l'autre  eft  mangé  par  le-Makre  dHôteL 
Enluite  le  Gentil-home  Servant: prend  le 
premier  plat ,1e  fécond  plat  eft  pris  par  le 
Controleur  , de  les  Officiers,  de  la  Boru 
che  prennent  les  autres.  En  cet  ordre  , 
le  Montre  d’Hô.tel  aïant  le  bâton:  en» 
main.,,  marchera  la  tête  , précédé  de 
quelques  pas  par  l'Huiffiet  de  Salle  , 
portant  une  baguette  5.  ( qUi-eft:  làtmarw 
que  de  fou  Office  ),  & le  foie  aüant  un 
flambeau  ::  & la  viande  acoaipagnée  dia 
trois  Gardes,  du  Corps , leurs  carabines 
fur  l’êpauk-,  étant  arrivée  , le  Maître 
d’Hôcel  fait  la  révérence  à la.  nef,  le 
. Gentil-home  Servant  qui  tient  le  pre* 
mier  plat,  le  pofe  fur  la  table  où  eft  la. 
nef,  8c  aïant  receu  un  eflày  du  GentiL 
home  Servant  qui  fait  le  Prêts , il  eu 
fait  l’eflay  fur  luy , de  porre  fon  plat  fur; 
la  table  du  Roy , 6c  le  Gentil-home  Ser- 
« vant  qui' fait  le  Prêts  , prend  les  autres 
. plats  des  mains  du  Contrôleur , & au-  • 
.taies  qui.  les  vp  orient  x lefquels  il  poli 
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pareillement  fiir  la  table  du  Prêts  , & 
en  fait  faire  l’eflày  à ceux  qui  les  ont 
aportés  , ces  mêmes  plats  étans  apres 
aportés  par  les  autres  Gentils-hômes 
Servans  fur  Ja  table  du  Roy.  Le  pre- 
mier fervice  étant  fur  table , le  Maître 
d’Hôtel  précédé  de  l’Huiffier  de  Salle 
qui  tient  là  baguette  en  main , & qui 
tient  encore  le  foir  le  flambeau  devant 
luy  , va  avertir  le  Roy  : ce  Maître 
d’Hôtel  portant  pour  marque  fbn  bà-, 
ton  ; & enfon  abfence  , le  Gentil-hômç 
Servant  portant  pour  marque  la  ferviê- 
te  moiiillée  entre  deux  afllêtes  d’or, 
afin  que  fà  Majefté  voie  par-là  que  la 
table  eft  fervie  $ puis  il  revient  marchant 
devant  le  Roy  : & leurs  Majeftés  arri- 
vées à la  table,  le  Maître  d’Hôtel , ou 
le  Gentil-home  Servant , en  fbn  abfen- 
ce, prêfente  au  Roy  cette  ferviête 
mouillée  à laver  ainfi  quil  a été  réglé 
par  le  Roy  le  5.  Septembre  1676.  fur  la 
difficulté  qui  en  arriva  chés  la  Reine,. 
Le  Maître  d’Hôtel  ou  le  Gentil- home 
Servant  en  prenant  cette  ferviête  mouil- 
lée de  l’Officier  du  Gobelet,  doivent 
luy  en  avoir , fait  faire  l’efïày.  Voila 
• pour  le  premier  fervice.  Or  le  Gentil- 
tome  Servant  qui  fiait  le  Ptêts  x çon- 
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tmue  de  faire  faire  l’eilày  aux  Officiers 
r de  la  Bouche  & du  Gobelet,  de  tout 
ce  qu'ils  aportent  à chaque  fervicex' 
qiie  les  autres  Gentils-homes  Servans 
viennent:  prendre  pour  le  fervir.  devant 
là  Majefté  , quand  elle  l’ordône. 

Les  autres  Gentils- homes  Servans  ne 
~defcendent  pas  à l’Office  ; mais  ils  la- 
vent leurs  mains  au  buffet  dreflë  dans 
Fantichambre  ou  autre  lieu  1 eau  êtàfifc 
fèrvie  parl’Officier  du  Gobelet  : enfui- 
tedequoy  ils  vont  prendre  leur  place  x 
la  table  vis-à-vis  du  Roy  - 

Prêfèntement  que  les  Gentils-home# 
Servans  par  ordre  du  Roy  fervent  feuly 
à table,  depuis  le  prémier  jour  de  ttàf 
1674.  fa  Majefté.  veut  qu’ils  fbient  cinq- 
par  jour , afin  que  le  fervice  en  (bit  plus 
exactement  fait.  L’un  fè  tient  proche  la» 
table,  fur  laquelle  la  nef  eft  pofée,. 
& ou  font  aportées  les  vfondes*  pour  ert 
Elire  faire  l’effay,,  avant  qu’elles  foient 
fèrvieS'  devant  le* Roy , corne  nous  ve£ 
nous  de  dire  y -8c  il  ne  quitte  point  ce  - 
'pofte  qu’aprês  que  k deflert  eft  mis  fur- 
là  table  de  fa  Majefté  : alors- 'il ‘prend  la 
derniere  ferviête  mouillée  à laver  , art 
" Buffet  des  Officiers-  du  Gobelet , leur 
§n_aïant  fait  faire  l’eflày  , pour -la  pre> 
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fenter  an  Roy  à la  fin  du  repas  ; les  qua- 
tre autres  font  devant  la  table  où  le  Roy 
mange  , pour  y faire  le  fervice, 
r Celuy  qui  fert  d’Echanfbn , lorfque  le 
Roy  a demandé  à boire,  aufïï-tôt  crie 
tout  haut  , 'A  boire  pour  le  Roy  : 8c  pré- 
cédé d’un  Garde,  va  au  Buffet  le  dire 
au  Chef  d'Echanfànerie  - bouche.  Ce 


Chefo luy  donc  le  verre  couvert  fur  la 
foucoupe , 8c  les  deux  caraffès  de  criffait 
plenes  de  vin  8c  d’eau,  8c  viennent  tous 
deux  pour  faire  feffày  proche  la  table , 
ou  aïant  fait  h révérence  devant  le 


Roy,  le  Gentil-home  Servanrfè  tour- 
nant de  côté , verfè  ùn  peu  de  vin  8c 
d’eau  de  ces  earaffès  dans  une  des  deux 
petites  talïes  vermeil  doré  que  tient  le 
Chef  du  Gobelet , qui  les  a aportées.  Ce 
Chef  du  Gobelet  renverfè  dans  l’autre 


petite  tarte  , la  moitié  de  ce  qui  luy  a 
éré  verfé  , qu’il  prelente  au  Gentil-ho- 
me Servant  ; lequel  boit  ce  qui  efl:  en 
cette  tailè , après  que  le  Chef  du  Go- 
belet a bû  ce  qui  eft  dans  la  fienne.  Vous 
iemarquerés  que  eesjdeux  petites  tartes 
font  aulïi  a pe  lées  des  EJf-us  Heffay  fait  à 
la  veuë  dti  Roy  de  cette  forte  , le  Gen- 
til-home Servant  fait  encore  la  révéren- 


ce devant  fà 
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verre,  & luy  prêfente  en  même  temps 
I a foûçoupe,  où  font  les  carafe,  Le 
Roy  fe  fjrt  luy- même  le  vin  & l’eau, 
puis  aïanx.  bû  8c  remis  le  verre  fur  la 
{bûc.oupc , le  Gentil-Home  Servant  re- 
couvre le  verre  , reprend  la  foûçoupe 
avecque  Ge  qui  eft  de  ifus , fait  encore 
fa  révérence  devant  le  Roy , enfuite.  U 
rend  le  tout  au,  même  Chef  d’Echanfo- 
netie-bouçhe , fans  rétourner  au  buf- 
fet. 

Si  la  nef  êtoit  polee  fur  la  même-  ta- 
ble ou  le  Roy  mange,  toutes  les  fois 
qu’il  faudroit  changer  de  ferviêtesà  fa 
Majefté.  à chaque  lèrvice,  apres,  que 
X Aumônier  auroit:  découvert  la  Nef, 
le  Gentil-home  fervant  d’Echanfon  le- 
ver oit  le  coüfïinet  de  fenteur.  dont  elles 
font  couvertes  , pour  douer  la  liberté 
à.  celuy  qui  feroit  l’Ecuier  Tranchant , 
de  les  prendre  : puis  l’Echanfon  remets 
troit  le  coüfïinet , 8c  1 ’ Aumonier-férvant 
rejcouvriroic  la  Nef. 

Celuy  qui  fait  la  fonction  d’Ecuïeç 
Tranchant , a'iant  lavé  les  mains,  8c pria 
; (à  place  devant  la  table , corne-  il  ef$ 
prêfente  & découvre  tous  lés  plats 
- au- Roy , & les  relève , quand  fi  Majeftp 
luy  diï  ou  luy  fût  ligne , 8c  les  doneaî* 

C vj . 
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Ser-d’eati  pour  être  portés  à la  table  de- 
même  nom,.  & par  luy  fervis  devant  les 
mêmes  Gentils- Homes  Servans  , & au- 
tres qui  ont  ordinaire  à là  même  tablé.. 
Il  change  daflictes  au  Roy  de  temps  en 
temps , & de  fèrviêtes  à chaque  fèrvicr,, 
& coupe  les  viandes  , à moins  que  le 
Roy  ne  les  coupe  liiy  même. 

Quand  le  Grand  Panetier,  Grand'E-  ’ 
chanfon  & Grand  Ecuïer  Tranchant  fer- 
vent aux  grandes  cérémonies , ils.  font 
toutes  les  mêmes  fonctions  que  chacun 
de  ces  Gentils-  hclnes  Servans. 

Depuis  que  le  couvert  eft  mis  , jüC 
qu'à  ce  que  lé  Roy  iôit  hors  dé  table  ^ 
l’Huiflîer  de  Salle  doit  toujours  tenir, 
lés  portes  du  lieu  ou  fa  Majefté  mange* 
en  public  chics  luy , c!eft  ordinairement: 

■ dans*  P Antichambre... 

Le Ser- d’eau,  corne  nous  avons  dit,, 
reçoit  tous  les  plats  de  là  dellerte  de  là 
table  du -Roy,  qui  font  portés  àl’Offi^: 
ce , ou  autrement  à la  Salle  dès  Gen- 
tils-homes Servans , apelée  1 e Ser-d'cam. 
ou  il  1ère  ces  plats  aux  mêmes  Gentils-? 
homes  Servans  , & à ceux  qui  man- 
gentavec  eux.  Sous  ce  Ser- d’eau  (ont 
encore  d'autres  garçons  qui  fervent  à< 
«et.  Office  5 & les  Valets  des  Gentil^ 
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homes  Servant  mangent  après  de  leurr 
ddlèrte.,  ■ ; lV.  : -î  . - . , ■ ■ ■> 
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f Le  Bureau  du  Roy  ie  tient , dëux  fois. 

Ta  fèmaine  , - le  Mardy  & le  Vendredy  ü v 
auquel  doivent  affifter  Te  Premier  Màî^ 
ère  d’Hotel' , le  Maître  d’Hotel  ordi- 
naire , les  Maîtres  d’Hotel  de  quartier,.' 
les  Maîtres  de  la  Chambre  aux  De— r 
niers , Te  Contrôleur  Général,  le  Cbn-  ' 
trÔleur  ordinaire- de  la  Bouche  , les 
Contrôleurs  Clercs>  d’Offices  , les  Co- 
mis  du  Maître  de  la  Chambre  aux  De-'> 
niers , & les,  C6.nis  du  Contrôleur  Gé- v_ 
néral. 

Nousavons  parle  dès  premiers,  voïons-  4 
maintenant  les  autres.. 

Les  Ad (tîtrc s de  la  Chambre  aux  De-  - 
niers > M.  Baüyn , qui  eft  lancien  ; M 
More!,  l’alternatif  j &.  M.  Daiiés  de  4 
là  Tour,  te  triennal.  Ils  1er  vent  alter— !* 
nativement  , 8c  affiftent  à;  toutes  les 
délibérations  qui  fe  font  pour  là  po-'  1 
Kce  des  Officiers  & dêpenfe  de  la  Mai-  r 
fon  , 8c  autres,  traitemens  extraordU  ' 
naires'.  . ’ ' 

; Eu.  BaU/U-,  Seigneur  d’fià-r^* 
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gervilkrs  fon  Comis  . le  heur  Lam-i 
belin. 

En  16S5.  M.  Morel  : fon  Comis , le 
.fleur  Permet. 

, En  1686.  M.  Dallés  de  la  Tour  , aufli 
.Receveur  Général  de  Dauphiné  : fon- 
Comis , le  heur  Duc. 

Il*  ont  chacun  leur  Comis;,  & frife 
veulent  en  titre  d’Cffice,  qui  affiftenç 
aux  Bureaux  , & font  la  fonction  de 
leurs  Charges  en  leur  abfence. 

Ils  ont  foin  de  folliciter  les  fonds 
pour  la  dêpenfe  de  bouche  de  la  Mai, 
ion  du  Roy  , & de  païer  les;  Officier* 
pour  telle  dêpenfe.  Ils  paient  auffi  le* 
Livrées. 

Deux  Contrôleurs  Generaux  fervans 
par  femeftre. . 9 o o.  1. 


Au  Jïemeftrc  de  Au  Semeftre  de 
■J  Janvier»  Jwllet. 

^ M.  Bernin  de  ( M.  Becharndl 

Valentiné,  8c  M.  | des  Ormes.,  8c  le 

d’Uile,  Loüjs  Ber-  ; heur  le  Cprdier  fon. 

nin  de  Valentiné,  j Comis.  . 

fon  fils  à furvivan-  1 

ce,  8c  le  heurLam^  I , V;  . 

bert  fon  Comis,.  .£ 
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Ces  deux  Coinis  font  en  titre  d’OfKce. 

. • j y 

Le  Contrôleur  Général  tient  la  plu- 
me dans  le  Bureau , 8c  gffcrde  les  arrê- 
tés de  toutes  les.  dêpenfes  Extraordi- 
naires , dont  il  le  fait  un  cayer  chaque 
mois.  Il  délivre  les  extraits,  de  ces  dé- 
pends aux  Officiers  & Marchands  four- 
niflàna,  pour  en  être  païés  pat  le  Maître 
de  la  Chambre  aux  Deniers  ; 8c  après 
que  le  Contrôleur  Général  a fait  ligner 
à M.  le  Grand  Maître  l’original  du 
cayer  , & l’a  enregiftré  en  Ion  Regiftre  * 
il  doue  céc  original  au  Maître  de  la 
Chambre  aux  Deniers,  Le  Contrôleur 
Général  dans  fon  Semeftre  acompagne 
aufli  le  Boüilion  du  Ray  > 8c  reçoit  les 
ordres  came  les  Maîtres  d’Hôtel.  Ils 
ont  chacun  leur  Conais , 8c  s’ils  veu- 
lent en  titre  d’ Office , qui  afïï  fient  aux 
Bureaux  , 8c  font  la  ionélion,  de  leurs 
.Charges  en  leur  abfence. 

Quand  il  arri  ve  que  le  Roy  mange 
en  public , fins  que  le  bâton  marche , 
le  Contrôleur  Général  fert  fa  Majefté 

à table  , en  l’ahfèuce  du  Premier  Mai- 

^ / . * * * 

tre  d’Hôtel.  Le  Contrôleur  Général  en 
Ion  fèmefke  eft  chargé  de  coure  la  vai£- 
fèlle  d’or,  d’argent  & vermeil  de  la 
Maifon  du  Roy  ^ dont  il  cha  rge  enfiiite 
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les  Garde-vaifïêlles  Sc  autres  Officiers;1  * 
Un  Contrôleur  ordinaire  de  la  Bou- 
che & du  Gobelet , M.  George  Benoît 
2000 i !..  de  gages  & 3.000.  1.. de  Li- 
vrées. ' : 

Il  doit  être  prêfent  à là  recette’  dé 
toute  la  viande  Sc  du  poillon  pour  la-  ; 
bouchedu  Roy:  Sc  avant  qu’on  les  fer-  " 

ve  fur  table,  il  examine  fi  toutes  les 

* 

pièces  contenues  flir  lè  menu  font  cm-"' 
ploïées.  H eft  chargé  dè  îà  garde  du  vin 
Sc  de  l’eau  pour  là  perfone  db  fa  Majeflé. 
De  plus  il  tient  regiftre  de  toutes  les 
nouveautés  de  viandes  pour  le  Roy  x 
fruits  , confitures,  vins  de  liqueurs,  Sccïc 
qui  luy  doivent  être  mifes  entre  lesr 
mains.  Il  a l’œil  Sc  l’infpedion  fur  tou- 
tes les  dêpenfès  delà  Bouche  Sc  du  Go- 
belet, &:  autres  dêpenfes  de  là  Maifon_ 
Quand  il  arrive  que  le  Roy  mange  en: 
public  y fans  que  le  bâton  foit  porté,  le 
Contrôleur  ordinaire  de  la  Bouche  met: 

y • ' 

lès  viandes  fur  la  table  dè  fà  Majeflé'^ 

Sc  quand  il  faut  être  plufieurs  à fervir , 
les  Contrôleurs  Clercs  d’Office  les  y 
mettent  aufïî  ; mais  le  Contrôleur  de  la 
Bouche  fert  le  côté  du  Roy.  Il  a fbn  or- 
dinaire à la  table  des  Maîtres  d’Hô tel»,  - 
Sexe  Contrôleurs  Clercs  d' Offices. 
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BUREAU  DU  ROY.  6Ss 

qui  font  les  êeroue  ordinaires  8c  caïers 
extraordinaires  de  la  dêpenfe  de  la 
“i:  Mai  fondu  Roy,  & ont  voix  & féance  t 
au  Bureau.  Ils  ont  600.  livres  de  gages,  _ 
& des  livrées  en  nature  environ  1500. 
livres» 

Ces  êcrouës  font  les  arrêtés  en  par- 
ï -chemin  de  la  dêpenfe  ordinaire  qui  fe. 
fait  tous  les  jours  dans  la  Maifon  du 
Roy  , lignés  des  Maîtres  d’ Hôtel  : Lê-^ 
erou  du  dernier  jour  de  chaque  mois , 
s’apele  la  dernière  journée  : laquelle 
feule  eft  lignée  de  M.  le  Grand- Maître*..: 
& comprend  toute  la  dêpenfe  ordinaire, 
faire  les  autres  jours  du  même  mois*  , 
Pour  la  dêpenlè  Extraordinaire  , il  le 
fait  tous  les  mois  un  cayer  , qui  s’arrête 
au  Bureau,  8c  eft  ligné  de  M.le  Grand 
Maître  , du  Premier  Maître  d’Hôtel  , 
du  Maître  d’Hôtel  ordinaire  & des  au- 

* • • | |-  _ « *■  . ’f  J f V.' 

très  Maîtres  d’Hôtel.  Sur  ces  arrêtés 
vérifiés  au  Bureau  , les  dêpenfes  le 
paient  par  le  Maître  de  la  Chambre  aux 
Deniers  aux  Officiers  Pourvoïeurs  8c 
Marchands  , à qui  elles  font  deucs.  Ih  . 
font  du  corps  du  Bureau.  Dans  les  repas 
& feftins  extraordinaires , ils  fervent  la 
table  du  Roy  l’êpée  au  côté , & mettent 

pour  lors,  eux-mêmes  les  plats  fotfotju 

^ ...  ■«%  *%- 


66  L’ETAT  DE  LA  FRANCE, 
ble.  Par  fiibordination  aux  Maîtres 
d’Hôtel  & autres  Supérieurs , ils  ont. 
comandement  fur  les  (èpt  Offices  de  la 
Maifon  ,dont  les  Officiers  doivent  leur 
obéir,  pour  ce  qui  regar  de,  leur  Chaiïgev. 
Tls  écrivent  toutes  les  recettes  ordinal 
res  & extraordinaires  de  viande  & de 
poilfon.  Ils  contrôlent,  les  fournitures 
de  toute  la  Maifon,  & en  achètent  draiir. 
rres  quand  elles  ne  font  pas  delà  qua- 
lité dont  elles  doivent  être;  & l’argent 
par  eux  avancé  leur  eft  rendu  par  fa 
Chambre  aux  Deniers  y & rabatit  aux 
Marchands,.  ; 


y- 


En  Conviera. 

M.  Leehalkrs. 
M.  Gimat. 

M.  Vicflè.' 

M.  le  Roux  de 
la  Tour. 

. En  lui  Ils  t. 

M.  Balay. 

M.  du  Vidal 
deRiverolles. 

M.  Corniüeam 
M.  Baftare  de 
Bue,. 


En  j4vril.  i 
M.  Baudelot. 

M;.  Toifon. 

M.  Fâquier. 

M.  Poiigec.  ,,>v 

En  OBobre. 

M.  de  Courcel- 
les  , & fou  frère  c» 
furvivance, 

M.  In  félin; 

M.  Gagnié. 

M.  Moreau  , 
Seur  de  Yillers,. 


BUREAU  DU  ROY.  % 

^1SA>  V k # w -,  * » / . — * ’ *rH.-  . Vv  :wP*  * 

Huit  Huiffiers  des  Chambellans  & 
Bureau  y 125.  Lcy-d.  $00.  1. 

'Janvier .......  Hebert......  le  Clerc. 

Avril des  Marais.  François  du 

Faux. 

Juillet.  N«....  la  Rivière.  Loiiis 
Lignot. 

Ottobre.  Guillaume  du  Vivier.  Pierre 
Anleaume  ,,dit  du  Breiiil. 

Les  fept  Offices  font  1.  le  Gobelet. 
1.  La  Cuihne-bouche  , qui  font  feule- 
ment pour  la  perfone"  du  Roy.  5.  La  Pa~ 
neterie-comun . L* Echanfonerié  - co- 
mun.  5.  La  Cuifine-comun..  6.  La^  Frui- 
terie. 7.  La  Fouriére. 

Les  deux  premières  des  fept  Offices 
font  le  Gobelet^  la  Bouche. 

LE  GOBELET  ET  BOUCHE 
du  Roy. 

_ ' *•  ^ *•  > i f. 

* • > *.  . . 

7'  1.  Le  Gobelet.  r \'X 

Le  Gobelet  fè  diyifè  en  Paneterie- 
bouche  & Echanfonerie-bouche. 

Douze  Chefs  ou  Somèliers,  fervanss 
trois  par  quartier,  6 00.  livres  de  gage» 
chacun  ( car  la  fomrne  des  gages  s'entend 
a chacun  autant*) 


L’ETAT  DE  LA  FRANCE. 

Janvier.  Guillaume  Bigot  , & lo» 
fils  à furvivance.  François  Bénier.  laï- 
que S avare  , Sieur  de  Boifguillot. 

Avril.  Bernard  de  lu  Sale.  François 
Lazure.  jaque  l’Hôme , fieur  de  la  Pin- 
foniêre , & Ton  fils  à furvivance.  - 

Juillet.  Nicolas  du  Chêne.  Jaque 
Guérin  > & Jaque  fon  fils  à furvivance. 
Maurice  des  Boeufs  , fieur  de  Chatillon. 

- . OBobre.  Jofeph  Nicolas  Carré  fieur 
de  Chambon  , & Jolèph  Nicolas  Ion 
fils  en  furvivance.  Jaque  Prieur.  Fran- 
çois Chavet. 

Un  chef  ordinaire,  . léoo.  L 


François  Bigot. 


Éaiiisx^iKfl 


*4: 


400 


I, 


Quatre  Aides; 

Janvier.  Claude  Michel  Didier. 
Avril.  François  Day  de  la  Cha- 
pelle.  . -,  - > ' 

Juillet.  Etienne  Rofêau.  . 

Octobre.  Etienne  Chivery. 

Un  Garde-vaillèlle  ordinaire  du  Go- 


belet. 800.  livres  de  gages  chez  le 

. , A Z.  OO  A 

Threlorier , & 800.  livres  de  recom- 
penfe  à la  Chambre  aux  Deniers.  De 
plus  un  ordinaire  pour  luy , & un  or- 
dinaire pour  un  garçon  , en  efpêces 
; qu’ii  tire  en  argent  du  Maître  de.  la 
^Chambre  aux  Deniers^ 


Î3  0BÈLET  DU  ROY,  6$ 

; *Çharle  de  Viany. 

Somiers  fer  vans  fix  mois.  60  o.  1. 

I Semejtre  de  janvier.  Gafpar  Viany* 
Semejlre  de  Juillet.  Rodolphe  le 
“flaire. 

Somier  ordinaire  pour  le  linge.  600. 
livres. 

N......  Grilbn. 

Ün  Lavandïer.  400. 1. 

Loiiis  Bruneau  , & Louis  fon  fils  à 
fùrvivance.  ’ 

L’Echanfonerie-bouche  a 
Douze  Chefe , fervans  trois  par  quar- 
tier, 600.I. 

Janvier.  Vient  Rambourg,  fieur  des 
Groix.  Claude  Urlin  , fieur  de  Fonte- 
nelle.  Michel  Roger. 

Avril.  Charle  du  Clairet.  Jerôma 
de  la  Noix,  & fou  fils  à fùrvivance. 

; N.  Vandêle. 

Juillet.  Pierre  Guillory,  fieur  de  U 
Haye,  &le  fieur  de  Beaujeu  fôn  cou- 
fin,  à fùrvivance.  Jean  Bonet.  Claude 
Beaudin.  ‘ 

Ottebrc.  François  Grippicre  , fieüt 
de  la  Frénaye.Jean  de  Pile,  & Bernard 
y fon  fils  en  mrvivance.  Paul  Maillard. 
Up  Chef  ordinaire  pour  les  eaux  de 
liqueur.  1600. 1* 
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André  de  Cantorby  , & Louis  fon 
.fils -en  furvivànee.  ‘ *■  : ' „ 

Quatre  Aides»  - 400»  I.  - 

; : Janvier.  Jâque  Prieur.  . / 

- Avril*  René  Roüillon  du  Buifïon. 1 9 

. -,  * # 

> ■ ‘ juillet . Nicolas  Brevet. 

Oftobre.  jean  du  Coudin , lieur  d’Ar-  . 
naudin» 

Un  Aide  ordinaire.  “ 800.  L 

Claude  le  Comte , & Claùde  fon  fils 
àfurvivance. 

Quatre  Sbmiers  fervans  fix  mois1."  '* 

600. 1. 

. Semeflre  de  Janvier.  François  Pecquet. 

. «N » 

i|*  * » # \ . * *■* 

Semeflre  de  Juillet.  Gille  Monet,  ÔC~\ 
fon  frere  à furvivânce.'François  Pecquet 
^Charle  le  Cor.  Henry  Bigot. 

Quatre.Coureurs  de  vin.  600. 1. 

Janvier.  Louis  Daguerre,  & (on  fils 
,à  furvivance. 

. Avril.  N.».v..  Bourâi  ‘ ^ 

Juillet.  Loüis  Dorchemer  de  là 
Tour.  . " 

Oftobre.  Loüis  de  Marine;  ' " ' % *"*'  ' ; 
Deux  Condu&eurs  de  la  Haquenée , 
(èr vans  par  Semeflre,  300. 1. 

r.  .Semeflre  de  Janvier.  Jean  Lambert. 
Semeflre  de  Juillet . N......  ; 


T • N 
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Fonftims  dis  Ojfafers  du  Gobelet. 


Les  Officiers  du  Gobelet  ont  diver- 
'{es  Charges.  Les, uns  ont  égard  au  para , 
au  linge  de  table , à mettre  le  couvert 
du  Roy  Ton  fruit.,  qui  auparavant  le 
feu  Roy  Louis  XIII.  êcoit  à La  fruiterie,: 
des  autres  font  pour  le  vin  & l’eau.  Les 
Coureurs  de  vin  font  pour  porter  à la 
chatfè,  & par  tout  où  le  Roy  va,  ime 
.vâiifc,  où  il  y a des  ferviêtes,  du  pain  , 
-un couteau , des  pièces  de  four , de  fruit 
&c  des  confitures,  du  vin  & de  l’eau  dans 
deux  flacons.  Les  ConduÜcurs  de  la  Ha- 
queneediti  Gobelet  font  porter  pur  la  cam- 
-pagifte  fur  un  cheval  de  bas , du  linge  , 
.du  pain,  du  fruit.,  des  confitures , une 
tafïè  pour  le  Roy , & une  talfè  à faire 
d’effiy , fin  coùteau , du  fel , 8c  le  cou- 
vert diu  dîner  3c  fouper  du  Roy  : de 
crainte  que  les  Somiers  8c  Charrois  or- 

-donés  pour  cet  effet  n’arrivent,  pas  à 

temps.  . 
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z.  BOUCHE  DU  ROY,  \: 
ou  Cuisin e-B ouche. 

^rX-  .T  / 

Les  Officiers  de  la  Bouche  du  Roy 
font  ; 1 

Deux  Ecuïei*  Ordinaires  , qui  pat 
acomodement  entre-eux , fervent  deux 
quartiers  l’année.  chacun  noo.  1. 

Aux  quartiers  & Janvier  & juillet , 
Jean  Defhoiielle. 

Aux  quartiers  d*  Avril  & d’Ottobre, 
Charle  Coleuft,  dit  Lonpré , & Char-  - 
Je  fon  fils  en  furvivance. 

{ Huit  Ecuïers  de  Quartier-,  £oo.  1. 

En  Janvier.  Louis  Baudouin  , ôc 
• Lcüis  fon  fils  à furvivance  -,  Denys  Jof. 
fenay  , & Denys  JofTenay  fon  fils  à fur- 
vivance. . 

En  Avril.  René  Miraut , & Philippe 
ion  fils  à furvivance.  François  Thierry, 

& Antoine  fon  fils  en  furvivance. 

En  Juillet . Charle  Benoît.  Pierre  Mi- 


Xault. 

En  Ottobre.  Jean  Defhoüelle  , Gaf- 
pard  Defnoiielie. 

Quatre  Maîtres  Queux  , M agi  Fier 
Cequus  ou  princeps  Coquorum . 600.  l.s  J 

En  Janvier.  Laurent  Gourlade. 

En 


; BOUCHE  DU  ROY;  # 

' -E«  Avril.  Loüis  de  Vienne , 8c  Char-/ 
le  fon  frère  en  furvivance. 

* « .*•  v 1 » 

En  juillet.  JeanBrain. 

En  Octobre.  Loiiis  Baudoüin , 8c  An-/ 

. dré  ion  fils  à furvivance,  v . v 
Quatre  Hàteurs.  400J» 

J^En  Janvier.  Gaipàrd  des  Noüelle. 

■'j  En  Avril.  François  Cramailles. 

En  Juillet.  Eloy  Bénard , 8c  Jean  Ba- 
tifte  ion  fils  à forvivance. 

' ’ , * * . ; ; \i  ’ ’ ‘ * v 

En  Octobre.  Pierre  Benoît , & Pierre 

fïôn:  fils  àfhrv^aftç& 

Quatre  Potagers. 

En  Janvier.  Pierre  Châtelain. 

En  Avril.  Denys  Joilénay  , 8c  Jâ* 

que  Bergerat  fon  gendre  à furvivance. 

En  Juillet . Loiiis  Bénard. 

En  Octobre  René  Mirault,  8c  *.  Char- 

le  fon  fils  à forvivance. 

• _ 

. Quatre  Paticiers-bouçhe , 300.  1. 

En  Janvier.  François  de  la  Haye. 

•.  En  Avril.  Mathieu  Huché. 

En  Juillet.  O dard  de  Lorme. 

En  Octobre.  Loüis  de  la  Porte.  ' v 
V Trois  enfans  de>  Cuifine  ou  Galo- 
pins ordinaires , ,;V;'  ; ' l , 300.  J. 


.+1'-  A. 


490. 1. 


I r 


Mathieu  Huché.  Loüis  Befnard.  Fran- 


a V 


■*.  U 

•v  „ 

V mV 


Quatre  Porteurs  fervaîis  par  SemeV 
Tome  /.  D 


r 


ÛE'T  AT  DE  LA  FRANCE, 

ifre.  506. 1. 

Au  Semeflre  de  'Janvier.  Antoine  Co- 
lin, & fou  fils  à furvivance.  Thomas 
Maupln,  & Ton  fils  en  furvivance. 

Au  Semcfore  de  Juillet  Sebaftien  La- 
my. Pierre  Picar.t , dit  Vincennes. 

, Quatre  Garde- vaillèlles.  400-.  I. 

JE n Janvier.  Irier  Martin. 

En  Avril  Pierre  de  Craniarrgeas  , 
& Jean  (on  fils  en  furvivance. 

En  Juillet.  Adrien  Meytiatid , & Ireyz- 
Martial  fonfils  en  ftirvivance. 

En  OSlo Ire.  François  Mdytraud  , & 
fôn  fils  à furvivance.  v.  *:». 

* : Deux  Huiffiers  femns  pardèn'teftre. 

fydë'.k 

Au  Seine  fore  de  Janvier.  Jaque  Bé- 
liard.  • >yî 

Au  Semeflre  de  Juillet.  Michel  èt 
Vienne  , <Sc  Antoine  fon  fils  à futvi- 
yance^i 

Deux  Somiets  du  Gar-de-manger  fer- 
vans  par  femeftre.  600. 1. 

Au  Semeftre  de  Janvier.  Claude  du 
Rup,  & François  fon  fils  à furvivance. 
s Au  Semejlre  de  Juillet.  Nicolas  Caèl- 
let. 

Deux  Somiers  des  broches , fërvanfe 
jpar- femeftre-,'  -■«. - 600. 1. 


Il 


lÔÜCH'E  DÜ  ROŸ;  jy 
> Au  Sertit $ttc  de  Janvier.  J ta.n  Bâti- 
<6£rBériard. 


' S ■ 4 - 


Au  Semeftre  de  Juillet.  Hi  l'aire  MâfJ- 
£iiï , St  Louis  Martin;  fôn  fils  en  furvi- 


’vance,  ’ 

Un  Soiniér  de  chaHè  ordinaire , 1100. 
Jivres  de  gages , 500.  livres  dé  ftvréæ 
-aw  T h r ê ib  FRoïal,  bouché  à Cotfr  Sou- 
te l'année,  de  plufieurs  autres  droits. 

Jaque- Hans  fleur  de'  Mer  vi’ll’e  &,  E- 
tienne  Alphonfe  fbn  fils  à furvivance. 

Deux  Avertiflèurs , fervans  par  femc- 
$re.  300.  1. 

À u Scmejlre  de  Jdnvier.  Mathieu 
'Defhouelié. 

Au-  Serneflre  de  Juillet.  Claude  Ban 

Va. 


Quatre  porte-fauteüil  Sc  table-bôü- 

t *he.  40a  11 

. En  Janvier.  Jean  Hervietty.  > 

En  Avril.  François  Bianpirt  de  lk 
Borde;  v 

E n Juillet . Michel  de  Clinchant. 
dv  En  Octobre  Charle  Mourét. 

Six  Sers-deaux , qui  fervent  dent 
*h6is.  > joo.h 

1 L En  Janvier  » Février  Pierre  Durci. 

En  Mars > Avril.  Etienne  la  G aille. 

• ' En  May , Juin,  Biais. 

Dir  \ v 

rr  * 
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■ Jin  Juillet  > Acât.  Gabriel  Foucher. 

En  Septembre , Oftobre.  Pierre  ChoUet 
de  Pontgirard. 

En  Novembre  , Décembre.  Rodolphe 
Godefroy  de  la  petite  noc. 

Trois  Lavandiers  de  Çuffine-bou- 

che  & Comun.  300. 1. 

Jean  Lambert.  Gille  du  Val. 

' • ’ - ' J 

. fondions  des  Officiers  de  U Bouche 

du  Roy.  o 

» . i-  » • 

La  Cuifine-bouche  eft  compoféç  dç 
plufieurs  Officiers,  aïans’ chacun  leurs 
Charges  diftinétes  & feparées.  UEcuier 
reçoit  les  ordres  des  Supérieurs,  & les 
done  aux  autres  Officiers.  Il  reçoit  là 
viande , & rend'jraifon  du  ferviçe.  C’eft 
luy  qui  porte  au  Roy  fon  boüillon , & 
déjeûn  tous ; les  Matins.;  Le  Maître 
Queux  dans  l’Office  eft  apres  l’Ecuïcr, 
& a la  charge  des  Entrées.  Le  Hâte  ter 
du  Rôt.  Le  Potager  des  Potages.  Les 
Enfans  de  Cuihne  ou  Galopins  , fervent 
fous  les  Officiers.  Les  porteurs  font  ceux 
çjui  aportent  le  bois  & 1 eau , & four- 
nirent le  charbon.  Ils  fournirent  auffi 
8c  entretiennent  la  baterie  ordinaire. 
Le  Somicr.  du  Gardc^angerfonefow 

' V-a 


'4  . 


fj 


* ? 
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• BOUCHE  DU  ROY, 

\ - , ^ 

Un  repas  la  viande  du  Roy  allant  par 
pais.  Le  Somÿr  de ichaffe  ordinaire  fait 
portent, fur  un 'cheval  de.'bài>.qui  Juy  eft 
fournÿ , les  viandes  froides  pour  le  Roy, 
& les  fert  Iuy_même  à S*M.  L’ Averti  A 
feur  elt  doné  pour  fuivre  le  R oy  à la 


Voilà  Ies<deuk  1 


$ m 


1 1 ■ fHUH  J fp*'  ffl^pafçnç 

le  boire  & le  manger  pour  le  Roy. 
Douze  Huiflîers  de  Salle  fervans  pan 

1 ' j • f 


quartier^ 


•V-  ■ 
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Ser- 
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diiiaiie^  avec  . 

Janvier:  Roi 

Héron.  N;—..  Pincemaille* 

Ln  Avril.  Michel  le  Balleur.  Daniel 
Barbin.  N„i..  Gillei 

En  Juillet-  N......  Favée.  N. de 

Garqueville.  N. de  Conches..- 

En  Octobre-  N Subtil..  N......  Te» 

fu.  N 
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L E TAT  DELA  FRANCE, 


CHAPITRÉ  ..K’ 
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Z>0  Grand  Chambellan , & de 
. Us  fis  dépendances* 


E t t e Chargeefl;  pofledée  Ac- 

V .'ÊË  Pnis  ^aim<^  Y>jS-  par-Mi  lel 
Duc  de  Bliillon , Godéfroy- 
Fridcric-Maurice  de  la  Tour- 
«FAuvergue , Duc  Souverain  de  Büillon> 
jRuç  d’Albrec  ôc  de  Château-Thierry  ? 
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DU  GRAND  GHAMBEIXAN.  79 

Pair  & Grand  Chambellan  de  France  ' 
Comte  d’Auvergne  , d’Evreux  , & dé 
Beaumont  le  Roger  , Vicomte  de  Tu- 
renne  & de  Lenqitais , Vidame  de  Tul- 
. les.  Baron  de  Limeüil , Montgâcon  y 
Gouverneur  de  la  haute  de  b a (lé  Aviver- 
gne , Sec  . de  M..  le  Prince  de  Turenne,. 
Colonel  d’un  Régiment  d’infanterie  a- 
pelé  de  Turenne , Ion  aîné , eft  receu  en 
• furvivance  , du  xf.  Janvier  1 6$z.  qui  en 
~ prêta  ferment  le  lendemain  , entre  les 
mains  du  Roy..  *£ 

Il  a de  gages  3600.. livres  , de  vingt- 
jnille  livres  de  penfîon.. 

Il  porte  écartelé  , au  premier  & quau 
trié  me , famé  de  France , à la  tour  d'ar- 
gent maçoaée  dé  fable , qui  eft  de  fat- 
Tour.  Au  fécond  , d’or  à mois  tome-. 
Jteaux  de  gueule,  x.  de  i;  qui  eft  de  Bou- 
logne. Au  troifiéme  , cotcicé  H’or&  d£ 
gueule  dé  huit  pièces , qui  eft  de  Tu - 
penne.  Et  fur  le  tout , d’or  au  gonfanon 
de  gueulé , qui  eft  d’ Auvergne  , party 
dé  gueule,  à Ufafce  d’argent,  qui  eft 
Je  Biïi lion. 

. Quelques-uns  après  le  (leur  de-  li 
Colombiére , ont  dôné  au  Grand  Cham- 
bellan pour  marque  de  (a  Charge , deux 
■ »£lçfs  dor,  dont  le  manche  fe  termine 
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So  ^ L’ESTAT  DE  LA  FRANCE, 
en  Courone  Roïale,  pall'ées  en  fàutofr 
derrière  l’Ecu  de  ees  Armes  : mais  cçtte 
•nouvelle  invention  n’eft  pas  fume.  .. 


Antiquités  de  eette  Charge. 
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Si  les  Officiers  ont  d’autant  plus 
v - d’honeàr,  qu’ils  aprochent  le  plus  pues 
V êc  le  plus  fouvent  de  la  perfone  du 
Roy  ; le  Grand  Chambellan  y participe 
le  plus , puifqu’il  le  peut  toujours  trou- 
ver proche,- de  fà  Majefté  , & qu’il  a 
‘un  rang,  fort  conlîdérable  auprès  du 
r s ' Roy  dans  toutes  les  plus  belles  céré- 
monies. 

Cette  Chargé  eft  prefque  auflî  anciê- 
fie  que  le  commencement  de  ce  Roïau- 
- . me , & l’on  peut  juger  de,  fa  grandeur 
|>ar  la  riobleflè  de  ceux  qui  l’ont  tou- 
jours polïedée. 

J II  avoir  autrefois  grande  juridiction 
: ïùr  les  Merciers  , & plufieurs  autres 

, Métiers  qui  le  mêlent  de  vêtemens  : & 
•J‘  pour  cet  effet , il  êtabliffbit  fous  lui  un 
. > Viffteur  de  telles  marchandifes  , vuL 
r . gairement  apelé  le  Roy  des  Merciers* 
c’eft  à dire.  Correcteur  ou  Syndic,  qui 
examinoit  auflî  les  poids , les  mefures , 
/balances , & les  ; aunages  des  Mat-, 

y v*%~  ù -•  > - sy  - 
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DÜ  GRAND  CHAMBELLAN.  81 
-diaiids.  Sa  Jufticeêtoït  rendue  à la  Ta- 
ble de  Marbre  du  Palais , par  un  Maire 
luge  Grand  Chambellan  ,,  & autre» 
Officiers. 

- Le  Grand  Chambellan  étoit  un  des 
premiers  Officiers  qui-fignoientanciê- 
nement  les  Chartes  $c  Lettres  de  con- 
séquence : il  a- encore  droit  d’affifter  a- 
▼ecque  le  Roy  au  jugement  des  Pairs! 

Il  gardait  autrefois  les  coflfres  & les 
thrêforS'  du  Roy  qui  êtoient  en  la 
Chambre,  aïant  le  maniement  des  Fi- 
nances': corne  nous  voïons  encore  en 
plufieurs  endroits  , que  lè  Chambrier  >t 
Çarmelingue  ou  Chambellan  eft  auflï 
Thrêforier  , & reçoit  tous  les  revenus, , 
& c’êtoit  à luy  ou  aux  petits  Chambel- 
lans 8c  Thrêforiers,  de  porter  l’argent: 
du  Roy  pour  fès  libéralités  & autres- 
dêpenfes  néceflàires.  Il  prenoit  pour  fon 
droit  la  dixiéme  partie  de  ce  qui  entroit' - 
aux  coffres  du  Roy.  Il  donoit  les  rê-  - 
compensa  annuelles  aux  Soldats,  8i: 
-faiïoities  prêfèns  aüx  Ambaiiàdeurs.  * 
De  plus , nous  voïons  qu’il  a été  indif- 
féremment apélé  Cubnulanus , Gamera- 
tius  ou  CambeUamts'.  mais’ l’Office  de- 
■Chambellan , & celle-  de  Chambrier  ont: 
depuis  diûingaées  ; come-on  lerew 

D.v. 


Si  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE.  t 

çonoît  entre  autres  preuves , par  un  aftJ 
cien  droit  des  Marchands  qui  païpier^t 
fejze  fols,  dont  le  Grand  Chambellan 
en  retiroit  dix  , & le  Chambrier  veçç~ 
▼oit  les  fîx  autres.  La  Charge  de  Chafn- 
brierfut  fnprimée  en  la  perfone  de  Çhar- 
le  Duç  d’Orîeans  l’an  1^44.  ou  plutôt 
François,  L fit;  de  cette  Charge,,  poujc 
lors  feparéç  de  celle  de  Grand  Cham- 
bellan , celle  de  Premier  Gentil  Jiome 
fie  la  Chambre*  , . . . 

; j . fi,: 

r.  FçnÇliws  & Vrzrogativts  du  Grand 
rjr  Çkambelltn»  , . 

: \u-:  . :■  -1  ;f  ? ; ' : 

Quand'  lé  Roy  tient  fôn  lit  dejuftice,, 
io  les  Etats le  Grand  Chambellan  eft 
#ffis  à' lès  pieds  fur  un  çareau  de  ve- 
lours violet,  couvert  de  fleurs  de  lis. 
d’or*  Il  fè  trouve  aux  Audiances.  des 
Ambafladeurs , od.il  a fa  place  derrière 
Je  fauteuil  du  Roy  : le  Premier  Gentil- 
hpme  dé  la  Chambre  fè  mettant  à 
droite,  & le  Grand  Maître  de  là  Gai- 
jdérobe?  à fa  gauche*  ,•  . 

U çoqehoic  anciennement  dans  h. 
Chambre  du-  Roy,  quand  la  Reine  n’y 
:£toir  point.  Le  jour  du  Sacre , après 
.avoir  receu  les  Bottines  Rçïales  de.l’Ab* 

V > 


DU  GRAND  CHAMBELLAN.  $ 


bé  de  Saint  Denys  , il  les  chaiillè  ail 
- Roy.  Il  luy  vêt  la  Dalmatique  de  blet» 
azuré  & le  Manteau  Roïal. 


perfone  facrée  de -nos  Rois  durant  leur 
. ,yie  : aufïi  quand  la  nature  a exigé  d’eux 
fon  tribut , iis  enlevelillèht  le  corps  , 
accompagnés  des  Gentils-homes  de  la 
Chambre. 

-L’homages  des  Ducs  ou  autres  Vaf- 
^iàux  fe  faifoit  dans  la  Chambre , ou  le 
Duc  yenoit  fans  Epée,  Ceinture  , nv 
Eperons , aïant  la  tête  nue  , s’agenoüi fi- 
ler aux  piés  de  là  Majefté , &:  mettant 
lès  tnains  entre  celles  du  Roy & luy 
^romettoit  foy  & homage. 

Nous  en  avons  un  bel  exemple  dans 
Froillard  au  premier  Volume  de  fon 
Hiftoire  , - chap.  25.  en  l’homage  du 
Roy  d’Angleterre  Edouard  III.  auquel 
le  Grand  Chambellan  adrelfa  ces  paro- 
les '.  Fous  devenés  home  lige  du  Roy 
: JMonjiigncttr  qui  cy  efl  1 corne  Duc  ae 
Gitunnt  dr,  Pair  de  France  , & hty^ro- 
-imét-és  foy  & loi dut è porter  : dite  Foire . 
\Le  R$y  d*  Angleterre  Duc  de  Gui  en  ne  ,><?- 
ipondoit  . Votre , ■&  le  Roy  le  ncevoit  et 

1T.I  • » P " < 1 L 


ome  les  Grans  Chambellans  ont 
leur  d’a procher  le  plus  près  la 


Ihmnage  lige, 
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*4  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 

A prêfent  quand  un  Maréchal  de 
France  , les  Gouverneurs  des  Villes 
des  Places  ou  des  Provinces , & quel* 
que  Grand  Officier  oh. autre,  fait |jpbs; 
la  Chambre  le  ferment  de  fidélité  au 
Roy:  faMajefté  étant. affile  en  fonfau-. 
teüil,  le  Maréchal  ou  autre*,.  met  fon, 
chapeau,  lès  gans  & Ion  épée  entre  les 
mains  de  l’Huiffiex  de  Chambre  : & s’a* 
genou ille  fur  un  carreau  qu’un  premier 
Valet  de  Chambre  luy,  prêfente  devant 
les  pies  du  Roy  , qui  eft  affis  en  fori  fan*, 
teüil.  Ce  ferment  eft  lu  par  le  Secrétaire 
d’Etat  , dans.  le.  département  duquel, 
tombe  là  Charge  dè.celuy  qui  fait -le  fer- 
ment  de  fidélité  ',  le  Roy  reliant-  entre 
lès  mains  celles  de  celuy  qui  lefait.Ljp 
ferment  prêté v celuy.  qui  l’a  fait,  re- 
prend. de  l’Huiffiex  de  Chambre  ce  qui, 
luy  avoit  lai  fie -en  garde , puis  fait  un. 
prêfent  honête  à quelques  Officiers- de 
la  Chambre.. 

Les,  Grans  Chambellans  ont  eu  une  - 
table  entretenue  chés  le  Roy  ; & fêu 
M*  de  Ché.vreufe  Grand  Cnambelkn 
s’en  eft  acomodé  ayecque  les  Premiers , 
Maîtres  d’Hôtel , qui  tiennent  à prêfent  - 
cette  table,  qui  eft  toujours  apelée./#; 
table  dn  Grand  Chambellan* 


'a~ 


chambellan:  s 

rul1  ieÆlS  d!  C,OUS  les  Obiers: 

de  la  Chambre  & de  k Garderobe  dix- 
Koy  de  ceux  dès  Cabinets  & Anti- 

chjimbre  Quand  le  Roy  s’habille  il  hiy 

. done  & chetmfe,  & ne  cède  cet  hoheur 
aux  Fils  de  France',  aux  Princes  du 
Sang,  & aux.  Fils  légitimés  de  France. 

WAnge  dàns  Gham* 
bie , c cft  a luy  qui! apartient  de  Je  1er- 

vir  , & ; Iuy  douer  la  ferviête.  Enfin  il 

fcut  tous,  les  honeurs  de  k.Chambre. 

. I^ans.  toutes,  les  Cérémonies , Bals  8c 

.ptres.  alîemblees,  & pareillement  au 
Sermon , un  Garçon  de  là  Chambre,  ou.' 

t/d  1~Çnlfe  \pkœ  Coû)ou^  un  Sié- 
§ Ci  ^*arnkre  dn ' Roy  * pour  Je 

Grand  Chambellan , dêrricre  celuy  du 

Roy  & un  autre  pour  le  Premier  Gen- 
tils-home  de  la  Chancre. 


4/1 


j 


* 


M U Vue  de  Crequj.  M,  le  Duc  de  S,  jignan. 


AT.  le  DuctC  Aumont,  M.  le  Vuc\de  Gcwréj, 


Les  . quatre  Premiers  Gentils  liâmes 
de  la  Chambre  , folon  Pordre  de  leur 
ancicneté,  font,  M.  le  Duc  de  Cre- 
quy  , M.  le  Duc  de  S:  Aignan  , M.  le 
Duc  d'Atunontj  Kl -de  Duc  de  Gévres. 

& 5J.00*4 
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DES  IV.  PREMIERS  GENTILS-HOMES 
di  t JL  Chambre. 
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DES  ÏV^R.-GENTILS-HOMES.  tf 

SÎ  n’eft  que  du  règne  du  feu  Roy 
ikoi&s  XIH.  qu'il  y a quatre  Premiers 
gentils-homes  dé  la  Chambre  : il  n’y 

en  avoir  que  deux  auparavant.  ; 

Si  le  Roy  mange  dans  (à  Chambre  * 
ils  fervent  le-Roy  ,,;en  l’ablènce  du 
Çtand -Chambellan.  " 

rpar  année, 
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M.  LE  Dm  DE  CREQUY. 
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: > Charte  Duc  de  Crequy  , Pair  de 
France,  Prince  de  Poix,  Chevalier  des 
iOrdres  du  Roy,  Premier  Gentil-home 
tde  la  Chambre  Gouverneur  & Lieu- 


tenant Général  pour  là  Majefté  en  la 
Ville  ^Prévôté  & Vicomté  de  Paris  > 
- Gouverneur  & Grand  Bailly  de  Hé- 
.din , Lieutenant  Général  des  Armées 


-de  fa  Mqcfté  , Mettre  de  Camp  d’mi 
. Régiment  de  Càvalcrie ,.  cy -devant 
Ambalfadeur  Extraordinaire  à Rome;  y 
en  Angleterre  , & depuis  vers  l’Ele- 
cteur de  Bavière , au  lujet  du  Mariage 
de  Madame  la  Dauphine.  Lequel  d’Ar- 
mande  de  S.  Gelais  de  Luzignan  de 
Lanzac , a Madelêne  de  Crequy,  ma- 


SS  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE 
liée  le  3.  Avril  1675.  * M.  le  Duc  dè  la* 
Tremoïlle  , Prince  de  Tarante  , receû. 
en  furvivance  à la  Charge  de  Premier.  % 
GentiL-hôme  de  la  Chambre. 

, < ’ ' ( f .*V  "«•’  :j| 

£«1585-.  « 
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M.  le  Duc  de  Saint  A igna^ 

François  de  Beauvilliers  , Duc  de*  '• 
Saint  Aignan  Chevalier  des  Ordres  du' 

Roy  , Gouverneur  & Lieutenant  Gé- 
néral de  la  Ville  & Citadelle  du  Ha- 
vre de  Grâce,  & Pais  adjacens , Premier 
Gentil-home  de  la  Chambre  du  Roy:, 
cy- devant  Gouverneur  de  Touraine  : il 
luy  refte  de  défunte  Antoinette  Servien, 

Paul  de  Beauvilliers  , Duo  de  Beauvil- 
fliers.  Pair  de  France, .fils  unique  , re- 
ceu  en  furvivance  à la  Charge  de  Pre- 
mier Gentil-home  de  la  Chambre , & 
receu  Duc  & Pair  de  France  au  Parle- 
< ment  le  2.  Mars  1679.  qui  êpoufà.M.. 
Henriette  Colbert,  le ip. Janvier  1C7U . 
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M.  LE  Duc  d Aumont. 
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Louis-Marie  d’Aumont  de  Roche- Ba- 
ron , Duc  d’Aumont,  Pair  de  France, 
Marquis  de  Villequier  , d’Ifles  8c  de 
Nollay  , Comte  de  Berzé , Baron  de 
Chappes , de  Roche-taillé  ,Joncy  ,Eftra- 
bone  , Genve , Molinot , Seigneur  de 
Lis,  la  Mothe,  la  Forêts-Grailly , 8c 
la  Tour-Brillebaud  , Gouverneur  & 
Lieutenant  Général  du  Pais  Boitlonois, 
Gouverneur  de  Boulogne  8c  Tour  d’Or- 
dre  , Monthulin  8c  Eftapes , cy-devant 
Capitaine  des  Gardes  du  Corps  du  Roy. 
Il  prêta  ferment  de  fidelité  entre  les 
mains  du  Roy  pour  la  Charge  de  Pre- 
mier Gentil-home  de  la  Chambre  , le 
h.  Mars  \()6ç).  quittant  à M.  le  Mar- 
quis de  Rochefon  fa  Charge  de  Capi- 
taine des  Gardes  du  Corps.  Il  eft  né  lé 
.9.  Décembre  1652.  il  avoit  cpoufé  le  zr. 
Novembre  1660.  Madelêne  Fare  leTel- 
lier,  morte  le  zz.  Juin  1668.  dont  il  a 
deux  filles  8c  deux  fils.  Le  Marquis  de 
■ Villequier  eft  receu  en  fervivance  de  la 

Charge  de  Premier  Gentil-home  de  1$. 
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*0  L’E'TAT  DE  IA  FR  AN  CE.:  : 
Chambre:  dont  il  prêta  ferment  entre 
les  mains  du  Roy,  le  7.  Avril  16(83.  En 
fécondes  noces , il  a êpoufé  Mademois- 
elle de  Toucy , fille  de  Madame  la  Ma- 
réchale de  la  Mothe , Gouvernante  des- 
En  fans  de  France.  Voies  aux  Pues  8c 
Pair».  : iiiiiié' 

i*/;;  V': 

r . JE»  1687. 

••  , i j 

M.  Lf.  Duc  DE  GêvRES. 

, - It  ■'»«•  . f 

■ Leon  Potier  , Duc  de  Gêvres  en  Va- 
lois , Pair  de  France , Marquis  de  Gê- 
vres au  Païs  du  Maine  , d’Annebaut , 
de  Gandeju  & de  Fontenay-Mareüil , 
Gouverneur  $c  Grand  Bailly  de  Valois, 
auffi  Gouverneur  8c  Capitaine  des 
Chalfes  , du  Château  Roïal  de  Mon- 
çeaux  , & de  la  Varenne  de  Meaux  , 8c 
Plaines  en  dépendantes  , cy-devant 
Gouverneur  du  Maine , 8c  ey- devant 
auffi  Capitaine  des  Gardes  du  Corps , 
prêta  ferment  pour  ià  Charge  de  Pre- 
mier Gentil-home  de  la  Chambre  le 
Juillet  166? . Il  a êponféen  1651.  Ma- 
rie- Françoife- Angélique  du  Val , fille 
héritière  du  Marquis  de  Fontenay-Ma- 
gf  üü#  deux  fois  Aurbaflàdeur  à Rome, 
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DES  IV.  PR.  GENTILS-HOMES. 

•s  % ^ 

8c  .une  fois  en  Angleterre , de  laquelle 
il  .a  des  en-fans.  Le  Marquis  de  Gêvres 
leur  fils  aîné  François-Bernard  Potier, 
efl  receu  à furvivançe  en  la  Charge  de 
Premier  Gentil-home  de  la  Chambre, 
|ù  mois,  de  Février,  1-670.  8c  à uirvi- 
yancc  a-U  Gouvernement  du  Chateau- 
Rftial  de  Monceaux  , 8ç  Capitainerie 
des  ChWlès  de  la  Varenne  de  Meauxr 
en  KS77.  : , 

Voïés  le  blazon  des  Armes  8c  la  Fa- 
mille des  quatre  Premiers  Gentils-hd- 
çnes  de  la  Chambre,  parmy  les  Ducs 
M PàiÉsif 
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vsi-ÿy  Charge  de  Prermer  Gentil-h  orné 
o.rdiiiïfire  de  la  Chambre  fut  inftituée  £ 
go, me  nous  avons  dit , par  François  L 
à la  place  du  Chambrier.  . 
c Les  Premiers  Gentils-homes  de  la 
Chambre  prefèntement  au  nombre  de 
quatre,  prêtent  le  ferment  de  fidélité 
au  Roy  , & les  autres  Officiers  de  ht 
Chambre  le  prêtent  entre  les  mains  du 
Premier  Gentil-home  de  la  Chambré 
qui,efL  en  ànnéc  defervice.  ils  foné 
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tout  ce  que  fait  le  Grand  Chambellan* 
en  fon  abfence  ; iis  fervent  le  Roy,  toiû 
tes  les  fois  qu’il  mange  dans  la  Charnu 
bre,  ils  douent  la  chemife  àla  Majefté, 
quand  il  ne  fe  trouve  pas  quelque  Fils 
de  France,  Prince  du  Sang  ; ou  Fils 
légitimé  de  France , ouïe  Grand  Cham-i 
bellan  , pour  la  doner.  Ils  donent  l’or- 
dre à l’Huiffier , des  pegfones  qu’il  doit 
laiflèr  entrer  : donent  les  certificats  de 
fervice  à tous  les  Officiers  de  la  Chabre. 

Ils  font  auffi  plufieurs  antres  fon- 
élions  dans  la  Chambre  au  lever  & ait 
coucher  du  Roy  , lorfqu’il  s’habille.  ' 
Celuy  qui  eft  en  année,  eft  logé  au 
Louvre  : le  Roy  leur  fait  l’honeur  de 
leur  doner  place  dans  fon  caroflè.  ^ 
Ils  couchoient  autrefois  dans  la 
Chambre  dü  Roy.  Les  Articles  8c 
8t.de  l’Ordonance  de  ChadeVII.  s’a- 
drdïènt  Ahx  Chambellans  couchant  lez 
nousyôccS  ' . • 

C’eft  aux  Premiers  Gentils-homes 
de  la  Chambre  à faire  faire  tous  les 
premiers  habits  dé  deuil , tous,  les  ha- 
bits de  Mafques,  Ballets  8c  Comédies,. 
& pour  les  autres  divertilfemens  de  là 
Majefté.  • ' 

Ils  font  les  feuls  ordonateurs  de  tou.- 
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te  la  dêpenfe  emploïée  fur  les  états  de 
l’Argenterie  pour  la  Perfbne  du  Roy, 
pu  hors  la  Perfone  du  Roy  : corne  auiïi 
fur  l’état  des  Menus  plaifirs  8c  afEiires 
delà  Chambre.  Ils  ont  fous  eux  les  In- 
tendans  8c  Contrôleurs  , & les  Thrêfo- 
riers  Généraux  4e  l’Argenterie  & des 
Menus.  , 

1 . * • * 1 


Vous  remarquerés  qu’il  ÿ a beaucoup 
de  perfones  qui  fè  difent  Gentils-ho- 
mes 4e  la  Chambre  : mais  il  n’y  ont  ny 
rangny  gages.  U y a bien  des  Gentils- 
homes  ordinaires  delà  Maifon  du  Roy, 
dont  nous  parlerons  bien,  tôt.  , 

. Le  Roy  entretient  vingt-quatre  Pa- 
ges de  (a  Chambre  toute  l’année , dont 
chacun  des  quatre  Premiers  Gentils-ho- 
mes en  afix,  quoiqu’ils  en  puilïêntre-, 
cevoir  un  plus  grand  nombre  : & fa  Ma- 
jefté  entretient  à ces  Pages  des  Gouver- 
neurs, des  Soû-Gouverneurs  '8c  des 
Maîtres  pour  tous  les  éxercices  coiive- 
liables  à des  perfones  de  qualité.  ' 

' Les  Pages  de  la  Chambre  entrent 
avecque  la  Gar dérobé  le  matin  & le 
foir  feppk  Chambre  du  Roy , pour 
doner  les  mules  à (a  Majefté.  Le  loir 

, flam- 
ou,  à 


& de  nuit  ils  portent  encore  les 
beaux  de  cire  blanche,  à pied 
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cheval  ; lorfque  le  Roy  marche  j Sc  eut 
-ecé  ils  luy  portent  le  Parafol.  $ 

Ils  fervent'  à l’Armée  d’Aidës  dë 
Camp  , aux  Aides  de  Camp  du  Roy  r 
-corne  font  auïïï  les  Pages  de  la  Grondé 
<&  de  la  Petite  Ecurie  de  fa  Majefté.  i 
Les  Pages  de  la  Chambre  qui-  ont  feri 
vy  fous  M.  le  Duc  de  Gevresla  dernière 
•année  1 6%.  font  , ' / 

M.  le  Marquis  de  Luzancy , l’aîné."  s- 
M.  le  V icomte  de  Luzancy , le  cadet! 
M.  le  Comte  de  Thieux,  qui  a Té 
Gouvernement  des  Ville  & Chateau  du 
Crotoy  fut  Met! 


J - ‘ # v r -r 

M.  le  Chevalier  de  Montmorency- 


.1 


O 


i.OŸ'.» 
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M.  le  Comte  d’AuteüiE  - - : ‘ [J 

M.  de  Montiers  de  la  Tour, 
i M.  de  Criquetot! 

M.  le  Marquis  de  Brilîâc. 
i M.  le  Chevalier  de  Changy; 

M.  le  Chevalier  de  Vaflàui. 

M.  de  Bragelongne.  1 ? 

M.  ô Briant , Comte  de  Clar. 

• Quatre  Gouverneurs  des  Pages  & 
quatre  Soû-Gouverneurs,  chacun  400. 
livres.  - * j 

Sous  M.TeDue  de  Crequy  , le  Gou- 
verneur des  Pages , M.  André  le  Vieux  , 


■î-i 
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" Doïen  des  Confcillers  de  la  Maifon  dé 
Ville,  3c  ancien  Echevin  de  Paris. 

! Le  Soû-Goavei:near  N.v.  d’Aix. 

Sous  M.  le  Duc  de  S.  Aignan  , lé 
'Gouverneur  des  Pages  : M.  Nicolas 
Dathie.  f.  ' 

r Le  Soû-Gouverneur  Guillaume  Fa- 
roux  , 3c  Barthélemy  Ton  fils  en  furvi- 
1 . ' vancc. 

Sous  M.  le  Duc  d’Auinont , le  Gou- 
verneur des  Pages  , M.  Charle  Re- 
nault. 

Le  Soû-Goüvernéur  N.v.  Renault:; 
■3c  fou  fils  en  fnrvivance. 

:>î  Sous  M.  le  Duc  dé  Gêvres,  le  Goif- 
vetneur  des  Pages  M.  Giborat. 

Le  SouU  Gouverneur  N.'.*.  d’Aix. 

' Le  Maître  des  Mathématiques  > Etf- 
> ftaché  Rihot  de  Mont-Rôty. 

f Le  Maître  en  fait  d* armes  x lé  fîértc 
•Langlois,  3c  le  fieur  des  Fontaines  en 
iurvivance. 

Le  Maître  a danfer , N.....  Pécûurt 
‘ Nous  remetrons  à traiter  des  Sécré  . 
i faites  d’Etat,  qui  font  qualifiés  fur  l’E- 
-tat  Secrétaires  de  U Chambre  , lorfqüe 
nous  parlerons  des  Conlèils  : 3c  nous 
lUettrons-  tous  les  Thrêfotiers  de  la 
Maifon  & leurs  Contrôleurs-,  aprôs 
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rous  les  Officiers  dé  la  Maifpn  corne 
on  a de  coutume.  . 

Pour  garder  quelque  ordre  à tant  de 
diverfes  matières  dont  il  faut  traiter  erit 


ce  Chapitre  du  Grand  Chambellan , 8c 
ne  pas  mettre  confufément  enfèmble  des 
Officiers  de  Charges  toutes  différentes: 
je  crois  qu’il  eft  bon  de  les  arranger  en 
cette  forte.  Premièrement , mettre  tout 
le  fait  de  la  Chambre  fous  les  quatre 
Premiers  Gentils-homes  de  la  Chambre^ 
8c  les  Officiers  qui  en  font  : les  pre- 
miers Valets  de  Chambre,  les  Huiffiers 

y • ■*  ^ 

de  la  Chambre  , de  l’An  ti- chambre  8c 
des  Cabinets  : les  autres  Valets  de 
s Chambre  de  quartier,  les  Porte  man- 
teaux 5 8c  ceux  qui  ont  auffi  la  qualité' 
de  Valets  de  Chambre,  8c  leskGarçons 
de  la  Chambre.  En  fécond  lieu,  là 
Garde-robe  , 8c  tous  fes  Officiers  , 
Grartd-Maître , 8c  Maîtres  delà  Gardé- 
robe,  premiers  Valets  de  Garde-robe, 
8c  autres  Valets  de  Garde-robe,  8c  les 
Tailleurs.  Enfui  te  les  Intendans  8c  Con- 
trôleurs Généraux  de  l’Argenterie  8c 
,des  Menus:  8c  après. mettre  les  Cabi- 
nets 8c  Officiers  qui  en  ont  foin  ; le  Ca- 
binet des  Livres , le  Cabinet  des  Ar- 


mes ,8c  des  Antiques. 
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Les  quatre  premiers  Valets  de  Cham- 
bre ordinaires.  700.  1.  d’anciens  gages  , 
4166.  1.  d’autres  droits  & apointemenfc- 
Ôc  quelques  profits  : le  tout  montant  en- 
viron à deux  mille  êcus  de  revenu. 

M.  Bontemps  , Intendant  des  Châ- 
teaux, Parcs,  Romaines  & Seigneuries' 
de  Verfailles , èc  fon  fils  à furvivance. 

' M.  de  Nyert , Gouverneur  de  Limo- 
ges , Bailly  du  Bailliage  d’ Amont  en  1» 
Comté  de  Bourgogne. 

M.  Bloüin. 

M.  Quentin , fieur  de  la  Vienne, 

En  Janvier.  M.  Bontemps. 

En  Avril.  M.  Bloüin. 

En  Juillet . M.  de  la  Vienne. 

4 En  Ottobrc.  M.  de  Nyert. 

Ils  ont  chacun  ordinaire  toute  l'an- 
née qu’ils  prennent  en  argent , & fer- 
vent indifféremment  en  la  place  l’un  de 
1 autre  : tout  eft  comun  entre  eux , mais 
le  plus  ancien  choifit  de  quartier.  Ils 
font  plufieurs  fondions  honorables  dans 
la  Chambre,  corne  de  garder  la  porte 
duConfeil  , & meme  en  l’abfence  des 
Premiers  Gentils-homes  de  la  Cham* 
Tome  /.  E 
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bre,  de  douer  l’ordre  aux  Hnifliers.  Ils 
couchent  au  pied  du  lit  du  Roy.,  & 
gardent  les  clek  des  Coffres.  La  qualité 
de,  Premier  qui  avoir  été  omifle  dans 
leurs  provifions , leur  a.  depuis ,;peu  etc- 

iar 
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frsn^jtf  Huissiers. 
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. Sêz£  Buifliers  de  Chambre  fervans 
par  quartier.  Ils  ont  de  gages  66 o.  h & 
500. 1.  de  rêcompenfe. 
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EnjApvien.  \ ^ 

E.Jt  Le  .SieurrBerucr'  r 


1 x,n  )AKfi*i-cr^  1 • En, 

M Le  heur  de  RàC  ^ 

fé,  aufli -Gentil- hô-  . & fon  fils  à furvi- 
tne  fervant  deMa-  vance. 
dame  la  Dauphi-  j-  Le  fleur  Antoü'. 

îie  , fon  fils  qui  eft.  l ne. 
aufli  Capitaine  d’u-,  Le  fleur  Pinaut  , 
tie  Compagnie  de  de  Bonnefons. 
i Cavalerie ,,  eft  en  .$$?; Le . fleur,  de  Fil- 
itirvivance  de  cette  lihoux  , fleur,  dft 
-Charge  d’Huiflïer.  Beaulieu,  des  Sa, 
v Le  fleur  du  Bois  , ‘ bions , aufli  Che- 
Capitaine  en  Châ-  . vau-leger.  de . 1% 
pagne.  j Garde  du  Roy-, 

PIM,?.  ' 
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Le.  fleur-  Herfan,  . PorteEtendartdans 


Le  fleur  Rouf- 1 U?  même  Co.npa- 
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En  Juillet.  | En  OÜobre. 

Le  fieur du  Buart  J Le  fieur  de  la- 
de  Maziéres,  En- j Valette & fon  fiU- 
fièigne  Colonel  du;  à fiurvivance. 
Régiment  Lyo-  Le  fieur  Joiian , 
ttois.  & Etienne  ion  fils-; 

Le  fieur  Loiiis  du  , à iurvivancei 
Moutier,  Sc  Louis  Le  fieur  Claude 


a 


furviv 


fon  fils 
vance. 

Le  fieur  Porée*. 

Le  fieur  Balom,r 
auffi  Directeur  des 
J>Ians  d’arbre  des. 
Mai  fions  R oïales' , 

8c  fion  fils  Guillau- 
me Loiftr  on  cte  lac 
Chauverie  en  iur-  Jr 
vivancsn  , I 


Milet  , Ôc  Louis 
>,fon  filse  àv  fiurvi- 
vance>. 

Lefieur  PatifioG, 
ôc  J;eani  fon  fils/  efe-  ' 
iffirvivance. 


Un  pmaprês:  que  le?  Roÿ.eftdcvé  en 
robe(  dc  Chambre1,  Sc  quand  ii  s’afiréd 
fiurle  fauteuil,  les  Huiffibrs  entrent  dans 
la  Chambre , oiï  l’un  d’eux:  prend  la 
porte,  ôc  demandeaplufieurS'fois  pour 
les  perfiones  de  condition  quis’y  pré- 
sentent , jufiqu’à'ce  que  le  Roy  ait  pris> 
là  chemifie.  Enfiirte  il  laifle  entrer  toute 
la  Nobleifie  & les  Officiers  , félon  i£ 
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difcernement  qu’il  fait  des  perfohés 
plus  ou  moins  qualifiées.  Si  Ton  parle 
trop  haut  dans  la  Chambre,  les  Hui  fi- 
fiers  font  faire  filence  : ils  portent  le 
foir  les  flambeaux  vermeil  doré  devant’ 
fà  Majefté , jufqu’au  bas  des  efcaliers  , 
foutes  les  fois  qu’Elle  rentre  ou  qu’Elle 
fort,  6c  en  quelque  lieu  qu’elle  aille  par 
les  Chambres,  qu’Elle  monte  ou  defc 
'cend,  6c  par  les  differens  apartcmens 
du  Louvre  : Mais  le  Roy  étant  décendu 
îufques  dans  la  Cour, il  n’y  a plus  que 
les  Pages  de  la  Chambre  qui  continuent 
de  porterleurs flambeaux  de  poing,  de- 
vant la  Majefté,  Les  Huifïîers  ont  cet 
avantage  de  fervir  lepée  au  côté  & le. 
manteau  fur  les  épaules.  Deux  Huiffiers 
de  la  Chambre  portent:  chacun  une 
Maflè  d’argent  doré  devant  la  Majefté,  ' 
apuïaiit  &c  pofant  doucement  contre 
leur  épaule  le  haut  de  cette  Maflè.  Ils 
portent  ces  deux  Maflès  aux  jours  de  cé- 
rémonie & aux  Fêtes  annuelles  : corne 
aux  Te-Deums  ,à  la  Majorité , au  Sacre 
& au  Mariage  du  Roy , quand  il  touche 
les  Malades  * lorfqu’il  marche  en  Pro- 
cedion , & quand  il  tient  fon  Lit  de Ju- 
ftice  au  Parlement  , ou  à la  création  de« 


V' 


* d' Ecrouelles* 


r/f-  ré 


HUoMhRo  Db  LnAMoRb. 
Chevaliers  de  lès  Ordres  : &c  à chaque 
.fois  qu’ils  portent  ces  Malfes , il  leur  effc 
dû  la  fome  de  150,  livres,  qui  leur  font 
païés  ponctuellement  au  Thrêfor  Roïai 
par  ordonance  5 mais  quand  le  Roy  va 
.au  Parlement , outre  ces  150.  livres  du 
Thrêfor  Roïai,  M, le  Premier Prêfident 
leür  en  fait  païer  encore  autant  fur  les 
amendes.  De  même  aux  premières  en- 
trées de  Villes , il  leur  eft  encore  dû  un  * 
marc  d’or  valant  400-.  tant  delivres, 
païées  par  les  Officiers  de  Ville,  outre 
les  50.  ecus  du  Thrêfor  Roïai.  Ces  deux 
Malles  font  portées  par  tout- dans  les. 

Coffres  de  la  Garderobe.  Au  Sacre  & à 

».  ; 

.la  Création  des  Chevaliers  , le  Roy  fait  , 
habiller  deux  Hùilîiers  de  la  Chambre' 
qui  ont  un  pourpoint  de  latin  blanc  les 
manches  tailladées  à pluffeurs  êtagês  ^ 
8c  la  chemife  qui  bouffe  par  ces  ouver- 
tures , le  haut  de  chauffé  auffi  deïatin 
blanc , retrouffe  corne  les  chauffes  dè, 
Page , le  manteau  de  pareille  étoffe , le 
bas  de  chauffé  de  foie  gris  de  perle,  les 
fouliers  de  velours  blanc  , la  toque  de 
velours  ou  latin  blanc.  Ils  ont  leur  part 
à ce.  que  donent  les  Gouverneurs  & 
Lieutenans  des  Provinces  & les  Grans 

. . .*r  , 1 '*  » , •,  1 - > • ’ ’ 4 " 

Officiers  de  la  Courône,  & ceux  de  la 
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Maifondu  Roy,  les  Premiers  Prêfidenfr 
des.Parlemens , les  Echevins  de  la  Ville 
de  Paris*  & autres , quand  ils  Font  dans, 
la  Chambre  le  ferment  de  fidelité  au 
Roy.  C’eft  à l’Huiffier  de  Chambre  à 
Faire  ranger  les  perfones  qui  font  dans  ' 
la  Chambre  du  Roy , foit  pour  faire 
Jùire  jour  quand  fà  Majefté  s’habille  ou, 
deshabille , foie  pour  luy  faire  faire  pak 
fage  lorfque  fa  Majefte  va  de  fon  fatr- 
teiiil  à fon  Prie-Dieu , de  fon  Prie-Dieu- 
à fon  Cabinet  , ou  qu’il  traverfe  fa. 
Chambre.  Perfone  ne  fe  couvre  dans  la. 
Chambre  du  Roy  j même  à certaines- 
heures  qu’il  n’y  a qu’un  ou  deux  Offi- 
ciers. Et  les  Huiffiers  ont  encore  l’ceil* 
à ce  que  perfone  ne  fe  peigne  & ne 
is’aflèïe  dons  la  Chambre  fur  lés  fiéges 
ou  fur  une"  table.  ..Ils  ont.  leur  ordinaire 
aux  tables  de  l’ancien  Grand  Maître  & 
des  Maîtres  d^H  ôoel , $c  les  quatre  qui 
■f  font  chés  le  Roy , ont  auffiibeur  dêjeûn 
tous  les  matins , c’efl  à «dire  , une  bou- 
teille de  vin  & un  pain.  Il  leur  eft  dù 
chaque  jour  par  les  Officiers  de  Fruité-., 
rie , un  flambeau  de  cire  blanche  du 
poids  de  demy-livre.  Les  jours  de  Con- 
' lèil , ils  vont  delà  part  du  Roy  aver- 
Æir  Afrslçs  Secrétaires  d’Etat,&:  eu  fab- 
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:e  des -Premiers  Valets  de ! Chambre  , 
ils  tiennent  la  porte  du  Confeil.  Ils  Ont 
«encore  l’honeur  de  porter  Meilleurs  lesi 
En  Fans  de  France  durant  leur  enfance.. 

y.  ~ * J*  • 

' i\i  Lorfquè  l’Hùiffier  demandé  lé  nom  aux 
' perfones  qui  entrent-,  qui  que  cefoit  ne 
:lè  doit  trouver  mauvais  : -parce  qu’il  eft 
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conoitre  tous  cfeüx 


laillè  entrer.  -La  qualité  d’Ecuïer  eft. 


.'confirmée  par 


rs  Arrêts  , aux. 
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Hniiîîers  de  la  Chambre.  Vous  rémar- 
. qtiérés . qu-on  doit  grater  doucement: 
-aüxpOïtèsde  la  Chambre , Anti-Cham» 
i t ,i-.brev  des  Cabinets  ou  autres  & nom 
pas  heuiter  rudement;  De  plus  fid’oiv 
; Vèut  fortir  de  la-  Chambre  ou  Àtiti--\: 
Chambrer,  les-portes  -êtaiït  fermées , -il  . 
i n’eft  pas  permis  d’ouvrir  loy-méme  la 
‘ /porte , mais  - on  doit  le  la- faire  ouvrir?^ 
par  l’-Hitiffier;;  g^yaiCX  sh  ?:  ;>?  a,.  < - 
«wifc  Quand  le  Roy , les  Reines , Meft 
urs  les  Enfans  de  France , 6c  leurs  Fem- 
mes , & les  Amballàdeurs  qui  ont  Au- 
ù diance  , entrent  eu  fortent  dans  la 
Chambre , l’Huiflïer  leur  ouvre  audi-tot  * ^ 
les  deux  batans  de  la  porte  , l’Huiiïier 
- de  l’ Aftti-cfaâtnfere  en  fait  de  même  JÔC 

l'  ’ ' - ^ 7 

fentinelie  des  Gardes  du  Corps  ofc»  a 
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i©+  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 

▼rc  aufïï  les  deux  batans  de  la  porte  cîr 
la  Salle. 

Deux  Hui  [fiers  ordinaires  de  l'Anti- 
chambre. 500.I. 

Le  Sieur  Nicolas  Pernèft , qui  outre 
les  509.  livres  a encore  160.  livres  de 
gages , & 300.  livres  de  rêcompenfè  au 
Thrêfor  Roïal,  fon  frcre  Martin  Do- 
minique Pernoft  eft  reccu  en  furvi- 
vance. 

Le  Sieur...... 

Us  ont  ordinaire  à la  table  des  Valets, 
de  Chambre  ont  auffi  leur  vin  de  dê- 
jcûn. 


Deux  Huijfiers  du  Cabinet  fèrvans  fix 
mois.  660.  livres  de  gages , & G Go.  liv. 
de  rêcompenfe  au  Thrèfor  Roïal. 


Au  Semeftre  de 
Janvier. 

Le  fieur  ValTal. 


Au  Semeftre  de 
. Juillet. 

Le  fieur  Baudouin 
Chauvin. 


Aux  Etrennes  la  Reine  donc  pour  les; 
Huifiiers , cent  francs , à ceux  de  l’An- 
tichambre du  Roy,  cent  francs  à celuy 
du  Cabinet  > & cent  francs  aux  Huil- 
iers. de  la  Chambre  : Et  la  raifon  pour- 
guoy  l’Huiiger  dn  Cabinet  du  Roy  du 
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HUISSIERS  DE  CHAMBRE,  ioç 

Semeftré  dé  Janvier  a autant  luÿ  (èul 
que  lès  deux  Hui  (Tiers  de  l5  A nt;.  cham- 
bre, autant  que  les  quatre  Huiffiers  de 
la  Chambre:  c’eft  dit- on  , que l’Etren- 
ne  (è  donoit  à l’Huiffier  qui  tenoit  la 
porte  le  premier  jour  de  l’an.  C’eft  pour- 
quoy  l’Huiffier  de  1? Anti-chambre  qui 
fèrvoit  au  Semeftre  de  Janvier  , avoir 
auffi  luy  (èul  les  cent  francs  r prêfente- 
mentles  deux  Huiffiers  de  l’Anti-cham- J 
bre  partagent  cette  fome  , parce  qu’ils 
iônt  ordinaires , & qu’ils  fervent  toute 
l!année,.depuis.plus  de  vingt-ans.. 


Ai 


V a l et  s de  C h a m b r f,:v 
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: Valets  de  Chambre  ,*fervans  huit  par 

chaque  quartier , dont  quelques-uns 
.ne  fervent  que  de  deux  ans  l’un. .660 X 


' ' En  'Janvietr 
Ee  fleur  Mo- 
reau ÿ fleur,  de  la 
Féloniere. 
t te  fleur  Sicault , 
Sieur  de  la  Noue. 

Le  fleur  de -Bel- 

locq.  | 

^ Leffieur  Dura* , 1 

- y \ — 


1 


En  Avril. 

Le  fleur  Collart ,. 
fleur  de  Marche- 
bourg  , & (on  fils 
à fiirvivance. 

Le  fleur  Bidault. 

4 

Le  fleur  du  PùySÿ 
&.  fon  fils  à fur  vi^ 


vance.  . 

' Ev 
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*c >&  l"e;tat'de 

janvier.  I 
. Lé  fieur  Petit. 

Le  fieur  Grélé.  j 
Le  fieur  de  Bré-  j 
court  , 8c  fou  fils  j 
à furvivnnce.. 

Le  fieur  Jean 
François  Cuiller- 
' d’Aigtemont. 

B*  deux  ans  l'un 

fort. 

En  1 684. 

Le  Sieur  Salâ- 
din  des  Pluches  , 
Thrêforier-de  Fian- 
ce à Paris. 


En  Juilter. 

Lie  fiéur  de  Sal- 
jhray- , . Concierge  j 
de  la  Chancellerie  v 
- de  France  à Fon-  j 
îainebleau,.  I 


LA  FRANCE;. 
Avril . 

Le  fieur  Herbin;, 
8c  Ton  fils  à furvi-, 
van  ce. 

Le  fieur  Lar- 
cher., 

Le  fieur  Char- 
pentier, fieur  de 
la  Jafée. 

Le  Sieur.  Bona- 
venture  de  la  plan* 
che , Sieur  de  Crelî 

fy- 

De  deux  ans  l'un 
fervent.;.  • 

En  1684. 

Le  fieur  Cônier 
fieur  de  Monti-.. 

m- 

En  1*85. 

Le  fiéur  du  Bois,, 
& fon  fils  à furvi- 
vance.. 

En  Octobre. 

Le  fiéur  Gaudin  V 
de  la  Chénardiére, 
8c  fon  fils  à furvi- 
vance , cy-dcv  ant 
Capitaine  au  Rew 


fcrtvV'i 


Otkobté.'$W&, 

• » j 

Le  fieur  Borde-  gimènt  d’Auver- 
•teau  , Prévôt  des  ' goe. 

Maréchaux  dé  l’I-  Le  Heur  du  Val, 
le  de  France  4 rêfi->  ! Le  fieur  Gadret, 
deht  à Senlis , Pre-  & Philbert  Rü- 
vôt  Général  de  la  j lault  fon  gendre  en 
Franche-Comté  par  j fiitvivance. 


comiffion  i, 
fils  à fijrvivance. 


Le  Sieur  dè  Mal-  van  ce. : 


,1 


&.  lbn  fils-  à fiirvsL 
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Le . fieur  Mail*  \ üet , & fou  fils  à : 

g°u 
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Le  fieur  le  Blanc, 
& Ton  fils  à furvi- 
vance.v  - 
Le  fieur  dé  Bon- 
Bkefôns.*  - 

Le  fieur  le  Fé- 
vre. 

De  deux  uns  l'un. 

-Le  v fieur  Pot- 
teau. . : 

\ i V -v  . 

V .1» 


furvivance; 

Le  fieur 
teilles. . 


Le  fieur  F rait- 
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La 

- • mée  par  plufieurs  Arrêts,  Pun  rendu  au 
’-  Confeil  d’Etat le  ij„  Avril  166p.  par 
le<jusl  le  fieur  de  la  Faye  , Valet  de 
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toS  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE.  ' 

Chambre  du  Roy  a été.  maintenu  en 
qualité  d’Ecuïer.- 

Ils  font  differentes  fonctions  auprès; 
ditfkoy,  lorfquon  Rhabille  ou  desha- 
bille : comme.  de  luy  doner  le  fauteüily 
luy  tenir  fa  robe  de  Chambre , & la  luy 
mettre  le  foir  flir  les  épaules,  luy  ptê2. 
fenter  le  miroir., Us  font  le  lit  duRoy, 
les  Tapifîiers  êtans.  au  piéd  pour  leur 
aider.  Un  des  Valets  de  Chambre  qui 
eft  de  jour  , doit  garder  le  lit- du  Roy- 
toute  la  journée  , fe  tenant  dans  ht 
Chambre  fur.  l’eftradc  en  dedans  les 


it 


Baluftres  de  l’Alcove.  Il  font  faire  l’efù 
. iày  à l’Officier  du  Gobelet,  du  pain , du 
vin  & de  l’eau  qu’il  aparté  tous  les  foirs 
k la  Chambre.  Quand  la  Coür  marche 
en  campagne  , un  Valët  de  Chambre 
:jprend  les  de  vans  pour  conduire  le  lit. 
de  fà  Majefté;,  & a- un  êcit  par  jour,, 
paie  par  extraordinaires.  v r 

Il  eft  à remarquer , qu’ifrefte  encore 
quatre  Valets  de  Chambre,  qui-  n’ont 
qu’une  moitié  de  Charge  y c’ell  à dice 
qui  ne  fe  rvent  leur  quartier  que  de  deux; 
. ans  en  deux  ans , alternativement. 


P ORTE-M  AN  TÉ  AÛ  X.  to* 

Pokte-M  ante  aux.  , 

Douze  Porte- Manteaux  du  Roy; 
ièrvans  par  quartier , 660.  1.  de  gages 
fur  l’Etat , & 120.  livres  de  rêcompenfè 
. païées  au  Thrêfor  Roïal..  Ils  ont  la 
.qualité  d’Ecuïer*. 


En  Janvier:  ] 

Le  Sieur  de  la 
Chevalerie  & fon 
fils  à furvivance. 

Le  fieur  Carte- 
ron. 

Le  fieur  Mènaut, 
fieur  de  Voinville.. 

En  juillet' 

Le  fieur  Dugaft, 
ÔC  Antoine  fon  fils 
à furvivance. 

Le  fieur.  Phelip^. 
pes,  fieur  de  Ry«. 

Le  fieur  de.  Yien-, 

ne.. 


En  Avril . 

I Le  fieur  de  P6- 
' mereul  de  Rome- 

\ nay* 

Le  fieur  des 
Noyers , & fon  fils 
à furvivance. 

Le  fieur  Aimont. 

En  Ottobre. 

Le  fieur  du  Que£ 
ney  de  la  Gripié- 
re  , & fon  fils  à. 
furvivance. 

Le  fieur  Câgnyé 
de  Glos-Lambert. 

Le  fieur  Parque, 
fieur  de  Villefa- 
vreufè.. 


;v  ÎJn  Porte-manteau  • Ordinaire  > te 


fto  L’ESTAT  0E  LA  FRANCE.'’ 

fieur  de  Cartigny..  1320I  K 

Les  Porte-mantçaitx  prêtent  ferment, 
de  fidelité  devant  le  Premier  Gencil-ho* 


me  de  la  Chambre , qui  eft  en  année  r 
c’eft  de  luy  qu’ils  prennent  certificat  de 
r fervice.  Ils  fe  doivent  trouver  tous  les- 

fî  , ’ * - $ *•  X 

matins  au  lever  du  R oy.  Ils  ont  ordi- 
naire à la  table  des  Valets  de  Chambre,. 


Quand  le  Roy  marche  en  voïage  & par 
campagne , quand  il  fort  pour  aller  à. 

- la  chaflè , faire  des  reveuës  -,  ou  à la  pro- 
menade quand  par  un  mauvais  temps 
il  traverfe  à pied  ou  à cheval  quelque 
lieu  découvert,  & en  phifieurs  autres- v 
rencontre^ , ou  lé  Porte- manteau  pré- 
voit que  là-Majefté  potira  avoir  affaire 
de  fon  manteau  j en  un  mot  li-côt  que  le 
Roy  fort  de  lès  apartemens , & marche 
à découvert , quand  il  ne  ferait  que  tra- 
verfcr  les  cours , ou  le  promener  dans-; 
les  jardins  : le  Porte-manteau  va  pren- 
dre à la  Garde-robe  le  manteau  de  là 
v Majefté:,  & le  tient  proche  de  là  perlb- 
ne  pour  le  luy  dôner , lorfqu  il  le  de- 
mandera. À certaines  cérémonies  que  le 
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Roy  a un  manteau  de  parade  , eoine  au-: 
bal  : toutes  les  fois  que  là  Majefté  le 
veut  quitter  ou  reprendre , c’eft  au  Por- 
tsrmwà. u à Jg  luy  oser  00  lemetti#  fu^ 


..  gHEg 

lés  épaules.  Les  Porte-manteaux  êtans 
obligés  de  garder  tpu*es  les  hardes  que 
ie  Roy  quitte  pour  les  reprendre  quel- 
que temps  apres  pendant  la  journée,  par 
exemple  lôn  épée,  fe^  gans,  Ton  cha- 
peau, fon  manchon,. fa  cane,  ou  autre 
ehofe  j & d’étre  toujours' prêts  >pour  les  - 
lu  y rend're  : ils  ont  entréè  prcfque  par 
fout  ou  le  Roy  va.  J’ay  dit  pour  les  re- 
prendre quelquè  temps  après  : car  fi  le 
Roy  quittoit  ces  hardes  pour- ne  les- 
plus  reprendre  dè  la  journée  ,.  elles  de- 
meurent aux  Officiers  de  la  Garde-ro- 
be, fans  que  le  Porte-manteau  s’en 
charge.  De  plus  ils  ont  Pêpée  du  Roy  - 
en  gardé,  quand  fa  Mâjefié  la  quitte 
parce  que  l’épée  eft  portée  tantôt  par 
j|és  Ecuïers  , tantôt  par  les  Porte-man- 
teaux. Sçavoir  ;fi  tôt  que  le  Roy  a des 
éperons  , c’éft  à l’Eciuei-  de  jour  à a voir 
l’épée  de  S.  M.  en  garde  : mais  le  Roy 
fortant  de  fii  Maifon  en  fouliers , le  Por- 
te-manteau garde  l’épée  de  S.  M*  jufl 
qu’au  piéd'du  degré  -,  il  continue  encore 
de  la  ga&der  file  Roy  lèpr-omèiie  à piéd, 
ou  s’il  monte  en  earofTeà  deux  chevaux. 
Que  s’il  moiïtoit  à cheval  , ou  en  ca- 
-rotlê  à fix  chevaux , qu’il  ait  des  éperons* 
pu  non  > pour  lors  le  Porte-ina  iiteaui^. 


m L’E'TÀT  DÉ  LA  FRANCE 

remettroit  entre  les  mains  de  l’Ecuïer 
au  bas  de  l’efèalier  : & au  retour  du 
Roy  , fi  S.  M.  n’a  point  d’éperons,  l’E- 
euïer  rend  l’épée  au  Porte-manteau , fi- 
tôtque  leRoymetpiéd  à terre  j que  fi 
S.  M.  a des  éperons , l’Ecuïer  ne  quitte 
l’épée  que  quand  le  Roy  a quitté  lès 
éperon  s,,. 

Les  Porte-manteaux  entrent  au  Loif- 
vre  à cheval  , à la  fuite  du  Roy  : & 
montent  aufil  à cheval  dans  la  Cour  du 

V m 

Louvre,,  quand  le  Roy  fort.. 

Lorfquele  Roy  joue  à la  Paâme,  ils 
prêlèntent  les- balles  à là  Majefté,.&  en, 
doivent  tenir  le  compte  : • c’eft  aufli  eux 
qui  arrêtent  toujours  les  parties  du 
Maître  du  jeu  de  Paume  pour  les  frais 
qui  s’y  font ,.  tandis  que  le  Roy  joue  :j 
parce  que  le  Roy  paie  toujours  tous  les 
frais  de  ce  jeu , loit  qu’il  gagne  ou  qu’il 
perde.,  ' 


Les  Po rte-Arqjuebusis-, 
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Deux  Porte-Arquebulès  lèrvans  par 
lèmeftre  , qui  ont  onze  cent  livres 
païées  par  le  Trêlbrier  des  Menus , tant 
pour  leurs  gages  , que  pour  la  fournis. 
£ure  de  poudre. & de  plomb  poqrlaxhaÇ 


PORTE-ARQUE  BU  S ES.  u* 
(b,  avec 300.  1.  de  rêcompénfe  , païées 
. au  Thrêfor  RoïaL  Les  vieilles  armes 
de  ch  allé  du  Ray  leur  apar  tiennent, 
corne  fufils,  piftoiecs , Scc. 


Au  Semettre  cb 
Janvier. 

Le  fieur  Fremin, 
& Charle  le  Ra- 
hyer  , fieur  des 
Bordes  Ton  gendre^ 
à furvivance.. 


Au  Semeflre  de 
Juillet. 

Le  fieur JeanAn- 
toine  l’aîné  , & 
Laurent  Ton  fils  à 
; furvivance. 

I 


Ûs  montent  à cheval  dans  le  Louvre  r 
& y entrent  aufïi  à cheval  à la  fuite 
du  Roy  : mais  prêfentement  plufieurs 
autres  Officiers  y montent  & entrent 
à cheval. 

Un  Porte-Mail  ordinaire  & Valet  de 
Chambre  du  Roy , qui.  a 400.  livres  de 
gages  fur  les  Menus,  & 240.  1.  derê- 
compenfè  au  Thrêfor  Roïal.  Il  va  qué- 
rir dans  les  coffres  de  la  Garderobe  un 
mail , une  paflè , ou  liêve  , & des  boul- 
fcs  quand  le  Roy  veut  joüei:  au  Mail.. 
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il  4.  l’ETAT  DE  EA  FRANCE. 

• 'il  •tfJt &■■■  ' 

Autres  Officiers  atans  ou  prenant  titre 
■4e  Valets  de  Chambre  , & qui  ont  * 
ordinaire  a leur  table.  <;f  - AU 
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il 


B A R R I ï R S... 


tuf- 
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Huit  Barbiers  & Valets  dé  Chambre 
fervans-par  quartier , qui  ont  à eux  huit  | 
*la  charge  de  Premier  Barbier,  réünie  a- 
vecque  les  gages  & rêcompenfes , par 
Brevet  du 1665?.  ?v^:  ->.'d  700.  L -" 
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En  Jàtfviér. 

te  fieur  Békt; 


t ■ 


&Pi. 


. ££tor«*£>  W?-*?yr  * 4*, 


r-Quentin. 
En  Juillet. 


'•&  fou  fils  à furvi 
vance. 

0uentih. 
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te  fieïir  dé  Vil- 

> W • j 

I leneuve , & fon  fils- 
à furvivance. 

^ • r ° ^entin,: 

obre. 

_ çrftin,^ 
Le  fleur  Cadeau, 

& Ton  fils  à -furvi* 

s 

vance.  ■ vr  ; 


•i.».' 
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...  i . 

Barbier  ordinaire- , le  fleur  de  la. 
■ Haye.  y ■ ; • 800.  L 

Leur  fonction  eft  de  pêgner  le  Roy 
. tant  le  matin  quà  fon  coucher , Iuy 
. fftire.  le  poil  y l’effuier  aux  bains  &■ 
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• Un  Operateur  pour  les  dents,  là 
Sieur  du  Bois , 600,  livres*  de  gagés  fur 
l’Etat,  & <5oo.  livres  de  rêcompenfeaü 
Thiêfbr  Roïai  j.  & prend  fon  ordinaire 
-en  efpêces...  • 5 . > 

Il  Fournit  de  racines  & d'opiat.. 
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Tapissiers..  V 
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qui  ont. 


-Certificats  de  fervice  la  qualité  de  Va- 
lets de  Chambre  : ils  ont  de  gages  500.I.. 


& 57.  livres  10.  f.  de  rêcompenfe.  # 

* 
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Vétéran; 

Le  Sieur  Lobeî. 
rLe  Sieur  Rolïïgnol. 
îLe  Sieur  Morand. 

- - Le  Sieur  Lambert.  . 
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Le  Sieur  Pefcheux. 

Le  Sieur  Loüis  de  Berce  ville. 
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r : Ils’ font  obligés  de  garder  les  m’eu- 
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OrLOGE  RS.: 
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Il 6 L’E'TAT  DE  LA  FRANCE.  ' 

tier,  & défaire  les  meubles  de  fa  Mtè- 
jefté.  -y  v 

Quand  la  Cour  marche  en  campagne, 
on  fait  fuivre  la  première  & la  feconcte 
Chambre  , qui  font  deux  Chambres 
complètes , c’eft  à dire , double  fourni- 
ture de  Lit doubles  Sièges , doubles 
Tapiflèries parce  qu’une  feule  Cham- 
bre n’y  pourroit  pas  fuffire.  Et  ces  meu- 
bles de  la  première  Chambre  êtans  par- 
tis la  veille  du  départ  de  la  Cour , afin 
que  le  Roy  arrivant  le  lendemain  , trou- 
ve fa  Chambre  toute  tendue.  : les  meu- 
bles de  la  dernière  Chambre  marchent 
le  lendemain  tout  droit  au  fécond  loge- 
ment , 8c  ainfi  de  fuite.  Or  des  deux 
Tapifïiers  de  quartier,  il  y en  a tou- 
jours un  qui  fuit  la  première  Cham- 
bre,’i&un  qui  acompa 
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Quatre  Orlogers , qui  ont  aufîï  dans» 
leurs  Lettres  la  qualité  de  Valets  de* 
Chambre;  zoo.  1. 

; En  janvier , Février  > Mars.  Le  fieur 

* * 

Loüis-Henry.  Martinot.  v; 

. En  Avril , May , 'juin , 'juillett  Août.  • 
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. En  Septembre  ^ Octobre  , Novembre , 
décembre.  Le  Sieur  Jean  Goulard,  die 


tw  .w 


jtï  • il1  'fc>- 


>v  a 


Martinot* 

•Ils  ont  ordinaire  à la  table  des  Valets 
çdo  Chambre. 
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1 11  y a encore  trois  Renolienrs  , fèr- 
vans  chacun  quatre  mois , qiii  ont  600.  •' 
1.  chacun.  Les  quatre  premiers  mois  de 
l’année  le  fieur  Pierre  Belîon  fert;  les 
quatre  mois  fuivans  , le  Sieur  Aelian  ; 
& les  quatre  derniers  , le  Sieut  Cuvil- 
lier le  cadet.  . . * 

Ils  ont  ordinaire  à la  table  des  Va- 
lets de  Chambre.  - - 1 •'  >v 

. Un  Operateur  du  Roy  pour  la  pier-  ; 


JL.  » » j JJ 

ré*  le  heur  jerôme  Collot.  ' s noo.  1.  ’ 


^Garçons  de  la  Chambre. 


V I 

_ Six  Çarçons  ordinaires  de  la  Charn-' 
bre  , qui  ont  400.  livres  de  gages  fur  les 
meniïs,  180.  livres  de  rêcompenfe  au1' 
Thrêfor  Roïal , 56.  h du  Thrêforier  de  v 
l’Argenreric,  & de  trois  ans  en  trois 
ans  un  lit  complet  garny,  fourny  par 
• les  Tapifliers,  apelé  le  lit  de  veille ,6c 

. '’•  S w* - •*  » * w/  T ..  . * 


ïiS  L’ESTAT  DE  LA  FRANCE, 
païé  par  le  Thrêforier  de  T Argenterie,  i 

Le  fieur  de  la  Le  fieur  Fran- 
Tourteliéré,&fbn  çois  Antoine  , lé 
fis  à furvivance.  .cadet. 

Le  (leur  Bafire,  j Le  (leur  Jaque 
& Antoine  Ton  fils  ' Touchebois  de  la 


à .furvivance. 

Le  iieur  Binet , 
aufli  Concierge  en 
furvivance  de  la 
nouvelle  Volière 
de  S.  Germain  en 
Laye, 


Grange. 

Le  Iieur  Bertrand 
Magontier. 


i 


ïls  font  toujours  dans  la  Chambre 
pour  recevoir  les  ordres  de  leurs  Supé- 
rieurs, ou  en  leur  abfence , du  Roy  mê- 
me. Ils  ont  foin  de  la  cire  de  la  Cham- 
bre , Sc  les  matins  ils  ouvrent  la  porte 
delà  Chambre,  avant-que  les  Huifllers 
y foient.  Ils  ont  leur  part  aux  fermens 
de  fidélité  que  les  Gouverneurs , Lieu- 
tenans  des  Provinces,  les  Grans  Offi- 
ciers de  la  Courone  , ou  autres  font 
dans  la  Chambre  entre  les  mains  du 
ïtoy.Ils  ont  une  tableà  part,  & fà  Ma- 
jeftéen  1675.  leur  a faitexpêdier  de  nou- 
velles Lettres  en  confirmation  des  pré- 
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'Cédantes  , & ont  prêté  ferment  comeles- 
antres  Officiers  de  la  Chambre  , entre 

à V JJ  7 

des  mains  des  Premiers  Gentils-homes 

, . de  la  Chambre.  Quand  ôn  joue  dans  la 
'Chambre , ils  ont  aufïi  leur  part  à ce 
que  douent,  les-perfones  qui  jotient. 

Us  ont  foin  de  préparer  plufieurs  choX 
fes  néceflàires.  à,  lat  Chambre , la  table- 
ôc  les  lièges  pour  le  Confeil.  Pour  le 
Confeil  des  Finances  & autres  C mfeils 

^ ,-v  t s * % * * V •*  ■* 

• quife  tiennent  dans  la  Chambre  du  Roy, 

« ils  fourniflènt  lesr  tables,  les  tapis  de 
velours,  le  papier,  les  pliures-, & l’ari:-- 
: cre , & font  paies  de  ces  fournitures. 
Us  couchent  toujours  proche  la  Cham- 
bre du  Roy  ,&  auprès  des  coffres  de  . la 
ï Chambre  de  S.  M.  Ils  vont  avertir  à 1%;  . 
Bouche  qu’on  a porte  le  boüilloft|  quand 
le  Roy  en  prend,  ;- corne  aufïi  qu’on-a*., 
porte-  le  déjeuner  de  la^Majelîé':  pa- 
reillement à la  Garderobe  , qu’on  a- 
pprte  l’habillement  du  Roy,  Les  foirs- 
ils  allument  le  mortier  dans  quelque/ 

> J.  ; ' ■ ' ■ . 

Il  y a.  encore- à la  Chambre  deux* 
P-ortes-chaifes^  d’aflviires  , fer-vans  fix? 
mois  , 6oq.  I.  de-gages  païées  ,fur  les> 
^ ‘Menus , ôc  ioo.M*  de  rêcompenfe.aUi 


la  nuit. 
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Thréfor  Rôïal.  Les  Sieurs  Philippe  Se* 
nelier-,  & Charle  Hallier  heur  des  Châ- 
teaux. . ' ’ . > 

f 

- Le  Porte-table  porte  atiflï  le  fatrteüil 
de  la  Chambre  pour  le  Roy,  au  Ser- 
mon , aux  grandes  Méfies  , aux  Ténè- 
bres , ou  autre  part.-  \ 

Il  y a un  Froteur  ordinaire  de  la 
Chambre  & des  Cabinets  du  Roy , par . 
comifîîon  : Henry  du  Bois  qui  eft  paie 
tous  les  mois  fur  la  cadette,  par  les  Pre- 
miers Valets  de  Chambre.  De  forte  qu’il 
a par  an  540.  L 

Porteurs  de  £a  Chambre. 

Neuf  porteurs  de  lits  & meubles , de 
la  Chambre  8c  Garderobe , 1er  vans  par  • 
quartier  3 trois  à celuy  de  Janvier  , 8c 
deux  aux  autres.  Ils  ont  de  gages  pour 
leur  nourriture  & entreténement , 85. 1. 
au  bout  de  chaque  quartier  , qui  fait 
à chacun  340. 1.  par  an.  Ils  ont  quelques 
Garçons  fous  eux. 

De  plus , il  y a le  Capitaine  des  Mu- 
lets , M.  Corin  , aulîi Capitaine  des  Mu- 
lets de. la  Chambre  de  la  Reine , 8c  lès 
Garçons,qui  chargent  8c  conduisent  les 
coffres  de  la  Chambre  8c  de  la  Garde- 
robe.  I 1 1 

Autre* 


L •' •} 


, «4 
U 


J. 


1 


i 

J 

♦»  dt 


' '•'v-Vr 

r . v--'  ' 

> « , ’ • • 
SW*  W'  • V. Z_- 


MAIT.DE  LA  GARDEROBE.  ,jtr 

« 

Autres  Officiers. 

Apres  tous  ces  Officiers  de  la  Cham- 
bre , il  y a encore  les  Peintres  , les  Cor- 
doniers , les  Menai  fiers  , les  Vitriers, 
les  Serruriers , les  Sculpteurs  &:  autres. 

2.  GARDEROBE . 

Un  Grand  Maître  de  la  Garderobe. 
François  Duc  de  la  Rochefoucauld, 
Prince  de  Marcillac,  Pair  & Grand  Ve- 
neur de  France , Grand  Maître  de  la 
Garderobe  du  Roy.  Il  a êpoufé  le  i$. 
Novembre  1659.  Jeanne-Charlotte  du 
Pleffis  de  Liancourt  là  coufine , petite 
fille  & unique  héritière  de  Monfieur  le 
Duc  de  Liancourt  ; de  laquelle  il  a 
François  de  la  Rochefoucauld  huitième 
du  nom , Duc  de  la  Rocheguyon , Com. 
te  de  Dur  tal  j auquel  le  Roy  a acordé  la 
furvivance  de  ces  Charges , defquelles 
il  a prêté  le  ferment  de  fidélité  & pris 
pofièilion , qui  a êpoufé  Mademoifelle 
de  Louvois  le  13.  Novembre  1679.  & 
Henry  de  la  Rochefoucauld,  Marquis 
de  Liancourt.  Le  Grand-Maître  de  la 
Garderobe  prête  le  ferment  de  fidelité 
Tome  /.  F 
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entre  les  mains  du  Roy  8c  le  reçoit  des 
Officiers  de  la  Garderobe.  Le  Roy  luy 
fait  l’honeur  de  luy  doner  place  dans. 
Ion  carollè.  Il  a 3500. 1.  d’anciens  gages, 
6000..  1.  d’autres  apointemens , 360.  1. 

ftour  la  nourriture  d’un  quatrième  mu- 
et, far  l'êtat  des  Menus  de  la  Cham- 
bre, no.  1.  pour  augmentation  de  droit 
de  lit , fur letat de  l’Argenterie,  1380. L 
fur  l’êtat  de  la  Chambre  aux  Deniers , 
pour  l’ordinaire  de  pain  , vin  , bois  , & 
bougie  : ainfi  qu’en  joiiiflent  les  Pre- 
miers Gentils-homes  de  la  Chambre , 8C 
7250.  1.  pour  augmentation  d’apointe- 
*nens  , fur  l’êtat  qui  s’expédie  à la  fin 
de  l’année,  ce  qui  faits  en  tout  19600. 

Il  porte  burelé  d’argent  8c  d’azur  de 
dix  pièces , à trois  chevrons  de  gueule- 
brochans  fur  le  tout , le  premier  aïanc 
la  pointe  êcimce. 

Il  a foin  des  habits,  du  linge  & de  la 
chauffiire  de  fà  Majefté,  8c  le  Roy  luy 
acorde  ordinairement  fes  dépouilles.  Le 
Grand  Maître  de  la  Garderobe  done  la 
chemife  au  Roy , en  l’ablènce  des  Prin- 
ces ,du  Grand  Chambellan  , 8c  des  Pre- 
miers Gentils-homes  de  la  Chambre. 
Le  matin  8c  quand  le  Roy  s’habille , il 
met  la  Camizole  à la  Majeilé  , le  Cor- 
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don  bleu,  luy  vêt  fon pourpoint  ou  ju- 
fte-au-Corps , & luy  prefente  Ton  épée: 
le  fir  8c  quand  on  deshabille  le  Roy, 
il  luy  prêlênte  fon  bonnet  & fon  mou- 
choir de  nuit  , & luy  demande  quel  ha- 
billement il  luy  plaira  de  prendre  le  len- 
demain. 

Vous  remarquerés  que  le  mouchoir 
du  Roy,  luy  eft  prêfenté  ftir  une  falvt 
vermeil  doré , qui  eft  une  manière  de 
foucoupe. 

Aux  jours  des  grandes  Fêtes  fblen- 
nelles , il  attache  tur  le  manteau  les  Col- 
liers des  Ordres  du  Roy , après  quil 
eft  habillé. 

Il  a fon  apartement  dans  le  logis  du 
Roy. 

Quand  le  Roy  done  audiance  aux 
Ambaftùdeurs , le  Grand  Maître  de  la 
Garderobe  a fa  place  derrière  le  fau- 
teuil de  fa  Majefté  ; ci  côté  du  Premier 
Gentil-home  de  la  Chambre  , ou  du 
Grand  Chambellan  ; & prend  la  gauche 
de  la  chaire  du  Roy. 

Deux  Maîtres  de  la  Garderobe  fer- 

y 


vans  parannee. 

F n 1684.  M.  le  Marquis  de  Lyonne , 
Loiiis  Hugues  de  Lyonne  , Marquis  de 
Berny  8c  Claveifon,  Baron  de  Freine, 
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Seigneur  d’Autun , Mercurol , Leilïènis, 
Mareil,  6cc.  Gouverneur  de  Romans, 
receu  Maître  de  la  Garderobe  le  21. 
Septembre  1671.  auparavant  receu  en 
furvivance  de  M.fon  père  à la  Charge 
deSécrètaire  d’Etat  ,1e  14.  Février  1667. 
Il  êpoufa  à Romans  en  Dauphiné  le  27. 
Avril  1675.  Mademoitelle  de  Claveflon, 
fille  du  Marquis  de  ce  nom,  Gouver- 
neur de  Romans , morte  le  13.  Décem- 
bre 1680. 

Il  a deux  frères  6c  deux  fœurs. 

M.  L’Abbé  de  Lyonne  , Jule-Paul 
de  Lyonne , Abbé  de  Marmoutier  , de 
Châlis , de  Cer-camp  , Prieur  de  Saint 
Martin  des  Champs , Licentié  en  Théo- 
logie delà  Faculté  de  Paris,  cy-devant 
Aumônier  du  Roy. 

Elizabeth  de  Lyonne  * Religieufe  aux 
Filles  de  Sainte  Marie.. 

Madêlene  de  Lyonne , mariée  le  10. 
Février  1670,.  au  Marquis  de  Cœuvres , _ 
fils  du  Duc  d’Ettées. 

Artus  de  Lyonne,  Prieur  de  la  Selle- 

M.  le  Comte  de  Lyonne,  Premier 
Ecuïer  de  la  Grande  Ecurie,  eft  cou(în 
germain  de  défunt  M.  de  Lyonne,  Mi- 
niftre  6c  Secrétaire  d’Etat. 

Il  porte  écartelé , au  i.&  4,  de  gueule 
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à la  colonne  d’argent  mifè  en  pal , au 
chefcoufu  d’azur,  chargé  d’un  lion  paf. 
lant  dJ  or,  qui  eft  de  Lionne.  Au  2.  & 5. 
d’azur  à trois  bandes  d’or,  au  Chefauffi 
d’azur  , chargée  d’une  tête  de  lion  arra- 
chée d’or,  qui  eftdeServien. 

En  16S5.  Loliis  de  Caiîlebot  Mar- 
quis de  la  Salle,  cy-devant  fou- Lieu- 
tenant des  Chevaux-levers , 8c  Coman- 
dant  du  Régiment  du  Roy. 

L’Abbé  de  la  Salle  eft  ion  frère,  & 
Mademoiiellc  de  la  Salle , fa  fceur. 

Ils  font  ferment  de  fidélité  entre  les 
mains  du  Roy  : 8c  en  l’abfence  des  Prinu 
ces  du  Sanv  ou  légitimés , du  Grand 
Chambellan , des  Premiers  Gentils-ho- 
mes de  la  Chambre  , 8c  du  Grand  Maî- 
tre de  la  Garderobe,  ils  douent  la  che- 
mife  au  Roy.  Ils  fè  trouvent  aufïï  aux 
Audiances  des  Ambailàdenrs , 8c  mon- 
tent fur  l’cftrade  ou  le  haut  dais.  Celuy  , 
qui  eft  en  année , a ion  apartement  dans 
le  logis  du  Roy.  Le  matin  & quand  le 
Roy  s’habille  , il  prêiente  à fa  Majefté 
fa  cravate,  ion  mouchoir,  fes  gans,  fa 
cane , 8c  fon  chapeau  : le  mouchoir , co- 
rne nous  avons  dit , eft  prêfenté  au  Roy 
fur  une  falve  de  vermeil  doré , qui  eft 
une  manière  de  foû-coupe.  Le  Roy  vui  * 
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de  les  poches  de  l’habit  qu’il  quitte  dan* 
celles  de  l’habit  qu’il  prend,  & c’eft  au 
Maître  de  la  Garderobe  à luy  p;  ê Enter 
ces  poches  pour  les  vuider  : le  f ir  8c 
quand  on  deshabille  le  Roy  , il  reçoit 
les  gans , la  cane , le  chapeau  8c  la  r.i- 
vate  c!u  Roy,  luy  tire  Ton  pourpoint, 
reçoit  auffi  Ion  Cordon  bleu. 

Les  quatre  Premiers  Valets  de  Gar- 
derobe fer  van  s par  quartier , qui  ont  les 
clefs  des  Coffres  , &:  qui  couchent  dans 
la  Garderobe.  Ils  prê Entent  au  Roy  fes 
chauffons  , Ce  s jarretières  , 8c  le  Loir  luy 
nouent  les  rubans  de  la  chemile. 

Ils  ont  de  gages , S 25.  1.  3600.  1.  au 
Thrêfor  Roïal,  8c  412.  1.  de  chés  M. 
le  Dauphin  : 8c  leur  ordinaire  en  ar- 
gent. 

En  'Janvier.  j En  Avril . 

M.  Moreau,  auffi  M.  de  la  Chev*r 
Premier  Valet  de  lerie. 

Chambre  de  Ma- 
dame la  Dauphine. 

En  Juillet.  I En  Ottabrc. 

M.  Bachelier.  | M.  Talon. 

Scze  autres  Valets  de  Garderobe. 

510.I. 
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En  janvier. 

Le  fleur  de  LiC 
falde. 

Le  fleur  de  Ron- 
querolles , & fou 
fils  à furvivance. 

Le  fleur  Pierre 
Benoît^ 

Le  fleur  d’Or- 
valle. 


| En  /fvril. 

! Le  fleur  de  Li- 
monet , ôc  ion  fils 
à lurvivance. 

Le  fleur  Arance.- 
Le  fîeurjoannes, 
ou  eati  de  Lhoiex- 
I te  de  faint  Michel.- 
Le  Sieur 


En  'Juillet.  * En  OElobre. 

Le  fleur  Valette,^  Le  fleur  de  la, 
fleur  de  PEclufe , & Folle  , fleur  de  Val- 
fou  fils  à furvivan-  ! pendant , & fon 

ce.  fils  à furvivance. 

Le  fleur  Cagnyé,  Le  fleur  Chaillor.- 

fleur  de  la  Greffe,  ■ Le  fleur  Claude 
Le  fleur  Pierre  Barrois , & Antoi- 
Picaud.  | ne  fon  fils  à furv.. 

Le  fleur  Guillau-  • Le  fleur  de  la 
me  Faure.  | Noue. 


Un  valet  de  Garderobe  Ordinaire. 

iaoo.  1. 

Le  fleur  Barrois. 

Les  Valets  de  Garderobe  aportent  les 
habits  du  Roy , ils  donent  au  Grand 
Maître , ou  aux  Maîtres  de  la  Garde*. 

F»  • • . 
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robe , les  hardes  pour  habiller  fa.  Maje- 
fté  j ou  bien  les  prêfentent , les  mettent 
©u  les  vêtent  au  Roy  eux-mêmes  en  leur 
abfence,  8c  en  rabfence  des  Premiers 
Valets  de  Gar dérobé:  Excepté  la  chemi- 
fè , qu’ils  prêfentent  en  l’abfence  d’un 
Fils  de  France , d’un  Prince  du  Sang  , 
ou  d’un  fils  légitimé  de  France,  au  Grand 
Chambellan,  ou  à fon  defaut  au  Pre- 
mier Gentil-home  de  la  Chambre,  ou 
en  fon  abfence  au  Grand  Maître  de  la 
Garderobe. 

Dans  toutes  les  autres  occafions , pen- 
dant le  jour  où  le  Roy  a befoin  de  faire 
quelque  changement  dans  fon  habille- 
ment , corne  quand  il  joue  à la  paume 
8c  au  retour  de  la  challè  : les  Valets  de 
Garderobe  font  la  même  fonction. 

Ils  ont  ordinaire  avec  les  Valets  de 
Chambre. 

Un  Porte-malle , le  fieur  Mouret , 8c 
fon  fils  à fùrvivance.  Lorfque  le  Roy 
marche,  le  Porte-malle  eft:  obligé  de 
monter  à cheval  avec  fa  malle , cou- 
verte d’une  houfle  en  broderie  d’or , aux 
armes  8c  devife  de  fa  Majefté.  Il  y a 
dans  cette  malle  toute  forte  de  como- 
dités  convenables  à l’habillement , co- 
rne habit  , linge  , rubans,  robe  ir. 
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Chambre  , bonnet , ôcc.  Cet  Officier 
eft  monté  à l’Ecurie  , ôc  a autant  de  re- 
lais que  le  Roy  en  change  pour  le  pou- 
voir Tuivre.  ïl  a 9.00*  1.  de  gages  paies 
fur  les  Menus  , 140. 1.  de  rêcompenïe 
au  Thrêfor  roïal.  Quinze  loiiis  d’or  par 
an  paies  par  Meilleurs  les  Maîtres  de  la 
Garderobe , ôc  noo.  1.  pour  Ton  ordi- 
naire , paies  à la  Chambre  aux  deniers. 
G’eft  en  tout  2405. 1. 

Quatre  Garçons  Ordinaires  de  la 
Garderobe , le  S.  Mouret  , ôc  fon  fils  à 
furvivance.  Le  S.  de  Lillàlde.  Le  S.  de 
Villefranche.  Ils  font  paies  au  Thrêfor 
roïal  à raifon.  de  20.  êcus  par  quartier. 
Ils  ont  foin  de  tous  les  habits  ôc  linge 
du  Roy.  M.  le  Grand  Maître  de  la  Gar- 
derob#  leur  done  à la  fin  de  l’année  la 
plus  grande  partie  de  tous  les  habits  de 
là  Majefté.  Ils  ont  auffi  en  garde  les 
pierreries  convenables  aux  habits  de  fa 
Majefté.  Ils  ont  ordinaire  avec  les  Va- 
lets de  Chambre,  les  Valets  de Garde- 
rob.e , ôcc.  Excepté  les  jours  que  le  Roy 
fe  fait  faire  la  barbe,  les  autres  jours, 
tout  le  Corps  de  la  Garderobe  , c’eft  à 
dire  les  Officiers  , entrent  les  premiers 
dans  la  Chambre,  avant  même  que  le 
Roy  foit  forty  de  chés  la.  Reine  : afin  de 

F v 

t. 
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tenir  tout  prêts  l'habillement  de  là  Ma- 
jefté. 

Tailleurs. 

Trois  Tailleurs  Chauflétiers  ordinai- 
res Sc  Valets  de  Chambre , qui  ont  de 
gages  no.  1.  ko.  1.  de  rccompenle  par 
quartier  , paies  au  Thrêfor  roïal , e’eft 
Coo.  1.  par  an  , & encore  6oo.  1.  a la  fin 
de  Tannée  paies  par  le  Thrêforier  de 
l’Argenterie.  Et  bouche  à Cour  toute 
l’année.  Le  Sieur  Ourdault,  & le  Sieur 
de  Lamemie  Ton  neveu,  à furvivance; 
le  Sieur  de  S.  Germain  , Sc  Ton  fils  à lur- 
vivance  56c  le  Sieur  Tabouret. 

Ils  font  tous  les  habillemens  de  fa 
Majefté , & l’un  d’eux  le  doit  trouver 
au  lever  du  Roy , pendant  qu’on  habille 
fa  Majefté , pour  y faire  les  choies  ne- 
cellaires  , même  pour  habiller  le  Roy 
de  tous  fes  habits  neufs. 

Un  Empelcur  , le  Sieur  Trioche,  & 

les  deux  fils  à furvivancc. 

« 

Lorfque  le  Roy  veut  prier  Dieu  tous 
les  matins  dans  ion  Oratoire,  ou  pro- 
che ion  lit , fi-tôt  qu’il  eft  habillé  : il  s’a- 
genouille fur  un  carreau , ou  il  fait  fes 
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prières  8 c de  même  tous  les  loirs.’ 

Vous  remarquerés  que  tolis  les  loirs 
au  coucher  du  Roy , ou  même  quand  là 
Majefté  fe  lève  avant  le  jour,  le  premier 
Valet  de  Chambre  done  le  bougeoir  à 
tenir  pendant  que  fa  Majefté  s’habille 
ou  deshabille , à celuy  que  le  Roy  nome 
des  Seigneurs  qui  le  rencontrent-là. 

Il  y a encore  quelques  Officiers  pour 
les  habits  8c  vêtemens  du  Roy  , les 
Brodeurs , les  Pelletiers , Lingers  , Cor- 
doniers  8c  autres  Marchands  fournilfans 
l’argenterie  ; 8c  entre  autres  les  Tail- 
leurs Valets  de  Chambre  , defquels 
nous  avons  cy-devant  parlé. 

De  plus , le  Roy  par  fon  Brevet  du» 
15.  Juillet  1675.  a permis  à M.  le  Grand 
Maître  de  la  Garderobe  de  retenir  des 
Marchands , Artilans , 8c  gens  de  mé- 
tier de  toute  forte  , qui  fourniront  la 

. Garderobe  de  fa  Majefté  , feront  em- 
ploies fur  l’Etat , 8c  joüiront  des  privilè- 
ges des  Comenlàux.  Il  y en  a plus  de 
nz.  aux  crabes  de  60. 1. 

Deux  Lavandiers  du  Corps  fervans 
par  femeftre.  • 300. 1. 

/ , - ; 
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Intendans  et  Controleurs  Gene- 

^ * 

raux  de  l’Argenterie  et 
des  Menus. 

Ils  font  pour  toutes  les  dêpenfès  qui 
font  de  la  Chambre  &:  de  la  Garderobe. 

En  1683.  M.  Duché,  heur  de  la  Gran- 
ge aux  Bois.  v 

En  1684.  M..  Vpêle,  frere  de  M.  de 
la  Garde. 

Ils  examinent  tout  le  détail  de  lare-- 
cétte  8c  dêpenfe  ordinaire  8c  extraordi- 
naire de  l’Argenterie  8c  des  Menus,tant 
pour  la  perfone , que  hors  la  perfone  du 
Roy  ; dont  ils  tiennent  regiftre  & con- 
trôle , pour  faire  rendre  compte  aux 
Thrêforiers  Généraux  de  E Argenterie 
8c  des  Menus , pardevant  Meilleurs  les 
Premiers  Gentils-homes  de  la  Cham- 
bre, 8c  enfuite  à la  Chambre  des  Com- . 
ptes  à la  manière  acoûtumée  , fuivant 
les  états  , rôles  , parties , 8c  quittances 
contrôlées.  La  dêpenfï  pour  la  Perfore  du 
Roy-  s’entend  des  habits  ou  vêtemens,  - 
dulinge  8c  des  autres  ornemens  ou  joïaux 
delà,  iajefte.  La  dcpexfe  hors  la  Perfone» 
comprend  les  meubles  8c  l'argenterie* 
pour  les  apartemens  du  Roy , 8i  les  de- 

penfes  extraordinaires  3 corne  bais  , ba-. 
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lets , comédies , mafcarades , carouzcls, 
tournois,  8c  autres,  di  vertifièmens  ; la 
dêpenic  pour  les  Batêmes , Sacres , Cou- 
ronemens  des  Rois  8c  Reines  , Maria- 
ges , Pompes  funèbres , Services , En- 
ter remens  8c  Anniverfaires. 

Ils  prêtent  ferment  de  fidélité  entre 
les  mains  de  M . le  Chancelier , 8c  à la 
Chambre  des  Comptes , à la  charge  d’y 
porter  à la  fin  de  chaque  année  de  leur 
éxercice,  leur  contrôle  de  toute  la  re- 
cette 8c  dêpenfe  ordinaire  8c  extraor- 
dinaire de  l’Argenterie  8c  des  Menus,. 
Leurs  gages  8c  droits  font  emploies  fur 
les  états  de  la  dêpenfe  ordinaire  de  l’Ap* 
genterie, 

3.  LE  CAB  INET. 

Les  quatre  Sécrêtaires  du  Cabinet , 
qualifiés  fur  l’Etat  Sécrêtaires  de  la 
Chambre  & du  Cabinet,  qui  ont  7300. 
1.  Içavoir  , 1200.  1.  d’anciens  gages  , 
6000.  1.  au  Thrêfor  Roïal,  8c  300.  h. 
pour  le  droit  d’habit.. 


En  Janvier . 
M.Roze , quiefl: 

de  l’Académie  Fran* 

« 


En  Avril • 

M.  Talon  , 8c 
fpn  Neveu  en  fur- 
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Janvier.  | Avril. 
çoife , & Ton  fils  j yivance. 
en  furvivance. 

En  Juillet • 

M.  Yerjus,Com-  1 


te  de  Crecy , Plê-  ! 
nipotentiaire  du 
Roy  à la  Diète  de 
Ratifbone  : Il  efl 
de  l’AcadémieFran- 
çoife. 

i 


En  Octobre. 

M.  le  Marquis 


de  S.  Poüange  , 
Gilbert  Colbert  , 
cy- devant  Sécrê- 
taire  des  Coman- 
dc-mens  , Maifon 
ôc  Finances  de  la 
Reine. 


Ils  fervent  le  Roy  dans  fês  dépêches 
particulières , Ôc  ont  leur  ordinaire  en 
argent. 

Les  Couriers  du  Cabinet  font  cotiiis 
par  les  Secrétaires  d’Etat,  & envoies 
pour  differentes  affaires  & dépêches. 

Après  le  Cabinet  des  affaires  & dé- 
pêches , fîmplement  apelé  le  Cabinet , 
il  faut  mettre  enfuite  le  Cabinet  des  Li- 
vres , & les  autres  Cabinets. 


Cabinet,  des  Livres. 


Le  Cabinet  des  Livres  , ou  la  Biblio- 
thèque de  la  perfone  du  Roy  au  Ghâ- 
du  Louvre.,  où  Ton  eft  obligé  par 
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Lettres  Patentes  du  mois  d’Àoût  165$. 
de  fournir  un  Exemplaire  de  tous  les 
Livres  qui  font  imprimés  par  Privilè- 
ge. Elle  eft.à  la  garde  deM.  l'Abbé  de 
Lavau,  Lotiis  Irland  de  Lavau,  Thrê- 
fôrier  de  S.  Hilaire  le  Grand  de  Poi- 
tiers , qui  eft  de  l'Académie  Françoife. 

iioo.  1. 

La  Charge  de  Gardien  du  Cabinet 
des  Raretés  8c  de  la  Bibliothèque,  laid 
fé  à fi  Majefté  par  feu  Monlieur  Gallon 
Jean-Bâtifte , fils  de  France,  oncle  du 
Roy  , Duc  d’Orléans  ; 8c  la  Charge  de 
Gardien  de  la  Bibliothèque  publique  du 
Roy  > où  pareillement  011  doit  fournir 
deux  exemplaires  des  Livres  imprimés 
par  Privilège  : ont  été  réunies  fous  le  ti- 
tre d’intendant  8c  Garde  du  Cabinet  des 
Livres  Manufcrits  , Médailles  8c  rare- 
tés antiques  & modernes,  & Garde  de 
la  Bibliothèque  du  Roy.  C’eft  à prêfent 
M.  Loüis  Colbert , Prieur  de  Nogent  le 
Rotrou , aux  gages  de  24.00.  1.  Il  y a 
une  perfone  en  fou  abience , M.  de  Car- 
cavi , cy-devant  Concilier  au  Parle- 
ment de  Touloufe , puis  au  Grand  Con- 
fiai. 

M.  Bignon,  cy-devant  Avocat  Gé- 
néral , eit  aulli  Maître  de  la  Librairie  a 

« ■* 
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ou  Grand-Maître  des  Bibliothèques 
Roïales , aux  gages  de  1200. 1. 

Il  femble  qu’il  appartienne  à ce  Cha- 
pitre du  Cabinet  des  Livres  plutôt  qu  a 
pas  un  autre  endroit , d’y  mettre  enfuite 
les  Le&eurs  , Interprètes.  , Hiftorio- 
graphes , corne  auffi  plulîeurs  Maîtres 
& autres  Officiers,  retenus  particulié- 
rement pour  1 éducation  St  inftruétion 
de  Loliis  XIV.  Après  nous  parlerons  du 
Cabinet  des  Armes , St  du  Cabinet  des 
Antiques, , 

Lecteurs. 

Deux  Leéteurs  de  la  Chambre  du  Ca- 
binet du  Roy  M.  l’Abbé  de  Dangeatr, 
Abbé  de  Fontaine-Daniel  , Prieur  de 
Gournay , Camérier -d’hCneur  de  N.  S. 
P.  le  Pape  : Il  eft  de  l’Académie  Françoi- 
se, St  M.  le  Tonelier  de  Breteiiil  Envoïé 
Extraordinaire,  vers  le  Duc  de  Mantouë, 
chacun  600. 1. 

Il  y a plufieurs  Interprètes  aux  Lan- 
gues , St  Hiftoriographes  : le  Sieur  de 
Mézeray , le  Sieur  de  Pure , le  Sieur  de 
Varillas,  le  Sieur  Boullard , le  Sieur  te 

500.  L . 
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Maîtres  qui  ont  élevé  ou  ensegné 
le  Roy. 

Le  Gouverneur  du  Roy.  M.  le  Maré- 
chal de  Villeroy,  qui  a toujours  eu  en 
cette  qualité  quatre  mille  livres  par 
mois , c’eft  48000. 1.  degages.il  y avoir 
encore  deux  Soû-Gouverneurs , M.  GuiR 
card  delà  Bourlie , Comandant  à Sedan, 
& feu  M.  du  Ment,  à chacun  7500.  liv. 
Le  Roy  a confervé  ces  gages  aux  enfans 
de  M.  du  Mont,  Faîne  a 3500.  1.  8C 
les  deux  cadets  chacun  1000. 1. 

De  plus  , il  y a plufieurs  Maîtres 
pour  enfégner  au  Roy  toutes  fortes  d’e- 
xercices , corne  pour  les  Mathémati- 
ques , pour  tirer  des  armes , pour  écri- 
re , pour  aprendre  à delïèigner , à dan- 
fer  à voltiger  à cheval , pour  joiier  du 
luth , pour  joiier  de  la  guitarre , le  fieur 
de  la  Salie,  1200.  livres,  pour  le  jeu  de 
Pauline. 

Le  Cabinet  des  Armes , duquel  le  Gar- 
dien & Artillier  ordinaire  du  Roy  , a 
400.  livres.  Le  iieur  de  faint  Malo. 

Le  Cabinet  des  Antiques  , où  font 
quantité  de  belles  piêcea  de  marbre. 
Le  Gardien  a 300.  L 
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Un  Premier  Peintre  , uoo.î, 

M.  le  Brun , Diredeur  des  Cabinets 
de  Tableaux  du  Roy,  & des  Manufa- 
dures  des  Gobelins , Chancelier  & prin- 
cipal Rcdeur  de  l’Académie  de  Peinture 
Sc  Sculpture. 

Un  Peintre  en  mignature..  600.I. 

Le  Heur  Robert. 

% 

11  y a encore  quelques  Corps  aparte- 
nans  à la  Chambre. 

Deux  Vols  de  la  Chambre  du  Roy  ,, 
ou  les  O 'féaux  de  la  Ch*?nbre  conte- 
nant un  Vol  pour  les  champs  , & un  Vol- 
pour  Pie,  indêpendans  de  la  Charge  du 
Grand  Fauconier,  & retenus  du  temps 
de  Henry  le  Grand  , ou  même  aupara- 
vant. 

Le  Chef  du  Vol  pour  les  champs,  efl 
M.  Nicolas  du  Pont  de  Compiêgne, 
Sieur  de  Revillon,  Capitaine  , & Chef 
du  Vol  pour  les  champs  de  la  Chambre 
du  Roy , 730.  livres  de  gages.  Et  pour 
la  nourriture  de  fix  pièces  d’Oileaux, 
513.  livres , cy-devant  Lieutenant  des 
Challès  de  Fontainebleau. 

Un  Maître  Fauconier  , N 300.  I. 

U11  Piqueur  , Alexandre  Poirier, 

. b *jo. 


DU  CABINET. 

A François  Verdier , pour  achat  d’O  - 

_ ’ r ? • 
leaux  & garniture  d iceux  , 490.  livres 

19.  fi 

Pour  les  Poules  du  Vol  delà  Cham- 
bre. 14°*  h 

Un  Valet  des  Epagneuls  de  la  Cham- 
bre du  Pvoy  pour  le  Vol  des  champs , le 
fîeurjâq  ;e  Antoine , 8c  François  Ton  fils 
à fiirvivance.  Les  chiens  qui  font  à là 
garde , fervent  pour  faire  voler  les 
oi leaux  du  Roy.  Il  doit  avoir  dix-huit 
Epagneuls  pour  faire  voler.  Il  a pour 
fes  gages  8c  entretenement  de  fouÜcrs, 
nourriture  8c  dêpenlê , tant  d’eux  que 
de  dix-huit  Epagneuls  par  an , 1900. 1. 

Le  Vol  pour  Pie  de  la  Chambre  du 
Roy. 

Le  Capitaine  8c  Chef  du  Vol  pour 
Pie  , M.  Jaque  du  Boulet  , Sieur  de 
Terraminy , qui  a pour  gages , 500. 1. 

Pour  la  nourriture  8c  entretien  de 
cinq  pièces  d’Oifeaux , à raifon  de  trois 
fols  par  jour,  z73.L15.fi 

Le  Maître  Fauconier  du  Vol  pour 
Pie  , Adrien  Billard  , fieur  de  la  Mote, 

300.  1. 

Un  Piqueur , Pierre  Doüillart , Z50.I. 

Un  autre  Piqueur,  le  fieur  Robert 
Breant,  fieur  de  la  Perrelle,  z14.fi 
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Un  Fauconier  Oifeleur  , le  (leur  Tur- 
pin , tant  pour  Tes  gages , que  pour  lé 
renouvellement  d’oifeaux,  a par  an  450. 
livres. 

Le  -même  fleur  de  Terraminy  a le  com- 
mandement d’un  nouvel  équipage  d’Oi- 
leaux  , créé  en  1676.  fous  le  titre  de 
Fauconene  ordinaire  , pour  toute  forte 
d’O) féaux  & pour  voler  toute  l’année, 
meme  à l’Année-,  pour  la-  dêpenfè  du- 
quel il  touche  par  an  fur  la  callètte  du 
Roy  , par  les  mains  des  Premiers  Valets 
de  Chambre,  féze  mille  francs. 

Les  Oifcaux  du  Cabinet  du  Roy, 
voies- les  cy  apres  au  Chapitre  de  la 
Grande  F auconevie  de  France- 

Il  y avoir  aufli  les  Oifèaux  de  k Gac- 
derobe. 

De  plus,  il  y a les  petits  Chiens  de  la 
Chambre  du  Roy  > qui  font  à la  charge 
du  fieur  Jaque  Antoine,  &:  Jean-Marc 
Antoine  fon  fils  à furvivance  , qui  a 
pour  leur  nourriture  fur  les  menus  plai- 
firs  du  Roy , 144.6..  livres  de  gages , & 
200.  1.  paiees  par  Ordonance  pour  un 
jufte-au-corps  de  livrée.  Il  garde  les 
Chiens  que  l’on  doneau  Roy  pour  chafl 
fer , corne  chiens  couchans , & chiens  à 
tirer  en  volant.. 
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Nous  avons  encore  les  Trompettes  & 
les  Tambours  de  la  Chambre  , ainfi  ape- 
lés  fur  leurs  Certificats  de  fervice 
quoi-qu  ils  foient  couchés  fur  l’Etat  de 
la  Grande  Ecurie , & qu’ils  prêtent  fer- 
ment entre  les  mains  du  Grand  Ecuïer. 
Nous  les  mettrons  cy-aprês  à la  Gran- 
de Ecurie. 

4.  L' antichambre. 

Auparavant  que  d’entrer  en  la  Cham- 
bre du  Roy,  il  y a l’Antichambre,  où 
l’Huilïïer  ne  lailïe  entrer  que  ceux  dont 
il  a ordre , ou  qui  y ont  affaire. 

Vous  remarqueras  que  peiTone  nefè 
doit  promener  dans  l’Antichambre  du 
Roy. 

C’efi:  en  cette  Antichambre , quand 
le  Roy  mange  chés  luy  en  public  , où 
l’on  drefle  la  table  de  fa  Majefté  , 8c  où 
on  le  fèrt  à dîner  & à foûper  en  céré- 
monie. 

Apres  avoir  parlé  de  la  Chambre, 
Garderobe,  Cabinets  8c  Antichambre , 
il  faut  mettre  icy  les  Garde-meubles. 

Intendant  & Contrôleur  Général  des 
Meubles  de  la  Courone. 

v r . 
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M.  Gedeon  du  Mets , 1S00.  liv.  d’an- 
«iens  gages  , & 600.  liv.  d’augmenta- 
tion : faifant  partie  des  $600.  liv.  d’a- 
pomtemens , rétablies  par  Brevet  du  n>. 
May  1667. 

tin  Garde  Général  des  meubles  de 
la  Courone , M.  Lcüis  le  Cofquino, 
tant  pour  gages  entiers  , que  pour  l’en- 
trecênement  de  deux  homes , 2000: L 

Trois  Garçons  du  Garde-meuble  , 
chacun  zoo.  1. 

Deux  Portefaix.  Un  Portier.  ' * 

Un  Garde-meuble  des  meubles  meu- 
blans  pour  le  Roy  & les  Amballàdeurs , 
le  heur 600. 1. 

Il  refte  encore  trois  Articles  qui  apar- 
tiennent  à la  Chambre , & qui  ont  été 
remis  jufqu’en  cet  endroit , de  peur  d’in- 
terrompre l’ordre  précédent.  Sçavoir, 
la  Mufique  de  la  Chambre  , les  Gentils- 
homes  Ordinaires , <k  les  Officiers  de 
fanté,  qui  font  Médecins,  Chirugiens 
& Apothiquaires. 

LA  MU  S JQU  E 

de  la  Chambre. 

Qui  fèrt  en  plufieurs  temps , corne 


MUSIQUE  DE  LA  CHAMBRE.  14* 
les  loirs  au  coucher  du  Roy  8c  à fon  dî- 
ner , les  jours  de  Fêtes  folennelles,  pour 
chanter  les  Grâces.  Elle  chance  feule 
aux  Repofoirs  a la  Fête  de  Dieu. 

Elle  fe  joint  dans  les  gran  les  céré- 
monies à la  Muiîque  de  la  Chapelle  , 
cône  au  Sacre  8c  au  Mariage  du  Roy: 
à la  ccrêmo  lie  des  Chevaliers  , aux 
Pompes  Funèbres  , aux  Ténèbres  : 8C 
elle  tient  toujours  le  côté  de  l’Epure. 

Deux  Sur-Intendans  de  la  Mufiquc 
fervans  par  Semeftre  131.  1.  12.  f.  p.ir 
mois  pour  leur  nourriture,  8c  660. 1.  de 
gages  par  an  , dont  il  y a 450.  1.  d’an- 
ciens gages. 


Ah  Semeftre  de 
"janvier. 

Le  fieur  Boeflèt. 


Ah  Semeftre  de 
' juillet . 

Le  lieur  Bàtifte 
de  Lully  , 8c  ion 
fils  en  furvivance. 


Le  Sur,  Intendant  doit  cônoître  des 
Toix  8c  des  inftrumens  pour  faire  bone 
Miifiqueau  Roy.  Tout  ce  qui  fe  chan- 
te par  la  Mufique  de  la  Chambre , le 
concerte  chés  luy  ; 8c  il  peut  avoir  un 
Page  mué  près  fa  perfone. 

Deux  Maîtres  des  Enfans  de  la  Mu- 
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fîque  5 qui  ont  le  foin  d’entretenir  & 
d’inftruire  trois  Pages  de  la  Mufique  de 
la  Chambre , 720. 1. 

Les  Maîtres  conduitentla  Mufique  en 
l’abfence  du  Sur- Intendant. 


\Ah  Semeftre  de 
Janvier. 

Le  lieur  Boef. 
fet. 


Au  Semefire  de 
Juillet. 

Le  fieur  Lam- 
bert , & le  fieur 
Bâtifte  de  Lully 
en  furvivance. 


Un  Compofiteur  de  Mufique,  qui 
peut  travailler  en  tout  temps , & battre 
la  mefure  de  les  oeuvres , qui  le  doivent 
concerter  chés  le  Sur-Intendant  ,.le  fieur 
Bâtifte  de  Lully.  600.  J. 

De  plus  il  y a plufieurs  Chantres , • 
600.  liv.  8c  quelques  Joüeurs  d’inftru- 
mens  de  la  Mufique  de  la  Chambre  , 
chacun  ~6oo.  livres.  Ils  ont  encore  900. 
liv.  de  nourriture , 8c  80.  êcus  de  mon- 
ture. 

Il  y a aufli  la  grande  bande  des  vingt- 
quatre  Violons , toujours  ainfi  apelés  , 
quoiqu’ils  foient  à prêtent  ving-cinq, 
365. 1.  de  gages  chacun , qui  jouent  au  dî- 
ner du  Roy,  aux  Balets , aux  Comédies. 
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Les  petits  Violons  font  au  nombre't’^SîaW 
de  21.  8c  ont  chacun  600.  J,  A la  campa- 
*4.:  gneils  fiivent  le  Roy  , & joüent  ordi- 
nairement à fon  louper  & aux  afïèm-  ; ; : .t 
blées  de  Bal  & des  Récréations  de  fa 
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f-  ' Majefté,  corne  aufll  aux  Balets.  Avec 
lefquels  à certaines  cérémonies  /corne 
au  Sacre,  aux  Entrées  des  Villes,  Ma- 
riages , 8c  autres  fblennités  8c  réjoiiifl 
lances  , on  fait  jouer  l’autre  bande  de 
Violons  de  la  grande  Ecurie,  les  Haut- 
bois 8c  Fifres , dont  nous  parlerons  dans 
la  grande  Ecurie.  . , ^ 

Un  Huifîicr  ordinaire  & Avertifïèur 

des  Balets , N 8c  un  Garde  des 

ftrumens  de  la  Mufique  8c  des  Balets-: 
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Pierre  Piefche , & Pierre  fon  fils  en  fur- 
vivance , au  lieu  des  deux  Nains  qu’on 
avoit  accoutumé  d’emploïer  fur  l’Etat , 
chacun 
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On  remarque  une  chofè,  foit  pour  • 
montrer  la  grandeur  de  nos  Rois  8c  des 
Eils  de  France  par  defïùs  les  autres  Priiwf^ 
ces  Souverains  , ou  autrement  : Que 
quand  la  Mufique  de  la  Chambre  va 
chanter  par  ordre  du  Roy  devant  les  l 
Princes . du  Sang , ( excepté  les  Fils  de 
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France)  & devant  les  Princes  Etrangers, 
quoique  Souverains  j fi  ces  Princes  fe 
7 me  ï.  . 6 ’ 
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i4 6 L’E'TAT  DE  LA  FRANCE, 
couvrent,  la  Mufique  de  la  Chambre  du 
Roy  fe  couvre  auffi.  Celafe  fit  de  la  for- 
te devant  M.  le  Duc  de  Lorraine  à Nan- 
tes en  l’année  162.6.  8c  en  l’année  1641. 
à Perpignan  , le  Prince  de  Morgues  ê- 
tant  averty  de  ce  Privilège , aima  mieux  * 
entendre  la  Mufique  découvert.  La  mê- 
me chofe  s’eft  obfervée  depuis  devant 
les  Princes  de  Modêne  8c  de  Mantouc 
au  Palais  Mazarin,  en  prêfencede  dé- 
funt M.  le  Cardinal  Mazarini. 

Je  ne  trouve  point  de  lieu  plus  com- 
mode pour  mettre  les  Ordinaires  de  la 
Maifon  du  Roy , qu  enfuite  de  toute  la 
Chambre  : c’eft  pourquoy  il  eft  bon  de 
les  placer  en  'cet  endroit. 

T T ii'n Mjil  iift  . • 
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LES  G ÉNTl  LS-HOM  ES 
. Ordinaires  de  la  Maifin  du  Roy. 
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Us  furent  créés  par  Henry  III;  au  nom- 
bre de  quarante-huit , Henry  le  Grand 
les  rêduifit  à la  moitié. 

Ils  (ont  difpofés  fiir  l’Etat  par  Seme- 
llre  , quoiqu’ils  ne  gardent  pas  fi  exa- 
ctement cet  ordre  pour  le  lervice,  8c 
{ont  païés  au  Thrêfor  Roïal  par  un  Etat 
particulier  aux  gages  de  1000. 1. p 
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Au  Semeftre  de 
'Janvier* 

M.  Sain fieur 
des  Touches. 


Ati  Semeflre  de 
Juillet. 

M.  Etienne  <fft 
Verdier  , Cheva. 


M.  Bénard , fieur  j lier.  Il  a des  Let- 
de  Maifons.  ) très  de  Vétéran  Ôâ 

eft  Doïen  des  Or- 
dinaires. 

M.  de  Bonet , 
Baron  xde  la  Mole. 

M.  de  la  Geber- 
tie , Baron  de  Saint 
Germain. 

M.  de  Vantelet. 
M.  de  la  Buk 
fiére. 

M*  Pierre  Soppi- 


M.  Fuzée,  fieur 
de  Voifenon,&  fon 
fils  à fiirvivànce. 

M.ClofierdeJu- 
vigny  5 fieur  de  la 
Vêve  de  de  Cra- 
man./ 

M.  de  Verneiul. 

M.  le  Clercjfieur 
de  Château  du 
Bois. 


M.  de  Ratabon , ' te,Seigneur  deLou- 


Sieur  de  Trêmé- 
mont. 

M.  Ranchin  , 
Sieur  de  S.  Martin. 

M.de  Chevaye, 
fieur  du  Boulay. 

M.  Du  Puy. 

M,  le  Baron  du 
Vouldy , Seigneur 
Mont-Suzain , 


tiennes. 

M.  de  Gombault, 
fieur  de  la  Guilletai 
rie , cy-devam  En- 
volé extraordinai- 
re en  Italie  & en 
Allemagne. 

M.  Pidou , fieur 
de  S.  Olon  , Che- 
valier de  l’Ordre 
Gy 


14S  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 

Janvier.  | Juillet . 

Voiié , Saint  Mar-  1 Roïai  du  Mont- 

tin  j Saint  Remy , Carmel , de  Saint 
Baire  & la  Mothe  Lazare  de  Jerufà- 
d’Ozon,  I lem  , Rêfident  à 

M.  Thiery  de  Gennes. 

Genonville.  1 M.  Guichard 

M.  Caron,  j François  de  Beur- 

ville , Chevalier  de 
l’Ordre  Roïai  du 
Mont-Carmel  de  S.  ' 

S Lazare.  • . _ 

M.  Day. 

M.  Torf , Sieur 
de  Podentorf. 

M,  de  ValTan  , 
fieur  de  laTournel- 
le. 

r,  1'  M.  Hêniriy  fieur 

, iduClaufeau. 

vu,  i ■ 
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Le  feu  Roy  Louis  XIII.  aïant  éloigné 
un  Gentil-home  Ordinaire  , &c  done,  là 
Charge  à un  autre  : la  Reine  Mere  An- 
ne d’Autriche  étant  Régente , rétablit 
celuy  qui  avoit  été  êxilé  , fans  cailèr 
l’autre  qui  ocupoit  là  place  : une  autre 
Charge  d’Ordinaire  fut  donéeà  M.  de 
Varenne  , pour  le  rêcompenlèr  de  iès 


GENTILS-HOMES  ORDÏN.  14* 
voïages  de  Confiant] nople  ; fi  bien  qu'il 
s’en  trouve  vingt-fix:  mais  le  nombre 
auquel  Henry  le  Grand  les  rêdüifît,,* 
n’eft  que  de  vingt-quatre. 

Ils  doivent  Ce  trouver  près  la  perfone 
du  Roy  , pour  recevoir  (es  comandei- 
mens  ; & fi  le  Roy  a quelques  affaires  à 
négocier  dans  les- Pais  etrangers , à con- 
duire des  troupes  à l’Armée,  ou  les  éta- 
blit en  des  quartiers  d’hyver  : s’il  faut 
porter  fes  volontés  dans  les  Provinces 
de  fon  Roïdume , & dans  les  Parlemens 
& Cours  Souveraines  ; il  Ce  Ce rt  de  tes 
Gentils-hotnes  rOrdinaires.  Il  s’en  tert 
encore , lorsqu'il  veut  témoigner  aux 
Rois  6c  Princes  Souverains,  qu’il  prend 
part  à leurs  joies  , 6c  à Teurs  affli-- 
étions , lofqn’il  les  fait  recevoir  en  fes 
Çtars  : ou  quand  il  veut  tirer  d’eux  des- 
éelairciflc'mens  de  quelques  a étions  qur 
temblent  avoir  été  eonififès  par  leurs  Mi- 
tiiflres , 6c  de  leur  aveu..  Corne  aufli 


quand  il  veut  faire  l’hôneur  aux  Prin- 
ces  6c  Grans  Seigneurs  de  fon  Roïau- 
me , de  les  envoïcr  vifiter , ou  de  leur 
porter  des  dignités  >.  charges , ou  mar- 
ques d’honeur  de  fa  part.  Lors  que  le 
Roy  va  à.  l’Armée  , ils  ont  l’honeur 
d’être  tes  Aides  de  Camp  : & s’il  fe 
H G iij 


I 


; * 


\ 


l A DE  QM, 

fait  des  Prifoniers  de  remarque , le  Roy 
leur  eu  confie  la  conduite  jufque  dans 
les  Fortereflès  où  fl  veut  quils  foienr 
* détenus.  Aux  pompes  funèbres  de 
Meilleurs  les  Enfans  de  France  , 1 ils 
ont  l’honeur  de  porter  les  coins  du 
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Ils  avoient  autrefois,  une  table  parti 
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it eu  un  Chef,  Monfieur  le  Co- 
n étable  de  Luynes , qui  êtoit  aupara- 
vant Gentil-home  Ordinairê  de  la  Mai- 
fon  du  Roy  : mais  ils  ont  prié  Sa  Maje» 
fié  de  ne  leur  en  plus  dcïner.  * 
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Il  n’eft  pas  feulement  forty  de  ce 
Corps  un  Cpnêtahle  , mais  auffi  plu- 
/ fieurs  M^rççhaux  de  France  v & Chevs- 
, fiers  desOrdres,  corne  le  Maréchal  de 
Toiras  , le  Maréchal  de  Marillac,  8c 
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• Dans  tous  les  Etats  qui  font  dref- 
fés  de  la  Maifon  du  Roy  , on  fait  tou- 
‘jours  fii ivre  les  Médecins  8c  autres  Of- 
ficiers de  faute  , après  la  Chambre  : auflî 
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; corne  il  lèroit  difficile  de  trouver  un  lieu 
comodé  pour  les  mettre  antre-part  » 
nous  les  laiderons  dans  le  même  ordre. 
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MEDECINS  ET  AUTRES 
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Officiers  de  fanté. 
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Sous  le  titre  de  Médecine;  on  conï- 
prend  : i.  les  Médecins  : i.  les  Chïru- 
gicns:  3. les  Apothiquaires. 

- Le  Premier  Médecin  , M.  Da- 
quin , 3000.  1.  de  gages , &c  beaucoup 
d'autres  rêcompenfes  & livrées. 

Vous  remarquerés  que  le  Premier 

\ ■ • | /"•  • f ^ 


|l’ofdre,à  la?Bouche. 

Les  trois  Premiers  Médecins  du  Roy, 
de  la  Reine  & de  Monfèigneur  le  Dau- 
phin, quand  même  ils  ne  lèroient  pas 
Doétcurs  en  Médecine  de  la  Faculté  de 
Paris , lofqu’ils  viennent  aux  Ecoles  de 
Médecine* revêtus  de  leur  robe  de  latin, 
font  receus  à la  porte  par  le  Doïcn  a- 
compagne  de  quelques  Bacheliers,  8c 
/précède  des  Bedeaux.  4Ï  ' J '“*  “ 
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l'abfence  du  Premier  MédecinrM.  Pier- 
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ra  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 


En  janvier.. 

Le  Sieur  Alliot. 
Le  Sieur  Jean- 
Bàtiftede  Frefquié- 
res. 

En  Juillet, 

Le  fieur  Boneau. 
k-  Le  fieur  ChomeL. 


En  Avril,  - 
Le  fieur  Lalier.  ' 

■v 

•Le  fieur  Gayant. 


Si»  yv 
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te 


En  Ottobre. 

Le  fieur  du  Gué. 
Le  fieur  defàiut 

r ,*  % . _ - *t  - ' , 

Yon. 

Les  Médecins  du  Roy  dans  leur  quar- 
tier fè  doivent  trouver  au  lever , au  cou- 
cher, & aux  repas  du  Roy,  quoiqu’il 
fe  porte  bien.  . v 

De  plus , lorfque  le  Roy  doit  toucher 
les  Malades  * & le  jour  de  la  Cène  laver 
les  piés  à tréze  petits  Enfans  : c’eft  au 
Premier  Médecin , au  Médecin  ordinai- 
.re,  ou; aux  autres  de  quartier,  à vifiter 
les  perfones  qui  fè  prêfèAtent  pour 
cela. 

— _ ...  -■— * - - - — « - — t" — — ^ y 

Il  y a encore  d’autres  Médecins , ca- 
me quatre  Médecins  Spagiriques  , à 
noo.  1.  dégagés,  & quantité  de  Méde- 
cins honoraires.  ; . 

y : i.  Le  Premier  Chirugien  , Chef  & 
Garde  des  Chartes  & Privilèges  de  la 
- Chirugie  & Barberie  du  Roïaume,  M. 
Charle  Félix  de  Talîÿ.  Il  a fon  aparté»,  , 
* des  Ecrcüelles,  . ' 
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CHIRÜGIENS.  % 

ment  dans  le  logis  du  Roy.  1000. 1. 

Un  Ghirugien  ordinaire,  le  Sieur 
Ælian-  1000. 1. 

Huit  Chiriigiens  fèirvans  par  quar- 
tier, 600.  livres  dégagés,  300.  livres 
dé  récompenfe  au  Threfor  Roïal , 200i 
livres  de  livrées  à la  Chambre  aux  De- 
niers : & ce  que  leur  paie  par  an  celuy 
qui  tient  fous  eux  boutique  ouverte  dans 
la  Ville  de  leur  rêfidènce..: 


En.^anvler.  ]’  En  Avril: 

Le  fleur  ie  Roy:.j  Le  fieur  Gaul- 
; Le. fieur  du  Puy.  tier , qui  a Lettres 

| de  Vétéran. 

J Le  fieur  Lartet. 
En  Juillet:  . En  Octobre. 

Le  fieur.  Gér;-  j Le  fieur  Bellôn; 

vais..  ; Le  fieur  burguet. 

Le  fieur  Chri-  j . ..  . - : { 

ftophe  Liautaud. . ( 


Les  Chtrugiens  fe  doivent  trouver 
aux  repas  du  Roy-,  à.  fort  lever  &à 
ion  coucher  , corne  les  Médecins  : 3c 
.outre  ce  , doivent  aller  à la  Chaflè 
àvecque  S.  M,  crainte  d’accident,  ôc 
ne  pas  s’éloigner  beaucoup  du  Carofl 
fe.  du.  Roy  * quand  il  marche  en.  cam- 
gagne.  G V 


i;4  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 

Un  Chiriigien  Major  des  Camps  8t 
Armées  de  la  Majefté,  le  fleurie  Roy, 
& Alexandre  Ton  neveu  en  furvivancè.  ’ 

1200.1. 

Il  y en  a aufli  beaucoup  qui  fë  difënt 
Chirugiens  du  Roy  , feulement  par  ho- 
neur,  & qui  ne  fervent  jamais. 

Les  Chirugiens  & Apothiquaires  dtt 
Roy  ont  le  privilège  de  tenir  boutique 
ouverte  à Paris.  • • 

3.  Quatre  Apothiquaires  , 1000.Î. 
& 600. 1.  pour  Pentrecénement  de  leur 
Somier. 


Et  quatre  Aides. 

p 

En  Janvier. 
Chef.  Le  fleur 
Poiflon. 

Aide.  Le  fleur 
Damaron. 

En  Juillet. 
Chef.  Le  fleur 
Hdquinquant. 

Aide.  Le  fleur 
Dupré  Demion. 


100. 1. 

*r.  : f*  »'  :>,• 

En  Avril. 
Chef.  Le  fleur 
Philbert  Boudin. 
Aide.  Le  fleur 
, Boulogne. 

En  Oftobre. 
Chef.  Le  fleur 
de  Beaulieu. 

, Aide.  Le  fleur 
j Riquer  , & Ifliac 
I fon  fils  à furvivan- 
J ce. 


Vous  remarquerés  que  fur  l’Etat  les 
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CHIRUGIENS.  ij5 

Mêdecins  , les  Chirugiens  , les  Apothi- 
q aai  te  s 8c  leurs  Aides  (ont  qualifiés 

- P*#*: 

Les  Apothiquaires  fournirent  non 
feulement  de  remèdes  , mais  auffi  de 
quelques  confitures  dans  les  coffres- de 
la  Chambre , 8c  autres  compofitions  de 
coryandre,  de  l’anis , du  fenoüil , de  l’c- 
corce  de  Citron,  & quelques  liqueurs 
neceflàires:  & de  toutes  ceschofes,  ils 
font  exemts  d’en  faire  l’eilày.  Ils  font 
les  lâchers  de  Lenteur  pour  les  habits, 
le  linge  8c  les  peruqués  du  Roy.  Les 


entrée  au 

a toüjours  à 
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Plufieurs  Apothiquaires  Diftilateurs. 
& autres  fans  quartier. 

Il  y a auffi  plufieurs  Opérateurs, 
Herboliftes  8c  autres.  ■' 


I 


v . 


ï<6  L’ETAT  DE  LA  FRANCE. 
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Du  Grand  E cuïer , & des  Ecuries- 


A Charee  cfë  Grand  Ecwïer 

A. 

a 


Monlieur  le  Comte 
Loüis  de  Lo- 
de  Briône 


■i 
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. DU  GRAND  ECUYER. 

& d’Armàgnac  , Vicomte  de  Mar  fan. 
Neubland  , Couliege  ,Binand  , &c. 
Grand  Sénéchal  de  Bourgogne  au  Bail- J 
liage  de  Dijon  , Gouverneur  pour  fa. 
Majeflé-  du  Païs  d'Anjou  , Ville  & 
Château  d’Angers  & du  Pont  de  Cé.. 
Pair  & Grand  Ecuïet  de  France  ; & par 
Henry  de  Loraine  , Comte  de  Briône  , 
[fbn  fils,  receu. en furvivance  le  ij.  Féi- 
vrier  1677.  Il  a de  gages  ordinaires 
3600.  livres  10400.  de  livrées  ,.  8c 
beaucoup  d’autres  droits.  Il  a êpoufé 
Catherine  de  Neufville , fille  de  Mon- 
fleur  le  Maréchal  Duc  de  Villeroy  , de 
laquelle  il  a M.  le  Comte  de  Briône,  &; 
autres  enfans;  : ^ 

Il  porte  pour  Armes , coupé  de  qua- 
tre pièces  en  chef,  Contenues  de  quatre  - 
fen  pointe.. 

Au  ïi  burelé  d argent  8c  de  gueule-, 
qui  eft  de  Hmgne..  Au  i.  d’azur  fèmé 
de  fleur-de-lis  d’or  , au  lambel  de  gueu- 
le , qui  eft  de  Naples- Sicile.  Au  ?»  de 
7 erufahm , qui-  eft  d’argent  à la  Croix; 
pot-.ncée  d’or  ( goù$  enqn  rre  ) canto- 
née  de  quatre  croifettes  dé  même.  Au 
4.  A'  Aragon  , qui.  eft  .d’or  à quatre  pals 
de  gueule.  Au  cinquième  & premier 
dç.  la  pointe  d'^njov.  Au  6*.  de  Gaeldr^ 
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qui  eft  d’azur  au  lion  contourné  d’or, 
couroné  , armé  & bmpafle  de  gueule! 
Au  7.  de  Julien  , qui  eft  d’or  au  Iran 
de  fable , couroné  , armé  & lampalîëde 
gueule.  Au  8.  & dernier  d’azur * femc 
de  Croix  recroifettées  , au  pié  fiché 
d’or,  à deux  bars  adoflés  de  même, 
qui  eft  de  Bar.  Et  fur  le  tout  d’or , à 
la  bande  de  gueule  chargée  de  trois 
alerions  d argent , qui  eft  de  Loraine, 

Le  grand  Ecu  brffé  en  chef  d’un  lambel 

a trois  pendans  de  gueule,  & tout  au- 
tour  une  bordure  de  même , chargée  de 
huit  befans  d’or.  v 

Le  Grand  Ecuïer,  pour  marque  de 
fa  Charge , a en  garde  l’Epée  Roïale  = 
èc  ta  met  à chaque  côté  de  l’Ecu  de  lès 
Armes  , dans  le  fouteau  avecque  le 
baudrier , le  tout  de  velours  bleu  pour- 
pré, femé  de  fleurs-de-lis  d’or' d’or  fé- 
f verie  y Sc  la  garde  toute  d’or,  couverte 
de  fleurs-de-lis  de  même  , les  boucles 
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Antiquités  de  cette  Charge. 
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C’êtoit  autrefois  le  Conêtable  qui 
Avoir  la  Surintendance  des  Ecuries  du 
Roy , étant  apelé  pour  cet  effet  Cornet 
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Stabnli , Comte  d’Etable,  mais  lorfqu’on 
Iny  dona  le  Comandement  général  des 
Armées  , tout  le  loin  des  ehevau*  du 
Roy  demeura  entre  les  mains  de  ce- 
luy  qu’on  apeloit  Ecuïer. 

Il  y a eu  quelquefois  plufieurs  E- 
cuïers  qui  cômandoient  dans  l’Ecurie , 
Corne  du  temps  de  Philippe  le  Long , 
qu’il  n y avok  point  encore  de  Grand 
Ecuïer , mais  feulement  quatre  Ecuïers 
^.couchés  fur  l’Etat , quoique  ce  même 
Roy  en  1319.  fit  Grand  & Premier,  fur 
tous  les  Maréchaux  de  fou  Ecurie,  Hen- 
ry de  Bray bant.  Mais  il  n’ eft  point  fait 
mention  du  Grand  Ecuïer  avant  Char- 

J **  **  ~ a *.  ► 4 r r v,r  T . 1 

le  VII.  fous  lequel  Pothon  de  Saintrail- 
les  &Tanneguy  du  Châtelfurent  Grans 
Ecuïers  de  France. 

~\V  . F.  a • * # \ .'V  t -f  ' \ A A v j,*.  \ % L*  l/’,w 

Fondions  & Prérogatives  du  Grand 

Ectthr.  • « 

’ 


Le  Grand  Ecuïer  prête  ferment  de  fi- 
delité entre  les  mains  du  Roy , & pref- 
que  tous  les  autres  Officiers  des  Ecuries 
le  prêtent  entre  les  fiennes. 

Sa  Charge  luy  done  le  pouvoir  de 
difpofer  prefque  de  toutes  les  Charges 
vacances  de  la  grande  de  petite  Ecurie, 
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Haras  9,  & autres  membres  qui  en  dêi 
pendent  : corne  des  Charges  & Offices 
d’Ecgïers  de  la  Grande  Ecurie  de  fa 
Majeflé  , des  Porte-épées  de  parement 
Hérauts  d’Armes , Pourfuivans  d'armes* 
Porte-manteaux , Porte-  cabans  Gou- 
verneur, Soû-  Gouverneur,  & Préce- 
pteur des  Pages , Aumôniers*  Premiers 
Valets  ,.  Fouriers  r Cochers  , Maré- 
chaux  de  forges , Gratis  Valets  de  Pié, 
Palfreniers  ■ & autres  Charges  d5 Offi- 
ciers fervans  aéluellement  dans  la 
Grande  Petite  Ecurie  & Haras  ; de 
celles  de  Chevaucheurs  ordinaires  & 
extraordinaires  des  Ecuries;  des  Haut- 
bois, Violons  &Joüehrs  de  Mufettes* 
Trompettes , Tambours  & Fifres  ; & 
de  celles  de  tous  les  Marchands  & Ar- 
tifaiis  fournifïàns  aux  Ecuries  du  Roy.; 
Et. en  quelque  lieu  que  le.  Grand.  E- 
cuïer  s’eft  rencontré  hors  la  Cour  & 
dans  les  emplois  hors* de  France;  on* 
IV  toujours  vû  pourvoir  à ces  Charges 
vacantes.  Le  feu  Roy  Loiiis  XI II.  n’a 
jamais  voulu  douer  aucune  Charge 
dépendante  de  celle  du  Grand  Ecuïer* 
durant  , la  dvfgrace  de  feu  M.  de  Belle- 
garde  , étant  dans  le  Roïaume  ; mais 
luy  en  tailla  toujours,  la  libre  düpofi» 
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, p tion  t 6c  même  depuis  la  détention  de 
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f$eu  M.  de  Cinq-Mars  jufqu  a l’Arêt  de 
fa  mort  j leRoy  ne  pouf  veut  à aucune  de 
ces  Charges.- <<  .;•«>:  ; • 

Le  Grand  Ecuïer  ordone  de  tous  les 

- H*  , m • * ' * - • - 1 

fonds  qui  font  emploïés  aux  dêpenfès 
des  Ecuries  du  Roy  & du  Haras , tant 
pouf  les  nourritures  des  Ecuïers,  Pa- 
ges & Officiers  fèrvans  & entretenus 
aux  Ecuries , que  des  grans  Chevaux, 
Coureurs , & Chevaux  de  Caroifès  6c 
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Chariots , auffi  bien  que  pour  les  gages, 
droits  , rêcompenfes  & païemens  des 
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fournitures  de  tous  les  Marchands  four- 
niflàns , 6c  tous  les  Officiers  des  Ecu- 
ries : corne  aufli  pour  les  livrées  & ha-- 
billemensqui  leur  font  ordonés.  Pour 
les  Hoquetons,  J ufte- au-corps  & man- 
teaux des  Gardes  du  Corps  du  Royj 
pour  les  habits  des  Cent  Suifïès  de  la 
Garde  de  fa  M 'jefté  , pour  les’ Jufté- 
au-corps  des  Gardes  de-la  Porte , pour 
les  Hoquetons  des  Gardes  de  la  Prevô-  * 
té-  de  l’Hôtel , & pour  les  Cafàques  des  . 
Mdufquetaires.  Pour  les  dêpenfès  des. 
Carolles  , Chariots  6c  couverture  des 
Mulets  de  la  Chambre  6c  Offices  de  la 
Maifon  du  Roy* 

Tous  les  Officiers  cy-deffus  nomes. 
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font  obligés  de  prêter  le  ferment  dé  fi- 
délité entre  les  mains  de  M.  le  Grand  E- 


cnïer,  8c  ne  peuvent  joüir  des  privilèges 
& exemptions  attribuées  à leur  Charge, 
s’ils  ne  font  emploies  for  les  Etats  lignés 
arrêtés  de  là  main.  » - - 


Nul  Ecuïer  ne  peut  tenir  Academie, 
pour  inftruire  les  Gentils-homes  aux 
exercices  de  la  guerre , 8c  autres  conve- 
nables à la  NoblelTè , fous  1 ordre  8c  per- 
million  du  Grand  Ecuïer  de  France,  «i 


Les  Portes  & Relais  de  ce  Roïaumè 
ont  toujours  fait  partie  de  la  Charge 
de  Grand  Ecuïer , 8c  n’en  ont  été  dé- 


membrés que  du  temps  du  Roy  Henry 
le  Grand  : 8c  même  depuis , la  réunion 
en  a voit  étépromife  à feuM.  de  Cinq- 
Mars.  - 

Le  Roy  fait  l’honeur  au  Grand  E- 
cuïer  de  hiy  douer  place  dans  fon  ca- 
rolîè  après  les  Princes  du  Sang  ; 8c 
quand  le  Roy  éft  à cheval  à la  campa- 
gne, il  marche  proche  la  per  fone  de  là 
Majefté. 

Il  le  fort  des  Pages  , Valets  de  pie  & 
chevaux  des  Ecuries  du  Roy. 

Quand  le  Roy  marche  en  route  de 
guerre,  ou  en  corps  d’ Armée , la  Gran- 
de Ecurie  eft  logée  la  première , &c  par 
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DU  GRAND  ECUYER.  $f 
t ï préférence  à la  petite  Ecurie  5 mais  s’il 
E.  ne  marche  plus  en  route  de  guerre,  îiy  en 

a corps  d?  Armée*  la  petite  Ecurie  eft  logée 

rf  [ * plus  près  du  logis  de  (a  Majefté. 

Aux  premières  entrées  que  le  Roy 
fait  à cheval  dans  les  Villes  de  ion 
k (5£  ‘ Roïaume,  8c  aux  Villes  de  Conquête, 

oui  il  eft  receu  avec  grande  cérémonie  ' 
le  Grand  Ecuïer  marche  à cheval  di- 
[,  t;  ceéfcemertt  devant  la  peribne  du  Roy 
portant  l’Epée  Roïale  de  '■fa  Majefté 
dans  le  foureau  de  velours  bleu,  par- 
ièmé  de  fleurs-de-lis  d’or  , pendue  àtr 

baudrier  de  même  êtofe -,  fon  cheval 

% __  ^ "*  • 

eaparafloné  de  même.  Et  le  dais  qui  eft 
porté  iurleRov  par  les  Echevins,  luv 

1 •-  -t-  ê 

apartient. 

Il  marcha  en  cette  forte  à la  cérémo- 
nie qui  fut  faite  pour  la  Majorité  du 
Bfc  Roy , & à l’entrée  de  leurs  M ij  "dés  en 
‘ la  Ville  de  Paris  j & vous  rêmarquerés 
qu’à  la  Majorité  , il  eut  atilïï  ià  féarfce 
I au  Palais  dans  la  Grand’Chambre  à cô-  ' 
té  de  M.  le  Grand  Chambellan,  quis’afl 
I fied  toû  ours  aux  piéds  du  Roy  dn'  fon 
Lit  de  Juftice. 

1 II  porte  auffi  l’Epée  Roïale  auxPoni-^ 
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pes  funèbres;! 

A ces  Entrées  des  Rois  & autres  fo- 
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lennités il  fait  fervir  les  Trompettes  $ 
Hautbois , Violons  , Fifres , Tabourins,; 
Saqneboutes,  Cornets  > pour  rendre  la. 
Fête  plus  célèbre. 

'<  A la  mort  des  Rois , tous  les  chevaux 

J J 

' de  l’Ecurie  & duHaras  % & tous  les  har- 

~o  y 

nois  & les  meubles  doivent  apartenir 
au  Grand  Ecuïer.  • 

N ^ *.  '•/*>  V ^ • ***  , ^ 9 • Tl  • *■"  *•  * | fl  ^ ^ 

‘ ^ Toutes  les  fois  que  le  Roy  ordone 
un  fonds  pour  luy  faire  clés  Caroffes*. 
on  expédie  une  ordonancede  mil  êcus,: 
pour  faire  un  Carollè  pour  M.  le  Grand- 
Ecuïer. 

Tous  les  chevaux  neufs  qui  entrent  à 
Paris*  viennent  ( corne  on  dit  ) faire  ho- 
mage  au  Roy  , à la  grande  Ecurie , où 
l’on  retient  ceux  que  l’on  veut  pour  le 
fer  vice  de . fa  Majtfté.  • 
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v LA  GRANDE  ECURIE . 


Celuy  qui  a la  Charge  de  la  Grande 
Ecurie , 8c  qui  comande  aux  Officiers 
en  l’abfènce  du  Grand  Ecuïer , eft  L s 
Premier  Ecuïer  delà  Grande 
Ecurie,  qui  eft  à prêtent  M.  le  Com- 
te de  Lyonne.  Il  prête  ferment  de  fidé- 
lité entre  les  mains  de  M.  le  Grand 
Ecuïer , 8c  eft  pourveu-  de  fa  Charge 
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GRANDE  ECURIE.  Æ 
'fous  (on  agrément , de  meme  que  les 
autres  Officiers  dés  Ecuries  de  fa  Ma, 
jefté,  il  n’eft  apeléfur  l’Etat  qu’Ecuter 
ordinaire  de  la  grande  Ecurie. 

" Il  a un  logement  à la  grande  Ecurie, 
& fe  peut  fèrvir  des  Pages , en  aïant  tou- 
jours un  ou  deux  à fa  fuite,  lefquels  il 
change  chaque  jour.  Il  a 600.  f de  ga, 
ges  ordinaires  5 & délivrées  2657. 1. 

rGn  peut  confidérer  la  grande  Ecurie 
en  trois  parties.  1.  Les  perfones  & Offi- 
ciers qui  fervent  journellément  à la 
grande  Ecurie.  1.  Le  Haras.  3.  D’autres 
Officiers  de  la  grande  Ecurie , qui  font 
pour  fèrvir  aux  grandes  Cérémonies,  'i 

. 

1.  Officiers  aftuclUment  fer  van  s 
à la  grande  Ecurie, 

Quoiqu’il  y ait  un  grând  nombrè  d’E- 
tüiers , on  ne  voit  ordinairement  fèrvir 
que  ceux-cy , qui  inftruifent  les  Pages, 
aux^ages  de  400.  1.  & 4.  ou  500. 1.  de 
livrées. 

- ' - , jfc 

Trois  E cm  ers  Ordinaires,  v 
- 

l Pierre  du  Vernet , Sieur  du  Plefïïs. 
a apris  à Monfeigneur  le  Dauphin  à 
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monter  à cheval , conjointement  avec 
feu  M.  de  Bournonville. 

François  de  Boyllèulh  a fervant  près  h 
perfone  du  Roy. 

V- . m iifeyri 

Veux  Sous-Ecuiers. 


Jean-Bâtifte  de  Fêne. 

François  du  Gaft. 

Valentin  du  Vernet  de  Roquefort , 
fleur  de  Neuville. 

Les  autres  Ecuïers  fervent  quand  ils 
font  mandes  , & que  le  fèrvice  le  re- 
quiert. t 


Pages  de  la  Grande  Ecurie  du  Roy . 

En  1679. 

Maximilien  de  Çhalvet  la  Roche- 

yernafîàl. 

En  ié%o. 

Louis  François  de  Félins.  1 ; 

Chriftophle  Antoine  de  Leignier  d'ï- 
vaumont . 

Camille  Bartholi. 


En  itfftf. 

Michel  Jofèph  de  Saint  Julien  Saint 
Marc.  :- 


; Yve  Jofeph  deMomi  de  Rev, 
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Jean-Loiiis  de  Gauléjac  deVillema- 
giie. 

François  4e  Rigaud  de  Laigue. 
Amaury  de  Montmorency,  d’Efian - 
court. 

\ Claude  d’Anjony  delà  Nobre. 

En  1681. 

Jean  de  Poüy  de  Sacerre. 

Jofejph  Trouffier  de  la  Gabetiére. 
Ce/ar  de  Bezane,Seigncur  de  Vùêle. 

• Nicolas  d’Orglande,  Baron  de  Briou* 

ae. 

Louis  de  Rouville  de  Fera. 

Leonore  de  Ligondez  de  Château- 
Bodot. 

David  d’Ibouville. 

Charle  Marquis  deMoüy. 

Alphonfè  Mahault  de  T ierceville. 

^ Loiiis  Gabnel  Tardieu  d’Efclavelles. 

N de  Boulaine  Marquis  de  Saint 
Remy. 

Anthyme  Denys  de  laFare,  Marquis 
de  Toumac. 

Les  Pages  de  la  grande  Ecurie  font 
inftruits  à toute  forte  d’éxercices  , à 
monter  à cheval  ■>  & autres. 

Il  y a fonds  pour  dix-neuf , quoiqu’il 
s’ en  ^ trouve  beaucoup  aa  dellus  de  ce 
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Les  Pages  de  la  Chambre  du  Roy,  de 
la  Grande. 8c  de  la  Petite  Ecurie  , fer- 
vent à FArmée  cTAides  de  Camp  aux 
Aides  de  Camp  de  fa  Majefté. 

Un  G ouverneur  Ordinaire  des  Pages. 

M.  N kolas  Brevau  3 Ecuïer  fîeur  de 
Reddemont. 

Deux  Soû- Gouverneurs.  , ' 

M.  Philippe  Chevrier  Seigneur  de 
. la  Chenaye,  cy-devant  Capitaine  au 
Régiment  Dauphin. 

M.  jean-Bâtifte  Loüis  Célàr  , fieur 
de  la  Grange» 

Un  Précepteur  Ordinaire. 

M.  Dimanche  Moreau. 

Un  Aumônier  Ordinaire . 

M.  François  du  May. 

> Un  Argentier  Provifeur. 

Le  fieur  Mar  tin  Gendron.  ’ . . 

Un  Gcnéalogifte  des  Ecuries. 

Charle  d’Hozier  Ecuïer,  aufli  Juge 
des  armes  & blalons  de  France , Cheva- 
lier de  la  Sacrée  Religion  des  Saints 
Maurice  8c  Lazare  de  Savoie. 

Cette  Charge  fut  créée  le  11. Septem- 
bre 1643.  en  faveur  de  M.  Pierre  d’Ho- 
zier , Juge  des  armes  8c  blazons  deFran- 
ce , afin  de  d relier  les  preuves  denoble/L 
fe  de  tpus  les  Pages  qui  font  receuSvdans 


GRANDE  ECURIE,  têf 
la  grande  & petite  Ecurie  du  Roy.  Les 
lettres  portent  que  fa  Majefté  établit  cet- 
te Charge  pour  empêcher  qu’à  l’avenir 
il  ne  s’introduife  aucun  abus  en  la  ré- 
ception des  Ecuïers  & Pages,  que  le 
fèrvice  & l’honeur  de  fa  Maifbn  Roiale 
l’oblige  d’entretenir  en  lès  Ecuries , & 
pour  conoître  par  ce  moïen  la  vérité  de 
l’extra&ion  de  tous  ceux  qui  s’y  présen- 
teront pour  y entrer  : Lefquels  ajoute- 
ront par  les  exercices  qui  s’y  font  ordi- 
nairement , le  bon-heur  de  luy  étire  uti- 
les & à l’Etat , à celuy  de  la  naiflànce. 
Afin  que  fiiivant l’intention  des  Rois  le» 
prédécelfeurs , perfone  n’y  fût  admis 
qui  ne  fût  Gentil-home  de  nom  8c  d’ar- 
mes , au  moins  de  quatre  générations 
paternelles.  ' v • , ♦ 

Maître  pour  les  Mathématiques  400. 
1.  le  fieur  Claude  Couplet. 

Maître  à tirer  des  Armes  > Jean  Rouf  . 
ièau. 

Maître  pour  les  exercices  de  U guerre. 
Le  meme  Jean  Rondeau. 

Maître  pour  la  Datife , le  fieur  Varin , 
8c  Antoine  May  eu  fon  gendre  à -fiirvi- 
vance. 

Maître  à Defftgner  , Ifirael  Silveftre 
Maître  des  Delïèins  de  Monlèig  neur  le 

Tome/,  H ' 
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Dauphin  , 8c  François  fonfils  en  furvii- 
vançe. 

Maître  à Ecrire  > Nicolas  Lefgret, 
.paître  Ecrivain  Juré. 

Maître  à Voltiger  à la  grande  & pe- 
tite Ecurie  du  Roy,  Jean-Bâtifte  Ciot- 
ly  , Ecuïer  Sieur  de  la  Vigne  de  Le- 
-ftang. 

Quatre  premiers  Valets  des  Pages. 

Nicolas  Roüillon.  Claude  Lange, 
Arnauld  de  S.  Jean.  N.......  Pomeret. 

Deux  Ecuïers  de  cuiiine.  La  Croix, 
& Pierre  Martin  Laurreau. 

Deux  Aides.  Bimond  8c  Nicolas  L$- 
mirault. 

Un  Chef  d’Office.  François  Mallet  ; 
fon  Aide,  Pierre  le  Valïèur. 

► . Quarante- deux  grands  valets  de  pjc 
de  la  grande  Ecurie  , qui  fervent  deux 
quartiers  l’année , de  trois  mois  en  trois 
• mois,  vingt  & un  à chaque  quartier, 
aux  gages  de  255.  I.  10.  fols  , chacun  de* 
ceux  qui  fervent  touchent  bien  en  tout 
500. 1. 8c  plus. 

Les  Valets  de  pié  portent  quelque- 
' fois  la  viande  du  Roy , corne  à l’  Armée , 
aux  petites  Chalïès  , 8c  à des  jours  de 
cérémonies  , quand  le  Roy  traita  Mi  le 
J Légat  8c  les  AmbafCideurs  Suillès  f $c 
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GRANDE  ECURIE.  «?, 

au  feftin  du  jour  des  Rois,  & pour  lors 
les  Pages  verfent  à boire. 

Huit  Fouriers , i6y.  1.  Dix  Conducteurs 
deCoches , Caroflès  8c  Chariots  , 180. 
1.  & trois  Portillons , qui  ont  pour  leurs 
habillemens  1600.  1.  Huit  Maréchaux 
de  Forge,  ..  140. 1. 

Quarante  Maîtres  Palfreniers , 180. 1. 
& cinquante  Aides  de  Palfreniers.  Les 
^ Çhevaucheurs. 

Quantité  d’autres  Officiers  içrvans 
les  Ecuries  ; du  Roy,  corne  leS  Méde- 
cins , les  Çhirugiens,  les  Apothiquai- 
res , les  Tireurs  d’Armes , les  Voltigeurs, 
les  Courretiers , plusieurs  Cuiliniers , 8c 
autres  Officiers  de  Bouche  ôc  de  S 6- 
* çnellerie,  les  Lavandiers. 


* , 


i II  faut  bien  de  la  dêpenlè  pour  la 
nourriture  de  plus  de  fix-vingts  che- 
vaux entretenus  en  la  grande  Ecurie, 
pour  leurs  médicamens , éperons , fer- 
rures , harnoiSjfelles , caparaçons , hpufl 
fès , (mords , & autres  fournitures  : ce 
qui  monte  à une  grande  fome. 

Le  Garde-meuble  de  la  grande  Ecu- 
rie , le  fleur  de  Leflu , 8c  line  infinité  de 
Marchands  fourniflàns  tout  ce  qui  eft 
néceflaire  dans  les  Ecuries.  Les  Mar- 
chands de  Chevaux,  les  Selliers , les  Ça- 
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roffïers , les  Armuriers , les  Fourbiflèurs,’  - ; 
les  Drapiers  , les  Tailleurs , les  T api£— 
fiers , les  Lingers  8c  autres.  | 

Quelques  Officiers  de  la  Maifon  ont 
des  Chevaux  de  Livrée  entretenus  à la 
grande  Ecurie  ; ou  bien  ✓reçoivent  en 
argent  leur  droit  de  Chevaux  8c  d'écu- 
rie : corne  le  Conducteur  de  la  Haque- 
nce,  l’Avertiflèur , le  Somier  de  Bou- 
teilles,  le  Somier  de  Vaillèlle,  le  S6-  s 
mier  de  Fruiterie.  'iMiïÂ* l 


i . Le  Haras. 


J "CJr'ï 


\ Le  Haras  confifte  en  grand  nombre: 
de  Chevaux  de  creuë , J umensy  étalons-. 
Poulains  8c  autres , qui  font  entretenus 
àS.Leger,  prés  Montfort  l’Amaury.  ’ ♦ 
Il  y a un  Ecuïer  aïant  la  charge  du 
Haras  fous  M.  le  Grand  Ecuïer,  M.:  de 
Garfàult , Capitaine  du  Haras , 8c  Ton 
fils  à furvivance.  ■ » ,-ir- 

Quatorze  Garde?  du  Haras,  qui-ont 
de  gages  par  an  130. 1. 18.  fols , deux  Pal- 
freniers  128. 1. 15.  fols , leurs  Aides , les 
Maréchaux  qui  ferrent  les-chevaux , 50. 
1.  les  Chirugiens  8c  Apothiquaires  100. 
1.  8c  plufieurs  autres  Officiers  du  Haras. 
Un  Médecin  des  Officiers. 
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HERAUDS  D'ARMES.  Ü 
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}.  Officiers  yowr fervir  aux  Cérémonies 


Premièrement  les  Herauds  d"  Armes  , 
qui  ont  differens  gages  , & portent  le 
titre  de  differentes  Provinces  de  ce 
Roïaume. 

Le  premier  qui  eft  Roy  d’Armes,  fc 
nome  Mont-joie  Saint  Penys  , les  ait- 
très  s’apellenr 
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Herauds  d‘ Armes  du  Titre 
_ — A __ 


i - 


yg 

î t 


De  Bourgogne. 
D’Alençon. 

De  Bretagne. 

De  Poitou. 
D’Artois.  ' 
D’Angoulême. 
De  Berry. 

De  Guienne. 

De  Picardie. 

De  Champagne. 
D’Ofleans. 

De  Provence. 
D’Anjou.  >.  * 
De  Valois. 


De  Languedoc,.  ' / 
De  Toùlouzej 
D’Auvergne. 

\ De  Normandie,  v 
De  Lyonnais. 

De  Daiiphiné;.  ' 
DeBrelïè. 

De  Navarre.v 
De  Périgord. 

De  Xaintonge. 

De  Touraine. 

De  Bourbonois; 

D’  Tfàce. 

Du  Charolois., 
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i7i  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 

Il  y a auffi  les  Poutfuivans  d’Armes 
qui  ont  enccore  diflfêrens  gages. 

Le  Roy  & les  Herauds  d’Armes  Font 
vêtus  aux  Ceremonies  de  leurs  Cottes 
d’ Armes  de  velours  violet  cramoify , 
chargées  devant  8c  derrière  de  trois’ 
fleurs-de-lis  d’or , 8c  autant  Fur  chaque 
manche,  011  le  nom  de  leur  Province 
eft  écrit  en  broderie  d’or.  De  plus , le  „ 
Roy  d’Armes  Mont-joie  Saint  Deny$ 
met  une  Courone  Roïale  au  defïus  de 
ces  fleurs-de-lis.  Ils  portent  une  toque 
de  velours  noir,  ornée  d’un  cordon  d’or, 
& ont  des  brodequins  pour  les  céré- 
monies de  Paix  , 8c  des  bottes  pour  cel- 
les de  Guerre.  Ils  Font  revêtus  aux  Pom- 
pes Funèbres  des  Rois  ou  des  Princes , 
par  deflits  leur  Cotte  d’Armes  d’une  lon- 
gne  robe  de  deuil  traînante  , & tien- 
nent un  bâton  dit  Caducée , couvert  de 
velours  violet,  8c  Femé  de  fleurSwde-lis 
d’or  en  broderie.  Ils  portent  auffi  la  Mé- 
daille du  Roy  pendue  au  col.  Les  Pour- 
fuivans  d’Armes , quoiqu’ils  fbient^mffi 
habillez  preFque  de  même  façon,  ne 
portent  point  de  bâton  , n’aïans  rien  a 
comander,  & n’êtans  que  corne  les  Ai- 
des des  Herauds  d’Armes. 

Leur  fonûion  eft  d’aller  dénoncer  la 
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^Guerre  & somer  lès  Villes  de  Ce  rendre,, 
de  publier  la  Paix , d’affifter  aux  fènnens 
folennels , aux  Etats  Généraux , aux ju- 
remens  de  Paix , & aux  rénpuvellemens 
d’alliance  ; au  Sacre  ^ . où  ils  font  lar- 
gedès  au  Peuple  de  Fiêces  dor  & d’ar- 
gent : de  fe  trouver'  aux  Pompes  fun&. 
ores  des  Rois , des  Reines , des  Princes 
êc  des  Princellës  du  Sang. 

Ils  marchent  devant  le  Roy  lorfqu’il 
va  à l’Offiaiide  le  jour  de  fon  Sacre.  Ib 
afîïllent  aux  Mariages  des  Rois  & des 
Reines  , aux  cérémonies  des  Chevaliers  ; 
du  S.  Efprit , aux  Feftins  Roïaux , corne 
auOî  aux  Batêmes  des  Enfuis  de  France, 
où  ils  font  aulîi  làrgdïe  de  pièces  d’or 
& d’argent.  Aux  obfèques  des  Rois  il 
, y a toujours  deux  Herauds  d’ Armes  qui 
le  tiennent  jour  & nuirait  pié  du  Lit  de 
Parade , ( 011  le  corps  du  défunt  ou  fon 
effigie  de  cire  paroît  ) pour  prêfènter  le 
goupillon  aux  Princes , Prélats , & au- 
tres qui  viennent  jetter  de  l’éau  benîte. . 
Ils  font  aulfi  d’autres  fondions  aux  fu- 
néraillee. 

Il  y a mï  Sorbier  d’Armès  de  la  grande 
Ecurie.  4 50.I. 

Le  Geur  Charle  d’Hofier  eft  Juge  des 
> Armes  & Blazons  de  France  : Voïés  cy- 
^ Hiiij 


17+  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE, 
devant  à la  Charge  de  Généalogiftc  des 
Ecuries.  Â 
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Secondement  les  Porte-êpées  de  pa-  • 
rement  , 500.  liv.  les  Porte-manteaux 

, i.  ou  500. 1.  les  Porte-cabans  210.  1. 

* • 
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'Troifièmement , douze  Trompettes  , 
s qui  fe  difent  Trompettes  de  la  Cham- 
bre du  Roy  , aufïï  bien  que  Ips  Tam- 
bours de  la  Chambre,  180.  liv.  Douze 
Joueurs  de  Violons , Hautbois , Saque- 
Doutes  & Cornets , 180. 1.  Quatre  Haut- 
5’;  bois  de  Poitou,  1S0. 1.  Huit  Joueurs  de 
Fifres,  Tabourins  & Mufettes , fervans  . 
deux  par  quartier  , 120.  liv.  Un  Joueur 
de  Baffe  de  Cromorne  3c  Trompette 
Marine.  Un  delliis  de  Cromorne  ÔC 
Trompette  Marine.  Ils  ont  tous  leure  ' 
BL  habiilemens  de  livrée-.^ 
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PETITE  E-CURIÈ 


LA  PETITE  JL'Cmm 


Vu  Premier  Ecuïer , €?*  autres  E 
■f  eut  ers  de  quartier» 


valier  des  Ordres  du  Roy  , Seigneur 
d’Armeinvilliers  8c  de  Grez.,  Gouver- 
neur pour  (à  Majefté  de  la  Citadelle  de 
Marfeille,  poflède  cette  Charge  de  Pre- 
mier Ecuïer*?  Il  a êpou£e  le  7.  Janvier: 
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1646;  Anne  du  Blé  d’Uxelles  ± morte  le 
8.  Juin  1676.  dont  il  a 1.  M.  le  Marquis 
de  Béringhen  ,Jâque  de  Béringhen , Pre- 
mier Ecuïer  en  furvivance,  aufli  receu 
en  furvivance  au  Gouvernement  de  la 
Citadelle  de  Marfèille  : lequel  a êpoufé 
le  14.“  O&obre  1677.  Elilàbeth  - MadeJs 
lêne-Fare  d’Aumont , fille  aînée  de  M. 
le  Duc  d’Aumont,  8c  de Madelêne-Fare 
le  Tellier  j 8c  trois  filles , 2.  Anne  de  Bé- 
ringhen  , Ab  belle  de  Faremoutier  en 
Brie,  3.  Marie-Claire , 4. 8c  Marguerite- 
Françoife  de  Béringhen , cy-devant  en 
l’Abbaïe deS.  Menou,  8c  prêfentcment 
Religieufè  à Faremoutier. 

v 

Il  a de  gages  3000.1. 8c  SyéJï  de  livrée.. 

Il  pojte  pour  Armes , d’argent  à trois 
pals  de  gueule , au  chef  d’azur , chargé 
de  deux  quintefeüilles  ou  fleurs  de  nef- 
-flier  d’argent.  : 

Le  Premier  Ecuïer’ a foin  delà  petite 
Ecurie  du  Roy,  c’eft  à dire  , - des  che- 
vaux dont  te  Roy  fe  fert  ordinairement. 
Il  comande  aux  Pages  8c  Valets  de  pie 
de  la  petite  Ecurie , dcfqtiels  il  a droit 
de  fe  fèrvir.  Il  prête  le  ferment  de  fide- 
lité entre  les  mains  du  Roy. 

Cette  Charge  eft  prefque  aufïï  an- 
cienne que  celle  de  Grand  Ecuïer  de 
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tous  Char«j* 


Ëraflcê,  Bt  fi  nôus  voioni 
le  Vit»  Pothon  de  SaffiiÉrailIes  êtoit 
Grand  Eeufer  : Loiiis  XI.  fon  fuccelïèut* 
avoir  à Ton  Sacre  en  146t.  Meffire  Joa- 
chim Roüauld  ou  Rcriaific qui  êtoit 
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Eeuïer.  . 

ËCUÏER  S. 
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Vingt  Hcuïers  fer  vans  par  quartier  ^ 


700.1.  de  gages,  dont  ils  ne  touchent 
que  la  moitié.  / ■ ; 1 ' K 

>i;ii»lwir'~  1 

Efi  Avril.  ' 
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vter. 

' M.  de  S'i  Mar- 
tin ; y 


M.  dé  Màffigday^ 
ilippe  dé  Marc  de  Cerizny1, 
Champ-  feu , Baron  & Ion  fils  à furvi- 
de  la  Fin  , Vicom-  vance.  v, 

M.  Courtin , Sc 


te  de  la  Vauguion, 
Seigneur  de  Four- 
chaud  , de  la  Ba-  \ du 
raude,  des  Moines. 

M.  du  Verdier 
de  la  P.oullêliére, 

& Ion  fils  en  furv. 

M.  de  la  Boulaye 
e Fougereu-; 


fi: 


M.  de  Rampait, 
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M.^dë  . 

M.'  de  Gabanac, 
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En  juillet  i En  Oftobre . 

M.-.  le  Maquis  ; M.  de  Bailleul.  4 
•de  Clermont , cy-  M.de  Givry,auC 
devant . Cornette  fi  Maître  d’ Ho  tel 
dés  Chevaux  Le-  Ordinaire  de  Ma- 
gers  de  M.  le  Dau-  dame  la  Dauphine, 
phin.  | & Ton  neveu  Gil- 

M.de  Frêne  Co-  [ bert  Hiigon  , heur 
lombier  , cy-  de-  ' deFourchaud,  Ga- 
vant Capitaine  5c.  pitaine  de  Cavale- 
Major  du  Régi-  rie , en  fucvivaiv 
ment  de  Norman-  ce. 


f. 


die,  8c  le  Sieur  Co- 
lombier- de  la 
Grange  Ion  fils  à 


M.  de  Mathan 
de  Longvillers,. 

M.  de  Vincclles 


furvivance.  I deGrie.u,.  v 

# .■  J 

M.  de  Braflèulè.  M..  Marcelle  de 
M.le  Marquis  de  Ferrary  , Sieur  de 

Gou- 


Go 
verneur 


i ara 

•y 


c^y- , . „ 

_ ; M^  de  Forfîeux: 
teau.  de  Torro  en  : de  Rochetaillé., 
Bretagne*  * .. , . ~ ^ \ 

M.de  Harltisde  l • 

I 

Vercilly  , Mettre  , 
de  G, amp  de  Ca  va«.j 
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Un  Ecuïer  ordinaire  y M.  Etienne 
Yalieiibras  , Marquis  de  Sêgrie,uao.  L 
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PETITE  E'CURIE.  fy 
dégagés  ordinaires,  fur  l’Etat  de  la 
Maifon,  & 176$;  1.  10.  f..àla  grande  E- 
curie  , pour  fcs  livrées,.i’entretien  8c  les 
livrées  de  deux  Pages,  & 1000.  1*  de 
penfion  au  Thrêlbr  Rotai. 

Ils  prêtent  le  ferment  de  fidelité  entre 
les  mains  du  Grand  Maître  de  la  Mai- 
fon du  Roy-. 

L’Ecuïer  qui  eft  de  jour  doit  fè  trou- 
ver quand  le  Roy  s’éveille, pour  (çavoir 
fi.  £1  Majefté  ne  veut  point  monter  à 
cheval.  Et  fi  le  Roy  doit  ailer  à la  Chaf. 
Çey  8c  prendre  fes  bottes  , i’Ecuïerdoit 
luy  mettre  (es  éperons  , corne  il  lesluy 
ôte  aufiï  d’ordinaire^ 

Si  tôt  que  le  Roy  a des  éperons  r 
c*eft  à l’Ecuïer  du  jour  à avoir  l’épée  de 
S.  M. en  garde,  quand  le  Roy  la  quit- 
te : mais  le  Roy-  fortant  de  fa  maifon 
en  fouliers , le  Porte- ihanteau  garde 
l’épée  de  S»  M.  jitfqu’au  pié  da  degré  ; 
& il  continue,  encore  de  la  garder  fi  le 
Roy  Ce  promène  à.  pié,  ou  s’il  monte 
en  carofie  à.  deux  cnevaux.  Que  s ^ 
montoit  à cheval , ou  en  carofie  a fix 
chevaux  , qù’il  ait  des  éperons  ou  non* 
pour  lors  le  Porte  - manteau  la  remet- 
troit  entre  les  mains  de  TEcuïer  au  bas 
de  l’efcaiier  au  retour  du  Roy,  R 
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S . M.  n’a  point  d'éperons , l’Ecuïer  fend 
l’êpée  au  Porte  - màntèau  , fi  tôt  qufe  * 
le  Roy  met  pied  à terre  j que  fi  S„| 
M.  a des  éperons , l’Ecuïef  : ne  quitté 
l’êpée  que  quand  le  Roy  a quitté  fëè 
éperons.  . . > 

L’Ecuïer  de  jour  tient  conjointement  , 
avecque  le  Lieutenant  ou  l’Enfêgné 
des  Gardes , l’ancienne  table  du  Grand 
Maître. 

Pendant  la  journée  ils  fuivent  le  Rô^  !■ 
& entrent  avecque  luy  par  tout  , exce- 
pté fi  là  Majefté  tient  Confiai  ^ ou-  veut 
être  feule  en  particulier  dans  une  cham- 
bre à part  : alors  ils  le  tiennent  dans  k ■■ 
chambre  la  plus  proche. 

Quand  le  Roy  va  à cheval  où  en  cà- ! 
roflè  , i’Ecuïer  fuit  toû jours  immédia- 
tement apres  le  cheval  ou  carofiè  de  fil  • 
Ma  jefté;a  fin,  én  cas  que  le  Roy  vint 
à tomber,  que  l’Ecuïer  le  pût  fbûtenir 
ou  relever  3c  remettre  à cheval,  ce  qui 
ellde  fon  Offices  Si  bien  que  le  Roy : 
paflànt  par  quelques  détroits  ^foit  -à  là  . 
challêou  autre  part , l’Ecuïer  fuit  immé- 
diatement le  Roy, & palïè  en  ce  rencon- 
tre devant  le  Capitaine  ou  Officier  des  •- 
Gardes  pour  le  fer  vice.  ; ■ 

& le  Roy  avoit  befçin  d’aide  pouî 
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monter  à cheval  & en  carollè , ou  mê- 
me pour  marcher , c’eft  à l’Ecuïer  à lwy 
prêter  la  main.  : 

Un  jour  de  Bataille , c’eft  à l’Efiuïer  à 
mettre  au  Roy  là  cuiraflè  & lès  autre» 
armes. 

Aux  funérailles  des  Rois , l’un  des 
Elcuïers  porte  les  Eperons,  l’autre  les. 
Gantelets,  un  autre  tient  l’Ecit  des  Ar- 
mes de  France  entourées  des  Colliers  des* 
Ordres:  un  autre  tient  élevée  la.  cotte 


d’ Armes  ; & le  Premier  Ecuïer , ou  en 


lonablèncele  plus  ancien  , porte  l’Ar- 
met  ou  Calque  timbré  à la  Roïale.  Ces 
cinq  Ecuïers  vêtus  de  deuil , marchenr 
entête  après  le  chariot  d’ Armes  : leurs 
chevaux  couverts  de  velours  noir , croi- 
le  de  latin  blanc:  aïans  autour  deux 
plusieurs  Pages  vêtus  de  dueil.  . *£s  • 
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Officiers  de  la  Petite  Emrie. 

‘ *'*  V - ■ m 

l a Petite  Ecurie  a des  ; Officiers 
prelque  de  même  qu’a  la  Grande  E* 
curie.  • ^ •■■  ■ *>;  '>•  ' -«‘v 

Un  Ecuïer  Ordinaire , Melchior  de 
Jordy  , fleur  de  Cabanac  , aufll  Ecuïer 
du  Roy  par  quartier^  • ;* 

Un  autre  Ecuïer  de  ia  Petite  Ecurie; 
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M.  Adrien  de  Bonfans , fieur  des  Epi- 

&CtS>>  •‘■4  $5$  ifrJlt.il&'fa.  ■/  *H-  -•  ' 
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Autre  Ecuïer  Ordinaire  de  la  Petite 
Ecurie»,  François  Aloph  de  Monfiires, 

^ — J^/^\ -II'  


,4 

M-LŸ. 
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Seigneur  d’Qyilliers.. 

De  plus  il  y a M.  du  Louvain,  fer- 
yant  a.  Pans,. 
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Pages  du  Roy  en  fit  Petite  Ecurie* 
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Loiiis  - Bénigne  du  Gaureaul  y.  du 

Mom.  ^rnmm 

Laurent  de  S.  Martin..  ’ 

Charles  du  Pont , de  Milliers. 
Jean-Bâtifte  François  des  Friches*  desr'J 

Bordes-  Brajfeufes. 

François  de  Villecoy. , de  Senneville .. 
f..  Nicolas  de  Cher  y , de  BaHjptn. 

« Jean  du  Bofquet  „ fiçur  de  Pardoux^ 

En  168  z.  - 

%i  y ’ K - *'  ’ * 

Gafpar  de  Jayarliac , de  Savignac . 
Zacharie  de  Pajptn  de  Puyfeux. 
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Le  Chevalier,  d*  Poifins,  le  cadet.. 
Jean-Bâtifte  de  Pomas. 

reifms  de  Pomas , l’aîné; 
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Antoine  de  Bez.ane.  ■:  ’ 
Jean-François  d*  Car  ados  du  Héron, 
Chevalier  de  Malthe.  ' 

Camille  de  la  Verine  (leur  de  i’E- 
cbellc • •.  ■' 

»■..  î.  En  1683. 

Louis  d’Aubigné , fieur  de  la  Roche- 
ferriére.  • 

Hervé  Pierre  Cir  de  Carbone!  de  Ga- 
nizy , Marquis  de  Montreuil. 

Pierre  Gabriel  de  Goberc , Seigneur 
de  Noyan.  ^ \ * 

Jean-François  de  Veteris,  Seigneur 
du  Repeft.  • ; 

Michel  de  Forbin  dejanfon.  Cheva- 
lier de  Malte. 

DeTelàn  l’aîné , Seigneur  de  Sazc. 

, DeTefim  , Chevalier  de  Malte.  4- 
De  Lamberti  Marquis  du  Bouchet. 
Charle  de  Saint  Martin  Seigneur  de 
Halfe. 


Et  deux  autres  Pages  qui  font  à 1a 
Vénérie. . 

Les  Pages  de  la  Chambre  du  Roy , de 
la  Grande  & de  la  Petite  Ecurie,  à l’Ar- 
mée fervent  d’ Aide  de  Camp  aux  Aides 
de  Camp  de  là  Majefté. 

Un  Gouverneur  des  Pages.  " 

Antoine  de  Girval,  fieur  du  Vigan, 


7 


V/ 


fon  du  Roy , dits  Becs-de-Corbin.  .V-' 
Un  Précepteur  des  Pages  ,.125.  liv.  de 
gages  f & 200.  liv.  de  recompenlè , lo- 
gé, nourri  & monté  à la  Petite  Ecurie , 
le  fièur  François  Baillé , Doéfceur  eh  ’ 
Droit  Canon , Bachelier  de  Sorbohe;'* . 

Un  Aumônier  de  la  Petite  Ecurie , 
M.  Alexis  de  Fontainè-Pean ,.  400.  liv. 

-“u  'de  gages  •&  les  entrées  des  Pages  ai. 
vec  un  Valet  de  livrée  entretenu.  De 

*T  * « 

plus,  il  eft  logé , nourri  & monté  à la. 

; ‘ -Petite  Écurie.  - ; • 

Les  Pages  ont  leurs  premiers  Valets  , 
logés , nourris  , & montés  à la  Petite 
Ecurie.  En  Ramier  > le  fieur  Vincent 
Thomas.  En  Avril , le  fieur  Clérarn- 
bault.  En  ''juillet- , le  fieur  Arnaud  Da- 
lis.  En  OBobre , le  fieur  Antoine  Pau- 


vmart,  75. liv.  dégagés , & 50.  liv.de  rê- 
compenlè. 

1 L’Argentier  , 300.  liv.  de  gagés  , & 
1200.  liv.  de  recompeniè  , logé  ,4iourri, 
& monté  à la  Petite  Ecurie  , le  fieur 
Jayet.  Un  Médecin  , Quatre  Chiru- 
giens , Un  Apothiquaire,  Un  Voltigeur, 

Deux  Maîtres  à danler , Deux  Tireurs 
d’Armes.  " , v. 


Un  Ambleur , un  Porte- 


► >é . 

, ,'f  J y _ i 

. V 
• \'l^: 

leur  apprendre  tous  les  Exercices  qui 
leur  font  nécefïàires.  Pour  les  Mat  hé- 

• t 

matiqnesy  lt  fieur  Alain  Maneçôrt  Mal- 
let , a deffigner  , le  fieur  llîaël  Sylvê- 
ftfe.  Pâtit  /ç  Blafon  & P écriture , le 
fieur  François  Ferrarois , Maître  en  fait 
d*  Armes v lé  fieur  de  la  Salle,  Maî- 
tre a danftr\\é  fieur  Artus  : a 'voltiger, 
le  fieur  Ciolly  , fieur  dé  la  Vigne  l’El- 

tang.  Pour  fa  Pique  & le  Moufquet  -,  le 
fieur  Rouflèau. 

' * - f 

Quatre  Foüriers  lervans  par  quartier 
16$. libres  de  gages , 8c  ïoo.  liv;  de  rê_ 
Compenfe , nouris , logés  & montés  à la 
-Petite  Ecurie.  En  janvier  , le  fieur  CoC 
tne,  & Con  fils  en  furvivance.  En 
vril  le  fieur  Noüet.  En  Juillet,  là 
fieur  d’Agory.  En  Otlohre  , le  fieur 
Michelin.  ' . ' 1 â* 


a# 
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Ils  ont  aufii  plufieurs  Maîtres  pour 


‘ Un  Ecuïer  Ordinaire  de  Cuifine,  qui 
polfede  les  deux  Charges.  - 

, Le  fieur  François  Sauvée  - y-  $ 

Deux  Garçons  ordinaires  dôS/  Pa- 
ges. * f 

Un  Lavandier , François  Blondin.'  ^ 

•?  Dix-fept  Valets  depié  ordinaires  de  la 
Petite  Ecurie,  qui  ne  îè  font  que  par  co- 
milfion,  de  non  pas  en  titre  d’Office.  - 


FRANCE. 


j'-  w- 


Quatre  Maréchaux  de  Forge  fervans 
par  quartier.  Douze  Maîtres  Palfre- 
nieçs  fer  vans  de  trois  mois  en  trois  mois, 
fix  par  quartier , & $o.  Aides. 
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Les:  iPorte-Chaifès.; 

: Comme  le  Roy  a prêlêhtement  ir„ 
beaux  atelages,  chacun  dé  dix  chevaux, 
il  y a autant  de  Maîtres  Cochers  des 
Caroiïès  & Calèches de  Pofti  lions  8c 
de  Garçons. 

. Pour  connoî'tre  la  différence  des  Offi- 
ciers de  livrée  de  la  Grande  & Petite 
Ecurie , auffi  bien  que  des  Pages  & Va- 
lets de  pié , il  n’y  a quà  voir  l'ouver- 
ture des  poches.  Car  aux  Officiers  de 
la  Grande  Ecurie , l'ouverture  des  po- 
ches efl:  en  travers  : Aux  Officiers  de  la 
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Petite  Ecurie  l’ouverture  des  poches  eft 
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CHAPITRE  V. 


Ve  toutes  les  Compagnies  des  Gardes 
du  Roy . 

O s Rois  ont  toûj 5urs  entre- 
tenu plu  (leurs  Gardes  pour 
fèureté  8c  pour  défendre  une 
vie  de  tant  d’autres  perfones. 

Nous  liions  dans  Grégoire  de  Tours, 
1.  7.  ch.  S.  que  Gontran  Koy  d’Orléans 
. ou  de  la  France  Bourguignone , voiant 
que  fes  deux  frères  Sigebert  8c  Chilpé- 
ric,  dont  le  premier  êcoit  Roy  de  Mets 
ou  d-Auftrafie,  81  1 autre  Roy  de  Soif, 
fbns  8c  de  Paris , avoient  été  tués  : mit 
groflê  garde  autour  deluy  vers  Fan  587. 
lans  laquelle  il  n alloir  pas  feulement  à 
PEglifè , ny  même  à (es  divertiifemens. 

Ainfi  félon  les  differentes  occafîons  , 

I les  Gardes  ont  été  renforcées  , 8c  leur 
nombre  augmenté. 

Philippe  Augufte  étant  en  la  Terre 
Sainte  en  1191.  établit  des  Sergens 
•«L'Armes  ou  Porte-Malïês , corne  on  voie 
p*  v dans  la  grande  Chronique,  parlant  des 


i3S  L’ETAT  DE  LA  FRANCS. 
Aflàfïins  ou  plutôt  Arfacides , qui  êtoit 
une  nation  de  Syrie , que  leur  Prince , 
dit.  le  Vieil  de  la  Montagne  , envoïoit 
pour  tuer  les  Princes  Chrétiens  les  plus 
courageux  & les  plus  entreprenans. 
Voicy  les  mots  : Quand  ledit  Roy  oüit  les 
nouvelles,  fi  fie  douta  formant , & prit 
confeil  de  fiy  garder.  Il  êleut  Sergent  à 
m ace  Si  garnis  & bien  armés , quittait 
& jour  et  ôtent  autour  de  luy  pour  fin 
corps  garder.  H Ce  fervit  de  ces  memes 
Sergens  à la  Bataille  de  Bouvines , où 
ils  le  comportèrent  vaillamment.  C’eft 
pourquoy  S.  Louis  en  1219.  leur  fonda 
1 Egliîè  de  Ste  Catherine  du  Val  des  Eco* 
liers  à Paris , corne  il  eft  écrit  fur  deux 


pierres  qui  font  à l’entrée  de  cette  Eglir 
iè.  Voicy  les  paroles  : A la  prière  des 
Sergent  d' Armes  A4  on  fie  nr  S.  Louis  fon* 
da  cette  Mglifi  , & y mit  la  première  pier- 
re: & fut  pour  la  joye  de  là  Victoire  qui 
fut  au  Pont  de  Bouvines  l'an  1214-  Les 
Sergent  d’ A rmes  pour  le  temps  gardoient 
ledit  Pont , & vouèrent  que  fi  Dieu  leur 
donoit  viEloire  » ils  fonderaient  PEgliJç 
Sainte  Catherine , & ainfi  fut-  iL  Où 
vous  remarquerés  qu’il  y a quatre  Ser- 
gens d’ Armes  reprêfentés  fur  ces  deux 
pierres  , mais  dedivedè  façon  : il  y ea 


ti? 
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- a deux  fur  l’une,  tenans  en  main  leur 
hdalïè  d’ Armes , qui  font  armés  de  pied 
en  cap  , pour  montrer  les  Sergens  d’Ar- 
[ mes , quand  ils  croient  à l’Armée.  A la 

il  y en  a encore  deux , dont  l’un 
a un  habit  & une  cafaque  à grande 
. manche  à languettes , portant  un  collier 
qui  luy  dêcend  fur  -la  poitrine  j,&  je 
crois  que  celuy-ld  fignifie  l’Huiffier 
d’ Armes  étant  à la  porte  delà  Cha  nbre, 
( çar  encore  aujourd’huy  les  Hui  (lier s 
de  la  Chambre  portent  des  Malles  ans 
bones  Fêtes),. qui  devoit  garder  le  Roy 
pendant  le  jour.  L’autre  eft  enveloppé 
i d’un  long  manteau  fourré  de  long  ppij,, 
aïant  un  bonnet  en  tête , & fa  Madè 
en  main,  qui  reprêfente  les  Sergens 
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Et  auffi  du  Tillet  au  ch.  des  Marê-W 
chaux , page  ifo.  écrit  que  leur  çhargetc 
êtoit  de  jour  porter  la  mace  devant  leF 
Roy  : & ceux-là  êtoient  apelés 
fiers  d’ Armes  : aujourd’huy  ce  font  les<e 
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Huiffiers  de  la  Chambre  du  Roy  : desc< 
autres  êtoit  la  charge  de  garder  fa‘ 
Chambre  de  nuit.  1 

Çes  Gardes  donc  prenoient  leur  nom 
des  armes  qu’ils  portoienp  ; & corne  ijs 
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ils  furent  auffi  apelés  Archers.  * 

Le  Roy  Charle  VII.  retint  à fa  garde 
des  Ecoflois , tirés  du  nombre  de  ceux 
que  les  Comtes  de  Boucan , Duglas  ÔC 
autres  Seigneurs  d’Ecoflè  luy  amenèrent 
& 'M . pour  chafler  les  Anglois.  Philippe  de  j 
* Commines  les  apêle  Orfaverifés  , à 
caufe  que  leurs  Hoquetons  font  cou- 
verts de  Papillotes  d argent  & d’Orfé-  , 

vetie.  ' * 

" ; ’ ^ Loüis  XI.  en  1474.  le  4.  Septembre 

étant  à Puifeaux,  établit  fous  la  con- 
duite du  Capitaine  Hedror  de  Golart , 

V une  Compagnie  de  cent  Lanciers  pour 
fa  garde , qui  dévoient  chacun  avoir  & 
entretenir  un  home  d’armes , & deux 
Archers.  Depuis  il  déchargea  ces  Lan-  -, 
, - tiers  d’entretenir  deux  Archers  chacun  : 
mais  il  prit  ces  deux  cens  Archers,  donc 
il  fit  la  petite  Garde  de  fon  Corps , ÔC 
lerr  dona  pour  Capitaine  Loüis  de  Gra. 

ville.  . * * 

Le  même  Roy  devenant  foupçoneux 

& folitaire , ordona  une  nouvelle  corn-  • 
pagnie  Françoife  en  1479.  dont  Claude 
de  la  Châtre’  fut  Capitaine. 

Louis  XI.  à la  recômandation  de 
Charle  VII.  retint  aufïi  les  Suifïès  à fou 
fêrvice,  Ôc  en  l’an  iySi,  étant  à Tours 

fi*  !&r.  • e-  . ■ .*  - ÿ • ,v'  > • - 
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au  Plefîîs , il  fit  alliance  avec  eux  $ & 

. prit  une  Compagnie  de  cette  Nation 
: pour  la  Garde  ordinaire  de  fa  Perfone. 

Charle  VIII.  en  14.97.  inftitna  une 
t nouvelle  Compagnie  'de  Gardes  Fran- 
, çois  , defquels  Jaque  de  Vendôme  , Vi- 
t dame  de  Chartres , fut  Capitaine. 

On  voit  aufli  que  François  I.en  1514. 
mit  fur  pié  une  Compagnie  de  foixante 
Archers , en  y ajoutant  encore  quaran- 
, te- cinq  , un  an  apres  fous  la  conduite 
Raoul  de  Vernon. 

Enfin  toutes  ces  Compagnies  ont  etc 
| réduites  à celles  qui  fubfiftent  mainte- 

^ nant. 

Mais  pour  venir  aux  Gardes  du 
Roy,  corne  ils  font  à prêfent , il  fem- 
ble  plus  convenable  de  Jes  difpofer  en 
cette  forte. 

; r . . 

Cardes  du  dedans  du  Louvre. 

1 

1.  Les  quatre  Compagnies  des  Gardes 
du  Corps,  Ecollois  & François. 

2.  Les  Cen  tSuifïès  , aufîi  Gardes  du 
Corps  Ordinaires  du  Roy. 

3.  Les  Gardes  de  la  Porte. 

Avant  ^ie  de  venir  aux  Gardes  du 
dehors  du  Louvre,  il  y a encore 
'Tome  /.  I 


f • x 

,?t  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 

a . La  Compagnie  des  Gardes  de  la 
Prévôté  de  l’Hôte], 

: 

Gardes  au  dehors  du  Louvre, 

r ék  , / , i l 

. , rr 

- ' Cavalerie. 

5,  La  Compagnie  des  Gens-d’armes* 

. <çè  La  Compagnie  des  Chevaux- Lé- 
gers. .. 

Infanterie. 

7.  Les  deux  Rêgimens  des  Gardes 
François  & Suifles. 

8.  Les  deux  Compagnies  des  Moud 
tiiietaires  à cheval. 

Il  y a encore  les  Cent  Gentils-hômes 
au  Bec  de  Corbin. 


1 
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M.  le  Duc  de  "Houilles. 


M.  le  Maréchal  Due 
de  Duras. 


M.  Ic  Marêtfnf  de 
Lorgcs  porte  mènes 
Armes  que  M.  le  Ma- 
lêcbal  Duc  de  Duras 
fon  frère. 


M.  le  A 'urêchal  ' Due 
de  Luxembourg . 

i.  DES  GARDES  DU  CORPS. 

Les  Capitaines  des  quatre  Compa- 
gnie  des  Gardes  du  Corps  (ont  M.  le 
Duc  de  Noailles , Capitaine  de  la  Com- 
pagnie Ecotîoife,  qui  eft  la  Colonelle, 
la  première  & la  plus  ancienne  de  coli- 
tes. Les  trois  autres , 
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M.  le  Maréchal  Duc  de  Duras. 

M.  le  Maréchal  Duc  de  Luxetn- 

Anne- Jule  Duc  de  Noa.  lles  . Pair  de 
France,  Lieutenant  Général  des  armées 
du  Roy , Comte  d’ Ayen  , Marquis  de 
- Monclar  & de  Mouchy , Baron  de  Ma- 
len  , Chambrefet , Merles  , Châtelle- 
nies de  l’Arché  , l’Entour  & MalefTé , 
Seigneur  de  Brive , Gouverneur  & Ca- 
pitaine Général  des  Comtés  &Vigué- 
ries  de  Roulîillon , Conflens  & partie 
de  Cerdaigne , & Gouverneur  particu- 
lier des  Ville , Château  & Citadelle  de 
Perpignan  , Comandant  en  Languedoc 
fous  M.  le  Duc  du  Maine , Capitaine 
des  chaflès  en  la  forêts  de  Sequigny, 
bois  & huilions  en  dêpendans  , Capi- 
taine de  la  première  Compagnie  des 
Gardes  du  Corps.  Il  a êpoufé  au  mois 
d’Août  1671.  Marie-Françoife  de  Bour- 
nonville  , fille  unique  & héritière  de 
M.  le  Duc  de  Bournonville , Dame  du 
Palais  de  la  Reine.  V oies  aux  Ducs  8c 
Pairs.  / 

Il  porte  de  gueule , à la  bande  d’or. 

- . Jâque  Henry  de  Durasfort  , Marê- 
chai  Due  de  Duras  3 Capitaine  des  Gar- 

✓ 
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bourg. 

M.  le  Maréchal  de  Lorges. 


GARDES  DU  CORPS.  w 
des  du  Corps,  Gouverneur  de  Befànçon 
ôc  de  la  Comté  de  Bourgogne.  Il  a ê- 
poufé  Marguerite  Félice  de  Lévi  de 
Vancadour. 

Il  porte  écartelé  aui.  & 4.  de  gueu- 
le au  lion  d'argent  : au  2.  & 3.  d’ar- 
gent à la  bande  d'azur , qui  eft  de  Du- 
ras. 

François-  Henry  de  Montmorency , 
Duc  de  P iney  - Luxembourg  , Pair  & 
Maréchal  de  France,  Comte  de  Bou- 
.teville  & de  Luflè  , Seigneur  de  Precy  , 
Capitaine  des  Gardes  du  Corps.  Il  a ê- 
poufé  Catherine  de  Clermont-Tallard,, 
héritière  de  Luxembourg  , dont  il  a 
des  enfans. 

Il  porte  de  Montmorency  , qui  eft 
d'or  à la  croix  de  gueule,  cantonée  de 
feze  alerions  d’azur  ,4.  à 4.  la  croix 
.chargée  en  cœur  de  l’Ecufton  de  Lu- 
xembourg qui  eft  d’argent,  au  lion  de 
gueule , la  queue  noüée  , fourchée  & 
pallee  en  double  fautoir. 

Guy  de  Durasfort,  Comte  de  Lorges » 
Maréchal  de  France  , Capitaine  des 
Gardes  du  Corps. 

Il  a êpoufé  N Fremont. 

Il  porte  les  mêmes  amr  s que  M.  le 
Maréchal  Duc  de  Duras  Ton  frère. 


L 
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Quelques-uns  do  tient  aux  Capitaines 
des  Gardes,  pour  marque  de  leur  Char- 
ge , deux  bâtons  d’ébêne , qui  ont  les 
pomeaux  d’ivoire  pafles  en  {au toi r der- 
rière l’ECU  de  leurs  armes.  L’ulàge  a au- 
torité cette  invention  pour  certains 
Grans  Officiers , mais  non  pas  encore 
pour  les  Capitaines  des  Gardes. 


y ajoûtant  feulement  un  lambel 
gueule. 


O F F 1 C 1 E Â S 
des  quatre  Compagnies  des  Gar - 
% des  du  Corps , 
de  fet  vice. 


félon  leur  quartier 

-n  t^JI 


CAPITAINES . 


Quatre  Capitaines  des  Gardes  fer*- 
vans  par  quartier. 

En  Janvier.  ; 

M.  LE  Duc  DE  No  AIL  LE  s.  j 

En  Avril. 

;M.  t’E  Mar/chal  Duc  de 
D u r a s. 

-En  Juillet. 

M.  le  Maréchal  Duc  de 

, 1UX£MB0URG. 
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En  OSlobre- 

M.  le  Maréchal  de  Lorges. 

<*  ~ ' } X ' 

Un  MAJOR  , receu  Lieutenant  , & 
qui  précède  tous  les  Lieutenans  re- 
- ceus  depuis  luy. 

* , .•  k ^ . 

O’  • - ' • * J 

M.  de  Brillàc , Gouverneur  de  Peqù  iy. 

LIEUTENANS. 

Douze  Lieutenans  des  Gardes  , fer- 
vans  par  quartier. 

De  Nouilles.  M.  de  S.  Eftêve,  M.  de 
Lignery.  M.  du  Bâtiment. 

De  Duras.  M.  de  la  Fyte,  Gouver- 
neur de  Guife.  M.  de  S.  Rut.  M.  de 
Vandeüil. 

De  Luxembourg.  M.  de  Nuchelle.  M. 
Martin  fîeur  de  Moiiilleron.  M.  du 
Repaire, 

De  Lorges.  M.le  Baron  de  Bufca.  M. 
de  la  Troene  de  Savoniéres.  M.  de  Ré- 
iieville , Jean  de  Limoges. 

* 4 

ENS  Ef  G NES. 

• ^ 

- 

'•  Douze  Enfêgnes  fer  vans  par  quar- 
tier. 

I*  » • • 
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De  No  Ailles.  M.  du  Vignau.  M.  de  la 
Grange.  M.  deS.Viance. 

De  Duras.  M.  le  Chevalier  de  Lelïe. 
M.  d’Urfé.  M.  le  Chevalier  de  S.  Saen, 
Loüis  de  Limog  es. 

De  Luxembourg.  M.  de  Gaflîon.  M. 
de  Guiry.  M.  le  Marquis  de  Perfan. 

De  Lorges.  M.  de  la  Caze , M.  de 
Montpipeau.  M.  de  Romery. 

Vous  remarquerés  que  l’Enfêgne  des 
Gardes  ou  le  Lieutenant , tiennent  or- 
dinairement l'ancienne  Table  du  Grand 
Maître,  conjointement  ayççque  l’Ecuïer 
de  jour. 

Les  Lieutenans,  & Enfêgnes  font 
Chefs  de  Brigade  dans  leur  Compagnie. 

Deux  Aides-Majors , M. de  Serignan, 
qui  a le  brevet  de  Lieutenant , M.  de  là 
Tafte  qui  a le  brevet  d’Enfêgne. 

Quatre  autres  Aides-Majors-Exemts 
des  Gardes. 

Dans  la  Compagnie  de  M.  de  Noail- 
. les , M.  des  Folles  lieur  de  la  Mothe. 

Dans  la  Compagnie  de  M.  de^Duras, 
M.  d'Avignon. 

Dans  la  Compagnie  de  M.  de  Lu- 
xembourg, M.  de  Boifpetit. 

Dans  la  Compagnie  de  M.  de  Lorges, 
M.  de  Laval; 
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Quarante-huit  Exemts , douze  pa£ 
Compagnie. 

Quarante-huit  Brigadiers , & autant 
de  Soû-Brigadiers. 

Il  y a pluueurs  Exemts  réformés  , qui 
ne  lailîènt  pas  de  joüir  des  privilèges 
durant  leur  vie  , & de  recevoir  leurs 
mêmes  gages , mais  fans  pouvoir  ven- 
dre leurs  Charges. . : !..  / 

^ Noailles.  Première  Brigade. 

Exemts.  M.  de  la  Meffiliére.  M.  le 
Chevalier  de  S.  Eftêve. 

Brigadiers.  M. . de  la  Fontaine.  M.  de 
Vaqueüil. 

Son- Brigadiers.  M.  Courbon.  M.:  Da- 
vet.  . 

% 

i*  : U * H,  , HUl  •*  _ 

4 b « 

-»  v*  .w, 

Seconde  Brigade . 

Exemts.  M.  le  Chevalier  d’Orvillé; 

M.  le  Vicomte  de  Suzy. 

Brigadiers.  M.  Tibert.  M.  Petau. 

Sou- Brigadiers.  M.  de  Vinet.  .M..  de 
la  Mothe.  . 

c 3HP»  . f \ Jf  ’ -V  ‘V.»  \ JC  » >>*  ’ ♦ •*  /w?  ■ 
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Troijîême  Brigade . 


Exemts.  M.  de  Caftan.  M.  de  S.  Cha-’ 
mand. 

Brigadiers.  M.  de  Fonteny.  M.  de  Roi, 
chebertier. 

Bon -Brigadiers.  M.  de  Villelume.  M. 
Béchon. 


Quatrième  Brigade . 

,•  j»*  • v * 

Exemts.  M.  de  Verduzan.  M.  Chapi- 
zeau.  r 

Brigadiers.  M.  Héron.  M.  Ceton. 

Son  Brigadiers.  M.  de  la  Vigne.  M.  de 
Priolo. 

■ .„  4-  •;  ' 

i Cinquième  Brigade. 

Exemts.  M.  le  Marquis  de  Béthomas. 
M.  de  Lanfon. 

Brigadiers.  M.  de  Mont-faicon.  M.  du 
Roure. 

Sou-  Brigadiers.  M.  de  Sablé.  M.  de  la 
- Folle. 

Sixième  Brigade. 

Exemts.  M.  de  Caftellagrat.  M.  de  Ma, 
que  ville. 
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brigadiers.  M.  Bernuüon.  M.  de  1a 
Guichardie. 

Son- Brigadiers.  M.  de  la  Colle.  M.  dti> 
Serre. 

Duras.  Première  Brigade . 

J Exemts.  M.  de  Leftrade.  M.  de  Cha« 
zeron. 

Brigadiers.  M.  de  Salbert.  M.  Defpc- 
rien. 

Son- Brigadiers.  M.  delà  Plagne.  M.des 
Menons. 

i 

Seconde  Brigade . 

Exemts.  M.  dejoncas.  M.  de  Proüyne. 
Major  de  la  Ville  de  Seniis  , 8c 
Lieutenant  des  Chalïès  de  la  Forêts 
d’Halatte. 

Brigadiers.  M.  de  la  Combe.  M.  de 
Chamvizié.  „ ' 

Sou- Brigadiers.  M.  de  Vion.  M.  de 
Beauchêne. 

Troisième  Brigade. 

Exemts.  M.  de  Courbeville.  M.  d’Or* 
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Brigadiers.  M.  de  la  Coite.  M.  dé 
Breauté. 

Soit- Brigadiers.  M.  de  Sainetnare,  M.  le 
Grand. 


Quatrième  Brigade. 


Exemts.  M.  de  Vacogne.  M.  de  Silly. 
Brigadiers.  M.  du  Bois.  M.  Grillon. 
S ou- Brigadiers.  M.  de  Charency.  M.  du 
Catelf  - 


Cinquième  Brigade. 

y + , x • .• } . 0 , . . * K.  / ! 

- r 

'Exemts.  M.  Courtet.  M.  Danglas; 
Brigadiers.  M.  de  Parentiéres.  M.  de 
la  Garde. 

Soit  Brigadiers.  M.  de  Lodony.  M.  des 
~ ' Brolles. 

¥ f ê • 

- Sixième  Brigade. 

' i ■ 

Exemts.  M.  de  Canillac.  M.  Melïïer. 
Brigadiers.  M.  de  Ruel.  M.  De  vol. 
Sou  Brigadiers.  M.  de  Calogne.  M.  le 
Gras. 

^Luxembourg.  Première  Brigade . 

Exemts.  M.  le  Marquis  de  Vilaine.  M. 
de  Nuchelle,  le  fils. 
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Brigadiers,  M.  Auger.  M.  de  Vince- 
guerre. 

Soû- Brigadiers.  M.  de  Tevenar,  M.  de 
k More; 

Seconde  Brigade . 

Exemts.  M..  le  Marquis  de  Monteflon* 
M.  de  la  Chaume.  M.  le  Chevalier 
de  Valençay. 

Brigadiers . M.  de  Cambes.  M.  de 
Gournay. 

S oit- Brigadiers.  M.  Philippe.  M.  Ro- 
cheville; 


Troijîeme  Brigade. 

~ v.  • *1  \ **  ^ . ' V •>**«•  * 

Exemts.  M.  de  B'oulaine.  M.  le  Comte 
d’Hauteforc.  M.  de  Cœurlis  , le  fils 
& Ion  Père  en  lurvivance  , qui  eft 
aulli  Exemt  des  Gardes  près  Mon- 
iteur Duc  de  Bourgogne , & Gentil- 
home  Servant  de  Madame  la  Dau- 
phine. 

Brigadiers.  M.  des  BrolTes.  M.  de  Cail- 

lavel, 

« 

Soit- Brigadiers.  M.  de  Maillac.  M.  du 
Clos.  * 


t 
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Quatrième  Brigade. 

r y 
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Exemts.  M.  de  Lufïay.  M.  le  Marquis 
de  Briflàc. 

Brigadiers.  M.  de  Beauregard.  M.  Mar- 
tel. 

Sou- Brigadiers . M.  de  Sainte  Marie.  M# 
de  Chantelou. 

Cinquième  Brigade . 

Exemts.  M.  le  Chevalier  de  Seppeville, 
M.  de  S.  Pierre. 

Brigadiers . M.  de  Fortpré.  M.  de  Ri- 
chebourg. 

Sou- Brigadiers.  M.  Seguinot.  M.  de  Bo- 
nefoy. 

Ær;  K e?  ' * * f / *\  aor  ^irir  v • ,7*  r'*  /»  ? -*l/y  1 “ 
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Sixième  Brigade. 

Exemts.  M.  de  la  Tautnelle.  M.  de  la 
Daubiére. 

Brigadiers.  M.  de  Sainte  Marie.  M.  de 
la  Croix. 

Soû- Brigadiers.  M.de  la  Prunarêdc.  M, 

- de  Beauregard. 


GARDES  DU  CORPS.  % 

V”*  * * «fc  ■ * **  * y T ,##*'-  I * t 

L o r g e s.  Première  Bri  rade. 

/O 

Exemts  M.  de  la  Fouchardiére.  M.  de 
FAflùrance. 

Brigadiers.  M.  Cadar.  M.  de  Fayole. 
Sou-Brigadiers.  M.  de  la  Candefie.  M, 
i deMépas.  \ . . . 

Seconde  Brigade. 

^ ^ ^ * ' jy  * ; « • . •»  i *•  * ' 

j Exemts.  M.  de  Cardaillac.  M.  le  Che- 
valier de  Brefle. 

Brigadiers.  M.  Cavalier.  M.  Maurice. 
Sou  Brigadiers.  M.  de  Cercilly.  M.  de 
Manitaut.  - / 

C- . W *.  » ■**  «4  ? w r • ' * ’ J ' * "’Hr  * ' ' .*  •**  TWr.  X 
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Troisième  Brigade'.  s 

Exemts.  M.  du  Breiîil.  M.  de  Mianes. 
Brigadiers.  M.  de  Garagnole.  M.  de  la 
Chaize. 

Sou -Brigadiers.  M.  de  Montel.  M.  le 
Baron. 

> »'  ‘ . . /\  * 

y*  v*  * ***  - \ r ; *TUft3C  . : • 4>J.  ^ 

Quatrième  Brigade . 

• « * * I * r i * ■ 4 * ** 

- - * « 

Exemts . M.  de  S.  Martin.  M.  le  Che- 
■-  valier  de  Rhode.  . . 

* «•  A 
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Brigadiers.  M.  de  ia  Salle. M.  des  Gran- 
ges. 

Sou-Brigadiers.  M.  du  Buiflbn  de  Barois. 
AL.  N.1..1 . . 

Cinquième  Brigade \ 

Exemts.  M..  des  Fourneaux. i M.  de 
Grailly. 

Brigadiers . M.  du  Teil.  M.  Florent. 

Soû  Brigadiers . M.  ToUilly.  M.  de  La- 
badie. . 

Sixième  Brigade • 

Exemts . M.  de  Longueruc.  M.  de.  la 
Grève. 

Brigadiers.  M.  d’Avancour.  M.  de  Bel- 
leville. 

Sou*  Brigadiers.  M.  déS.Denys.  M.de 
Beauficel. 

Vingt- cinq  Gentils  - homes  Gardes 
de  la  Manche,  delà  Compagnie  Ecofl 
foife  , deux  defquels  fervent  toû jours 
enfcmble  aux  côtés  du  Roy  , ou  bien 
fix  aux  grandes  Cérémonies,  Nous  les 
allons  nomer  cy-aprês. 

Les  Gardes  portent  la  Bandoliérede 
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la  livrée  de  leuts  Drapeaux. 


Les  Gardes  de  la  Compagnie. 

De  Noailles»  ^ Ç blanche . 

De  Duras . £ ont  la  ban-  J 

De  Luxe  bourg.  T doliere.  y verte. 

De  Larges . 3 

Quatre  Contrôleurs  Clercs  du  Guet, 
& Secrétaires  de  leur  Compagnie. 

Les  Clercs  du  Guet , ont  encore  (bus 
eux  leurs  Garçons,  qui  apêlent  le  Guet 
tous  les  foirs. 

Vingt  Trompettes,  cinq  à chaque 
Compagnie.  S êze  demeurent  aux  Com- 
pagnies ; les  quatre  autres  dits  des  me- 
nus plaifirs , luivent  toûjours  le  Guet 
d’auprès  du  Roy,  Sc  ne  quittent  jamais 
la  Majefté. 

Cinq  Timbaliers  ordinaires  ,.  dont 
il  y en  a un  qui  fuit  toûjours  le  Guet 
auprès  du  Roy:  les  quatre  autres  font 
diftribués,  un  a chaque  Compagnie. 

Un  Aumônier  ordinaire  des  quatre 
Compagnies , le  fleur  Du  Bois. 

Un  Chirugien  ordinaire  des  quatre 
Compagnies  des  Gardes  du  Corps,  400. 
liv.  le  fieur  Carré  , qui  a droit  de  tenir 
boutique  ouverte  j luy , fa  Veuve  après 
luy , & Tes  fuccefièurs  en  la  même  Char-* 
ge , Ôc  eft  prêfcntemcnt  Vétéran.  . 
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Quatre  Thrêforiers  de  chaque 
.pagnie. 


Les  quatre  Compagnies  étant  ainfï 
établies , il  faut  fçavoir  que  pour  le  fer- 
vice  on  obierve  cet  ordre.  , 

Pous  ôter  tout  foupçon,  & afin  qu’un 
Capitaine  ne  pût  avoir  en  fa  Compa- 
gnie tous  les  gens  d’intelligence  avec  ' 
luy  j on  les  a entremêles  de  telle  forte  , 
que  le  Capitaine  qui  eft  en  fervice  a 
les  L .ieutenans  d’une  autre  Compagnie, 
ce  d’autres  Enfêgnes.  Et  meme  les  Gar-  1 
des  font  mêlés  de  telle  façon,  qu’on 
en  prend  un  nombre  de  chaque  Com- 
pagnie pour  fèrvir  en  lin  quartier. 

Les  Capitaines , le  Major  , les  Lietj- 
tcnans , les  Enfêgnes , les  Aides  Majors,  ; 
& les  F.xemts  de  ces  Compagnies  por- 
tent tous  le  bâton  dans  la  Maifon  du 
Roy , & acompagnent  fa  Ma jefté  tout 
Je  jour  à pié  5c  à cheval.  Les  Brigadiers 
ont  une  pertuifâne. 

Il  eft  à remarquer  que  ceux  qui  ê- 
toient  éy-devant  grans-Exemts,avoient^  ; 

outre  leurs  gages  & recompenfè,  yo;  i 

êcus  qu’ils  alloient  prendre  à l’Epargne 
*au  bout  de  leur  quartier.  1 

De  plus , le  Roy  fait  diftribuer  jour- 
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. riellement  aux  Gardes  24.  pintes  de  vin 
& 24.  pains  que  leur  fait  aporter  le 
Clerc  du  Guet  de  chaque  Compagnie  : 
lçavoir  12.  pintes  & 12.  pains  au  matin: 

& autant  au  loir  quand  là  Majefté  eft 
couchée.  Cela  s’apêle  vin  du  Guet.  Ils 
ont  encore  aux  quatre  Fèces  folennelles 
de  l’année  pour  chaque  Compagnie 
deux  fepciers  de  vin  de  Table,  douze 
pains  de  Bouche,  la  moitié  d’un  Veau, 
un  Mouton,  quatre  gibiers  ou  volail-  ' 
les.  Ils  ont  des  Heures  & de  la  toile  à 
la  Semaine  Sainte , des  Cierges  à la 
Chandeleur  & à la  Fête  de  Dieu.  Ils 
; joui  (lent  des  Privilèges  , corne  êtansr 
Comenfaux  de  la  Mai  (on  du  Roy , & 
ont  la  qualité  d’Ecuïer , qui  leur  eft  at- 
tribuée par  diverfes  Déclarations  8c  At- 

a 4 4 

rets. 
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DES  GARDES 

de  la  Manche» 
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Il  y a vingt -cinq  Gentils-homes 
Gardes  de  la  Manche  de  la  Compagnie 
Ecolïoife  , y comprenant  le  Premier 
home  u Armes  de  France  , qui  eft  le 
(leur  Jean  Dudal,  Ecuïer  heur  de  Lam- 
bert. 500. 1. 
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Les  autres  vingt-quatre  Gardes  de  là 
Manche,  dont  les  gages  prêfentement 
le  montent  à 570.  I.  chacun. 

Le  heur  Charle  de  Moncrif,  & fon 
fils  à furvivance. 

Le  Sieur  Edoüard  Sabinet.  . 

Le  Sieur  Michel  Caronet , fieur  de  la 
Chaviniére. 

Le  Sieur  Martin  Gefïrin.  : 

Le  Sieur  Nicolas  de  la  Mare.  *' 

Le  Sieur  Gabriel  de  Brifenault. 

Le  Sieur  Claude  Dalon  fieur  du 
Détroit. 

Le  Sieur  Robert  Hébron.  ■ 

Le  Sieur  Jean  Travers,.  Sieur  des 
Murs. 

Le  Sieur  Simon  Regnaûlt..  > 

Le  Sieur  Philippe  Binet,  fieur  de 
Canonville.. 

Le  Sieur  Gare  , Sieur  du  Colom- 
bier.. 

Le  Sieur  Pierre  le  Vieux , Sieur  dé 
Coulanges,  & fon  fils  à furvivance:  le 
Père  a obtenu  des  Lettres  de  Vétéran, 
le  16.  Février  1681.. 

, Le  Sieur  de  Beaumont; 

Quelques-uns  de  ces  Gardés  de  la 
Manche  ne  venans  pas  fèrvir  , le  Roy 
fait  fervir  en  leur  place  plufieurs  G en- 
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jj  tilsjiomes  du  nombre  de  Tes  Gardes, 
t Première  Brigade.  Les  Sieurs  Dalon , 
qui  a d’anciennes  provifîons.  Le  Che- 
, valier  de  S.  Eftêve.  D’Agês.  De  S.  Al- 

M gis* 

Seconde  Brigade . Les  Sieurs  de  la 
j Mutiliére  qui  a des  provifîons.  Du  Ha- 

j meau.  Denvau.  Marvimont. 

Troijiême  Brigade.  Les  Sieurs  Bois- 
Capelle  & de  Longuemone,  qui  ont 
des  provifîons.  De  la  Baume.  De  Lou- 
! viére. 

Quatrième  Brigade.  Les  Sieurs  Brifè- 
nault,  qui  ont  d’anciennes  provifîons. 
. Du  Coudray  qui  a des  provifîons  De 

l’Hirondelle  de  S.  Laurent. 

Cinquième  Brigade.  Les  Sieurs  Du- 
■val.  De  Blumerel , qui  a des  provifîons. 
Du  Maine.  De  Montelquiou. 

Sixième  Brigade.  Les  Sieurs  de  la 
Vergue,  qui  a des  provifîons.  De  Boif. 
laurent.  Ledebat.  Du  Val  S.  Martin. 
Argentine. 
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F oublions  des  Gentils-homes  Gardes  de 

la  Manche.. 


Dans  les  Eglilès  & Chapelles  ou  le 
Roy  doit  entendre  la  Meifè  , le  Ser- 
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mon,  les  Vêpres  ou  les  Ténèbres  * ou' 
bien  ailifter  à quelque  Batêuie  8c  à 
quelque  Mariage;  deux  Gardes  de  Ut 
Manche  y vont  attendre  le  Roy , revê- 
tus de  leur  Hoqueton  blanc  , lèmé  de 
papillotes  d’or  & d’argent,  tenans  leur 
pertuilàne  frangée  d’argent , à la  lame 
damalquinée.  Quand  là  Majefté  eft  ar- 
rivée , ils  le  tiennent  à fes  côtés  toû- 
jours  debout,  ( excepté  à l’élévation: 
de  la  Meflè  ) 8c  tournés  du  côté  du 
Roy , pour  avoir  l’œil  de  toutes  parts 
lur  là  Perlone  làcrée. 

Lorfque  le  Roy  mange  chés  luy , en 
public  ieul , ou  avecque  la  Reine  , ou 
bien  avecque  quelque  autre  des  Perlo- 
nes  Roïales , loit  au  dîner  ou  au  louper; 
deux  Gardes  de  la  Manche  font  pareil- 
lement à les  côtés  , & dans  la  même 
pofture,  c’eft  à dire  déboutée  tournés 
de  côté , aians  leur  Hoqueton  & leur 
.pertuilàne. 

Un"  Garde  de  la  Manche  le  rend  à 
minuit  de  trois  jours  l’un , à la  princi- 
pale Porte  du  Louvre  , ( ou  autre  logis 
du  Roy  ) quelque  tems  auparavant 
qu’on  apêle  le  Guet  ( c'eft  à dire , les 
Officiers  &les  Gardes  qui  doivent  cou- 
cher & Êiire  fentinelle  la  nuit  au  Corps 
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Je  Garde  de  la  Porte.  ) Là  il  reçoit  les 
Clefs  des  mains  d’un  des  Gardes  de  la 
Compagnie  Ecoifoife  , aufquels  teuls 
les  Gardes  de  la  Porte  les  rendent  tous 
les  jours  à fix  heures  du  loir.  Il  garde 
■Ces  Clefs  jufqu’à  ce  quon  apêle  le  Guet. 
Et  alors  ce  Garde  de  la  Manche  doit 
fermer  toutes  les  portes  , & répondre 
en  Ecollois,  quand  il  eft  apélé  par  le 
Clerc  du  Guet  : Hhy  bba  mier , qui 
veut  dire,  me  voilà,  & en  même  tems 
prête  nter  les  Clefs  au  Capitaine  des 
Gardes  de  quartier , qui  eft  prêtent 
quand  on  apêle  le  Guet,  ou  en  Ion  ab- 
tence  au  premier  Officier  Comandant. 
Mais  corne  quand  on  a apêle  le  Guet, 
fou  vent  il  y a encore  plufieurs  gens  à 
fortir  du  Louvre,  le  Garde  de  la  Man* 
che  r’ouvre  la  porte , Sc  garde  encore  les 
Clefs  jufqua  ce  qu’il  foit  tout  à fait 
ceros  de  fermer  les  portes.  Alors  il  les 
ferme  toutes , après  que  le  Brigadier  qui 
tient  la  torche  en  main , & qui  vient 
■de  faire  la  vifite  avec  l’Aide-Major,  a 
crié , d>  bors  : puis  étant  acompagné  de 
J’Aide- Major  de  du  même  Brigadier  qui 
tient  la  torche , il  porte  toutes  les  Clefs 
an  Capitaine  de  quartier  , les  mettant 
fous  fbn  chevet , de  en  fbn  abtence  au 
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premier  Officier  Comandant. 

Vous  remarquerés  que  les  deux  Gar- 
des de  la  Manche  font  de  fuite  cette 
for.&ion  à la  Porte  du  Louvre , chacun 
fon  jour , le  plus  ancien  començant  le 
premier  : & que  le  troifrême  jour  c’eft  - 
un  Brigadier  Ecoflois  qui  fait  la  même 
chofe.  Apres  , les  deux  Gardes  de  la 
Manche  recômencent  , & ainfi  toû- 
jours  de  fuite.  Vous  remarquerés  en- 
core que  c’eft  un  Brigadier  Ecoftois  qui 
va  reprendre  tous  les  jours  les  Clefs 
chés  le  Capitaine  à fix  heures  du  matin. 

Le  jour  de  la  Cène  ils  attendent  le 
Roy  dans  la  Salle  des  Gardes  à la  porte 
de  l’Antichambre , ou  dans  la  Salle  où 
fè  fait  la  Cène , le  tiennent  à les  côtés 
pendant  la  Prédication  & l’Abfoûte  5 
& le  fuivent  par  la  Salle,  quand  fa  Ma- 
jefté  lave  les  piés  aux  Enfans , & leur 
fèrt  les  plats  fur  table.  Quand  le  Roy 
affifte  aux  Procédions , côme  à la  Fête 
de  Dieu , à la  Chandeleur , au  Diman- 
che des  Rameaux,  à la  Notre-Dame 
de  la  My-Août.  Et  quand  il  touche  les 
malades  * , deux  Huiffiers  de  la  Cham- 
bre qui  portent  leurs  Malles , marchent 
feulement  devant  le  Roy  : mais  les  deux  * 
* des  EçroüUlcs* 

,»•  " Gardes 
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' GARDES  DU  CORPS. 

Gardes  de  la  Manche  marchent  immé- 
diatement aux  côtés  de  là  Majefté  j 8c 
^uand  on  aporta  Nôtre-Seigneur  à la 
Reine- Mère  Anne  d’Autriche  en'i 666, 
ils  acompagnérent  le  Roy  , qui  alla  ÔC 
revint  à pié  du  Louvre  à l’Egliïe. 

* Les  Gardes  de  la  manche  le  trouvent 
au  nombre  de  fix  pour  acompagner  le 
Roy  aux  Cérémonies  extraordinaires  , 
corne  aux  Séances  extraordinaires  de 
la  Majefté  aux  Parlemens,  à la  Cérémo- 
. nie  des  Chevaliers , à celfc  du  Sacre, 
du  Mariage  du  Roy , du  Batême  de  M. 
le  Dauphin  , & à celle  des  Funérailles. 
Si  là  Majefté  vient  tenir  Séance  au  Par- 
lement , ils  Ce  rendent  au  Palais  & at- 
tendent  le  Roy  au  haut  du  grand  Elca- 
lier,  apelé  la  porte  du  May  : & le  con* 
duilènt  jufqu’à  l’entrée  du  Parquet 
dans  la  Grand’ Chambre,  Et  corne  le 
Roy  entend  auparavant  la  Melle  à la 
Sainte  Chapelle  ils  font  à fes  côtés  à 
l’ordinaire  ; & la  Melle  dite , ils  con, 
duilènt  la  Majefté  à la  Grand’ Cham- 
bre. Or  ils  attendent  le  Roy  à l’entrée 
du  Parquet  de  cette  Grand’  Chambre, 
& lorfqu’il  en  fort , ils  le  reconduilènt 
julqn’à  ce  même  Efcalier  , ou  jufqu’à 
fon  caroflè.  A la  Cérémonie  des  Che- 
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valiers,  fix  Gardes  de  la  Manche  a- 
tendent  le  Roy  tous  les  trois  jours  de 
fuite  à la  ferrie  du  logis  où  fe  tait  l’a£> 
fpmbîée  des  Chevaliers  : de  de  làacom- 
pçignent  le  Roy  pas  à pas  jufcjues  dans 
FEglile,  & toutes  les  fois  qu’il  fort  de 
û.  place,  le  tenans  ou  marchans  tou§r 
jours  immédiatement  à les  cotés.  Ail 
Sacre , fîx  Gardes  de  la  Manche  aïans 
tous  leur  Hoqueton  un  habit  retroulTé 
de  fi  tin  blanc,  des  bas  de  fcïc , de  une 
toque  ; atendent  en  dehors  la  porte  de 
la  Chambre  du  Roy  depuis  les  huit 
heures  du  matin  , de  quand  le  Roy 
vient  h l’Eglife,  ils  l’acompagnent  par 
tous. . 

. Au  Mariage  du  Roy , ils  ont  des  Ho- 
quetons tout  neufs  de  fort  riches. 

Aux  funérailles  du  Roy,  ils  font  fîx 
vêtus  d’un  habit  de  de üil  fous  leur  Ho- 
queton , qui  gardent  jour  de  miitautour 
du  corps  de  fi  Majefté  en  fon  Lit.  de 
parade  ou  delbnffhgie.  Ils  le  doivent 
eux  feuls  mettre  dans  le  cercueil.  Et 
. quand  on  le  tranlporte  à l’Abbaïe  de  S. 
Çknvs  en  France  , ils  le  vont  attendre 
dans  la  Chapelle  où  il  doit  êtrepofé,  * 
& le  gardent  jufqu’à  ce  qu’on  le  mette 
dans  la  cave,  où  Les  mêmes  Gardes  de 
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la  Manche  le  doivent  defcendre. 

Dans  toutes  les  £érêmonie#cy-def- 
fus  expliquées  ; ils  tifnnent  leur  Per- 
UiiHine  x ■ & ibnt  revêtus  de  leur  Hoque- 
ton , où  vous  remarquerés  que  la  devi- 
fe  de  Henry  le  Grand  , fçavoir  une  Mail 
fe  d’Bercule , y êtoit  reprêfentée  de- 
vant Ôc  derrière  avecqlie  ces  paroles  ê- 
crites  autour  : Erit  hdc  cjuocjue  cognïta 
wonftris.  Mais  en  l’année  1671.  le. Roy 
Louis  le  Grand  XIV.  du  nom  glorieu- 
fement  régnant,  y a fait  mettre  fa  de- 
vife,  un  Soleil  éclairant  un  monde  : 
Nsc  p/uribus  iwpar.  , ' 

Loriqne  le  Roy  fait  ion  ehtrée  aux 
Villes  de  ion  obcillùnce , il  eft  dû  par  la 
Maifon  de  Ville  à chacun  des  deux  Gar- 
des de  laManche.de  quartier  une  épée 
à garde  d’argent  j corne  auîïï  quand  leS 
Evêques  8c  autres  Prélats  font  ferment 
de  fidélité  au  Roy  pendadf  la  Mellè  , 
il  leur  eft  deu  la  même  chofe  par  les  E- 
vêques. 

Us  ont  le  pain  & le  vin  du  Guet  foir 
& matin , bouche  à Cour  au  Ser-d’eau 
avecque  les  Gentils- ho  nés  ièrvans , 8c 
un  cabinet  où  ils  couchent  dans  la  Sal- 
le des  Gardes  du  Corps , fi  cela  ie  peut 
■ fjûre  comodément. 
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rérogatives  des 
des  ^Gardes,  . 

;Les  Capitaines  des  Gardes  prêtent  le 
ferment  de  fidelité  entre  les  mains  du 
Roy  : 8c  dans  la  Salle  des  Gardes  le  re- 
çoivent des  Officiers  de  la  Compagnie 
&.des  Gardes  du  Corps. 

Le  Capitaine  des  Gardes  qui  eft  en 
quartier  , ne  quitte  point  le  Roy  de-  * 

Euis  qu’il  eft  levé  ouforty  de  la  Cham- 
re  , jufqu’à  ce  que  fà  Majefté  foit  cou- 
chée : 8c  alors  il  vient  dans  la  Salle  fai- 
$ 

re  apeler  le  Guet  , ou  le  Garçon  du 
Clerc  du  Guet  tenant  une  torche  à la 
main,  nome  tout  haut  les  Gardes  qui 
doivent  coucher  à la  Salle  : 8c  ce  Capi- 
taine aïant  veu  ceux  qui  ont  manqué, 
il  dêcend  à la  porte , pour  faire  apeler 
le  Guet,  puis  il  eft  conduit  chés  Iuy , le 
Garçon  du  Clerc  du  Guet  apêle  auüi  les 
douze  Suilïès  qui  doivent  coucher  en 
haut  dans  la  meme  Salle  des  Gardes  du 
Corps  François,  en  prêfènce  de  l’Offi- 
cier des  Cent  Suifïès , qui  eft  reconduit 
à fon  logis. 

Le  Capitaine  des  Gardes  François  fe 
tient  8c  marche  toû jours  immédiate- 
ment apres  le  Roy  , 8c  proche  de  fà 


Capitaine* 
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Perfore,  quelque  part  qu’il  foi?,  à'tsu 
£>Ie  , a cheval  , en  caroflè , & par  tout  ' 
ailleurs;  fans  que  qui  que  ce  Toit  doive 
le  mettre  ny  palier  entre  le  Roy  & luy 
afin  que  rien  ne  l’empêche  d’avoir  toû- 

jours  la  veue  fur  la  Perlone  facrée  de 
üà  Majefté-..  • : . . .. 

Le  Lieutenant  des  Gardes  marché 
prefque  toujours  devant  le  Roy , parce 
que  le  Capitaine  des  Cent  Suiifes  , au- 
quel cette  place  eft  deftinée,  ne  s’y  ren- 
contre-pas fouvent:  mais  quand  il  s’y 
trouve  v alors  le  Lieutenant  de?  Gardes 
le  met  au  côté  droit  du  Roy,  & l’Enl 
fegne  au  co te  gauche,  ou  bien  ce  Lieu- 
tenant-  des  Gardes  François  fe  met  def- 

riere  là  Majefté  en  l’ablènce  de  fon  Ca- 
pitaine. 

Le  Roy  fait  l’honeur  au  Capitaine 

des  Gardes  de  lùy  doner  place  dans  ion 

Carotte,  Sc  fi  fa  Majefté  fort  à cheval  ■ 
le  Capitaine  des  Gardes  monte  à che- 
val dans  la  Cour  même  du  Louvre  II 
eft  vray  qu’à-  prêfent  les  Officiers  des 
Gardes  & les  Gardes  du  Corps  atten- 
dent le  Roy  tout  montés  à cheval  dans 
là  Cour  du  Louvre , de  peur  qu’aten- 

daus  a une  porte , le  Roy  ne  vint  à for- 
tir  par  Une  autre. 
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Le  Capitaine  des  Gardes  qui  eft  en 
quartier , eft  toujours  logé  àü  Louvre^ 
& aftes  proche  de  la  Chambre  du  Roy, 
fi  cela  Te  peut  foire  comodément.  Ce 
Capitaine  étant  en  fèrvice , eft  logé 
dans  le  Louvre  préférablement  à tous 
les  Officiers.  La  nuit  il  garde  lés  clefs! 
du  Louvre  foüs  fon  chevêt.. 

Quand  le  Roy  doit  douer  Àudiance 
à un  Ambaftàdeur  , le  Capitaine  des 
Gardes  reçoit  cet  Ambaftàdeur  à fén^- 
trée  de  la  Salle , & le  conduit  jufqu’à  la 
Chambre  ; pour.luÿ  il  Ce  tient  prés  du 
baluftre:  & l’Audiance  finie , il  recon- 
duit encore  cet  Amballàdeur  tout  du 
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long  de  h Salle  des  Gardes  jufquà  la 
porte , ces  Gardes  êtans  pour  lors  tous 
rangés  en  haïe.  - ^ v'a:  i 

(J  _ ^ r ••  _y 

Le  Capitaine  & le  Lieutenant  Ecof. 
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fois  ont  toujours  leur  place  auprès  du 
Roy,  bien  qu’ils  ne  fbient  pas  de  quar- 
tier. p 

■ Lorfque  les  Gardes  qui  relient , & 
qui  ne  font' pas  de  quartier  , font  af- 
femblés  , jfoic  à la  fuite  du  Roy,  où 
autrepart  ( ce  qu’on  apêle  la  Corncte  ) 
c*eft  le  Lieutenant  Ecoftois  qui  les  co- 
mande,  côme  on  a veû , le  Roy  allant 
à Mariai.  , ; - ----- 
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Aux  premières  entrées  que  le  Roÿ 
fait  dans  chaque  Ville  de  fon  obéiffan- 
ce  , POfficier  Eco  (loi  s qui  eft  de  quarl 
rier , prend  les  clefs  d’argent  que  Me& 
Heurs  de  Ville  viennent  offrir  à là.  Ma- 
jefté  : de  plus  les  mêmes  MeïEeurs  de 
Ville  doivent  doner  deux  pièces  de  ve- 
lours jiu  Capitaine , & une  au  Lieute- 
nant Ecoffois  , ou  en  fon  abfence  à 
l’Officier  Ecoflbis.  , 

Les  Gardes  dé  la  Cbmpagnie  EcoC 
foifè  -tiennent  feuls  les  clefs  des  portas 
du  Chœur  des  Eglifes  où.  le  Roy  eft  ; 
Corne  aufïi  le  foir  celle  du  Louvre , qti  itë 
vont  porter  A leur  Capitaine,  après 
que  le  Roy  eft  couché. 

Si  la  Majefté  paffè  l’eau  dans  un  bac , 
ou  en  bateau  , il  n’y  a dé  tous  les  Gar- 
des que  les  Ecoffois  qui  y entrent,.^ 
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ÿ Fonctions  des  Gardes  du  Corps . 


Les  Gardes  du  Corps  doivent  tou- 
jours faire  garde  immédiatement  de- 
vant l'Antichambre  du  Roy. 

Il  y a toujours  une  Sentinelle  en  fa- 
ction à l’entrée  de  la  Salle  des  Gardes 


du  Corps,  pour  répondre  de  ceux  qui 
y entrent*  Cette  Sentinelle  tient  une. 
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carabine  j 8c  vous  remarquerés  qu’elle 
ouvre  les  deux  batans  de  la  porte  , 
quand  le  Roy , les  Reines , Fils  & Fil- 
les de  France  , & les  Ambaiïadeurs  , 
lorfqu’ils  ont  Audiance  , entrent  à îa 
Salle,  ou  bien  enfortent.  Vous  remar- 
querésati(îi,que  lorfque  quelque  Grand 
vient  à pafTer , corne  ceux  cy-deflus  no- 
mes, les  Princes,  les  Capitaines  des 
Gardes  du  Corps  8c  autres  Seigneurs  de 
qualité  j les  Gardes  qui  font  à la  Sal- 

, fe  mettent  fous  les  armes  , fi-tôt 
que  la  Sentinelle  a frapé  du  pied  furie 
plancher  pour  les  avertir  : ils  fc  rangent 
en  haïe  vers  l’entrée  pour  faire  hôneur 
à ces  Seigneurs  qui  paiïènt  ; 8c  pouf 
leurs  Capitaines  , ils  les  conduifcnt 
siuflï  tout  du  long  de  la  Salle  julqua 
la  porte  de  l’Antichambre. 

La  Sentinelle  ne  doit  lailïèr  entrer 
aucun  Soldat  du  Régiment  des  Gardes , 
en  la  Salle,  avec  la  bandolicre,  ny  les 
Gardes  de  la  Prévôté  de  l’Hôtel  avec- 
que  leurs  Hoquetons , ny  les  Laquais 
8c  les  gens  de  livrée. 

Si  un  Garde  tient  une  porte  où  l’on 
veuille  pafler , il  n’eft  pas  permis  d’ou- 
vrir foy-même  la  porte  , quoique  le 
Carde  en  foit  éloigné  $ mais  il  la.  luy 
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Fâùt  laitier  ouvrir.»  apres  luy  avoir  té- 
moigné que  l’on  voudront  fortir , ou  que 
l’on  vondroit  entrer.'  v 

Les  Gardes  du  Corps  vont  tous  les 
jours  prendre  les  clefs  des  portes  de  la 
principale  Cour  du  logis  du  Roy  , qu’ils 
gardent  depuis  les  hx  heures  du  loir 
jufqu’au  lendemain  fix  heures  du  ma-> 
tin.  - 

L’Exemt  conduit  à la  porte  la  Com- 
pagnie ,qui  y doit  être  en  garde , aveo1 
que  le  tiers  de  la  Compagnie  Ecolloife, 
quand  fix  heures  fonent  au  fôirT: Alors 
tous  les  autres  Gardes  Torrent  , foie 
ceux  de  la  Porte , foit  de  la  Prévôté  de 
l’Hôtel. 

Le  Brigadier  tenant  la  torche  en 
main  , va  faire  la  vifite  par  toute  la 
Maifon;  avecque  l’Aide-Major,  apres 
que  le  Roy  eft  couché  ; & la  viiîte  fai- 
te , un  Garde  Ecoflois  fenne  les  portes, 
dont  il  porte  les  clefs  derrière  le  chevet 
du  Capitaine,  du  Major  ou  de  l’Aide- 
Major. 

Tous  les  matins , c’eft  un  Brigadier  E-  ; 
colîèis  qui  va  reprendre  les  clefs  chés  le 
Capitaine. 

Ils  couchent  tous  au  Corps  de  Gar- 
de , & depuis  fix  heures  du  loir  que  les 
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Gardes  de  la  Porte  ont  été  relevés  v il 

n’y  a qu’une  Sentinelle  Ecofïoife  à la 
. . Porte,  jufqu’à  ce  que  le  Roy  (oit  cou* 

ché.  Apres  quoy  le  Brigadier  met  auifî  - j 
un  Garde  d’une  Compagnie  Françoilè  ; ' rj 
, en  Sentinelle  : & ces  deux  Sentinelles,  i- 
qui  veillent  toute  la  nuit,  doivent  être 
relevées  par  le  Brigadier  d’heure  ~ eii 
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terie  leur  doit  fournir  tous  les  jours f 
ils  monter  oient  à la  Chambre,  & 1®^ 
Capitaine  aïant  fait  avertir  le  Premier 
Gentil-hôme  delà  Chambre,  luy  de- 
manderoit  , s‘il  y àuroit  lieu  qu’un  - 
Courier  pût  parler  au  Roy. 

■-Lor  (qu’un  Exemt  va  relever  let^uet, 
il  a chaque  jour  une  demie  piftole  poiir  j 
fa  dêpenfè  de  bouche. 

Le  Roy  donc  ordinairement  à la  Rei- 
ne douze <le  les  Gardes  François  avec  . -, 
un  Exemt,  & fix  Gardes  Suifles. 

Il  y a plusieurs  Garçons  qui  fervent 


s 


? 


les  Gardes  , pour  faire  leurs  lits  & al 
comoder  leurs  paillailès  , leur  aportet  - 


>- 


» 


le  vin  du  Guet,  & les  fervir  à d’autres 

neccffités.  - * * 

« 

Les  privilèges  & exemptions  des  Gar-  • 
des  du  Roy , corne  de  tous  les  Offi- 
ciers de  la  Maifon.,  feront  mis  cy-aprés 
*à  Un  Chapitre  à part. 

Apres  avoir  parlé  des  Gardes  dft' 
Corps , je  ne  vois  pas  d’endroit  plus 
convenable  que  celùy-cy  pour  mettre 
l’Ordre  de  la  marche  du  Roy,  -lorfquïl 
fort  à pic , à cheval,  ou  en  carofïèi  - 


tvi.  - ' 


15» 


Kvj 


v 


i 


Digltized  By  Google 


£Jr. 


J 


jéi 


?.. 


u6  L’E'TÀT  DE  LA  FRANCE. 


AS 


«,  -K 


L'ORDRE  BELA  MARCHE 
du  Ray  > le  rang  que  doivent  four 
lors  tenir  & obferver  différent  Officiers I 
autour  de  fa  Majefte', 

Quand  le  Roy  fort  du  Louvre  en  ea- 
roflè  à deux  Chevaux , & acompagnê 
de  fes  Officiers  , voicy  l’ordre  qu’ils 
tiennent. 

; Premièrement  les  Soldats  des  Com- 
pagnies qui  font  en  garde , des  Regi- 
mens  des  Gardes  Franççifès  & Suif, 
fes , fe  rangent  en  haïe  des  deux  côtés 
du  chemin  ,,  depuis  la  (ortie  du  Louvre 
en  avant , tant  qu’ils  peuvent  ocuper 
de  terrain , aïans  4eurs  Officiers  en  tê- 
te , les  François  à droit  & les  Suiflês 
à gauche  ; de  (brte  que  le  Roy  paflè  au 
milieu  d’eux.  » 

En  fécond  lieu , le  caroflè  du  Roy 
ÿ.  eft  immédiatement  précédé  des  Cent 
Suffis , qui  marchent  en  deux  rangs  , 
& viennent  jufqu  a la  tête  des  che- 
vaux. • •* 

Les  trompettes  de  la  Chambre  mar- 
chent auffi  à la  tête  des  chevaux  aux 
Entrées  des  Villes. 

Les  Cent  Suiflès  (ont  précédés  -des 
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Cardes  de  la  Pteyoti  de  P Hôtel* 

Les  Gardes  du  Corps  marchent  der- 
rière & aux  côtés  du  caroflê  , depuis 

• l'ouverture  de  la  portière  que  s’ilé 
marchent  à pie  , les  deux  plus  avancés 
tiennent  toujours  les  boutons  dè  der- 
rière de  la  portière  d’un  côté  & d’au- 
tre deux  Valets  de  pié  tiennent  dô 
même  les  deux  boutons  de  devant. 

Pour  les  Valets  de  pié  s ils  le  rangent 
toujours  d’un  côté  & d’autre  depuis  la 
tête  dcsxhevaux  jufqu’à  la  portière,  ÔC 
fi  le  Roy  envoie  quelque  part  le  Valet 
de  pié  qui  tient  le  bouton  de  la  portié-i 
re,  celuy  qui  eft  le  plus  proche  prend 
&.  place». 

Vous  remarquerés,  que  quand  les 
Gardes  du  Corps  font  à cheval , s’il  y a 
des  Valets  de  pié  autour  du  carofte , ils 
tiennent  les  quatre  boutons*  des  portiè- 
res. 

Vous  remarquerés  encore  , que  fi  le* 
Roy  eft  dans  le  Carofte  avecque  la  Rei- 
ne les  Valets  de  pié  du  Roy  font  à la 
portière  droite , & les  Valets  de  pié  de 

# la  Reine  font  à la  portière  gauche,. 

L’Officier  des  Gardes  du  Corps  mar- 
: che  derrière  le  carofte,  & tient  la  droi- 

te. Et  Y Ecrier  de  jour  eft  aufli  derrière 


- 'J+ . 


4*1 


raByt- 
fr-r-të  • 

fc'Cfÿç>fCv 

W'?$i 


iiS  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE, 
le  caroflè  à coté  gauche  de  l’Officiêr 
des  Gardes.  ‘ . . 

Le  Porte-manteau  marche  feul  à la 
tête  des  chevaux  entre  les  deux  derniers  . 

* * jl 

de  la  ferre- fi  le  des  Cent  Suiflès.  t 

. « » * \ 

Les  Pages  de  la  Chambre  montent 
derrière  l.e  caroflè , ou  bien  le  foir  ils 
font  montés  à cheval,  tenans  chacun 
un  flambeau , &c  marchent  devant  les 
chevaux.  - , 

Corne  le  Roy  marche  afles  vite  , il  à 
a bonté  de  permettre  que  quelques-uns 
de  lès  Valets  de  pié  ôc  de  ceux  de  la 
Reine,  montent  derrière  le  caroflè. 

Si  le  Roy  marche'en  cérémonie  mon* 
té  à cheval , corne  à la  Majorité  , & 
aux  Entrées  des  Villes  , les  Valets  de 
pié  font  depuis  la  tête  du  cheval  jufqu’à 
l’êtrier , & les  Gardes  du  Corps  depuis 
fê  trier  en  arriére.  T 

Si  le  Roy  marchoit  à pié  par  les 
Cours  de  fon  Château  , ou  par  les  rues,  ~ 
il  ièroit  acempagné  d’un  nombre  de 
Gardes  du  Corps  François  & Suiflès , & - 
,de  Gardes  delà  Prévôté  de  l’Hôtel  :mai$ 
le  Roy  entrant  dans  fes  Jardins  pour  fè  * 
promener,  tous  ces  .Gardes  le  laiflènt 
uller , ôc  il  ne  refte  que  quelques  Gar- 
des du  Corps  François  , & quelques 
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OfEciers  qui  fuivent.  Or  corne  la  plut 
part  dû  temps , le  Roy  fort  en  carolîè 
ou  à cheval,  les  Gardes  du  Corps 
François  & Suillès  lortent  de  leurs  Sal- 
les dans  la  Cour  du  Château , pour  le 
mettre  en.  haïe  autour  du  Carolîè  &c 


du  cheval , au  moment  que  li  Roy  y 
monte , ou  qu’il  en  defcend  à Ion  re- 
tour. Les  Gardes  de  la  Prévôté  de  l’Hô- 
tel , Te  rangent  aulïi  en  haïe  tout  d’un 
- côté.  Dans  les  voïages’,  outre  les  Gar- 
des  du  Corps  François  & Suillès,  8c 
leurs  Officiers  qui  affilient  quand  le. 
Roy  part , il  y a encore  un  nombre  de 
Gardes  François  8c  Su i lies  8c  leurs  Of- 
ficiers à la  dînée  du  Roy,  qui.  entou- 
' rent  le  carolîè  où  dîne  le  plus  louvent 
S.  M.  faifant  faire  place  pour  le  lèr- 
vice,  8c  êcartans  la  populace.  Lé  Roy 
Portant  pour  aller  en  quelque  lieu  un 
peu  éloigné  de  Ion  Château  , cô  ne  à 
Paris  pour  aller  à N.  Dame  ou  au  Pa- 
; lais , pour  aller  en  vifite , 8c  à quelque 
Opéra  ou  Comédie,  les  Gardes  s y ren- 
dent auparavant  , & les  Sitilïès  atten- 
dent à la  grande  porte  de  ce  lieu  , le 
ranaeans  en  haïe  des  deux  côtés.  / 
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Le  Capitaine  Colonel  des  Cent  Suiv- 
ies du  Corps  de  la  Garde  ordinaire  de 
làMajefté>,ellàpfêfentM.  le  Marquis 
de  Xdlaidet^  Jean-Bâtifte  de  Calïàgnet*- 
Lieutenant  < Général  des  - Armées  du 
Roy  , Mettre  de  Camp  -d’un  Rêgiment- 
dc  Cavalerie,. cy-devant  Maître  de  la 
Garderobe-  de  la  Majefté*  Envoie  Eix-. - 
traordinaire  en  Angleterre,  au  ; mois  de 
Juillet  1683.  pour  complimenter  le  Roy  ' 
de  la  Grande-Bretagne,  fur  la  décou- 
verte d’une  conlpiratioa  contre  fa  Ma— 
jeftéBritanique.,.  y*-' 

“Il  a deux  frères , M.  le  Chevalier  ’ 
de;  Tilladet , 6c  M.  l’Evêque,  de  Mâ- 
/ coq: 

U porte  pour  Armes  de  fa  Maifon, 
d’azur  à la  bande  d’01*.  T 

Le.  Sieur  de  la  Colombiére  dorie  ait  l 
Capitaine, des  Cent.Suillès  pour  mar- 
que  de  là  Charge , deux  , bâtons  noirs 
pâlies  en  fautoir  derrière  l’Ecu  de  les 
Armes.,  dont  le  pomeau  6c  le  bouc 
d’embas  font  d’ivoire  j 6c  deux  toques 
à côtéde  l’Ecu  de  lès  Armes,  à la  diffé- 
rence des  Capitaines  des  Gardes  du 
# * « * - •-  4 ' ' » • • 
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Corps  François  : mais  cette  nouvelle 
invention  n’a  pas  été  fui  vie. 

Les  jours  de  cérémonie,  le  Capitaine 
des  Gardes  du  Corjps  François  marche 
derrière  <fà  Majefte , pour  avoir  tou- 
jpurs  l’œil  fur  la  perfone  du  Roy,  & 
le  Capitaine  des  Cent  Gardes  Suillès 
du  Corps  ordinaires  du  Roy , marche 
devajit  : fi  bien  que  dam  côté  & d’au- 
tre, ils  couvrent  tous  deux  la.  perfone 
de  fa  Majefté. 

Il  prête  le  ferment  de  fidelité  de  fit 
Charge  entre  les  mains  du  Roy  , & il 
le  reçoit  des  autres  Officiers  de  fa  Com- 
pagnie, aufquels  il  dône  des  provifions 
feellées  du  fèau  de  fes  Armes  1 mais  les 
deux  Lieutenans  font  pourveus  du  Roy, 
& prennent  leurs  provifions  au  Grand 
Seau. 

Le  Capitainea  1100.I.  dégagés. 6000; 
1.  à la  Chambre  aux  Deniers  pour  fon 
plat,  2.16e.  1.  de  penfion,  300*  1.  à l’Ar- 
genterie de  la  grande  Ecurie.,  & 7 68i  L. 
pour  la  folde  de  3.  places  de  Suifles.  De 
plus,  des  gages  comeConfeiller  d’Etat. 

Pour  bien  entendre  )a  paie  ou  folde 
des  Officiers  de  cette  Compagnie  , ih 
faut  fçavoir  qu’ils  font  païés  par  places 
de  Suifie.  Chaque  Place  à raifon  de  14*. 
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£ par  jour  v paies  par  les  Thréforiersr 
c’eft  25 6.  Iï  par  an,  quatre  fols  par  jour 
paies  par  le  Capitaine , c’eft  72.  Lparanÿ 
déplus,  quarante  écus  pour  un  habit.  • 
Deux  Lieutenant  de  la  Compagnie 
des  Cent  Suiftès , qui  fervent  toute 
Tannée. 

Le  Lieutenant  François  , M,  de  la. 
Brou  (le  d’Atkis» 

. Le  Lieutenant  Suiflê,  M.  de  Diefo 
bach  de  Belleroche.  . ? , 

+ • __  ,•  m*  ■ * ^ 

Les  deux  Lieutenans  ont  chacun  la 
folde  de  quatre  places,  1024.  1..  & 4S0*. 
l.pour  quatre  habits,  à raifon  de  12 Oi 
1.  pour  chaque  habit.  Le  Lieutenant 
François  a encore  2 65.  1.  de  livrées. 

Peux  Enfêgnes  fervans  par  femfc- 
ftre. 

Au  Semeflre  de  janvier. 
L’Enfêgne  Suilfë , M.  de  Beftoii^ 
fieur  de  Rozefort,  - - - 

/lu  Semijlre'  de  Juillet;.] 
L’Enfêgne  François  M.  le  Chevalier- 
deVillelume.  ri 

Les  Enfêgnes  Ont  chacun  la  folde  de 
deux  places  de  Suiflè , $12. 1.  & 240. 1,. 
pour  deux  habits.  - _> 

Huit  Exemts  foryans  par  quartier,;  . 

f y y tf  a x r 1 fr  *v  ^ y?  7 • *>  **1 
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. £»  Avril, 

M.  Jamet  , fieur 
de  la  Naule , £- 
xemt  François . 

M.  de  Filttf  le 
cadet,  Exe?nt  Suif 
y*,  auffiSoû- Lieu- 
tenant de  la  Colo- 
nelle du  Régiment 
des  Gardes  Suillès. 
En  Octobre. 


En  Envier.  i 
ÿj  JM.  Je  îÇlërM  i. 
Exemt  François. 

M.  deFiltz  Faî- 
mé,  Exemt  Suffi. 


D 


En  Juillet, 


■St: 


I 
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M*  Benjamin  de  | M.  de  Beflbn  le 
♦Filtz , Exemt  Suif-  jeune  , . ï*  Exemt 
Je.  | : Suffit  S tart-  halter, 

M.  des  Moulins,  I M.  de  Clamcy, 
Sr  des  .Rullèaux,  ] Exemt  François* 
Exemt  François)  { 

En  chaque  quartier  le  Lieutenant 
François,  Enfêgne,  8c  les  deux  Exemt* 
vont  manger  aux  tables  des  Maîtres 
d’Hôtel , le  Fourier  mange  au  Serdeau, 
■où  Fun  des  2.  Exemts  peut  aufli  venir 
manger. 

; Quatre  Fouriers  ïervans  par  quar- 
tier. 

En  Janvier. 

M.  de  la  Pierre*  ^ 

Faîné  , Gr . Fou*  { 
rier,  j 


En  Aftil 
M.Jaquinot. 
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En 'Juillet,  En  Octobre. 

M.  Glailcuu  M.  Barat,  lîeur 

Dennéville. 

Si  les  Fouriers  (e  rencontrent  enfem- 
blfe  à quelque  cérémonie,,  celuy  de  Jaij- 
, viera  le  pas  fur  les  trois  autres,  & ce- 
luy d’Octobre  fur  celuy  d’Avrii  & fer 
celuy  de  Juillet,  quieft  ledernier. 

Le  Fourier de-janvier,  aune  place Sc 
demie,  3S4. 1.  dont  neanmoins  il  ne' 
touche  que  359.  U parce  qu’on  prend' 
fer  cette  Charge  25. 1.  pour  le  Fourier 
du  quartier  de  Juillet.  De  plus,  celuy-cy 
dejanvier  a foixante  êcus  pour  un  ha- 
bit & demy.  Ce  qui  luy  fait  en  tout 

1'  ‘ v *'  ' ^ v V't  j 

Le  Fourier  d’ Avril,  a 564.  L Içavoîr 
384. 1.  d’une  place  & demie  , & foixante 
êcus  pour  un  habit  de  demy; 

Le  Fourier  de  Juillet  a en  tour  473; 

1.  fçavoir  256.].'.  pour  la  paie  d’une  pla- 
ce, 25.I.  quife  prennent  fer  lafelde  du 
Fourier  dejanvier,  72.  1.  paies  par  le 
* Capitaine,  de  120. 1.  pour  un  habit. 

Le  Vounet  d’ O tlabre,  touche  S96.  1.. 
aïant  511.  1.  dé  deux  places,  240. 1;  de 
deux  habits,  & 144..  1.  paies  parie  Ga-- 
pitaine.. 

Dans  les  Voïages,  le. Fourier, qui  ne 

. » 
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peut  pas  pour  lors  aller  manger  au 
Serdeau,  a un  êcu  par  jour  pour  là 
dcpenfe  de  bouche,  païé  par  la  Cham- 
bre aux  Deniers  , à compter  du  jour  du 
départ  du  Roy.  J 

Puis  il  y a les  Cent  Gardes  Suïllès, 
(ans  y comprendre  les  dix  plus  vieux 
. & invalides,  qui  font  difpenfés  du  fèr- 
vice:  & ne  laifîènt  pas  de  porter  la  li- 
vrée 8c  de  toucher  leur  folde. 

Un  Clerc  du  Guet , le  heur  Bois- 
maigre  qui  cornet  pour  exercer  là  Char- 
ge ^ le  fieur  Romain  Trémerel  des 
Noüettes* 

Le  Clerc  du  Guet  doit  être  Suilîê, 

Sc  a.  fit,  1.  qui  eft  la  (bide  de  deux  pla- 
ces, & z4o.  1.  pour  deux  habits. 

La  Compagnie  des  Cent  Suifïès  eft 
donc  compofée  de  cent  Soldats  de  cette 
Nation,  y compris  trois  Tambours  8c  un 
Fifre  : 8c  les  quatre-vingts  fêze  Suilïès 
ou  Compagnons , font  divifésen  lix  Efr  ' " 
çoüades  de  leze  chacune.  Dans  chaque 
efcoiiade,le  Capitaine  en  choifit  un  po|*r 
être  Caporal.  Il  y a toujours  deux  de 
ces  Elcoüades  de  fer  vice,  lefquelles  font  ‘ 
relevées  tous  les  Dimanches  par  deux 
autres  Efcoiiades  : en  forte,  qu  au  bout 

de  trois  femames  toutes  les  Efcoüades  1 
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ont  été  de  fervice,  &;  'quelles  font  quin- 
ze jours  fans  en  être.  Excepté  que  lçs 
Fêtes  & Dimanches  & à quelques  cé- 
rémonies Extraordinaires.,  corne  aux 
premières  &' dernières  Audiances  des 
Ambalfadeurs  & autres  pareilles  occa- 
sions, les  fix  Efcoiiades  le  trouvent  au-  - 

* j • * 

près  du  Roy.  Quand  on  dit  les  Fêtes, 
ce  font  les  Fêtes  fêtées  dans  le  DioGêfo 
où  la  Cour  le  trouve.  * ; 

Des  deux  Lfcoiiades  de  for  vice,  cha- 
que jour  il  y en  a une  de  Guet  & douze 
de  cette  Efcoüade  font  de  paillallè,  c’eft 
à dite,  que  la  nuit  ils  couchent  dans  la  • 
Salle  des  Gardes  du  Corps  François, 
entremêles  avec  eux.  Lcs^  Suiflès  de ’ 
l’autre  Efcoüade  de  forvice  qui  n’eft  pas 
de  Guet,  un  peu  devant  la  nuit,  forcent 
en  ordre  de  la  Maifon  du  Roy,  un  Offi»  - 
cierà  leur  , tête:,  & vont  coucher  à leur 
quartier.  Et  le  lendemain  à S.  heures  : {: 
précifes  ils  fo  rendent  à la  porte  duQi-  ; 
pitaine  , ou  autre  lieu  qui  leur  efc  mar-  ï. 
qu4  d’eu  ils  partent  en  ordre,  pareille- 
ment un  Officier  à leur  tête , 6c  rentrent 
ainlï  dans  la  Maifon  du  Roy.  Et  là  ils 
.font  reclus  par  les  douze  Suiilès  de  Guet 
qui  ont  couché  avec  les  Gardes  du 
Corps  François , Ôc  qui  fo  mettent  en 
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Iiaïe  fous  les  Armes  dans  leur  Salle  pour 
les  recevoir.  * 

Pour  fervir  auprès  de  la  Reine,  le 
Capitaine  par  ordre  du  Roy  tire  fix 
Suiiîès  , un  de  chaque  Efcoüade , qui 
pour  lors  font  comandès  par  l’Officier 
des  Gardes  du  Corps  François  fervant 
auprès  de  la  Reine.  Et  ces  fîx  Suifïès 
outre  la  paie  ordinaire  de  chés  le  Roy, 
ont  encore  chacun  chés  la  Reine  18.  fouis 
par  jour,  avec  le  Pain  & le  Vin  du  Guet, 
du  Bois  & de  la  Chandelle.  Et  ce  font 
des  Charges  que  (îx  des  Cent  Suiiîès 
achètent  encore  de  leur  Capitaine]  Us 
portent  toujours  les  mêmes  couleurs  du 
Roy  : fi  ce  n’eft  que  la  Reine  étant  Veu- 
ve & Régente,  ils  prennent  l’habit  noir: 
& alors  ils  ont  auffi  un  de  leurs  Exemts 
qui  les  c&raïïnde  , & leur  nombre  aug- 
mente jufqu’a  douze. 

Pour  fervir  auprès  de  Madame  la 
Dauphine,  tous  les  -mois  le  Capitaine 
tire  fîx  Suiiîès , un  de  chaque  Efcoüade, 
qui  outre  la  paie  du  Roy  ont  encore  dix 
fouis  par  jour. 

. Pour  fervir  auprès  de  Moniteur,  Du» 
de.  Bourgogne  , quand  la  Cour  faifànt 
quelque  Voiage,  s’éloigne  de  ce  jeune 
Prince-,  le  Capitaine  de  cette  Compa- 
gnie, aïomc  dçux  Suiiîès. 
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Pour  lèrvir  auprès  de  Moniteur  le 
Chancelier , le  R oy  fait  détacher  un  de 
lès  Cent  Suillès  , lequel  eft  êxemt  de 
Guet  .&  des  autres  fondions  militaires 
de  cette  Compagnie.  Mais  un  Chance- 
lier nouvellement  nômé  par  le  Roy, 
n’efl  pas  obligé  de  le  fervir  du  Suiflè 
qui  êtoit  auprès  du  défunt  Chancelier, 
car  il  a la  liberté  de  demanderai!  Capi- 
taine des  Cent  Suillès , tel  autre  Suillè 
qu’il  luy  plaira. 

Le  Grand  Ecuïer  étant  Ordonateur 
de  toute  la  livrée  de  la  Mailon  du  Roy, 
fait  habillerlbn  'Suillè  des  mêmes  livrées 
du  Roy  : que  fi  ce  Suillè  êtoit  un  des 
Cent,  il  11e  lailïèroit  pas  que  de  faire  oui 
faire  faire  Ion  Guet  & les  autres  lujet- 
tions  de  fon  lèrvice  auprès  dti  Roy  par 
un  de  fes  Camarades  qui  rie  ièroit  pas. 
de  lèrvice. 

Le  Capitaine  des  Cent  Suillès  a toû- 
jours  chés  luy  un  des  Suillès  delà  Com- 
pagnie, . :>  ' 

De  plus  il  y a trois  Thrêforiers.  ,en 
1684.M.  Alvarez.eni685.M.  Denys.  en 
t686.  M.  de  laPome  fieur  de  Dainville, 

Les  Thrêforiers  font  pa  es  par  le 
Roy,  pour  avancer  chaque  mois  la  lôlde 
aux  Cent  Suillès  : c’eft  pourquoy  Jepre- 

er"! 


DES  CENT  SUISSES.  23f 
]e  trier  ou  le  fécond  ou  tout  au  plus  tard 

i . * le  troifiême  de  chaque  mois.  Je  Thrêfp. 

Je  rier  paie  ou  fait  païer  les  Cent  Suiflès, 

es  quelque  part  que  foit  la  Cour, 

j.  * Un  Aumônier.  Un  Médecin,  Un 
e - Chirugien,  N....  Coladon,  &fonfîlsà 
fe  furvivance.  Un  Apothiquaire.  Un  Mai> 

chand  fournillànt  pour  les  habits,  Paul 
Brochant.  Trois  Tailleurs, 
e Le  Chirugien , l’Apothiquaire  8c  les 

. Tailleurs  ont  droit  de  tenir  Boutique 
f : ouverte  même  à Paris,  les  Tailleurs  ont 
ro.  êcus  de  façon  de  chaque  habit  de 
| Suilîè. 

if  . Au  Sacre  du  Roy,  les  grans  Offi— 

, ciers  de  cette  Compagnie  font  vêtus 

de  fâtin  blanc , 8c  de  la  toile  ou  drap 
■ v d’argent  dans  les  entaillures.  Les  Fou. 
riers  font  vêtus  de  bleu  , 8c  les  Suiilès 
de  velours.  Ils  font  pareillement  vêtus 
par  extraordinaire  aux  autres  gsandes 
cérémonies  quand  le  Drapeau  mar- 
che', corne  aux  Mariages  des  Rois  8c 
au  Batême  de  Monfeigneur  le  Daiu 
-phin.  Aux  premières  Entrées  folen- 
nelles  des  Rois  ou  des  Reines  dans 
leurs  Villes. 

Les  anciens  habits  font  prêfente- 
ment  remis  en  ufage,  depuis  Tannée 

Tome  /.  L 
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1679.  defquels  les  Gardes  Suiilès  ië 
fervent  tous  les  Dimanches  & Fêtes. 
Ils  ont  fur  la  toque  un  tour  de;  plu- 
me blanche,  dont  il  s'élève  Une  cocar- 
de de  quatre  brins  de  pareils  couleur. 
Ils  portent  la  fraize  gaudronée  à den- 
-tellc,  8c  l’habit  beüilloné  de  taftas  * 
là-garde  de  l’épée  fort  grollè  & dorée, 
attachée  à un  porte-êpce  à l’antique, 
bordé  de  frange  5 les  jarretières  bleues 
8c  rouges , 8c  fur  les  fouliers  des  ro- 
fes  de  pareille  couleur  ; des  gans  à 
frange;  "la  calaque  apellée  Brande- 
bourg, eft  garnie  de  boutons  à queue,  ' 
rouges  8c  blancs , le  tout  de  la  livrée 

O / J 

du  Roy  , prefentement  ils  tout  vêtus 
de  deiiil.  Ils  tiennent  la  hallebarde,' 
fur  laquelle  paroît  un  Soleil  doré  de 
la  devife  de  S.  M.  8c  de  l’autre  main 
une  grollè  canne  garnie  d’argent  par 
les  deux  bouts. 

• La  Compagnie  des  Cent  Suilïcs  a 
été  des  premières  de  la  Garde  ordinai-' 
re  du  Corps  , 8c  la  première  Compa- 
gnie d’alliance  avec  fa  Majefté  ,•  qui 
îubfifte  depuis  que  Louis  XI.  en  14S1. 
les  retint  à fonfervice,  non  feulement 
pour  faire  honeur  & parade. 

Ils  vont  devant  fà  Majefté  , îorù' 


ÜE S CENT  SUISSES.-  24.1 
«jumelle  va  par  la  Ville,  ou  dans  la 
Nlaifon  à pié , en  caroflè  ou  à cheval, 
avecque  leurs  propres  Officiers. 

Tous  les  jours  quand  le  Roy  va  à 
la  Melle,  les  Suiflês  de  cette  Compa- 
gnie fe  mettent  en  haïe , depuis  les 
portes  du  Choeur  jufqu’en  dehors  de 
la  Chapelle  , & les  Dimanches  de 
Fêtes  ils  paroilïènt  en  même  ordre, 
avecque  leurs  toques  de  velours,  de 
leurs  habits  de  Cérémonie,  les  tam- 
bours & le  fifre  fonans  au  moment 
que  le  Roy  vient , de  marchent  ainfi 
jufq  u’au  milieu  des  grandes  Eglifès 
où  le  Roy  va,  de  jufqu’aux  portes 
du  Chœur  ôc  Baluftrades.  Ils  font  de 
même  quand  le  Roy  va  au  Sermon. 
Vous  remarquerez  que  les  tambours 
battent  au  chant  pour  leurs  Majeftez. 
de  ils  ne  font  qu  apeller  pour  Mon- 
feigneur  de  Madame  la  Dauphine. 
Quand  un  Amballadeur  vient  avoir 
Audiance  , les  Cent  Suifles  avertis 
par  rintrodu&eur  des  AmbaEideurs, 
fe  rangent  en  haïe  fur  l’Efcalier , leur 
Capitaine  à la  tête  : & quand  TAm- 
balï.ideur  pafle  , le  Tambour  a le  foin 
de  doner  deux  ou  trois  coups  de  ba- 
guêce  fur  fa  quaillè  , pour  avertir  u*. 
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chacun  de  fe  tenir  fous  fes  Armes.  ,• 
Aux  jours  de  cérémonie , corne  au 
Sacre  le  Drapeau  eft  déploie. 

Toutes  les  fois  que  le  Roy  fort  en 
; <arpflè  ou  à cheval  , ou  *.qu*il  centre 
dans  la  court  du  Château  de  fa  demèu- 
. re  s les  Suiffes  un  Officier  à leur  tête , 
fe  rangent  en  haïe,  ou  autour  du  ca- 
rofle  ou  cheval  de  fa  Majefté , & fout 
écarter  la  populace  s’il  en  eft  befbin. 

: Q^and  on  doit  chanter  un  Te  Deum 

Jl  Notre-Dame  de  Paris,  quoique  le 
Roy  n’y  ajlle  pas , là  Majefté  a acoù- 
tumé  d’adreftèr  auparavant  une  Lettre 
de^ cachet  au  Capitaine  ou  à l’Officier 
; Comandant , pour  y faire  trouver  ceux 
dek Compagnie  qui  y font  nécefïàires. 
Corne  il  fait  auffi  au  Capitaine  ou  à 
. l’Officier  Comandant  des  Gardes:  du 
Corps  François. 

Au  feftin  que  le  Roy  fait  à la  créa- 
tion des  Chevaliers  de  l’Ordre  , le  .fé- 
cond jour  de  la  cérémonie  , les  Cent 
Suiflès  leur  fervent  les  viandes  fur  ta- 


ble , qui  leur  apar  tiennent  après  qu?ils 
les  qnt  deilervies. 

Les  Cent  SuilTês  ont  leur  Salle  à part, 
& féparée  de  celle  des  Gardes  du  Corps 
/François , autant  que  çela  fe  peut  i où 
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ils  lotit  feulement  de  j ouf  ,’  à-  caufe  de 
leur  nombre  , qui  né  pourroit  tenir 
dans  urie  même  Salle  avecque  les  Fran- 
çois ; 8c  oû  ils  font  leur  Corps  dé’ 
Garde..  1 

Ceux  qui  font  du  Guet , oiit  du  paiti 
8c  du  vîn  foir  & matin , du  bois , de 
la  ciré  , Une  torche  de  puet  , dé  la 
chandelle  tous  les  jours , & de  la  vian- 
de dé  furcroît  aux  quatre  Fêtes  folen- 
nelies  de  l’année  : des  cierges  à la  Chan- 
deleur , de  la' toile  à la  Cène , des  Heu- 

■-res  .ou  Offices  de  la  Semaine  Sainte 

( - • ».  - - 

c-haque  année  j & dès  torches  avecqud 
les  Armoiries  dû  Roy  à la  Fête  dé 


Cette  Compagnie  faifarit  Corps  , a' 
la  Jùfticè  particulière  pàrdèvant  les 
propres  Officiers,  8c  en  dernier  reflort 
au  Colonels  , 8c  Capitaines  du  Rêgii 
giment  des  Gardes  de  là  Nation. 

Ils  joüillent  des  privilèges  de  même, 
que  les  François  nés  fujets  du  Roy  : de 
pouvoir  acquérir,  hériter,  difpofèr  de 
îeiirs  biens  par  ventes , teftamens , do- 
nations entre-vifs,  & leurs  femmes, 
enfans  & parens  en  peuvent  hériter. 
Eux , leurs  veuves  8c.  enfans  font  francs 
de  toutes  Tailles,  Subfides  , Impoli- 

L«  • • 
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lions  miles  ou  a mettre , fous  quelque^ 
nom  que  ce  pûifïè  etre , 8c  pour  quel- 
que prétexte  que  ce  foie , quand  même 
le  Roy  y auroit  parlé  : fa  Majefté  ne 
îe  voulant  fèrvir  de  fon  pouvoir  à leur 
^arcl  » en -considération  de  leur  grans 
fervices  & fidélité.  Ils  font  francs  de 
guet  8c  garde  de  portes,  côme  nos  Rois 
leur  ont  toujours  acordé  en  leurs  Trai- 
tés d’ Alliances.  . 

Quand  un  Officier  meurt,  il  efl  en- 
ter ie  en  ceremonie  de  guerre  , l’êpée 
& le  bâton  de  comandement  font  pô- 
les tant  foit  peu  en  croix  fur  le  cer- 
ceiiil  , & au  milieu  de  ceux  de  la  Com- 
pagnie qui  acompagnent  le  corps,  les 
tambours  8c  les  fifres  fonent  d’un  ton 
lugubre  ordinaire  pour  les  enterremens. 
Quand  il  meurt  un  des  Cent  Suides , 

il^dt  enterre  à proportion  auffi  avec  cé- 
rémonie..;- 

j A £^OUS  renaarciuerés  que -cette  êpée  du 
défunt  Officier  , apar tient  au  Fourier 
de  quartier. 

Il  y a encore  à expliquer  deux  avan- 
tages de  cette  Compagnie  : le  premier 
efl  le  droit  de  logement  à Paris  pendant 
toute  1 année,  8c  le  fécond,  les  privi- 
lèges de  ceux  qui  vendent  vin.  * ! 


DES  CENT  SUISSES. 

Le  quartier  à Paris  des  rues  Mon- 
torgcUil , Montmartre  êc  autres  ruc’s 
•voitines  y eft  deftiné  pour  le  logement 
de  cette  Compagnie  , quoique  le  Roy 
£oit  abfent  delà  Ville  de  Paris.  Les  pro- 
prietaires ou  locataires  de  ces  maifôns , 
font  obliges  de  doner  à un  Suifiè , une 
Chambre  garnie,  au  moins  au  fécond: 
étage  , & de  luy  fournir  les  uftanciles 
neceflaires  : & à un  Officier  , deux 
Chambres  garnies , une  Ecurie  8c  remife 
de  Carolfe , fi  l’Officier  en  a beloin 
&c  luy  fournir  auffi  les  uftanciles  nécefi- 
Ciires.  Mais  ordinairement  ceux  de  cet- 
te Compagnie  s’acomodenc  de  ces  lo~ 
gemens  avecque  les  proprietaires,  8c 
conviennent  à une  some  d’argent  , 
moïennanr  laquelle  ils  vont  loger  où  il. 
leur  plaît. 

Les  Rois  ont  acordé  à cette  Compa~ 
pagnie  tréze  Privilèges  qui  {ont  polie- 
dés  par  douze  Suiftes  , ( du  nombre  défi, 
quels  il  y a quelques  Officiers)  &:  par 
le  Clerc  du  Guet.  Ce  privilège  confifte 
a être  êxemt  de  païer  le  droit  de  hui- 
tième , 8c  généralement  tous  autres 
• droits,  à la  referve  du  droit  d entrée 
des  vins  qu’ils  vendent  en  détail.  Les 
Jurés  vendeurs  de  vins  prétendent  fixer 
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à;if°Je  nombre  des  muids  que  ces  pri_- 
vilégiés  feront  débiter  i & eux  prêten- . t 
dent  vendre  indéfiniment  : mais  ju£ 
qties  à prêfent  l’affaire  eft  indécife.  Lâ 
Roy  diminue  quatorze  cens  livres  par 
an  aux  Fermiers  des  Aides  , pour  cha- 
cun de  ces  treze  privilégiés  : neanmoins 
ils  ne  louent  ce  privilège  que  mil  livrer 

ou  environ,  à ceux  qui  les  tiennent, 
fous  eux*  ' ' • , . . v 

Autrefois  les  Cent  Suides  qui  ven— .. 
doient  vin , ne  païoient  pas  davantage 
pour  vendre  à nape  & à aflîette , qSe  ’ 
s ’if  s eulfent  vendu  a pot  ; de  forte  qu’ils  , 
païoient  moins  que  les  Cabaretiers  de 
27.  fols,  par  muid  : mais  M.  de  Vardes- 
étant  Capitaine,  cette  Compagnie  s’eft  ' 
déportée  de  ce  droit  qu’ils  apeloient  le 
petit  privilège,  moïennant  une  ..some . 
d’argent  que  les  Fermiers  des  Aides  dcu. 
nent  tous  les  ans  au  Capitaine  des  Cent 
Suilïès  , laquelle  il  leur  diftribuë),’  £ 
railon  de  quatre  fols  par  jour  pour 
chaque  place.  Ainli  les  Cent  Suidés  qui 
n’a  voient  que  quatorze  fols.de  païe,» 
en  ont  dix-huit , depuis  ce  temps-là,  ... 

*•  ■ 0 • r . . j . ,* 
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3.  DES  GARDES  DE  LA  PORTE . 

- C - * * * * '.V  <•-*  ' * » , 4Tk'  % 
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Le  Capitaine  des  Gardes  de  la  Por-’ 
te  , Meffire  Pierre  Félix  de  la  Croix  de 
Chevriére  , Chevalier  Comte  de  Saint 
Vallier,  Colonel  d’un  petit  vieux  Corps 
d'infanterie  entretenu  par  fa  Majefté* 

* 5 • • 3000.  K • 

- Il  porte  d’azuf , a la  tête  & toi  de 
çheyal  d'or ; au  chef  coufa  de  gueule 
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chargé  de  trois  croifettes  d’argent.  . ■ 

Quelques-uns  luy-donent  pour  mar- 
que de  fa  Chargé  deux  clefs  mifes  en 
pal  à côté  de  l’Ecu  de  Tes  Armes  : mais 
cette  invention  du  Sieur  de  la  Çolotn- 


biére  n’a  pas  eu  de  fuite. 

Il  prête  le  ferment  de  fidelité  entre 
les  mains  du  Roy , de  qui  il  reçoit  aufîî 
le  Bâton,  < 

Quatre  Lieutenans  de  la  Porte,  fer- 
vans  par  quartier , qui  ont  leurs  provi- 

- ^ > • • 1 - — m — 
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lions  du  Roy,  500.  I.  de  gages  8c 
êcus  de  rêcompcnfe. 


JE»  "Janvier. 

M.  Tomafïîn  , 
cy  - devant  Capi-  ' 
taine  au  Régiment 
de  la  Reine. 

En  Juillet. 

M.  Patriére. 

. ' jr  .%  , * ‘ ; ^ r. 
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En  Avril . 

M.  de  la  Mone- 
rie. 


En  Oftobre. 

M.  d’ Ambre  vil- 
le Pingray. 


. Tous  lesqours  à fix  heures  du  matin, 
les  Gardes  de  la  Porte  reçoivent  des 
mains  des  Gardes  du  Corps  les  clefs 
des  portes  de  la  Cour  du  logis  du  Roy, 
où  ils  mettent  en  dedans  des  fentinel- 

les  ; 8c  à fix  heures  du  foir  . iis  reti- 
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«Lent  ces  mêmes  clefs  aux  Gardes  du, 
Corps. J!  ay  dit  de  la  Cour  du  logis  du 
■J^oy,  ce  qui  s’entend  de  la  principale 
Cour  , corne  à Fontaine- bleau  de  la 
Cour  de  l’Ovale. 

U y a cinquante  Gardes  de  la  Porte 
fêparés  en  quatre  Quartiers , de  forte 
l' qu’ils  ne  fervent  chacun  que  trois  mois 
l’année  : tréze  aux  quartiers  de  Jan- 
vier ôc  d^vril,  & douze  aux  quar- 
tiers de  Juillet  & d’Oétobre.  Ils  ont 
leurs  provifions  du  Roy,  &c  prêtent  ld 
ferment  de  fidélité  entre  les  mains  de 
leur  Capitaine.  Ils  font  des  premiers  Sc 
plus  anciens  de  la  Maifon  ; c’efl:  pour- 
quoy  cette  Compagnie  efl  encore  à 
prêlent  emploïée  fur  l’Etat  Général  de 
U Maifon  du  Roy , fans  avoir  de  Thrp- 
" foriers  particuliers  , corne  les  autres 
Compagnies  des  Gardes. 

Celuy  qui  fait  (entinçlle  à l’une  des 
portes,  tient  la  Carabine  fur  l’êpaule, 
& tous  ceux  qui  fe  trouvent  au  Corps 
de  Garde  , la  tiennent  aulîi  de  même, 
ou  fe  mettent  fous  les  armes  , fe  ran- 
geais en  haïe  , quand  leurs  Majeftés  , 
les  Enfans  de  France , & les.  Ambaila- 
deurs  pour  leur  première  ou  dernière 
audiancp,  viennent  à palier.  Ils  .font 
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aufîi  quelque  honeur  à leur  Capitainé 
quand  il  -palîè.  ^ 

Ils  font  auflî  tous  lous  les  armes  tan-1 
gés  en  haïe  des  deux  côtés  de  la  porte, 
en  dedans  la  Cour  du  Louvre  ou  autre 
Château  , pendant  tout  le  temps  que 
le  Roy  fait  faire  l’exercice  aux  MoüC. 
quetaires  dans  cette  même  Cour  du 
Château.  * 

Les  Gardes  de  la  porterie  laiflènt 
entrer  dans  le  Louvre  avec  des  armes, 
que  lés.  Gardés  du  Corps  feulement , ar- 
rêtant tous  les  autres  qui  voudraient 
entrer  avec  des  Moufquetons  , Fufïls, 
Piques , Poudre , ou  autres  armes.  \ 

Ils  -portent  tous  des  juftes-au-corp$ 
bleus,  avec  deiix  larges  galons  d’or&r 
d’argent  & des  boutons  d’orféverie. 
Us  portaient  autrefois  des  Hoquetons 
femblables  à ceux  que  portent  encoré 
à profent  les  Gardes  de  la  Prévôté  de 
l’Hôtel  : hormis  que  fur  les  quatre  gran- 
des bafques,  il  y avoit  deux  clefs  pa£. 
(êês  eii  lautoir.  - 

Un  galon  d’or  & d’argent  eft  couftt 
au  bord  dé  leur  baudrier  & de  letit 
bandoliére , qui  font  tous  deux  de  buw 
fle.  De  plus  au  milieu  de  cette  bando- 
liére , j il  y a devant  & derrière  ? une 
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leur-de4is  dor  & une  L.  de  même , qui 
eft  la  première  lettre  du  nom  du  Roy, 
8c  au  dellùs  deux  clefs  d’argent  paU 
fées  en  làutoir,  liées  d’uu  ruban  rou- 
ge: Le  tout  en  broderie,  entrelaffé  de 
palmes  & de  lauriers , & couroné  d’u- 
ne courone  roïata 

Un  Garde  de  la  Porte  en  quartier 
n ôte  jamais  fa  bandoliére  , quelque 
part  qu'il  aille , fi  ce  n’eft  qu’il  entre 
dans  l’Antichambre , Chambres , Ca- 
binets 8c  apartemens  du  Roy. 

- Ils  touchent  à la  fin  de  leur  quartier 
200. 1.  de  gages  paies  pat  le  Thrêlorier- 
Général  de  la  Maifon.  40. 1.  de  rêcom- 
penfe  au  Thrêfor  Roïal.  A Pâque,  à la> 
Pentecôte,  à la  Toulïàins,  à Noël, 
à la  S.  Martin , 8c  le  jour  du  Mardy- 
gras,  ils  ontchés  le  Roy  du  pain,  du 
vin  8c  de  la  viande  j ce  qui  les  reiuL 
Comenfaux-  La  Reine  & Monfeigneur 
le  Dauphin  leur  font  délivrer  la  même 
chofe.  - 

Aux  Etrênes  le  Roy  fait  dôner  à 
deux  du  quartier  de  Janvier  cinquante 
livres  cinq  fols  , la  Reine , 32.  livres. 
Le  Parlement  de  Paris  32.  livres , dont 
ils  donent  quittance*  Les  autres  Coura 
Souveraines  8c  l’Hôtel  de  Ville  de  Pa* 
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ris  -,  leur  font  aufîi  donet  fur  % leurs 
quittances,'  quelque,  chofe  au  jour  de 
Fan.  ’ 

Le  jour  de  S.  Loiiis , fcte  de  fà  Ma- 
jeflé,  le  Roy  leur  fait  douer  40.  livres 
fur  les  menus  de  la  Chambre.  De  plus, 
ils  ont  dix  êcus  du  Thrcforier  des  Of- 
frandes , toutes  les  fois  que  le  Roy 
touche  les  malades  : mais  fur  tout  ils 
en  font  paies  les  quatre  grandes  Fêrers 
de  l’année,  foit  que  le  Roy  touche  on 
non.  : 

Ceux  de  fer  vice  partagent  entre  eux 
les  libéralités , que  leur  font  les  nou-i 
veaux  Ducs  & Pairs  & Maréchaux  dè 
France  & autres  Officiers  de  la  Cou^ 
rone , pour  la  première  entrée  qu’ils  ^ 
font  au  logis  du  Roy  en  carollè  ou  en 
chaife , à caufe  de  leur  nouvelle  Di- 
gnité. Ces  Gardes  ont  encore  à la 
Chandeleur  des  cierges  , à la  Fêce  dfe 
Dieu  des  torches  , à la  Semaine-Saintè 
des  Heures.  > 

Ils  font  êxemts  de  taille  & de  Fim- 
pofition  du  fc  1 dans  les  Provinces  où 
elle  efi:  établie  , de  tous  fubfîdes  8c 
de  logement  de  gens  de  guerre.  Ils  ont 
droit  de  Commit tirntts,  & obtiennent  des 
iettres  d’Etat  quand  ils  en  ont  befoin. 
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Par  ‘Arrêt  du  Confeil  Privé  du  19. 
Novembre'  166$.  obtenu  par  Loiiis 
Guenot,  Sieur  de  la  Vôve , Garde  de 
la  Porte;  le  Roy  a confervé  la  qualité 
d’Eeuïer  aux  Gardes  de  la  Porte  de  Ci 
Majefté. 

Et  par  Déclaration  du  Roy  du  17. 
Juin  16J9.  8c  Letcres  patentes  du 
May  1675.  regütrées  au  Grand  Confeil 
le  27.  Juillet  enfuivant,  le  Roy  ordone- 
que  les  Gardes  de  la  Porte  auront  la 
prefiance  aux  honeurs  d’Eglife  , 8c  au- 
tres lieux  ou  a Semblées  fur  tous  les- 
Officiers  des  Ele&ions  , Greniers  à- 
Sel , Juges  non  Roïaux  8c  tous  autres 
inférieurs  en  ordre  aux  Confeillers  des. 
Bailliages , Sénêchaullëes  8c  Sièges  Prê- 
fidiaux.  ; 

Cô  ne  il  e(l  de  la  charge  des  Gardes 
delà  Porte  pendant  le  jour  , de  lailïèr 
entrer  en  carolïe  ou  en  chaife  au  Lou- 
vre ceux  à qui  le  Roy  fait  cet  honeur: 
( 8c  depuis  Ex  heures  du  foir , c’eft  aux: 
Gardes  du  Corps,  à les  lailfer  entrer)  on 
a jugé  cà  propos  de  mettre  icy  l’ordre 
fuivant.  . , . 1 
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Ceux  à qui  te  Roy  fait  • l'honeur  de ! Ut' 


laijfer  entrer  en  carojfe  au  Louvre . 

* . . * - • %,  . ’ - f : * •*  -n  •"  i . * * ^ 
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Perfone  n’entre  en  caroflè  au  Louvre,  > > 
que  leurs  Majeftés  ne  foient  éveillées., 
Après  les  carollès  du  Corps  de  leurs - 
Majeftés,  Vautres  apartenans  au  Roy 
&r  aux  Reines  j il  n’y  a que  ceux-cy; 
qui  entrent  en  caroflè  au  Louvre»  r . 

4 v-  . . * . : : ; '7  r s\  C.  : n 

Premièrement , Tous  les  Princes  , c’eft 
à dire  , les  Fils  de  France , les  Princes 
du  Sang,  les  Princes  Bâtards  ou  légi-» 
timés  , ôc  les  Souverains  ou  PriricesT-' 


trangers.  - ■ • ï : • t. 

Et  les  Princéflès  leurs-  femmes , leurs- 
filles  & leurs  fœurs , qui  peuvent  avoir' 
un  caroflè  couvert  de  velours  ' rouge 
ou  de  velours  noir , ; fi  elles  font  en7 
deiiil , les  fiouflès  pareillement  de  ve- 
lours, Elles  ont  le-  Tabouret-  chés  les 
Reines. 


Les  Cardinaux  corne  Princes  dê'l’E- 
glife,  font  compris  fous  ce  même  tîtrff 
de  Princes.  - o . a-.  . er  m 
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En  fécond  lieu  > Les  Afnbàïïadéurs 
Extraor dinaires  ©iCQrdinaires  • -dés  * 
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GARDES  DELA  PORTE.-  ijj 
tes  couronées , c’eft  à dire,  dé  l’Empe^ 
reur  , des  Rois , de  quelques  Ducs  & de' 
quelques  Républiques  : 8t  l’Ambafïâ- 
deur  Extraordinaire  de  Malte,  depuis 
M.  de  Souvray.  ' • v • 1 * 

'Et  les  femmes  de  ces  Ambaflâdeurs , 
qui  peuvent  avoir  un  carofïè  de  velours  , 
& ont  le  Tabouret  chés  les  Reines. 

Sous  le  nom  d’Ambalïàdeur  on  en- 
tend aulfi  fuffiiamment  les  Légats  Sc 
les  Nonces  de  N.  S.  P.  le  Pape. 


’t 

j {.  t,  . 

Troifiêmement  , Tous  les  Ducs  8C 


Pairs  de  France,  tant  anciens  Ducs  dont 
les  Lettres  ont  été  vérifiées  au  Parle- 
ment , que  les  autres  par  Lettres  ou , 
par  Brevets.  ' v ' ’ 

'Et*  les  Duchefïes  leurs  femmes , qui : 
pdttvént  à voir  un  carolïè  de  velours , SC 
élit  le  Tabouret  chés  les  Reines. 

Et  les  trois  Comtes  & Pairs  Ecclé- 
fiaftiques  , les:  Evêques  de  Chââlôns:,' 
Beauvais! , Noïon  ; ; ‘ ; " : 1 

Quatrièmement , Les  Officiers  de  la 1 
Courone  , M.  le  Chancelier  , M.  le 

* * fol* 

Garde  des  Seaux  , les  Maréchaux  de 
France , M.  le  Grand  Maître  de  l’Ar- 
tillerie. i c ; - ; 

Et  Mc  la  Chanceiiére , Me  la  Garder- 


1 


Zjtf  L’ETAT  DE  LA  FRANCE, 
des  Seaux , Mefdames  les  Maréchales  r 
ôc  les  femmes  des  Officiers  de  la  Cou- 
rone.  A la  Toilette  de  la  Reine  Me  la 
Chanceliére  a un  Tabouret,  ôc  Mefda- 
mes les  Maréchales  ont  un  Carreau.. 

Les  Premiers  Officiers  ôc  Officiéres 
des  Reines  entrent  anffi  au  Louvre 
mêmes  d^jas  leurs  propres  caroflès  : co- 
rne la  Dame  d’Hoiieur , la  Dame  d’A- 
tour  , le  Chevalier  d’Honeur  , ôc  les- 
perfoncs  receucs  en.  iurvivance  de  ces- 
Charges,  & qui  les  éxercerç  : même 
les  Premiers  Officiers  & Officiéres  des 
Enfans  de  France.  Ht  après  le  décès  de 
la  Reine  ôc  des  Enfans  de  France , le 
Roy  conter vant  les  gages  à ces  Pre- 
miers Officiers  & Officiéres  , leur 
continue  auffi  l'entrée  au  Louvre  en  ca-  " 
relie- 

...  4 .»  + « I -4  . - 4L rf 

Il  y a encore  quelques  autres  perfo- 
riez à qui  le  Roy  le  fouffre. 

Si  nous  difons  que  toutes  les  perfoj- 
nés  cy- délit! s nômées  entrent  en  Carojjs 
au  Louvre,  ils  y entrent  anffi  en  Chai» 
fi  : ôc  pour  lors  ils  y entrent  à toute 
heure  , quand  même  il  ne  teroit  pas  en- 
core jour  chés  le  Roy  ny  chés  les  Rei- 
nes *>&:  quand  quelqu’une  de  leurs  Ma- 
jeftés  teroit  malade. 


GARDES  DE  LA  PORTE,  ip 
Depuis  Pêtablifièment  des  Chaifes 
Roïales  il  n'y  a point  de  particulier,  qui 
ne  puiilè  entrer  dans  ces  fortes  deChai- 
fes , jufquau  bas  des  Efcaliers  du  Roy. 

. Le  foir , fi-tôt  que  le  Roy  eft  couché , 
on  fait  fortir  les  carofiès  qui  relient 
dans  la  Cour  du  Louvre  y &c  celuy  de 
Monfieur  le  range  fous  la  porte,  ou  le 
veftibule  du  Louvre. 

Les  filles  d’honeur  de  la  Reine  qui 
fe  mettoient  dans  les  carofiès  de  fa  Ma- 
jesté, entroient  en  carofie  au  Louvre, 
corne  font  prêfentement  les  filles  d’hon- 
neur de  Madame  la  Dauphine. 

Le  Confelïèur  de  la  Reine,  quand  il 
iè  fert  auffî  des  mêmes  caro'Iès* 

S’il  y a quelques  Rois  ou  Princes  ê- 
trangers , Reines  & Princefiès  qui  vien- 
nent en  France,  ils  entrent  en  carofie 
au  Louvre. 

. • ' -•  t -• 

Il  eft  à remarquer , que  fi  les  Princes,, 
Ducs  & Pairs,  ou  Maréchaux  de  Fran- 
ce, & leurs  Femmes , font  dans  un  autre 
car o fie  que  le  leur,  on  ne  Iaiftèpas  que 
de  les  faire  entrer  ; Sc  fi  leur  propre  ca- 
rofiè  vient  encore  après  à le  prêlenter 
à la  porte , on  le  laifie  aufiï  entrer  avec- 
que  toutes  les  perfones  qui  font  de* 
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dans,&  pour  lors  ce  caroflè  emprunte 
doit  for  tir  de  la  Cour  du  Louvre. 

■ / r-  • ;•  : , ; .>!  . , 

,Vous  remarquerés  suffi  que  tous  le*, 
caroflès  qui  entrent  au  Louvre  s’aran- 
gent  le  plus  près  du  bas  de  l’Efcalier , 
fuivant  le  rang  que  tiennent  en  France  . 
les  Maîtres  à qui  ils apartiennent.  Ain-, 
fi  s’il  en  furyient  un  d’un  Prince , celuy 
d’un  Duc  8c  Pair  eft  obligé  de  fè  reti-, 
rer  plus  bas  j ils  font  même  plufieurS: 
rangées  : neanmoins  cela  ne  fè  garde, 
pas  (j  exa&ement. 

! I •••  I ' :•  'T  **-*> 

Ce  que  nous  venons  de  dire  qui  s’otu. 
fçrve  chés  le  Roy  pour  lailfer  entrer 
Tes  caroflès  de  certaines  perfones  dans, 
la  Cour  du  Louvre , s’obferve  prefque 
de  même  chés  Meilleurs  les  Enfans  de 
France , Monfieur  le  Duc  d’Orléans., 
Madame  ^ &c.  pour  entrer  en  caroflè 
dans  la  Cour  de  leurs  Palais  8c  Hôtels: 
chés  les  autres  Princes  &Princeflèsy,oi^ 
n’y  eft  pas  fi  exaéL 

....  f.K 
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. Ayant  que  dé  venir  aux. Gardes  du, 
dehors  du  Louvre , il  y a encore  la 
Compagnie  des  Gardes  de  la  Prévôté 
de  l’Hôtel.  , - r . , v , . î . » i , 


4 • L*  Compagnie  des  Gardes  de  U Tre- 
voté  de  t Hôtel. 

M,  le  Marquis  de  Sourches , MefÏÏre 
Louis  François  du  Bouchet , Chevalier 
Marquis  de  Sourches , Comte  de  Mon- 
foreau,  Seigneur  de  Launay  Sc  autres 
lieux,  Conseiller  du  Roy  en  (es  Con- 
feils  d’Etat  & Privé , Prévôt  de  l’Hôtel 
de  fa  Majefté  , & Grand  Prévôt  de 
France , né  au  mois  de  Février 


i6o  L’ETAT  DE  LA  FRANCE. 

il  êtoit  cy- devant  Gouverneur  des  Pais 
ôc  Comtés  du  Maine , Laval  ôc  Perche. 
Il  a êpoufé  Geneviève  de  Chîtfnbes, 
Comttfïê  de  Monforeau,  dont  il  a 
Louis  du  Bouchet,  Comte  de  Monfb- 

réati  , N du  Bouchet , Abbé  de 

Troarn,  ôc  autres  enfans.  Il  a pour  ga- 
ges 2000. 1.  par  an  , ôc  8000.  1.  derê- 
coirpenfe.  Il  porte  d’argent  à deux  faf- 
ces  de  fable. 

Quelques-uns  luy  donent  pour  mar- 
que de  fà  Charge  deux  faiflèaux  de  ver- 
ges d’or , pallés  en  fautoir , liés  de  cor- 
dons d’azur , avecque  la  hache  d’armes 
que  les  Romains  nomoient  Confulaire: 
mais  l’ufàge  n’a  authorife  ces  marques 
de  Charge  que  pour  une  partie  de  ces 
Grans  Officiers. 

Le  Grand  Prévôt  prête  le  ferment  de 
fidelité  entre  les  mains  du  Roy , ôc  eft 
auffi  receu  au  Grand  Confeil , où  il  a 
féance  côme  Confeiller  d’Etat.  Tous 
les  Officiers  ôc  Gardes  de  la  Prévôté 
{ont  agréés  de  fà  M a jefté  fur  la  nomi- 
nation de  M.  le  Grand  Prévôt , qui  pren- 
nent enfuite  des  Lettres  du  Roy  au 
Grand  Seau  adrefïàntes  au  Grand  Con- 
feil , où  ils  font  receus  fur  ces  Lettres  : 
ce  qui  leur  done  la  qualité  déjugés. 


% r 
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i Le  Grand  Prévôt  a droit  de  choifir 
, Ion  logement  après  que  les  Princes, 
les  Ducs  & Pairs , les  Maréchaux  de 
1 Francé  & autres  , ont  pris  le  leur  ; c’eft 
pourquoy  on  l’apêle  le  dernier  aux 

rangs. 

Sa  Charge  eft  une  des  plus  anciennes 
| de  la  Maifon  du  Roy,  &l*on  peut  dire 
que  Telon  la  jurifdiétion  qui  a rete- 
nue , de  rendre  lajultice  aux  Officiers 
du  Roy  , de  aux  Perfones  qui  fuirent 
la  Cour , il  a fuccêdé  à l’ancien  Comte 
du  Palais. 

''N 

Le  titre  de  Grand  Prévôt  dit  deux 
chofes.  Premièrement  il  eftjuge  de  la 
Maifon  du  Roy  , corne  nous  en  parle- 
! • leronscy-aprêsauChapitrcdesOfficiers 

1 de  toute  la  Cour. 

Secondement  il  eft  Capitaine  d’une 
: ‘Compagnie  de  Cent  Gardes  de  la  Pré- 

vôté de  l’Hôtel,  qui  eft  une  partie  de 

1 l’authorité  du  Grand  Prévôt  dans  la 

► 

, Maifon  du  Roy , & le  fujet  de  ce  prê- 
tent chapitre. 

Nous  parlerons  des  Lieutenans  & au- 
tres Officiers  de  Robe  longue,  cy  apres, 

1 au  Chapitre  du  Juge  de  la  Maifon  du 
Roy  : voïons  ceux  de  Robe  courte  qui 
: aparticnnent  à ce  Chapitre.  ^ 


b’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 

Quatre  Lieutenans  lèrvans  deux  quar- 
tiers l’année  , 400, 1.  de  gages  600» 

1.  de  rêcompenlè.. 

Un  Lieutenant  Général M.  David* 
fieur  de  Villeneuve. 

Lieutenans  de  quartier. 

.1  * "... 

• ~ \ 
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anvier.  j En  Avril.  - , g 
M.  Tournier , fieur  1 M.  Honfroy. 
de  Rofne.  | 

v En  ‘Juillet • j En  OBobre. 

M.Vaze.  J M.bîiFoy.  ; 


Le  Lieutenant  de  Janvier  a la  liberté 
de  fervir  & porter  le  bâton  au  quartier 
de  Juillet,.  & celuy  de  Juillet  en  Jan- 
vier , corne  auffile  Lieutenant  du  quar- 
tier d' Avril  en  Oétobre , & celuy  d3©- 
âobre  en  Avril.  . 

* ? - 1 } » , . .. 

Enl  ablence  deM.  le  Grand  Prévôt, 


ils  prennent  les  ordres  immédiatement 

/«U*  Roy.  J-  f 

Quand  le  Lieutenant  d epée  de  ria 
Prévôté  de  l'Hôtel  veut  à Paris  monter 

4»  ‘ ^ ^ ^ 

, aux  Sieges  de  l’Audience , là  place  eft 
à la  main  droite  du  Lieutenant  Général 

f . * ' i • 

1 qui  eft  de  Robe  longue  & qui  prêlide  , 

, £c  le  Procureur  du.  Roy-,,  corne  Con- 
feiller  né.  Ce  met  à la  gauche.  Cela 

s’eft 

» 
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PREVOTE'  DE  L’HOTEL.  îSj 
Véft  pratiqué  plufieurs  fois  de  la  for- 
te , & tout  nouvellement  le  Stfmedy  30. 
Août  K? Si.  que  le  fieur  Barbier  Lieu- 
tenant Général  de  robe  longue  avoit  à 
fa  droite  le  fîeur  Tournier  Lieutenant 
de  robe  courte,  & le  fieur  le  Roy  de 
Gomberville  Procureur  du  Roy  à fà 
gauche  : & en  Pabfènce  du  Lieutenant 
Général  dérobé  longue,  le  Lieutenant 
d*épée  prêfide , ôc  a le  Procureur  du 
Roy  à fa  gauche. 

Il  y a encore  on  Lieutenant  de  la 
Prévôté,  forvant  ordinairement  auprès 
de  M.  le  Chancelier , chés  qui  il  a bou- 
che à Cour,  & 5500.  livres  tant  en  ga- 
ges que  rêcompenfè,  M.  du  Plat  de 
Monticourt , & fon  fils  à furvivance. 
Le  père  eft  auffi  Exemt  des  Chaffes 
delà  Capitainerie  du  Bois  de  Boulogne. 

Ils  font  Cômenfaux , & ont  les  memes 
privilèges  que  les  autres  Officiers  de  la 
Maifon  du  Roy.  Il  y a deux  Comis  du 
Greffier  pour  informer  fous  ces  Licutew 
nans  de  Robe- courte  à la  campagne, 

( & fous  les  Exemts)  que  nous  mettrons 
apres  le  Greffier  parmy  les  Officiers  de 
la  Prévôté  qui  font  de  robe-longue  de 
dejudicature. 

Douze  Exemts , 2.72. 1.  ïo.  f.  de  gages, 

- Tim*  /.  M 


Le  fieur  Fournier,  iîeur  d’Amville. 

Le  fieur  G piton , fieur  de  la  Semerie. 


msm 


u„  Ancien  Exemt i 


Le  iieur. 


En  juillet. 

Le  fieur  le  Gros,  Ancien  Exemt 
Le  fieur  le  Peintre.  • 


narre 


i ' ■ > 


En  OUobre 


Ancien  Exemt.  • 

Le  fieur  Bourbon 


ui  a Lettres  de  Vé 


teran.  . ,-v  ■ . fav.  j£!î> 

Les  quatre  Anciens  Exemts , outré 
leurs  gages , ont  50.  êcus  de  rêcômpenfe 
au  Thrêfior  Roïal.  Les  quatre  fui  van  s 
dans  chaque  quartier  ont  aufii  50.  êcus 
de  rêcotnpenfe.  mais  à prendre  fur  les 
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PREVOTf'  DE  L’HOTEL.  ï6f 
' Quatre-vingt  huit  Gardes  dont  il  y 
en  a vingt- deux  à chaque  quartier. 

::  271.  l.IO.  C- 

Ils  ont 60. 1.  d’extraordinaire , quand: 
le  Roy  fait  voïage , & quelque  recom- 
penfe  chacun .,  brique  la  Majefté  tou- 
che les  malades  * • A 

Quand  le  Roy  fort  de  fôn  logis  à pié* 
ou  en  chaife,  ou  en  carollè  à deux  che-; 

1 ' ' * 

vaux  : les  Gardes  de  laPrevôté  del’Hô-i 
tel  aïans  leurs  Officiers  à leur  tête, 
marchent  à pie  devant  fà  Majefté,.  cô- 
mençans  la  marche  avant  les  Cent  Suifl> 
ïès , qui  marchent  à la  tête  des  chevaux • 
du  caroflè,  & fi  les  Officiers  des  Gar- 
des du  Corps  font  montés  à cheval , les 
Officiers  de  la  Prévôté  montent  pareil- 
lement à cheval.  ’ i 

Le  Roy  Portant  en  caroflè  à fix  che- 
vaux, les  Gardes  de  là  Prévôté  de  l’Hô- 
tel ne  fuiventpoint,  mais  quand  le  Roy' 
paflè  ^ ils  font  feulement  rangés  en  haie 
au  dehors  du  logis  de  fa  Majefté  , tout 
joignant  la  porte  , aïans  leurs  Officiers  : 
rà  leur  tête* 

A S.  Germain  en  Laye  & à Fontai- 
nebleau , il  y a un  petit  terrain  de  la ; 
largeur  du  fofle  hors  la  maîtreflè  por- 1 

* des  jEçrçüe lies, 

■*'  ' ■»»  •• 
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iM  L’E'TAT  DELA  ERANCE. 
te  de  la  principale  Cour  du  Châteàtf? 
& ceftfur  ce  terrain  que  lès  Officiers 
& les  Gardes  de  la  Prévôté  de  i’Hôtér 
£e  rangent  en  haïe  des  deux  côtés  ,1  ài& 
que  le  Roy  fort’ en  caroflè  à fix  che- 
vaux. Mais  aux  Châteaux  ou  autres 
lieux , où  un  femblable  petit  terrain  rie 
(è  rencontre  pas , alors  les  Officiers  6c 
les  Gardés  de  la  Prevôté  prennent  hors 
la;  porte  un  terrain  de  la  longueur  de  la 
pique,  que  le  Régiment  des  Gardes 
François  6c,  Suiflès , ou  autre  Garde  eft 
obligé  de  leur  laiflèr.  Il  faut  remarquer 
que  les  Sentinelles  déjà  pofées  pour  la 
garde  de.fa  Majefté  hors  cette  porte  dii 
Château , foit  du  Régiment  des  Gardes 
François  & Suiftès  , loit  quelquefois  en 
leur  abfence  des  Moufquetaires , des 
Gens-d’Armes  ou  des  Chevaux-Legers^ 
ou  de  quelque  autre  Compagnie  d'in- 
fanterie , demeurent  toujours  à leur  mê- 
me porte  tout  contre  la  porte  , & les 
Officiers  & Gardes  de  la  Prévôté  fé 
rangent  en  haïe  des  deux  côtés  du  cher 
min , depuis  ces  fentinelles  en  avant , 
dans  •une  longueur  de  pique  , corne  il 
eft  dit  cy-delîiis , & apres  eux  eft  fe 
Colonel  du  Régiment  des  Gardes  • 'ou 
. bien  le  Capitaine  ou  autre  Officier  des 
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troupes  qui  ont  monté'  la  - garde  hors  le 
Chateau , puis  les  Soldats  ou  Cava- 
liers rangés  en  haïe  des  deux  côtés  dyt 
chemin. . 

Deux  autres  Gardés  de  la  Prévôté  ; 
fervans  auprès  - de  M.  le  Chancelier, 
aux- mêmes  gages  que  les  autres , Adrien 
de  Caix,  .Pierre  Mallé,-.. 

^Ces  Gardes  portent  tous  le  Hoqueton 
dorfeverie,  dont  le  fonds  eft  des  cou- 
leurs du  Roy , incarnat , blanc  & bleu  , , 
avecque  la.  Devilè  du  Roy  Henry  le 
Grand , qui  eft  une  malfe  d’Hercule , a- 
Tec  ces  mots  : Ertt  hœc  quoique  cognita 
monftris.  Ils  vont  &f  viennent  par  la 
Maïfbn  du  Roy  pour  les  ordres  dë  Po- 
lice  , pour  mettre  dehors  les  gens  de 
mauvais  augure , & attendre  fi  le  Roy 
ne  les  envoira  point  en  Ville , ou  hors 
du  lieu  où  fejourne  la  Cour,  fe  lailîr  de 
quelque  Priionier;*.  / ^ 

Un  Chapelain  de.  la  Prévôté,  fous  le 

titre  de. Sainte  Barbe. . 

Un  Maréchal  des  Logis.  M.  Claude 
Berthelot,  heur  des  'Bouderies. 'U  a de 
gages  i - '-•■v  171:  l. 

Un  Trompette,  . v v 1?lt  J. 

* Trois  Thrêforiers  de  la  Prevôré  de 
l’Hôtel,  qui  en  paient  tous  les  Officiers, 

M il  i - 
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tant  ceux  dejtidicature  que  de  la  Comi 
pagnie  des  Gardes. 

..  Ib  fervent  par  année  , & c’efl  En 
1684.  M.  de  Vandes.  En  16S5.  ML  Re- 
, nàult.  En  1686.  M.  de  Vandes. 

A la  fuite  de  la  Cour,  le  Grand  Pre* 
vqt  fait  le  taux  des  vivres , dône  main- 
forte  pour  les  logemens,  & fait  d’autres 
- chofes  necellàires  pour  la  Police,  par 
■les  Lieutenans  de  Robe-longue , corne 
nous  dirons  cy-aprês  ; ou  par  les  Lieu- 
tenans & Exemts  de  Robe-courte , en 
leur  abfence. 

Quand  le  Roy  fait  voïage , le  Grancf 
Prévôt  cômande  bon  nombre  de  toutes' 
fortes  de  Marchans  & Artifans  privilé- 
giés , qui  prennent  Lettres  de  luy , pour 
fournir  la  Cour  de  toutes  forces  de  vi-  " 
vrès  , & chofes  necefîàires  , lefqucls 
font  apelés  . Privilègiés , & ont  pouvoir 
de  tenir  "boutique  ouverte  à Paris  &* 
autres  Villes  duRoïaume,  & jpiiiflènc 
des  éxemptions.  Nous  les  mettrons  cy-*' 
■apres  en  un  chapitre  particulier,  tout 
à la  fin  .de  cette  première  partie  de  lar 
.Maifon  du  Roy. . r - 


S.  LES  GENS-D’ARMES 


K fée  de  deux  cens  vingt  Maîtres  ou  Ho-.' 
v mes  d’Àrmes  , qui  fervent  par  quar- 


'■  Le  Capitaine  , L E ROY.  Sio.  î. 


} ' Le  Capitaine-  Lieutenant  ;■  MonfTeur 
le  Prince  de  Soubize  , François  de  Rb- 
han,  Comte  de  Rochefort , Goûver- 
1 - r heur  de  Berry. 


lès  810.  liv.  du*  Capitaine  q joie 
anfïï  , & 1700.  liv.  d’apointement  ex- 
1 traordinaire  pendant  fon  quartier. 

Il  porte  de  gueule  à neuf  mâcles  cPbr 
qui  eft  de  Rohan. 

- ‘ Deux  Soû- Lieutenant  S M.  le  Comte 

de.  Nonarç  * & M.  le  Marquis  de  Bu- 
. ' fcanval.  Ils  ont  chacun  par  quartier  410* 
'■  1.  dé  gagés,  &:  1350.  l.d’apointeuiént  ex- 
traordmaire  pendant  leur  quartier.  " 

_ * Trois  Ensegnes , M.  le  Marquis  de. 

Rotelin,  & M.  le  Marquis  de  Traîne! 
■ r*  desUrfins.  M.  le  Marquis -de  Bêchuhe- 


par  quartier. 


11  a par  quartier  345. 1.  de  &â 
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d’Orval.  Ils  ont  chacun  par  quartier  135. 
livres  de  gages , & ioSo. livres  d’apôîii- 
tement  extraordinaire  pendant  leur 
quartier.  ">:/1 

Trois  Guidons y M.  le  Comte  de  Froul- 
ïé,  M.  le  Prince  de  Bournonvillé,  M. 
le  Comte  de  Sommery , qui  ont  chacun 

Î>ar  quartier  135.  1.  de  gages , & 1080. 
. d’càpointement  extraordinaire  pendant 
leur  quartier. 

Vous  remarquerés  que  pour  dédo- 
mmager les  Officiers  cy-deffiis  des  droits 
, de  réception  qu’ils  avoient  acoûtumé 
de  prendre , 8c  de  la  difpofition  des 
Charges  vacantes  par  mort  , le  Roy 
leur  done  vingt- fi*  mil  livres  de  pen- 
sions : fçavoir  13.  mil  livres  au  Capi- 
taine-Lieutenant ,5,  mil  au  Soû-Lieu- 
fcenant , 4.  mil  à l’Enfêgne , 4.  mil  au 
Guidon.  Si  bien  qu’à  l’avenir  les  Char- 
ges ou  places  de  Gendarmes  fe  do- 
neront  gratis , vacation  arrivant-  par 
mort. 

Deux  Maréchaux  des  Logis , Mvdes 
Fontaines , M.  du  Pont,  ils  ont  chacun 
• par.  quartier  85. 1.  de  gages , 8c  600 . 1. 
d’apointement  extraordinaire  ; qui  fè. 
paient  pendant  les  quatre  quartiers. 
r Un  ComiJJaire  a la  conduite  > M.  de 
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DES  G E N S-D’  ARMES.  271 
jCourcelles..  Il  a par  chaque  quartier 
5>©o.  1.  de  gages  : 110. 1.  pour  Tes  taxa- 
tions ordinaires  ,,  &c  120. 1.  pour  lès  ta- 
xations extraordinaires;  , 

C’eft  luy  qui  fait  la-  montre , & qui  x 
reçoit  le  ferment  de  fidelité  des  Chefs  , 

, des  Officiers;  86  des  Gens-d’armes. 
Quand  :tin  Gen-d’armè  ou 'Officier  de- 
Cavalerie  prête,  ferment  entre  les-  mains 
du  Comiilàire  à la  conduite  , il  • luy  « 
doit  lôn  cheval  &.  fes.  piftolcts  j & fi 
c’eft  un  Fantaffin  , il  luy  doit  fon  épée 
&fon  hauitecol.  Pour  le  Comiilàire  à 
la  conduite , quand  il  fait  luy-même  fer» 
ment  entre  les.mains  d’un  Maréchal  de  ' 
France^  il  doit-au  Capitaine  fixraûties 
de  velours  noir.  . ' . 

,Les  Comillaires  à ta  conduite  ont  une 
place  , fixe  toujours  à la  gauche  du  Co-( 
mandant,  la  tête  du  cheval  du  Gomik 
faire,  répondant  à l’étrier  du  Gôman- 
dant  , dans  la  marche»  & au  combat  j 
corne  auffi  aux  logemens , il  eft  logé  im- 
médiatement, apres*  le . Comandant.  Si 
bien  qu’il  eft  corne  la  feeonde  perfone 
de  la  Compagnie.  ,11  y en  a pluheur* 
Rêglemens. ...  -, 

Huit  Brigadiers-  PremiéreBrigade. 

M.  de  Gouberville.  M.  Danville.  Se. 

M v 
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conde  Brigade,  M.  de  Beauregard,  ÿfe; 
de  la  Berangerie.  Troifiême  Brigade  ; 
^M.  de  la  Bretonerie.  M.  de  Champla-; 
fteau.  Quatrième  Brigade , M;  Charo» 
y M.  le  Chevalier  de  l'Hôpital. 

Outre  les  680. 1.  de  paie  corne  les  au-' 
très  Gens-d’àrmes  , les  Brigadiers  ont 
encore  600. 1.  de  penfion , mais  le  plus 
ancien  qui  fait  le  fervice,  en  a iopo. 
1.  Ils  ont  de  plus  300.  1.  de  gratifica- 
tion, à la  fin  de  leur  quartier  auprès 
du  Roy.  ’ ’ ; 

Huit  Son-  Brigadiers.  Première  Bri- 
gade , M M.  des  Forges.  Seconde 

Brigade.  M.  de  Maucourt.  M.  de  Beau-, 
vais.  Troifiême  Brigade , M.  Maréchal. 
M.  Blandin.  Quatrième  Brigade , M. 
Chardin;  M.  de  Maifon-blançhe. 

-ft  Outre  les  680.  liv.  de  paie , ils  ont  eii» 
eore  500. 1.  de  penfion. 

Un  Major,  M.  Davolé. 

Les  Gens-d' Armes  font  à prêfent  an 
nombre  de  deux  cens  vingt  Maîtres  , 
dans  comprendre  les  grans  ny  les  petits 
Officiers , ny  les  Homes  d’armes.  Ils 
-‘ent  chacun  6S0. 1.  par  an. 

Déplus,  il  y en  a vingtTur  le  noi^- 
veau  rôle  aux  mêmes  gages. 

- Vous  remarquerés  que  Les  placesLcfe 
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* DES  GENS  D’ARMES.  27; 

Gcns-d’ Armes  font  Charges  donc  ils 
peuvent  encore  difpofer  , & s?en  dé-  ; ' 
mettre  en  faveur  d’un  autre  j ce  quêtes  £ 
Chevaux  Légers  ne  peuvent  pas  faire.  \ 

Quatre  Tron^pettes , chacun . 2 5)0. 1/ . 
i Ùn  Timbalier,  . <?o.l. 

.,  Un  Fourrer  ordinaire , 9o.  I. 

'Ûn  autre  Fourier,  qui  tert  par  ex- 
traordimire  ŒBE^l 
; Un  Aumônier , . 90.  1. 

U11  Chirugicn,  . gk;  yoj. 

- Un  Sellier  ' f$  yo.  I.  _ 

Un  Maréchal  ferrant . . 90. 1.  . 

• _____  * •r{  ■ 

-Les  Charges  de  Thrêforiers-  de  la.  % . 
.'Compagnie  des  Gens-d’Armes  , Ancieh,. 
Alternatifs  Triennal , font  à M.  des 

Klotes  ; un  Contrôleur  Ancien,  Al  ter- 

• * ' *’  * 

natif  S Triennal , M.  de  Barcos  , qui 
ont  à leurs  Charges  celle  de  Quatrien-  * ? 
nal  réiinie.  tf. 

' * , Pour  te  devife  de  I’Enfêgne  S du 
Guidon,  ce  font  des  Foudres  qui  tom- - v 
bent  du  Ciel,  aveÇi-ceS.mpts:  Quo 
pet  iratus  Jupiter.  . U«-r. 

A l’Armée  , le  Roy  a encore  des  $ 
Compagnies  de  Gens-d’Armes  , dont 
il  eft  auffi  le  Capitaine  ; mais  elles  ne  \ 
font  pas- pour  Ta  garde  de  te  perfone  - 
Roi  ale.  i . * v 

- • ' . v:\  • ; M.  vj 
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6.  LES  CHEVAUX- 
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- La  Compagnie  des  Chevaux- Légers 
de  la  Garde  du  Roy  , aufïi  compofée 
de  deux  cens  vingt  Maîtres , qui  fer- 
vent par  quartier.  y;  ' 

lie  Capitaine  y h E ROY*  --v 
Le  Capitaine  - Lieutenant  > Charle- 
Honoré  , Marquis  d’Albert  , Duc  de 
Chevreufe , Comte  de  Montfort , & de 
Château- fort.  Baron  de  Chars,  ôcc.  - y 
> \ Il  porte  d’or , au  lion  de  gueule  cou- 
roné  d’or , qui  eft  à' Albert , écartelé  de 
Rohan  -,  qui  eft  de  gueule , à neuf  tria- 
des d’or.  -sfr  "J  t-r  -.otI  • 

Deux  Sou- Lieutenant  * M.  le  Comte 
de  la  Mothe  Houdancourt.  Monfieur  de 
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Deux  Cornettes  \ M.  de  Coetënfaut, 
&c  M.  de  Bêzemaux  de  Pifon,  187.  l.io,,. 
£ de  gages.  > 

Deux  Maréchaux  des  Logis , chacun 
éi.  1. 10.  f.  M.  de  la  Bérange , cy-devant 
i^E^emt  des  Gardes  du  Corps  , & M.  de 
''  >■  -Tournefort  , auparavant  Brigadier  de 
vla  prêfente  Compagnie.  115.  1. 

Un  Comi flaire  a U conduite  » M.  Is 
j Chevalier  d’Augé.  ' 
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DES  CHEVAUX-LEGERS:  1% 

Quatre  premiers  Brigadiers  , M.Rou- 
vr  ay-  d’ Abancour  t.  M.  Laleval.  M.  Matv  “ 
déville.  M.  Droiiyn. 

é'XDutre  la  paie  de  par  jour,.  & le$k. 

20.  f.  quand  ils  font-  en  fèrvice  auprès 
du  Roy , l’un  de  ces  premiers  Briga- 
diers a mil  francs  de  penfion , les  trois 
autres  600.  1.  8c  chacun  des  quatre  a 
encore  300. 1.  de  gratification  à la  fin  du 
quartier  de  fervice  auprès  du  Roy.  -‘v 
. Quatre  autres ; Brigadiers  . M.  Dar-, 
gent.  M.  du  Teil.  M.  Infreville  M.  Va*. 
' rel. 

Ils  ont  les  mêmes  àpointemenç  que; 
les  quatre  Premiers  Brigadiers  , à la  ré- 
ferve  des  300.I.  de  gratification.  " 
Huit  Seu  Brigadiers  » M.Fabrot.  M. 
de  Saint  Hubert.  M.  d’Àrgent,  Cadet. 

? M.T.  H.  de  Yallaunay.  M.  Charmond. 
M.,  du  Breiiil , M.  Murat.  M.  Baxa. 

Ils. ont  500.  1.  de  penfion,  outre  leur 
paie  de  39.  f.  par  jour  , 8c  les  20.  C 
: quand  ils  font  en  , lèrvicé  auprès  du 
Roy. 

’ &*trî  P°rte'  cwrtdars  » M.  des  Sa- 
blons. M,  de  la  Hallicre.:  M.  des  Folles, 
M.  de  S.  Martin  de  Raicar^fv*2! 

Ils  ont  la  même  penfion  que  les  Soû^ 
||  grigadiers.  'fe|'  " 
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M.  Warin,  Aide- Major  & Brigadier 
étd  honores. 

Il  necomande  point  de  quartier  , 8à 
a corne  Brigadier  600. 1.  de  penfion.  ■ 
Les  Cht vaux-  Ltgtrs  , ont  chacun 
30.  f.  par  jour , c’eft  45. 1.  par  mois  , 8c 
• 540.  1.  par  an.  De  plus  les  cinquante- 
cinq  Maîtres  de  chaque  Brigade , tant 
Officiers  que  Cavaliers  , ont  encore' 
chacun  20.  f.  par  jour  d’extraordinairé  . 
pendant  qu’ils  font  en  quartier  de  lèjri; 
vice  auprès  diî  Roy.  ' - •;  ^ 

Quatre  Trompettes  , 66,  1.  chaciui^ 
par  quartier. 

• Un  Timbalier,  200.  1. 

Deux  Fouriers , * 30.  lr  par  mois:  * 

•' , Uir  Aumônier  Chapelain , 30.  1.  pa/: 
mois , outre  la  paie  ordinaire. 

Deux  Chirngiens,  30. 1.  par  moisi 
Un  Maréchal  ferrant,  30.  l.par  mois; 

^ Un  Sellier  , 30. 1.  par  mois. 

Le  fonds  de  l’Extraordinaire  eft  pris 
fur  la  cailette  du  Roy. 

De  plus  il  y a trois  Thrêfbriêrs  de 
f'ompagriie.  £«  16S4.  M.  Popart, 
Tnrêforier  Triennal.  En  168$.  M.  Bour-  ; 
gevin  Thrêforier  Ancien.  En  1 686.  M; 
Hulault , Thrêforier  ..Alternatif. 

M.  Cordier  de  Launay  a:  les  trois 


es 


La  Devife  des  Etendars  eft  la  foudre 
qui  êcrafe  les  Geans  : avec  ces  mors, 
Sehfere  Giganfes. 


? 


7.  DES  RE'GIMENS 
;fv  des  Gardes. 


é' [Lé  Régiment  François  eft  compose 
de  trente  Compagnies , qui  prennent  lé 
nom  de  leurs  Capitaines  , & qui  font 
fur  le  pié  de  100.  homes.  Les  Officiers 
font,  un  Capitaine , un  Lieutenant , un 
Sou- Lieutenant , un  Enfêgné,  & qua- 
tre Sefgens.  La  Colonelle  a trois  Lieu-  jj>  ‘ 
tenans,  trois  Soû-Lieutenans , deux  En- 
fegnes , & fix  Sergens. 

L e C olo  nel  du  Régiment  des  ~ 
Gardes  Françoifes  eft  M.  le  Maréchal  . 
Duc  de  la  Feiiillade,  reccu  le^Y.  Tan- 
vier  1671. 

Vous.jemarquerés  qu’il  y a difïèren-  ' 
B ce  à dire  Capitaine  , Lieutenant  , 'ou 
Enfegne  des. Gardes , & Capitaine,  Lieu-  1 
tenant  ou  Enfégne  'aux  Gardes  y Car  il 
n’y  a que  quatre  Capitajjnes  des  Gardes  <> 
dii  Corps  François , que  nous  avons  110- 
més  cy-devant  y & il  y a.  trente  Capi- 
taines- aux  Gardes  du  Régiment  Fran-  J* 
çois,  (3c  trente-deux  Lieucenans,  tkc.  , 
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Leur  quar-  CAPITAh:  LJ&JTM- 
tiira  Paris,  NES.  N ANS. 

ah  Faux-  Messieurs  Messieurs. 

f'  4 , * * * - . » 

bourg  de  DE  DE 

La  Colonelle  Damocezan. 
dAxtagnan-,  La  Barre.  J-j 
Capitaine-  N •«mi  , ,y-j 
Gtrm*in.  Lieutenant  ,.,o 
Cpmandant 

la  Colonelle.  ~ 

Montmart.  Là  Lieute - De.  Moubr 
vante  Colonçlle , Ruben-  neau.  „ 
tel.  Maréchal  des  Camps 
8t<  Armées  du  Roy.  ' 

7A?#r.  . Congis  , Bri- 
gadier des  Armées  du 
Roy. 


1 

■*  v- 


Seguiratv  . . Cangran. 
S.  Germain . Creil.  d’Aiguevilly. 
S.  Germain.  D’Avegean  Cârjier. 

' ; ‘ 9 k " ^ ^ i - ’ " - 

5.  Honore,  Maumont , VaudreüiL  - 
Brigadier 
d’infanterie. 
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SOU - LIEÜTR - ENS  E’ G N ES. 


N AN  S. 
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; Me  e soeurs. 


DE 

S.  Alver. 


Mes  s ie  ur. $ 

®f! 


D E 

Prutielay{î! 
Jauvelle  de  Cer-  BuchéreK 

fe  ÈeSî|t*8|^r  ~ ***** 

d’Orgemont. 
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Binanville. 
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««•Hilf 
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V ~4&L 
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Miftrale. 

La  Trouffe, 
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••••••# 
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*. 


Marcilly. 


l/ 
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v-  y 

7?  ^ 


Dodifrét. . ^ 

* ■ ^ 3jr  J *jL 

'.  f ' k 

La  Tour  Caem 


T%t-. 
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. - A 


Chatenay* 


S -V 
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4 Paris  , 
an  P aux- 

•«■  «-  r m 

/>0Kr£  ÿ 

•S.  Marcel. 


NES.  N ANS. 

Messieurs)  Messieurs- 

I Ëjfl  fl  1 1 1 1 ' 

Du  Trem-^ 


•BE; 

Mirabeau. 


*> 
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•as»?  +~t. , 

»■'  OgÊpVfSjW#? jSïf" , 

:; . fi  <• , J VtiMgJ 


y.  > k^nfcAAf; 
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5.  FiÜor.~  Gliampigny. ‘d’Arbouvil- 


i Ji 


VU*  -v. 


î- 

Jt?  •: 


*#  &. 


le. 


j t 


\ , ;.  v. 

S /Jaque.:  Caraman..  Melun., 


«P 


i i 


* V 
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' - ; ' . J • __  *■ 

S.  Marcel^  Beauregàrd.  DeS.Reiiiy, 


‘ a 4 


.V  P . V 


<S.  Marcel'  Des  Alleurs.  Bignon. ’j 


S.  Germain.  Fourille. 


De  Lâge. 

. 4 5j 


' fi 


Le  Roulé.  Saillant,.  LaFons,  '••’**  ‘ J 
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^vr***.  . - . ( , « »,  -. 
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5.  Germain . Ferrand. 

« . s . . . v . '-  • 

fur  '.*••'  cv 

S'.  Martin.  Boillèlot. 


La  Cone- 
laye. 


i?  J 


■ ; - 


• i ivto»  •*.  * V. 
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Cheviré. 


.fl 
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U * ^ ^ 


S.  'Jaque,  t Roinville.  Boi  (Ville 
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SOU:  U BUTE.  E NS  E' G N ES. 

j U ANS.  . 

Messieurs  Messieurs  . 

D E DS 

* 

Feuquiéres.  .N, // 


•-  tv  *•***■>  • - » 

La  Chevalier  de  N. 

Balincourc. 


Nonan.  A ' 

Gclenoncoure. 

*•  » V ; . " 

Ni*  > » 

; ; > d’Ânagtian. 

Il  "" 

S.  Chamânt. 

Chaponay. 

Montebize. 

^ «r  . V.  •J’ 

J DeHeré. 

. • a « » j , , • ' f : * 

%_V  v.MjV  4 J * r 

Corbe  ville. 

Le  Comte  d’Arta- 

gnan. 

■ % ~ 

Briçonec. 

/ 

LeFéron. 

- 

» " ‘ c - . - * - 

i.  '•  w jr.-  • 

;c. 

Noizy. 

Dareft. 

Daâcmarie.- 

Villépaux. 

g 
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’ 4 r 

Leur  quar-  ^ÂPÏTAL  LlEUTBi 
tiera  Paris , iV£S.  N AN  S, 

au  Faux-  Messieurs  Messieurs. 
bourg  de  de  ■//  D E. 

VtlLemuve,  Eragny.  Poaiac;  '1 

S*  Marti»,  Ghamplâ-'  Pcrigny.  /- 
treux^. 

„ * . ■ . * . y*  ■>  ■*  / S ’..*•  » •*/ 

5,  AW»,  Bàiiyn.  s,  Simon.>ï 


S.  Marcel.  Traverfone.  Dujardin.'. 

» 

S,  Marcel.  Maücy..  reChevalier 

de.Cauvi/so* . 

La  Chapelle.  DeiMarets,  Le  Cheva-» 
^ laVilktte . de  Vouzy.  lier  de  Bra- 

gelongne^ 

5.  (demain.  Eteetonvil-  Nadaillac. 

üers. 

6.  Marcel  Varennes, . N........ 


S.  Marcel  CaiUavel.  Rornény^. 
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SOU-LiEUTB-  ense'ünes: 

N A NS. 

■ Messieurs  Messieurs 

■ D E > - ;r  'DE 

Du  Fay.  N...:..., 


LeGomte  de  Va-  ’N. 
ras. 


( : 


Le  Chevalier  de  Seguier. 
Seraucourt. 


Defmures. 
Du  Vivier. 


Renan&rd. 

Torcy. 


La  Tourne! Je. 


K 


Boifville. 


Xa  Hautoriicre; 


,/ 


/ 


Temericourt. 


S.  Pol. 


. -<W 

*T  T 


Le  Chevalier 
d’Artagnan. 

Sc,Pé.y 


•v 
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' Leurquar-  CAPlTAl-  LlEUTE-^ 
titra  Paris,  N JE  S.  N ANS. 

au.  Faux-  Messieurs  Messieurs 

boUrg  de  de  de 

S*  Marcel.  Chamillird.  N. 


i •••»•••• 


S.  ViÜor.  Mênevilêce.  Mênevilête.  7 
S.  Germain.  d’Attignac.  Soupir. 

S Dcnys . La  Bourlie.  N.. 


T 
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SOU-LIEUTE • 

ENSÉGNES 

N ANS. 

Messieurs 

v . » 

Messieurs 

DE 

D 1 

Declaye. 

N. 

d’Efclignac.  - - 

Fére. 

Pidou. 

Villepreux. 

Noce. 

N 

1 

Un  MAj OR,  M.  d’Àrtagnan. 

Quatre  AIDE  S- MA  ~JO  R,  MefI 
fleurs  de  Montgeorge  Vitri-Grimaldi,'  . 
cPAcy , Peftel.  . . ^ 

Quatre  Sour-  Aider- Major , qui  tien- 
nent le  rang  de  Soû-Lieutenans  félon 
leur  réception  , Meilleurs  le  Chevalier 
de  Luzancy.  Vauroüy.  Cando.  Clif-\ 
fon. 

Les  quartiers  où  font  logées  ces 
Compagnies,  font  marqués  au  comen- 
cement  de  chaque  ligne  , fuivant  les 
difïerens  Faux-bourgs  de  Paris , ou  au- 
tres lieux  qu  elles  ocupent. 

Deux  Comiffaires  à U Conduite , M, 
Chevalier.  M.  Perrelle.  ‘ * 


xl6  L’E'TAT  DE  LA  FRANGE, 
t,  Quatre  autres  Comijfaires  à la  Conduù 
te  Meilleurs  le  Camus,  du  Fay , des 
Elïàrs , N 

! Deux  Maréchaux  des  Logis  des  Ban- 
des Françoifes  & du  Régiment  des  Gar- 
des , M.  le^Clievalier  Prud’home  a les 
deux  Charges.  , 

* Le  Prévôt  des  Bandes  Françoifes  & du 
Régiment  des  Gardes  , M.  Mulot. 

£ Le  Lieutenant  du  Prévôt  des  Bandes 
Françoifes  , M.  du  Val. 

Le  Greffier,  u.  Archers.  L’Execu- 
teur  dejuftice. 

£ Auditeur  Général  des  Bandes  Fratt- 
çoifes,  M.  de  Simony. 

Un  Médecin , le  fieur  j.  B.  de  Fret, 
quiéres  auffi  Médecin  du  Roy. 

Son  Aide , le  fieur  Languereau. 

Un  Apothiquaire  , le  fieur  Robin. 
Deux  Chirugiens , le  fieur  Tribou-  - 
leau,  le  fieur  Roïer. 

Un  Chapelain  » le  fieur  Jofeph  Niel. 
Deux  Tambours-Majors  , Duménil 
& la  Rôle. 

( Un  Sergent  Af) ointe'  - M^Deichamps» 

( Six  Cômmiflàires  & Controleurs  des 
Guerres.  ' 

Deux  Contrôleurs  nouvellement 

A / 

créés. 

Six 


( 


H ••  •s’  - S»  • “ ■ _ • ’ % < 

DES  GARDÉS  FRANC01SES.  i%y 

Six  Thrêroriers  Généraux  de  l’Ex- 
traordinaire  des  Guerres,  & iix  Co- 
mi  s.  V 

Trois  Threforier » Généraux  du  Régi- 
tnent  des  Gardes  Franççifes.  1684.  M. 
Boulart,  1685.  M.  Bouret,  M.  du 
Vau. 

Pour  les  gages  des  Officiers  du  Ré- 
giment des  Gardes  Françoiies  , vous 
rçaurés  que  le  Colonel  a par  an  dix  mil 
francs , les  Capitaines  ont  trois  mil  li- 
vres , le  Major  autant , les  deux  anciens 
Aides-Majors , chacun  deux  mil  cinq 
cens  livres , & les  -deux  autres  chacun 
deux  mil  francs , les  Sous- Aides- Major, 
onze  cens  livres  de  paie , & neuf  cens 
francs  de  gratification  : Les  Lieutenans, 
onze  cens  livres , neuf  cens  francs  les  > 
Soû- Lieutenans  ; & fix  cens  Soixante  li- 
vres , les  Enfegnes.  De  forte  que  pour 
tout  le  Régiment,  la  dêpenfe  fe  monte 
par  an  à.„ mil  livres. 

Le  Capitaine-Lieutenant  de  la  Co- 
lonelle a auffi  la  paie  de  Capitaine  J & 
le  Capitaine  de  la  première  Compagnie 
enfuivant , a auffi  la  paie  de  Lieutenant, 
came  Lieutenant  Colonel.  • 

Vous'  fçaurés  que  les  Gardes  Fran- 
çoifes  tiennent  toujours  la  droite  fur  les 

Tme  L N 
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âS8 'L’ESTAT  DE  LA  FRANCE.  - 
'Gardes  Suiflès..  Ainfi  la  Sentinelle  Fran- 
jçoifes  tient  la  droite, les  Soldats  de 
l’un  & de  l’autre  Régiment  ïè  rangeant 
•en  haïe , quand  leurs  Majeftés  .forcent 
du  Louvre , ou  bien  quelles  y entrent* 
les  François  font  toû jours  à . droit. 

Vous  remarquerés  encore  , que  les 
Capitaines  & Officiers  du  Régiment 
.des  Gardes  Françoifes , portent  le  Haut 
fe-col  doré , .8c  les  Suilles  l’ont  couvert 
d’argent. 
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PU  %ÉGWtNT  SUISSE 


Il  n’y  a plus  maintenant  que  «lia: 
Compagnies  complètes  du  Régiment 
des  Gardes  Suiflès,  & deux  Capitai- 
nes à plus  de  la  moitié  des  Compa- 
gnies. 

Le  Colonel  Général  des  Suiiïès  & 

• • .T* 

Grifons , M.  le  Duc  du  Maine  9 Prince 
Souverain  de  Bombes. 

Le  Capitaine-Lieutenant  qui  crîman- 
de  la  Générale  •>  M.  Machet  : & deux 
Soû-Lieutenans,  M. .Machet,  M. FjC. 
cher.  Un  Enfêgne , M.  Machet. 

Le  Colonel  du  Régiment  des  Gardes 
Suilïès , M.  de  Mollondin. 

Le  Capitaine-Lieutenant  qui  coman- 

de  la  Celonelle  , M.  de  Lully. 

Deux  Soû-Lieutenans  , M.  Ihman , 
M.  deFiltz  le  Cadet,  auiîî  Exemt.des 
Cent-Suiffçs , l’Enfêgnç , M.  CJievalieit 
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ÏJO  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE. 

AUTRES  CAPITAINES  ET  OFFI- 
fuivant  l’ordre  des  Cantons, 
CANTONS  CAPITAINES, 
des  Compte 

gniesSuiJfes.  MESSIEURS 

Zurich.  Rohia.  *> 

Zurich . JLochman.  j couples. 


Bern.  Erlach  , Co- 
lonel & Maréchal  de 
Camp.  Le  Capitaine - 
lieutenant  N...... 


Compagnie 
entière . 


Bern.  Villars-  *)  couplé  avec 

■Chandieu.  j y^idkjrch. 


Schuitx..  Reding. 

Claris.  Haufer.  *)  couplé  avec 

j v/gier . 


Baie.  Stoupp,  Co-*^ 

lonel  , & Lieutenant  [compagnie 
Général,  le  Capitaine-  f entière. 
Lieutenant.  Stoupp.  J 


Fnbo»r£.  Reynold. 

Soleurre.  Wigier.  \couplé  avec 

J Haufer , 


DES  GARDES  SUISSES,  iji 
CIERS  DES  GARDES  SUISSES.  A 


L1EPTE - SOrziEP- - E NS E'  GN  ES, 
NANS  T E N ATiS 
Messieurs  Messieurs  Messieurs 

Schuartz  Geldi.  Rohn, 


l 


Grafïènried. 

Erlach. 


T 4 c\  a 

4 

Daverdt. 


er  bli*  T •*  * i.  • r\  *. 

• A ' 1 i A 4 -,  >»  (i^  , , | JL  V 

Fiiburger.  Courcelies.  Waldkirch; 


Bevief.  Bodminger.  Reding.' 

Muller.  Vallier.  Frewller. 

Caftelan.  Grenut.  Monmolin. 

i à 


Bévier.  Bodminger.  Reding. 

Muller.  Vallier.  Frewller. 

- , N iij 


m L-E'TAT  DËXA.mANCg. 


AUTRES  CAPITAINES  Et  OFfI- 

fuivant  L'ordre  des  Cantons. 
CJNTOHS 
des  Compa 
gaies  Suif- 

/"• 


CCAPitAiüÈs. 


Schajfoufe. 


Messieurs 

Waldkirch* 


Grifons 
alliés  des 
Suffis. 


} couple  ave* 
Vtllnt  s. 

Ch  and  s eu >* 

Rodolphe  de  Sa*') 

lis  y Colonel  \ Compagnie 
ôc  Brigadier,  f entière # 

Le  Capitaine j 
i Lieutenant . 

' Wagnefc. 

Du  Mont. 

Frideric  AntoiÔ 

..tue  de  Salis.  j""^' 
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CIERS  DES  GARDES  SUISSES..  ; 


£ ï E.V'T  E-  S&Kfk  t'Ej?*  EN  SB'  GH  ES* 

nIins.  tenons.. 

Messieurs  M.bssieüks  Messieurs’ 

Fribürçer.  Gourcçlles.  W alcjkiXch*- 

O l W [ . ; 

• • • * • • 


N......  - Cadouche.  Çugelberg;. 

Beiy.. 


, i*  - , - t ..  1 y.A 

• «,  v\  rj  «lUV* 

. * y,  » * W ^ V ^ m ’ • VT. 
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* r ♦*,.  fï  tV  i 1YW-S 
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_ y ««t  Va*’*  k ‘ ^ é \ - 

Salis.-  N..  • •M  * 

Le  Chevalier 
de  Salis.. 


\ 

« . 


•VS1 

* rj 


i ».  * 


>«  r ? 


Du  Mputi 


De  plus  il  y a Ta  Compagnie  du  fleur 
Temell,  incorporée  dans  le  Régiment 
des  Gardes  Suitiès  : mais  elle  n’a  pas 
encore  iervy  auprès  de  la  Majefte. 

• Deux  Majors, M.  Sourbec.  M.  AI- 

termat.-  * / 

Outre  les  Officiers  cy-detius  nome?,'- 

# # 

il  y a encore 

Un  Comitial  re  à la  Conduite. 

Le  fleur  Sovion  , autiî  Comiflaire  ci 
la  reveuë  des  dix  Compagnies. 

Niüj 


ij4  L’ETAT  DE  LA  FRANCE. 

Un  Maréchal  des  Logis  du  Régi- 
ment. . ir- 

Le  fieur  Vallin. 

» Un  Aide-Maréchal  des  Logis  , le 
fieur  Paftour , fieur  de  Soroïe. 

Un  Truchement  le  fieur  le  Blanc. 

* Un  Aumônier , le  fieur  Jergen.  . 

Un  Médecin , le  fieur  Fagon. 

Un  Chirugien  Major , le  fieur  Ro- 
land. - 


Un  Auditeur  des  Bandes,  le  fieur  du 
Frenoy. 

Les  Officiers  de  'Juftice- 
Un  Grand  Juge  du  Régiment,  le 
fieur  Altermat. 


Un  Grand  Prévôt,  le  fieur  Jergen. 
Un  Greffier.  . ‘ 

V •• 

Les  Juges  de  chaque  Compagnie. 

. ■ Les  Petits  Prévôts.  "*  • 


Vingt  Archers  du  Grand  Ju^e* 

v . Un  Exécuteur  dejuftice. 

Etat  Maj$r  de  la  Générale* 

-J  La  Compagnie  générale  a à Juftice 
' à part , fans  avoir  rien  à démêler  avec- 
que  le  Régiment  pour  la  Juftice.  Ceffc 
pourquoy  elle  à 

Un  Grand  Juge,  le  fieur  Plountche. 

• Un  Maréchal  des  Logis , le  fieur 
Lutin.  * ° 
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Le  Truchement , le  fieur  Vvigier. 

Le*and  Fourier , le  Sieur. 

Un.  Chirugien  Major,  le  Sieur  Ro- 
land. • 

Un  Aumônier,  le  Sieur  Niceville. 

Il  y a trois  Thrêforiers  du  Régiment 
des  Gardes  Suiffes , qui  fervent  par  an- 
née , & c’eft  en 

1684.  M.  N 1685.  Miton- 

M.  Chauflfburneau. 

Quatre  Contrôleurs. 

M.  le  Prince  du  Maine , Colonel  Gé- 
néral des  Suilïes , a pour  fes  apointe- 
jnens  ordinaires  &c  extraordinaires , ÔC 
pour  rentretênement  de  douze  Halle- 
bardiers  fervans  prés  fa  perfone  , dont 
fix  d’augmentation , 6174.  1.  par  mois  , 
qui  eft  6000. 1.  pour  luy , & 14. 1.  10.  f. 
par  mois  à chacun  des  Hallebardiers  , 
ce  qui  fait  74088. 1.  par  an. 

Le  Colonel  du  Régiment  des  Gar- 
des Suillès  a par  mois  1160.  livres  pour 
luy , & 800.  1.  S.  f.  pour  l’état  Major 
des  Officiers  de  la  Juftice  : ce  qui  fait 
13514. 1. 1 6.  f.  par  an. 

Chaque  Capitaine  reçoit  tous  les 
mois  pour  entretenir  fa  Compagnie  com- 
plète & fes  Officiers , 4101. 1. 1.  f. 


ips  L’E  TAT  DE  LA  FRANCE; 


Tous  les  Soldats  & Officiers*s  Gar* 


des  Françoifes  & Su i lies , font  obligé» 
de  fs  mettre  fous  les  aufties,  & de  fè 
ranger  en  haïe  depuis  la  porte  ou  Pont- 
levis  * les  François  à droit  * ôc  les  Gardes 

' .9  7 

Suides  à gauche  ; les  Capitaines  à la. 
tête  de  leur  Compagnie*  ou  le  Capitaine 
Suide  endoflè  la  cuirallè  fi-tôt  que  leurs 
Majeftés  viennent  à palier* 

Vous  remarquerés  que  le  Capitaine 
des  Gardes  Françoifes  & Sûillès  qui  eft 
de  garde,  ou  l’un  de  lès  Officiers  en  foft 
abfence,  doit  tous  les  foirs  aller  fça* 
voir  l’ordre  ou  le  mot  du  Guet  du  Roy, 
& pour  cet  effet  le  Capitaine  des  Gar- 
des Françoifes  demande  au  Colonel  des 
Gardes  Françoifes , & le  Capitaine  Suif, 
le  au  Colonel  Général  des  Suilles , s’il 
veut  aller  fçavoir  l’ordre  de  faMajefté', 
& en  cé  cas  il  attend  pour  le  recevoir 
de  luy  j linon  il  le  va  prendre  luy  même 
du  Roy , puis  le  va  dire  à fon  Colonel 
Général  * & le  fait  entendre  aux  autres 
Officiers  qui  le  doivent  fçavoir* 
Lorfque  quelque  Soldat  des  Gardes 
Françoifes  ou  Suilfes,veut  entrer  au  Lois. 

» J 

vre , il  lailïe  toujours  fa  bandoliére  à lit 
Sentinelle  qui  eft  à la  porte. 
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%.  DES  MOUSQUETAIRES 

n la  Garde  du  Roy, 

Il  y a deux  Compagnies  de  Moufque- 
taires  à cheval. 

Ceux  de  la  première , cy-devant  ape- 
lés  les  Grans  Moufquet  aires  , qui  /ont 
au  nombre  de  deux  cens  cinquante 
plus  : les  Moufquetaires  de  la  fécondé 
Compagnie  aufïî  de  deux  cens  cinquante 
ôc  davantage , qui  êtoient  auparavant 
à feu  M.  le  Cardinal  Mazarin.  Leur 
nombre n’eft  point  fixe.-  ' . . ■ -> 

i.  De  la  première  Compagnie  des 
Moufquetaires. 

• Le  Capitaine,  LE  ROY.  , 

Le  Capitaine- Lieutenant  » M.le  Bail- 
ly de  Fourbin , cy-devant  Major  des 
Gardes  du  Çorps. 

Il  porte  d’or,au  chevron  d’azur , acom-, 
pagné  de  trois  têtes  dé  léopard  de  fa- 
ble , au  chef  de  l’Ordre  de  Malte. 

Un  S ou- Lieutenant , M.  de,  Mauper- 
tuis  y qui  a en  cette  qualité  200.  1.  par 
mois. 

L'Emegne  , M.  de  la  Hoguette , 15 a. 
1.  par  mois. 

N vj 
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Le  Cornette , M.  le  Marquis  de  Ml- 
repoix,  150.  liv.  par  mois. 

Six  Maréchaux  des  Logis , 75.  livres. 
M.  Fabre.  M.  d’Aigrubert.  M.  des  O- 
briéres.  M.  de  S.  George.  M.  d’Arifa. 
M.  de  la  Baillière. 

. Les  trois  premiers  Maréchaux  outre 
les  50.  f.  de  paie  par  jour , ont  encore 
quatre  cent  écus  de  penfion. 

Un  Comijfaire  a la  Conduite . M.  de 

Roüart. 

« ' ■ * » 

Quatre  Brigadiers » qui  ont  21.  êcus 
par  mois.  M.  de  France.  M.  de  la  Ro- 
que. M.  de  Malleville.  M.  de  Paule.  . 

' Les  Brigadiers  ont  500. 1.  de  penfion, 
outre  leur  paie  de  4.0.  fols. 

Seze  Scû  Brigadiers. 

Première  Brigade.  M.  du  Rolet , Gou. 
verneur  du  Pas , & fort  de  FEelufe.  M. 
le  Chevalier  d’Ecluzel.  M.  Joly.  M.  de 
Montchamp.  Seconde  Brigade  M.  de  la 
Platriére.  M.  de  Creney.  M.  Damvil- 
le.  M.  de  Lage.  Troifiéme  Brigade.  M. 
de  Clézieux.  M.  Dumas.  M.  de  Mau- 
véziniére.  M.  de  Bufiy.  Quatrième  Bri- 
gade. M.  de  Montcrif.  M.  de  la  Prade- 
rie.  M.  Château-Renault.  M.  de  La- 
mproie. 

Les  Soû- Brigadiers  j outre  leur  païc 
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de  40.  fols  par  jour , ont  encore  500.  li- 
vres de  penfiow. 

Deux  cens  cinquante  Moufquetaires , 
qui  ont  tous  à prêfent  chacun  10.  êcus 
par  mois , c’eft  40.  f.  par  jour. 

Les  autres  petits  Officiers  qui  fui- 
vent , n’ont  chacun  que  15.  êcus  par 
mois , c’eft  50.  f.  par  jour. 

Trois  Fouriers. 

Six  Tambours. 

Quatre  Hautbois.  , 

Un  Aumônier. 

Un  Chirugien. 

Un  Apothiquaire. 

Un  Maréchal  ferrant. 

Un  Sellier. 

Un  Armurier. 

Les  trois  Thrêforiers  des  deux  Com- 
pagnies des  Moufquetaires  font  les  mê- 
mes que  cy-delîus  à la  Compagnie  des 
chevaux-Legers  : Le  Païeur  ou  Diftri- 
buteur  pour  cette  Compagnie  eft  le  fieut 
de  Cafenove. 

Les  Moufquetaires  de  la  première 
Compagnie  ont  leurs  chapeaux  galonés 
d’or  j & le  galon  de  ceux  de  la  fécondé , 
cil  d’or  & d’argent. 
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2.  La  féconde  Compagnie  des  ' 
Moufquetatres» 


Le  Capitaine-  LE  ROY. 

Le  Capitaine- Lieutenant.  M.  deHau- 
tefaye.  Marquis  dejauvelle,  Gouver- 
neur de  Ham , Maréchal  des  Camps  St 
Armées  du  Roy. . - 

Un  Son- Lieutenant , M.  le  Marquis 
devins. 

Un  Ensègne , M.  de  Bariére. 

Un  Cornette , M.  de  Rigoville. 

Six  Maréchaux  des  Logis , M.  de 
Rouvillac.  M.  Colombe.  M.  de  Vages. 
M.  Curly.  M.  Galibert.  M.  Sertau. 

Les  trois  premiers  Maréchaux  des 
logis , outre  les  yovL.de  paie  par  jour,ont 
encore  quatre  cens  êcus  de  penlion. 

Un  Co  mi  (faire  a la  Conduite  j M.  de 
Roüart. 

Quatre  Brigadiers.  M.  Lefcalopié.  M. 
de  Montfort.  M. . de  Lecullàn.  M.  de 

Brigadiers , outre  leur  paie  de 
40.  L par  jour , ont  500. 1.  de  penfion. 

Sêz.e  S eu  Brigadiers. 

Première  Brigade  » M.  Trebon.  M.  de 
la  Roziére.  M.  de  la  Suriére.  M.  de 
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Reillac.  Seconde  Brigade.  M,.  du  Féüil- 
loy.  M.  de  l’Efle.  M.de  Morodat.  MU 
Rantin , de  Sèche»  Troifiême  Brigade. 
M.  de  la  Noze.  M.  le  Baron.  M.  le 
Chevalier  de  Salêgne.  M.Chaillaii. 
Quatrième  Brigade.  M.  de  Grainville» 
M.  de  BoifBénard.  M.  de  Poüilly  de 
Combes.  M.  Boefïè. 

Les  Soû-Brigadiers , outre  leur  paie 
de  40.  f.  par  jour  ont  300»  liv.  de  pen- 
fion. 

Deux  cens  cinquante  M ou fquet aires  8c 
plus , de  cette  fécondé  Compagnie  , qui 
ont  la  même  paie  que  ceux  de  la  pre- 
mière Compagnie,  vingt  êcus  par  mois, 
c’eft  40.  f.  par  jour. 

Les  autres  petits  Officiers  font. 

Six  Tambours. 

Quatre  Hautbois. 

Un  Aumônier. 

Un  Chirugien. 

Un  Maréchal  ferrant. 

Les  trois  Thrêforiers  , corne  cv-deC* 
fus.  ' ‘ ' >■  ; 

Le  Païeur  ou  Diftributeur  pour  cet**, 
te  fécondé  Compagnie,  le  fleur  Auto- 
telle. 
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' ' * "*  « 

Vous  remarqueras  que  les  Moufqtie- 
taires  de  la  première  Compagnie  font 
tous  montés  for  des  Chevaux  Blancs  » 
& ceux  de  la  fécondé  Compagnie  for 
des  Chevaux  noirs. 

Lorfque  les  Motifquetaires  font  la 
garde , & qu’ils  font  fontinelle  aux  a- 
venuè's  du  Louvre  , ils  ont  bouche  à 
Cour  & leurs  pièces. 

-r  . i-  v • , >r  '4L'  • v ■ ’ 'Jfr 

"S  * » 

Tous  les  foirs  le  Capitaine- Lieute- 
nant , le  Soû-Lieutenant , ou  autre  Of- 
jicier  des  Mousquetaires  le  trouve  au- 
près du  Roy,  pour  Içavoir l’ordre,  & li 
là  Mejefté  ne  veut  point  fortir  le  len- 
demain , pour  en  faire  avertir  les  autres 
Officiers  & Moufquetaires. 

LES  CENT  GENTILS-HOMES 

AU  BEC  DE  CO&BIN. 

Les  Cent  Gentils-homes  ordinaires 
de  la  Maifon  du  Roy , ordinairement 
. apelés  Becs  de  Corbin  , ont  été  infti- 
tués  les  premiers , pour  plus  lèure  & ho- 
norable garde,  & n’êtoient  que  cent  au 
- comencement  de  leur  inftitution  ; mais 
on  en  a ajouté  cent  autres , & à cha- 


BECS  DE  CORBIN.  ' py 

«ne  Compagnie  Ton  Capitaine  8c  Lieu- 
tenant. Et  bien  qu’ils  foient  au  nombre 
de  deux  cens  depuis  plufieurs  règnes, 
ils  retiennent  toujours  leur  ancien  nom, 
& font  encore  aujourd’huy  apelés  les 
Cent-  Gentils  homes. 

Ils  marchent  deux  à deux  devant  le 
Royaux  jours  de  cérémonie,  portans 
avecque  l’êpée  au  côté , le  bec  de  Cor- 
bin  ou  faucon  à la  main'.  Ils  (ervirent 
au  Sacre  8c  au  Mariage  de  (a  Majefté , 
8c  depuis  à la  cérémonie  des  Cheva- 
liers eji  1661.  où  il  y en  avoit  fix  qui 
mar choient  deux  à deux  devant  fa  Ma- 
jefté , 8c  qui  entrèrent  dans  le  Chxur 
des  Anguftins  ; les  autres  marchaient, 
des  deux  côtés  des  Chevaliers. 

Ils  doivent  à un  jour  de  bataille  (e 
tenir  auprès  de  la  perfone  de  la  Mi- 

fté. 

Le  Capitaine  de  la  première  Compa- 
gnie des  cent  Gentils-houes  ordinai- 
res de  la  Maifon  du  Roy  , dits  de  l’an- 
cienne bande,  eft  M.  de  Lauzun. 

L’autre  Capitaine  eft  M.  duCharmel, 
Lieutenant  Général  de  Mie  de  France 
ÔC  Soiflonois. 

Ils  ont  chacun  leur  Lieutenant , leur 
Enfêg  ne  8c  autres  Officiers.  - 
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Dejfein  pour  le  refie  de  ta  première  Par* 
tie  de  ce  Livre, 

Dans  les  Chapitres  précêdens  des  0£ 
ficiers  de  la  Maifon  du  Roy  , apres  lçr 
Grand  Aumônier,  qui  eft  le  premier, 
nous  avons  mis  les  trois  G rans  Officiers- 
que  Ton  ne  fêpare  guère  l’un  de  l’autre:’ 
ftavoir  , le  Grand  Maître,  le  Grand: 
Chambellan  , & le  Grand  Ecuïer,  avec* 
toute  leur  fuite  8c  dépendances. 

On  voit  en  fuite  les  Capitaines  de» 
Gardes  du  Corps  & autres,  8c  toutes  les* 
Compagnies  qui  fervent  à la  garde  du: 
Roy. 

Cette  difpofition  paroît  allés  nette  *. 
& fans  confufîon  : mais  peut-être  ne 
pourra-t-on  pas  trouver,  un  ordre  fî 
bien  fuivy , ny  une  divifïon  fi  jufte  pour 
ks  Chapitres  fuivans.  Je  crois  nean- 
moins que  nous  pouvons  confidérer 
quelques  Officiers  qui  nous  reftent  à 
mettre,  corne  des  Officiers  pour  tonte  l et 
J&faifon  du  Roy  . ou  pour  toute  la  Cour  ; 
de  les  faire  paffèr  fous  ce  tître..  Par  ê- 
xempler 

i.  Corne  les  Officiers  Eccléfiaftiques 
qui  fervent  immédiatement  la  perione 
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du  Roy,  ont  été  mis  iez  premiers  : pa- 
reillement nous  mettrons  icy  les  pre- 
miers d'entre  les  Officiers  qui  font 
pour  toute  la  Maifon-  les  Aumôniers 
de  la  Maifon  du  Roy , & le  Confefleur 
du  Comun. 

i.  Enfuite  les  cinq  Offices  du  Co- 
mun, & leurs  dépendances  , qui  prépa- 
rent le  boire  8c  le  manger  pour  toute 
ta  Maifon  du  Roy,  8c  qui  font  de  la 
' dépendance  du  Grand  Maître. 

Après  les  Barbiers-Chirugiens  du 
Comun , de  la  dépendance  des  premiers 
Gentils-homes  de  la  Chambre. 

4.  Le  Sur- Intendant  des  Batimens^ai 
dans  les  Maifolfs  Roïales  fait  bâtir  les 
apartemens  pour  leurs  Ma  jettes,  8c  pour 
une  bone  partie  de  ta  Cour. 

f.  Le  Grand  Maréchal  des  Logis , qui 
fait  marquer  dans  les  Maifons  Roïales, 
les  logemens  pour  le  Roy  8c  pour  ta 
Maifon , & dans  les  Villes  8c  Villages. 

6.  Le  Juge  de  la  Cour , 8c  fuite  de  ta 
Majefté , qui  eft  le  Grand  Prévôt. 

7 * Le  Grand  Maître  des  Cérémonies  * 
qui  ordone  le  rang  que  tous  les  Offi- 
ciers doivent  tenir  dans  les  grande^Af. 
femblées  8c  folennités  publiques.  Puis 
rintrodu&eur  des  Ambaifideurs. 
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8.  Les  Thrêfiriers , qui  paient  tous  les 
Officiers  de  la  Maifbn  du  Roy. 

9.  Les  Marchands  & Artifans  Privi • 
ligi és  retenus  pour  fournir  toute  là 
Cour. 

Mais  il  nous  faudra  un  peu  différer 
ce  dernier  chapitre , & n.ettre  aupara- 
: vant  les  Platjîrs  du  Roy  , qui  font  le 
Grand  Veneur , le  Grand  F auc enter  » le 
. Grand  Louvetitr . 

Après  nous  reprendrons  le  chapitre 
des  Marchands  Privilégiés  : qui  doi- 
vent achever  la  première  Partie  de  ce 
Livre?.  . 
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OFFICISRS 

Tout  toute  U Maifonâu  Roy,  çfrpour 
toute  la  Cour. 


CHAPITRE  VI. 

Officiers  Ecclefufliques  four  toute  U 
Maifon  du  Roy. 

L y a les  Officiers  Eccléfia- 
tliques , qui  font 
Les  Aumôniers  de  la  Mai- 
fon du  Roy  t fervans  par  fe- 

meftré. 


Au  Semeftre  de 
Janvier. 

M.  des  Viviers , 
Chanoine  de  Cou- 
tance. 


IAu  Semeftre  de 
Juillet. 

! M.  Bordage , 
Prieur  C.  de  Gé- 
maufac. 

M.  Befbngne  , 
J Do&eur  en  Théo- 
! Iode,  de  la  Facturé 
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M. Macé.  de  Paris,  Schola- 

M.  de  Gravelle,  (tique  & Chanoi- 
ficur  de  Reyérfaut. 1 ne  de  S.  Etienne  de 

Troyes , Clerc  de 
Chapelle  3c  Ora- 
toire du  Roy.  ' 

Us  -ont  pour  leurs  apointemens  le  de- 
nier pour  livre , pris  fur  les  gages  de 
tous  les  Officiers  Comenlàux  de  la  Mai- 
fon  du  Roy,touchans  chacun  331. 1.  & 48. 
livres  à la  Chambre  aux  Deniers,  pour 
chaque  femeftre.  > 

En  1670.  fut  ajouté  un  fixiême  Au- 
mônier de  la  Maifon  du  Roy,  M.  Gra- 
vé , pour  le  feméftre  de  Juillet. 

Prêfentement  cette  Charge  efl  pofïê- 
déc  par  M.  de  la  Fofïè,  Bachelier  de 
Sorbone,  Prieur  de  N*  D.  des  Mc- 
ches. 

Ils  donoient  la  Bénédiction  aux  vian- 
des à Tancienne  table  du  Grand  Maître 
6c  k celle  des  Maîtres  d’Hôtel  j 3c  ils  y 
difoient  aulïï  les  Grâces , fe  mettans 
au  haut  .bout  de  la  table. 

Le  Confeflèur&:  Prédicateur  du  Co- 
mun  300.  l.qui  prête  ferment  au  Grand 
Aumônier , efl:  M.  Gendreau , Chanoi-, 
ne  d’Evreu*,  l’un  des  Chantres  ôc  Cha- 
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pelains  du  Roy  pour  les  grandes  MefL 
Jhs  9 ôc  Chapelain  Ordinaire  de  Mada- 
me la  Dauphine, 

CHAPITRE  Vil. 

• > . i 

Des  Offices  dn  Cvmtin. 

Utre  les  deux  Offices  du  Go- 
belet & de  la  Bouche , qui  ne 
'ibnt<qiie  pour  le  Roy;  il  refîe 
encore  cinq  Offices  du  Ce- 
.mun,  qui  aprêtent&  fourniflènt  le  boi- 
re &c  le  .-manger  pour  les  Officiers  de  la 
.Maifôn  qui  ont  bouche  à Cour. 

3.  La  Panæterie-Comun. 

La  Paneteric-Comun  efi:  donc  ,1a, tro*. 
fiême  des  fèpt  Offices.  Tréze  -Chefs , 
-300. 1.  Sc-cy-devant^oo.  L 

En  janvier .Jaque  Solly  > Claude 
•Renefve.  Jean  du.Voigne  de  Mery. 

Avril . François  Jolliij  François 
Payen  qui  a Lettres  de  Vétéran  , Fran- 
çois Patris , François-Pierre  Doullé. 

' juillet . Jean  Benoît , Charle  Fou- 
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querel , Antoine  Liart. 

Otlobrc  Jean  Borel , François  le  Nor- 
mand , Antoine  Navarre. 

Douze  Aides  , 225.  1.  & cy-devant 
300. 1. 

En  Janvier . Pierre  Boucher , Marie 
Pandevent,  Loüis  Roullèl  des  Aven- 
nes. 

Avril  Pierre  Docque,  Sebaftien  Char- 
iot, Simon  Dunem. 

Juillet.  Nicolas  Chefne-Benoît,  Jean 
Maflbn , François  Cloche. 

[ Octobre.  Claude  Maflbn , Denis  Troi£ 
valets , Jaque  Martin. 

Six  Somiers,  600. 1. 

Au  Semeftre  de  Janvier. 

Nicolas  Porchez , Euftache  Tiflèran, 
Nicolas  Galbrun. 

. Au  Semeftre  de  Juillet . 

Adrien  Soufflet,  Claude  Tomin,Jean 
Pommier. 

Deux  Lavandiers , 200. 1. 

Les  trois  anciens  Garçons  de  la  Pa- 
neterie,  dont  Tun  eft  apelé , Délivreur, 
touchent  chacun  50. 1.  à la  Chambre 
•"  aux  deniers. 
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4.  L’Echansonerie-Comun. 
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y:  Vingt  Chefs , joo„  1 ■.  Jfe  cy-devant 
400.I.  ■ 

JS#  Janvier.  Edme  Thiêblêy  , Jero- 
me du  Portet , Pierre  Daubanet , Clau- 
de Perfon ,.  Louis  de  Rouvroy. 

' jfvril.  Hercule  Taché  ,Jeah  Septier, 
qui  a Lettres  de  "N^téran , Nicolas  de 
Bar,  Sebaftienle Breton , N.....  Bordier. 

Juillet . Bonaventure du  Poirier,  fieur 
de  Ville  vent , qui  a des  Lettres  de  Vé- 
ran , & Bonaventure  fbn  fils  en  furvi- 
vance  , Michel  Pelletier  * Etienne  des 
Roziers , François  Gautier  de  Mon- 
treuil, Charle  Billard. 

Octobre.  Antoine  .Turrault  , fieur 
de  la  Çoilbntiiére  , Michel : Ancdet , 
Guillaume  Belluot,  fiçux  de  Granlay, 
François  Couftol  , Antoine  Marie  le 

Bert.  o .c:*  ■ - -1  -f" 

• « 

Douze  Aides,  115.  1.  & cy-devant 

^OQ,  1.  ■ < - 

En  Janvier.  Jaque  Roger, Jean  Gal- 
lant^Cliarle  Geôrget. 

'jivrilx  Jean  i Bourguignon  , Pierre 
Du  vau,  Jean  Harace..  • ; • 

Juillet.  Jaque  Joulin , iieur  des  Cak 
Tome  I,  O 
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fiers , Pierre  Fouquerc , Antoine  Favre.  ' 
Oilobre.  Jaque  Roulleau , Pierre  le 
Beau,  Anne  Rance. 

-Un*  Maître  des  caves  , 400.  Kdegâ-’ 
ges,  & boucha  Cour  toute  l'année., 
Jaque  Hans , fieur  de  Merville  , aufli 
Somier  de  Chalïè. 

5omiers  de  Bouteilles , 66o.  Üv. 

*■  < ji#  SïJncttrc.  de- Janvier* 

jSiniou  Magnan  * Nicolas  Caperom;- 

Au  Sernefhf  de  Juillet. 

François  Deniau  % Gabriel  Foiliç. 
Somiers  de  Vajfièllev4oo  J.  & cy- 
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Au  Semeftjre  de.  'faillcto. 
Martin  Bgiflçaq. 
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ou  le  Grand  ,C,oalun.  . ,f 

.;t  '.nrc.'“ijrv  . îoJino.v  _ 

Douze  Ecuïers , 300. 1.  & cy-dcvant 
400.  livres. 

En  Janvier.  Loiiis  Garnier  , Chacle 
Garnier , Pierre  Lévêque^ 

Avril . François  . de  là.  Haye  Rçné-  * 
Settier , &.  fgn  fils  à furvivaucfe  / Pierre 
du  Verger,  & Jâqufc  fon  fils. en  furvi- 
vaiiçe,,  -ir/ôd  nûuoi  " 


» j 

4 
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COMUN  DIT  ROY.  & 
juillet  François  Denyau , Claude  le 
Doux , Fierre  du  Bernés. 

Oftobrc.  Louis  Nador>j  Sfoël  Maton, 
François  Midou. 

Huit  Maître?  Queux , 300. 1.  & cÿ- 
devant  400. 1. 

En  Janvier . Hugues  Corroyé , Fran- 
çois Baron.. 

Avril . Loiiis  Dargnic  , Guillaume 
Pelu.  ' 1 ' : 

Juillet , Charle  Binet.  Jaque  Mi- 
gnot. 

\ * Ottobre.  Michel  Belval.  N icolas  Dar-  i 

1 f“\  1 W ‘ % ...  -V 

ton.  - ^ 

i Doufce  Hâteurs , 300.  liv.  3c  ey-de^ 
vaut  400. 1. 

£«  Janvier.  Germain  Bouder  , Ré- 
mond Coifièc»  Loiiis  le  Maire. 

Avril*  Loiiis  François  y fieur-  de  la 
Ghalerie  >y  Antoine  Preufieiy  Fiacre  Fa£. 
ôdeFEpine;  *i  ■ 

Juillet.  Jean  Placeaw , Pidrre  Vàu- 
dran,  Guillaume  Mouton. 

-V O'chbrt . François  ForgedP,  Charle 
ÇfaMclvJâque. Parent.  >L  1 -»iv,  ' « 

Hbit  Potagers,  300. 1.  a^icy-Hevan^ 

400.  1.  * ■'  >! î TJ.  . . :i  j ) { : f 

En  Janvier*  Leon  Bonneau,  Pierre 

fytattot*.  ■;  . * .7  v: 

Oij 


314.  L’E'TAT  DE  L A FRANCE. 

Avril.  Philippe  V allier , R ob  erç  Val- 

Jtfb '■■**<!*  ->  - 'iiO}U 


lier. 


faitlei,  picolas  ; julienne  , Claude 


* 


; ; r • rîr  jt  - 

t-  \ f . > £ 1 1 > 7 £ 


^rancart.f-r 

» «7  * «5  i r •-  4 ^ 

OBobrç.  .Michel  Coürget  de  Monrou- 
ge,  Benoît  Lamadons.  - i ' . • . 

Quatre  Patiflier  s-  Comun . 3 o o . 1. 


faillit 
. Octobre  Ni.c 


acquemar. 


i,*y 


Douze  enfans  de  Cuifine , ou  Galo- 

J 


j n f-  f r\T'd< 

Y.  ' * J • 


lu 


i i‘j 

I JÏA  *.  / 


làM; 


•i‘%©6ï,I. 

Ah  Semeftre  de  "Janvier.  =. 

François  Maton  de  Voyeiix , Michel 
Porez , Pierre  Labbé-,  JulidndtrValV'/; 
Antoine  de  Pille  , Claude  le  Franc,  i 
Au  Semeftre  de  Juillet.  r >'n 
Michel  Gueftre  , François  Boufflers , 
Antoine  .Gobert , Claude  ; D’ofly  dit  le5 
Pot , Pierre  Dudoit , Claude  HaroÜardii 
Douze  Porteurs,  i1  f nr.v.  300.I. 
Au  Semeftredejartvitr.-  * ,■  ""  ! 

Gafpart  Chalant,  Nicolas  Pierre  Ve* 
rina  , dit  du  Clos^j François ’Lariglois^ 

V igor  Guillçiis.  Jeaiv  P,agny , Michel  La- 
nier de  Beaulieu.  ' .i 

Ah  Semeftre  de  Juillet;  • ^ _ 
Pierre  Inibault,  Philbert  RouHèau  , 


r 


B 
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Martin  Titreville , François  Petit , Pier- 
re Dauiïy,  Pierre  Jean,  dit  S.  Germain. 
J . Verduriers , . 20b.  1. 

' Ah  Stmeftrede  "Janvier. 

Blaife  Gin.  * i 

.Au  Semeftre  de  Juillet. 

. Pierre  Hennique,  & Jeam  Baftide  en 
furvivance. 

peux  Garde- vaiflèlles,  / " 6oo.  1. 

-Au  Semeftre  de  \ Janvier . ' 

' Charle  d’Avênes.  ^ 

Ah  Semeftre  de  'Juillet . 
üoliquet. 

Huit  Huiflîers  de  Cuifine-Comun , 
215.1.  &cy-devant  300. 1.  > 

Ën  Janvier.  Jaque  Pôilîon  , 

Cholet. 

.Avril.  Remy  Rippard  , Antoine 
André.  : ,:r:  V-f;Vn.Y::  i 

. Juillet . Gillc  Oudard,  Michel  Li- 
gnot.  > _•  ' . '*  1 •.  ? • 

Ottobre.  Charle  du  Chemin , Nicolas 
de  Grège. 

Trois  Somiers  du  Garde-manger , ler- 
vans  chacun  quatre  mois , 600. 1. 

J E*  Janvier , Février , Mars , Avril . 
Jean  Faydy. 

En  May , Jum>  Juillet , Août.  Flo- 
rent Adoux. 

Oiij 
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JH?  L^TAT  DE  LA  FRANCE 
En  Septembre*  Octobre*  Ebvtmbrtr 
.Dicter*.  Philippe  de  Camp  ^ 

. -Quatre  Somiers,de«  brochés,  tfbb.L 
Au  Semtjlre  de  Janvier. 

Louis  duPont,  Urbain  Olivier. 

Au  Semeftre  de  "juillet. 

Pierre  Retiré,*  Km.«.  Marcel  R<r- 
gery.  .-^p;  * -■ 

Uswx  Falotiers  par  Semeftre 

75. 1.  pour  chaque  charge* 

Logis  le  Clerc  pofl’êde  les  deux  char- 
ge- • .. 

Deux  Porte- tables  du' C Smon , 20©. L 

/n  ; Au  Semeftre  de  janvier.  ' L ... 
Charle  Hallier  des  Châteaux.  | 

Au  Semeftre  de  juillet. 

Jaque  le  C initier..  • 

Trois  Lavaudiers  de  Cuiftne-Commx; 
qui  font  les . mêmes  qu’à  la  Bouche,, 

T . '•  tf  ' . ' ' - ■ -| 

V ‘ -i  “ 300.  L 

‘ r .♦  * 

• V »•  > . „ ■ • # 4 -,  ” * *"  • * 

< • . X*’-'».  ”•  ' , > 

6»  La  Fruiterh^Gomuk* 

Un  Çhef ordinaire , ,1200.  L 

Robert  Bréard. 

Douze  Chefs,  400.L 

En  janvier . Jean  Jardé,  Guillaume 

ILizire,  N Poirier. 

Avril.  Jean  Raguin,  Nicolas  Silly, 


» 


CO'MÜN  DÛ  ROY.  5% 
Pierre  Gueftard. 

Juillet.  Pierre  Gibert,.  Àdrian  le 
Clerc  y Matticot  Loubéry. 

Octobre.  Germain,  Fremin  , Jean-Bà- 
tifte  Perdreau  ,Ijjerre  Bergerat. 

Douze  Aides  , 115. 1.  & ey-  devait 
$00.  livres..  ' / . ,,  ‘ 

En  'Janvier.  JeanRagnin,  Jean  de 
l'êvemont,  Jâque  Cormier.  , 

Avril.  Louis  Bulté  Charle  Julien- 
ne y Nicolas  Poudrier. 

juillet.  Claude  Mahé  , Clïtütb  Bi- 
net, jean  Poudrier. 

Octobre.  LoUis  Rochero%,Çhatfe  Jü- 
• benne  , Matthieu  Gagnié. 

■Quatre  Sômiers , £00.  L 

Am  Senttjbre  rie  "Janvier. 
Nicolas  Lancré,  Antoine  Vandrë.. 

An  S*meftrc.  de  Juillet. 

Jean  le  Verdé,  François  Bunache  dit 
S.  PoL 

r * y * 

7.  Ljl  Fôumï  ai.. 

Oui  fournit  le  Bois  dans  la  M ai fon 
T ^ du  Roy. . * * 

Vingt  Chefs , ou  valets  de  Fourrière", 
400. 1. 
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En  Janvier.  François  Chambon , Lan. 
rent  Gorillon  de  Longchamp  , Jean 
Vingtant , Denys  Régnault , N Ba. 

ion. 

Avril, J.  B,  BodinDefpériers , Fran- 
çois Bénard  , MicflÉl  Aubry  , Louis 
Renaud,  Nicolas  Vaudichon. 

'Juillet,  Gafpard  Poton,  Pierre  Mo- 
ret , J.  B.  du  Bofc  ,Jêan  Hernael,  An- 
toine Oubry  Dombale. 

Octobre  Simon-François  Garnier  Ja- 
que-Nicolas Thibault , François  le  Detz, 
& Nicolas  Ion  frère  en  lurvivance , 
Edme  des  Guets , Martin  Martin. 

Seze  Aides,  izj.  1.  & cy-devant  300.?. 

En  Janvier.  Michel  le  Beau , Michel 
de  Combefîy , Nicolas  Apoil , Jaque 
Pâquier. 

Avril.  Jean  Bidault , René  Collet , 
François  du  Hamel. 

Juillet • Henry  Trollé  , fieur  des 
Grands  Villages  , Charle  Peflier  le 
Blônd  , Jaque  Perceval , fieur  de  la 
Maillardiére , Oudin. 

OElobrc.  Maturin  Souchet  , Lucien 
Carpentier , «&  fon  fils  à furvivance , 
Frânçois  Roger,  Pierre  Liot,  Jaque  fe 
Noir.  • ' , 

De  plus  il  y a un  Délivreur  de  bois  % 


JMp '■  7 «' ççr  vy  ^ - vjrr^  ^s.n  ---  ;^i. *r?j;  • t-,v  "vÿV  '• 

COMUN  DU  R OY.  3i9 

Hlfenn  Porteur  de  bois  à la  Chanifeie,  &: 


trois  Garçons  d’Officc.  Les  Porte- ta- 
bles du^loy  , & ceux  du  Comun , font 
du  Corps  de  la  Fouriére , & y viennent 


manger 


ir'N' 


■" 


Le  Porte-table  Botiche  du  Roy  luy 


y 4 


dône  aulE-fà  chaifè  à table,  quand 
mange  en  public.  • 

Les  deux  Porte-tables-Comun  fèrvani 
fïx  mois,  font 

Au  Se  mettre  de  Jante  er,  - 

N.,  .......  -:u  ..  . t- 

**•*•••  : : t 

Au  Semeftre  de  Juillet* 

Jaque  le  Cuntier. 

• Il  y a encore  à la  Fouriére  le  Menni- 
fîer ordinaire,  Nicolas  Malle,  four- 

nit  entre  autres  cnofes  du  Buis  le  jour  des 
Rameaux  à la  Chapelle. 


v. 


’ 


>-î.  > 


ir? 


- De  plus  deux  Porte-chaifès  d’affaires. 


,|v 


Efit 


.c-CV  - 

Si*. 


Dans  toutes  ces  Offices  il  y a quel- 
ques  Garçons.  * 

Tous  des  Officiers  des  fèpt  Offices 
ont  toujours  droit  de  porter  i’êpée  dans 
le  Louvre  & autreipart , & même  de 
ièrvir  L’êpéè  au  côté.  Y ^ l>iX;  * 

- Les  cinq  Offices  du  Comun  font 
compofces  de  Chefs  , d’Aides  & So- 
miers  : à la  Pane  ter ie  on  diftribnc  le 
pain , & à ( Echanfontrie  le  vin  félon 
. V J 1 O v 


S 
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^ w _ __  _ . *y 

i’etat  Ses  menus , jfoic  le  vin  de  table , 
ou  4e  vin  de  Comun.  Toutes  1^  vian- 
des' s’aprêtent  à U Cuifwe , où  il  y a 
de  fèmblables  Officiers  qu’à  la  Bouche,. 
& qui  font  les  mêmes  fondions.  Voiés 
ey-devant  page  77.  Et  de  plus  les  Vér- 
■dttrièfs  , qui  fourniflènt  d’herbes  & de 
vinaigre.  Et  les  Falotiers;  qui  vont  lé 
foie  mettre  des  falots  ou  lumières  en 


differens  endro’ts  du  Louvre  fur  les  e£- 
caliers.  La  Fruiterie  fournit  de  fruit; 
aux  tables  , & toutes  les  cires  Sc  chan- 


delles pour  laMaiion.  Et  la  Fouriére 
eft  pour  fournir  le  bote-  ->  •"  ? 

Outre  les  fept  Offices  , il  y a une- 
cuifine  établie  au  mois  de  Septembre 
1^4.  apêlée  le  petit  Comun , pour  fer-, 
vir  la  nouvelle  table  du  Grand  Maître- 
& celle  du  Grand  Chambellan.  Nous, 
en  allons  montrer  les  Officiers.  ' * 


Lès  noms  de  quelques  Officiers  do- 
uent ailes  à conoître  leurs  fondions ,, 

que  nous  n’avons  pas;  expliqué  davari- 




•.  yi 


. - .■*  » 

« -%  **'+>*  *■  * 


AUTRES  O F F ICI  ERS 


DireOMTJN: 


des  fept  Offices. 


Les  Charges  de  Capitaines  des  Char-- 


K $ 


r v 


:<  > 


fît: 


T 


gRag-r- 


rois  de  la  Maifon  du  Roy , Louis  Poul- 
levé  , Philbert  Amonin  , & François 
fonfils  en  furvivance,  chacun  300.  liv. 

‘ Ils  cond’uifent  tous  les.  Charrois  des 
fept  Offices  , quand  la  Cour  marche,, 
ou  les  font  conduire  par  leurs  garçons. 

Nous  pouvons  mettre  au  rang  des 
Officiers  des  fept  Offices,  les  Pour-  •. 
voieurs , les  Marchands  fourni  flans , qui 
font  les  Boulangers , les  Marchands  de 
*vin , le  Marchand  de  linge  , & autres,, 
-qui  entretiennent  leur  marché  tant  qu’ils 
•veulent  , & fi  w»  autre  ne  Le  veut  pas 
fai  re  à moins  rmais  s’ils,  ne  fourniflènt- 
fes  vivres  ou  autre  fourniture  dé  la  con-  - 
dition  requife  , les  Maîtres  d’Hôtel  ,. 
Controleurs  & Chefs  d'offices^  peuvent: 
eir  acheter  autre-part , &.  le  rabatre  otr 
le  faire  rabatre  fur  le.  compte  de  ces  • 
Marchands  4 


t » >»-  ** 


,,V  * :> 

r ^ a*-  > 


K;- 


Avant  que  de  finir  ce  chapitre,  vous' 


- 

V 


remarquerés  que  quand  la  Cour  mat-- 


I 


chaque  jour. 

Ô vj 
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5n  L’E'TATDE  LA  FRANCE 
la  maifon , où  eft  logée  la  Paneterie , 
l’Echanfonerie , la  Fruiterie,  & la  Fou- 
riére,ce  quon  ifpêle  païer  le  dtroy  Mais 
à la  Bouche  on  en  donc  32.  au  Gobelet 
16.  f.  & 31.  f.  à la  Cuifine-Comun , avec 
une  pièce  de  viande,  un  pain,  ôc  une 
bouteille  de  vin. 

Charges  créées  en  ^>67.  dont  les  gages 
font  paies  à la  Chambre 
aux  Deniers . 

Jt'.Ç  • ' ■ _ — *«-— • » , 

' J%\  * < f r 1 •*  »,  ' • ■»  t ».  7»”  ■ & ' T . 

Un  Maître  d’Hôtel  fèrvant  la  nou- 
velle table  du  Grand  Maître , le  fieu* 
GilleduCarroy.  * 1000  J. 

Un  Maître  d’Hôtel  fèrvant  la  tabler 
du,Grand  Chambellan , le  fieur  Claude 
le  Comte.  600. 1.  de  gages. 

Il  a ordinaire  de  pain  & de  vin  fur 
l’Etat  de  la  Maifon;  & fur  la  deilèrte 
de  cette  table,  il  prend  fon  ordinaire 
de  viande.  Il  a infpeélion  fur  les  Offi- 
ciers dtf  petit-Cômun  & de  Fruiterie, 

; pour  faire  fervir  la  table  du  Grand 
Chambellan  , & fur  les  Marchands 
fourniflàns. 

- Quatre  Ecuïcr  du  petit-Cômun , fèr- 
vans  fix  mois.  • 

Aux  quartiers  de  Janvier  & d' Avril. 
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Jean-Bâtiûe  Michel , 40-0.  livres  chés  le 
Thrêforier  de  la  Mailon,  8c  loo.j.  à la 
Chambre  aux  deniers. 

. Àux  quartiers  à' Avril  8c  de  Juillet. 
Nicolas  de  Sain  ,500.  1.  chés  le  Thrê- 
forier de  la  Mailon. 

; t , 

Aux  quartiers  de  Juillet  & d 'OÜobre. 
Paul  Carré,  500.  1.  chés  le  Thrêforier  de 
la  Mailon. 

Aux  quartiers  d’OJobre  8c  de  Janvier. 
Pierre  Brain,  400. 1.  chés  le  Thrêforier 
de  la  Mailon , 8c  100. 1.  à la  Chambre 
aux  deniers. 

Deux  Aides  Ordinaires  , 400. 1.  à la 
Chambre  aux  deniers , Charle  Bonevaî, 
Martin  Boquet. 

Ces  Ecuïers  & ees  Aides  aprêtent  les 
viandes  pour  deux  tables  de  la  Mailon  : 
La  nouvelle  table  du  Grand  Maître  , 8c 
celle  du  Grand  Chambellan.  • . ' 

, Un  Dêlivreur  de  glace  par  comillion., 
qui  touche  à la  Chambre  aux  deniers 
tant  pour,  gages  que  nourittire  30.  f.  par 
jour , c’eft  548.  1.  iû.  f^païées  par  ex- 
traordinaire, René  Gautier.  Il  délivre 
la  glace  non  feulement  pour  la  table  du 
Roy  -,  mais  pour  toutes  les  tables  de  la 
Maifon , & même  pour  les  Princes.& 
^Grands  Seigneurs  de  k Cour. 


■O 


*. 
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Un  Bouteiilcr  au  Grand  Chambel- 
lan, qui  fait  les  eaux*  de  liqu  ' : 


Un  Wagmeftre  de  l’équipage  du  Roy 
qui  conduit  tout  l’équipage  , & qui  a 
comandetîient  fin:  les*  Capitaines  , 8C 
prend  Tes  ordres  du  Bureau  , le  fieur  Bo- 
din Defpcriers.  Il  a par  mois  ioo.  livres 
quand  la  Çour  marche  en  campagne 
50.  1.  quand  ellëeft  à Paris.. 

Un  Aide  à Wagmeftre',  le  fieur  Pier- 
re Moreau..  Il  a par  mois  25. 1.  à Paris  ,, 
& 50. 1.  quand  la  Cour  marché  en  cam- 
pagne.. 

Un  Capitaine-Concierge  8c  Garde- 
Général  des  Tentes  & Pavillons  de  la 
Cour  de  fa  Majefté  , le  iieur  Duru  v 
800.  K de  gages , 8c  50.  Ld’extraordi— 
naire  aux  mois  de  fervice.. 

Un  Concierge  des  Tentes  des  Cours 
desCnifines  & Ecuries  delà  Majefté,  le 
fieur  de  Clinchant , 50.  K par  mois  à- 
Paris , 8c  100. 1.  à la  campagne.. 

Les-  quatre*  BarBiers-Cnirugiens  dii 
Çornun,  qui  prêtent  le  ferment  de  fidé- 
lité entre  les  mains  dés  premiers  Gen- 
tils-homes de  la  CIîamBre.  Ils  ont200.Il. 
de  gages  fur  les  Menus , 8c  150.  J.  pour 
les  pemèmens  des  Pages  de  la  Chambre. 


OFFICIERS  DU  COMUNT*.  jiy 
En  Janvier  le  fleur  Avrillon. 

En  Avril , le  fleur..,.. 

' En  'Juillet , le  fleur  Danizy.  ^ 
En  Octobre , le  fleur  Fcillec. 

Ils  raient  les  cnflms  de  la  Cène , $c: 
feue  nettoient  les  pies*. 


CHAPITRE  VIH.. 

Ehi  Sur- Intendant  des  Batimens  , der 
Intendant,  Architectes  > autres  Offc, 
citrs  r & des  Mai  fins  Rot  ale  s. 


Batimens  des  Maifons  Roïales , Jardins 
& Tàpiflèries  de  là  Majefté,  Arts  Sc 
Manufactures  de  France.. 

Trois  Intendans  des  Batimens , fer- 
vans  par  année,  • éooo.l., 

M.  de  la  Mothe,  M.  Gob&t , M...... 

Trois  Contrôleurs  des  Batimens,  la 
Charge  de  Quatrièrmal  réiinie , yjoo.  L 
En  1^84.  M.  Perrault  , Triennal.  En 
rfSf*  M.  le  Noftre^  Ancien,  j En  *686 


T s t à prêfent  M.  de  Lou- 
vois  , Miniflre  & Secrétaire- 
d'Etat,  cjui eft Sur-Intendant 
Ôc  Ordinateur  Général  des 


I1/  ,L’E'rAT  DE  FRANCE. 

M.  Ic  Febvre  Alternatif. 

Un  Premier  Architecte  des  Bâtimens 
‘ du  R°y>  6o?°.  1.  de  gages.  4000. 1.  de 
gratification , &c.  M.Jule  Manfard. 
Deux  Thrêforiers. 

£*1684.  M.  le  Bègue,  fieùr  de  Ma- 
gmviUe.  En  i68s.  M.  Manelïïer , fie ur 
de  Hémimont  , ont  à eux  deux  les  trois 
, Charges  de  Thrêforiers,  & celle  de 
Quatriennal  réunie. 

D«  Chat  eau  du  Louvre  » & des  autres 
sUaifons  Roïales. 

x Cc  Château  a été  apelé  Louvre  ccd 
a dire  , corne  veulent  quelques-uns 
par  excellence , & le  chef-doeu. 
vre  d architecture. 

L Ancien  Château  du  Louvre  à Pa- 
ris  , comencé  par  les  prédéceflêurs  de 
Philippe  Augulte , fut  achevé  de  fou 
régné  1 an  1114.  duquel  bâtiment  il  re- 
ftoit  encore  la  Tour  ferrée  qui  êtoit  au 
milieu  de  la  Cour,  & qtie  François  I. 
ht  abattre^n  l’année  îyiS.  parce  qu’eL 
le  nuifoit  a la  veuè  du  Château. 

Lan  1364.  Charle  V.  fit  acroître  ÔC 
rebâtir  ce  Chateau,  dont  il  relie  encore 
les  Yeltibules. 

,ui  . 'jri  , .-..3.- 
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François  I.  vers  l’an  154.5.  fit  c3  nen-- 
cer  la  grande  Salle  du  Louvre,  laquelle 
Henry  II.  fit  achever  en  154.S. 

Char  le  IX.  8c  Henry  III.  continuè- 
rent cet  édifice  ,♦  mais  Henry  le  Grand 
a fait  faire  fur  le  bord  de  l’Eau  les  bel- 
les & longues  Galleries  du  Louvre  qui 
vont  aux  Tuileries  , 8c  toute  la  Gale- 
rie des  Peintures , brûlée  par  un  incen- 
die arrivé  le  6.  Février  1661.  ce  quien- 
domagea  auflî  une  partie  des  Galleries, 
prêfèntement  le  tout  eft  réparé. 

La  Reine  Catherine  de  Médicft  fit 
bâtir  l’apartement  qui  êtoit  vis-^-vis  le 
Jardin  des  Tuileries  en  1564.. 

Louis  XIII.  a fait  bâtir  l’autre  côté 
de  la  Cour  de  l’ancien  Louvre , 8c  la 
continuation  depuis  le  gros  Dôme  du 
milieu  , où  en  bas  fe  tient  le  Confèil 
des  Finances  & des  Parties. 

*Loüis  le  Grand  heureufèment  ré- 
gnant , a fait  travailler  aux  deux  côtés 
de  l’ancien  Louvre,  qui*rcftoient  à fai- 
re. Il  a aufii  fait  bâtir  un  Dpme  à l’en- 
cognure  de  fa  Chambre,  & de  la  Gal- 
leriedes  Peintures,  qui  eft  maintenant 
rebâtie  , 8c  plus  large  qu’elle  n’etoit. 
De  plus  , il  a fait  rebâtir  tout  le  Palais 
des  Tuileries  , la  Salle  des  Machines: 
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Et  a fait  beaucoup  travailler  à Pem- 
ceintede  la  première  Cour du  Louvre  y 
au  Portail  & à d’autres  endroits- 


!-»  * 


Il  y a au  Château  du  Louvre  r corne 
aux  autres  Maifons  Roïales , tin  Capi- 
taine du  Château,  qui  eft  M.  Seguin  r 
qui  porte  pour  Armes  de  gueule,  à 
deux  chevrons  d’argent,,  acompagnés 
de  trois  croix  de  meme , deux  en  chef,. 
& une  *en  pointe , au  chef  dor.  Il  a 
uoo.  liv.  de  gages  for  la  Recette  de 
Taris. 

Le  Lieutenant  à la  Capitainerie,  M-- 
Seguin  de  Lévigny  fon  frère,  400.  liv. 
de  gages  for  la  Recette  de  Paris..  . 

Ce  Capitaine  & fon  Lieutenant  prê- 
tent le  forment  entre  les  mains  de  Mi- 
le Chancelier.. 

Un  Concierge  du  Château  du  Lou- 
vre, & Portier  des  première  Sc  fécon- 
dé portes  , no-  liv..  de  gages  for  le  Do- 
maine de  Paris. 

Un  Concierge  des  Hautes  de  Baffes, 
cours  qui  tiennent  à ce  Château , 400.I. 
de  gages  fur  la.  Recette  générale  de. 
Paris.. 

Unjardinier..  ' 

Quatre  Mortes-paies  de  Gardes,,  qui 
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portent  les  couleurs  du  Roy  ,90.  1.  de 
.gages  fur  la  Recette  générale  de  Paris.. 
Des  Portiers , un  Garde-Horloge , qui 
font  entretenus  & paies  , & joüiftènt 
des  Privilèges* 

De  plus  il  y a un  Chapelain  qui  dit 
la  MeÜe  au  Château  , M.  l’Abbé  dit 
. Pont  y Abbé  de  Notre-Dame  de  Lan- 
tenac*. 

*jrr  ) Vous  retnarquerés  qtle  la  Juftice  de 
la  Varehnedu  Louvre  fe  tienttoûjours 
au  Château  dans  la  Salle  des  Suifïès, 

Le  Capitaine  des  Tuileries  * Mv  le 
. Marquis  de  CorigisJ 

Deux  Concierges  , M.  de  Clinchant 
a les  deux  Charges , 6c  Michel  de  Clin- 
chant  ion  fils  à furvivance.. 

Un  Jardinier  ordinaire  , & Defïïgna- 
teur,  M Je  Nô  tre. 

Concierge  de  l’Orangerie  des  Tui- 
* iirries , M“  Bouchard.. 

• Portier  de  la  Porte  du  Cours  de  la 
Reine  du  côté  de  Chaillot,  Jâqué  du. 
Buifïon. 

M.  Balon , qui  eft  au  Jardin  de  la* 
Pépinière  au  Roule  , établie  en  1670.. 
eft  Direéteur  des  pLuis  d’arbres  des> 
Maifons  Roïales;. 
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• y Arôme  du  Louvre. 

. Le  Bailly  & Capitaine  des  Challès  de 
la  V arennc  dja  Louvre , M-.  Gatelan;':: 
Un  Lieutenant  général  des  Chatfts 
de  la  Varenne  du  Louvre  , M.  Gamare. 

Autre  Charge  de  Lieutenant,  Nico- 
las Fayet , fieur  du  Copdray. 

Un  Procureur  du  Roy  de  la  Varenne 
du  Louvre,  le  fieur  Miret. 

• Un  5qû-Lieutenant  général , le  fieur 
Noël  de  Bullion , Marquis  de  Ferva. 
ques.  \ 

UnExemt  , le  fieur  N 


W A • 4 k.  , ^ i y V « j-1  . • * 

Capitaines  des  autres  Mai  fans  Rot  aies 
aux  environs  de  Paris  } Madrid  Cr 
Bois  de  Boulogne* 

Le  Chateau  de  Madrid  » fut  eomen- 
cé  par  François  I.  en  1530. 

Loüis  de  Beauvais , Baron  de  Gen- 
tilly.  Maître  d’Hôtel  du  Roy  , Capi- 
taine des  Châties  & Château  de  Ma- 
drid, Bois  de  Boulogne,  Pont  de  S. 
Cloud  , Plaine  de  S.  Denys  & dépen- 
dances, 8c  Gruyer  defchts  lieux. 

Le  Lieutenant  Général  des  ChalTes , 
M.  Gaillard. 


Le  Procureur  du  Roy , le  fieur  de 
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Lare , Receveur  Général  des  Finances 

à Caen.".''.  : : i r.v -r 

Le  Soû-Lieutenant , le  Sieur  de  la 
Fontaine.  > 

Le  Subftitut  dii  Procureur  du  Roy  , 
le  Sieur  Joachim  Cherîédé , Avocat  & 
Procureur  du  Roy  , de  l’Eléétion  de 
Paris.  ; m&l  ^ T»nV: 

» X , |w.  ^ • 

.Uu  Exemt,  le  Sieur  de  Monticourt , 
auffi  Lieutenant  de  la  Prévôté  de  l’Hô- 
tel , lèrvant  auprès  de  M.  le  Chance- 
lier. 


Trente  Gardes  des  Chalïês  , tant  à 
pie  qu  a cheval,  pour  lé  Bois  de  Bou- 
logne, &■  .trois  lieues  à la  ronde  au-  ’ 
tour  dé  Paris.  f 

Portier  du  Parc  du  Bois  de  Boulo- 
gne, François  Olivier. 

Portier  du  côté  de  Boulogne , Hét- 
CBlçs.  : ’•  : rôrtrîflO  v>'t 

^Portier  de  la  Porte  dit  Bois  de  Boü-  > 
logne du  côté- de  Neüilly-,  Antoine  ' 
du  Gnêneî  '*>•».?  - : 

► • • f .*  „ ■ t i v VrtA. , v *-.**,?  t; 

'■  */ 1 * î'i  ' t f ft  « '"•« 

j ^ ' 

-De'  S,  Geihnath  en  Düye-  Charle  V.  : 
jettâi  les  premiers  fondemens  du  Châ:-  > 
teau  vieux  de  S.  Gésfrïàin-  en  Laÿe. 

M.  le  Duc  du  Lude , Grand  Maître  de 
T Artillerie , Capitaine  & Gouverneur 
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des  Châteaux  , Pares  & Forêts  de  S,  ‘ 
Germain  en  Laye , la  Mcutte  , Sainte*- 
Jamme,  Ville  & Pont  de  Pbifly  , anfll 
Capitaine  des  ChaïTes  : aux  gages  de  - 
iioo.  1.  paies  par  les  Thrêforiers  de* 
ChaiTes. 

Sous  le  Sur-Intendant  des  Bâtimens , 
le  Contrôleur  des  Bâtimens  pour  les 
Châteaux  de  S.  'Germain  en  Laye  , le 
Sieur  Petit  le  fils»»'  H - ' : / ,ü:  . ' ' 


Château-vieux  de  S . Germain  en  Laye. 

t*  *jf.  ÿ.'Liî;^  (1  \\r  c W?  * nlj't 

Henry  Soulaigre , Concierge  , GarJJ 
-de- meuble  .&  Garde-Horloge  ,•  &.  deux 
de  (es  fils  receus  en  ifurvivance  ^ 400.  L’: 
dé  gagés  v paies  pat  les  Thrêibriers  des 
Bâtimens. 

_Un:  Chapelain  : du  Château  , M.  de 
Beaumont , Chanoine  d’Evreux  , qiiP 
outre  les  andenfc  apoimemens  dé  deux 
mille  livres,  a .eu  en  16S1.  900.  1. pour 1 
la  nourriture  de  deux  Prêtres,  à.  la  Tâ*À> 
ble , au  lieu  de  deux  Clercs  j & 400.  K 
ppnr>l*ejt<retien;d’un  y>let  là.  SaCri- 

(lie  : 400,.  1.  que  chacun  de  e^sdeiud  Br& 
tre  to.ueheCufc  leur  qui  ctajicë. 

: Ils.  ont  leur:. Logement  au  Château. 

Ilft  Ppttiei  l.j  de.gagesy  paies  1 


(-  ' 
Pt 
». 
V. 
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pat  les  Thrêforiers  des  Bâtimens  : le 
même  Sieur  Soulaigre. 

Douze  Morte-paies , 6a.  1.  de  gages 
chacun  , paies  par  les  thrêforiers  des 
ChaiVes. 

Deux  Jarditiiers , les  Sieurs  Lalande.  . 
Chouan-neuf  de  S.  Germain . 

jU>îhiïi  i 


u; 


I 


\ 

« 


r 


Un  Concierge  & Garde: meuble,  Pier- 
re Bertin,  500.  L dégagés,  paies  par 
les  Thrêforiers  des  Bâtimens. 

Un  Gouverneur  6c  Concierge  de  l’an- 
cienne Volière , Pierre  Bertin,  1455. .1.  . 
païèesau  Thrêfor  R ai  al.  . ; * 

Un  Concierge  de  la  nouvelle  Vdlié- 
re , 1455. 1.  Honorât  Berthelot,  Sieur* 
de  laRabêlerie , & en  furvivance  Loiiis- 
Jàque  Binée  fan  Gendre,  Garçon  de  la  , 
Chambre  du  Roy.  ».;I  .»')  >•.  f 

a Dëùx  Portiers,  Claude  Tulier.,  Ni- 
colas l’Aloyer,  100. -1.  chacun  , paies 
par  les  Thrêforiers  des  Bâtimens. 

Un  Intendant  des  Grottes  de  S<  Géd- 
inain;,  M.  deFrancirie,  n I 3600.  L; 

. fjpbjardinier  du  Parterre  & des:  Cowv 
lmesü,  ià  Veuve  l’Archet , veuve  dn 
heur  du, Parc,  70b-  h dégagés.,  paiesi: 
par  les  Thrêforiers  des  Bâtimens* 


V 


fè 


.J*  *%Zf*7^* 


334  L’ETAT  DE  LA  FRANCE. 

Jardinier  du  jardin  joignant  le  Parc,  • 
le  Sieur  Belier , 400.  1.  par  les  Thrêfo- 
riers  des  Bâtimèns.  ' 

: Le  Jardinier  du  Boulingrin , le  Sieur 
la  Lande,  900.  1.  par  les  Thrêforiers 
des  Bâtimens.  • • . 

Le  Garde  du  Pafc , le  Sieur  de  la 
Salle , 60.  1.  Il  eft  aufïï  Concierge  du 
Val,  2.40. 1.  le  tout  paie  par  les  Thrêfo- 


riers  des  Bâtimens. 


r> 


\ » 


il 


Un  Peintre,  100.  L le  fleur  Poifïôn; 
Un  Charpentier,  la  Veuve  du  Fay.  Un 
Menuifier  j le  «Sieur  Lavié.  Un  Serru- 
rier , le  Sieur. 'Piot.  Un  Malïoh  , les  . 
Sieurs  la  Rue,  30.  1.  pour  chacune  de 
ces  charges. 

*•  Concierge  du  Chenil , Mademoifelle 
du  Gefrier , 6e  Guillaume  du  Gerrier 
fon  fils  à furvivance , 2.40.  liv.  par  les 
Thrêforiers  des  Bâtimens.  * i : f j 

. Concierge '*d  u Jeu  de  Paume  \ le  Sieur 
Bafin -,  qui  a fon.  logement  fans  gages.  > 
De  plus.le  profit  du  Jeu  de  Paume.  •:  a 
-Concierge  & Garde-meuble  de  l’Hô- 
tel .de<l^  Chancellerie  ,i  le  fleur  Jeanu 
Antoine-*  ;J?orte- Arquebufè  dui  Roy, 
& fon  fils  /ALexahdrfc-FrauçoijS  Ahçoine  1 

ài  furvivaiice , iooo.  1.  paies  par  les; t 
Thrêforiers  du  Seau fur  l’émolument  ; 

* du 


v 


SA 


» 


M AIS'ONS  ROI  A LÈS.  33} 
du  Seau  êtably  en  1631.  Il  eft  pourveu 
par  le  Roy , & a ordinaire  & logement 
dans  eët  Hôtel.  - 


Concierge  de  la  pptite  Ecurie,  leficür 
Arnoul , 400.  1.  païées  fur....... 

Officiers  des  Chajfes. 

jt  1 Le  Lieutenant  ; des  Chaflès  de  Saint 
Germain,  M.  Briçonnet,  fleur  d’Oy- 
fbnville  , 600.  1.  de  gagés , païées  par 
les  Thrêforiers  des  Chaîïès. 

Deux  Soû-Lieutenans  , les  Sieurs 
Berthelot  & de  Vaugien:  aux  gages  de 
300.  1.  païées  par  les  Thrêforiers  dos 
Châflês.  : t 


/ Un  Greffier,  le  fleur  de  Granmonr. 

Un  ïnfpeéteur  qui  comande  attflî  les. 
Gardes  de  Chaflès  de  S.  Germain , Jean 
Antoine.  - ' • - * : - -• 


Environ  trente  Gardes  des  Chaflès , 
tant  & pié  qu’à  cheval. • 

Officiers  des  Eaux  & Forêts . 

. Un  Maître  particulier  des  Eaux  8c 
Forêts,  M.  Cuiviers.  • 


j Un  Lieutenant,  le  fleur  Moyer.  ' ’ 
, Un  Garde-marteau , le  fleur  Polÿ.  ■ :;i 
. Un  Greffier , le  fleur  Guignard.  * 
- Environ  Sêze  Gardes  delà  Forêt. 
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Ve  Fontaine  b le  au. r y’  . : 

En  1169.  nous  trouvons  que  le  Roy 
Louis  Vil  . dit  le  J eune  , fit  bâtir  à Fon- 
taine-bleau  la  Chapelle  de  Saint  Satur- 
nin, qui  eil  dans  la  Cour  de  l’Ovale. 

- M.  îe  Marquis  de  S»  Herem , Franchis 
Gafpar  de  Montmorin, Capitaine  Garde 
Gouverneur  de  la  Forêt  de  Bierre,Bourg 
8c  Château  de  Fontainebleau , Maître 
particulier  des  Eaux  & Forêts  du  Baillia- 
ge de  Melun  , & Prevôtéde  Moret , 8c 
Capitaine  des  Châties  de  ces  mêmes 
lieux.  Bois  & Buitlons  de  Brie,  8c  Ca-> 
pitame,  Maître,  Concierge  ôc  Garde 
des  clefs  des  Maifbn  , Château,  Jar- 
dins , Parcs , Fontaines  8c  Canaux  de 
Fontainebleau  : ôc  fon  fils  en  furvi-, 
vance , J ean-Frahçois  Gafpar  de  Moiit- 
morin.  Son  autre  fils  efti  Abbé  de  Man- 
lieu.  • : 

On  peut  diflingtier  de  trois  fortes 
d’Officiers  à Fontainebleau  ; 1.  Les 
Officiers  pour  les  Bâtimens  , 8c  pour 
la  garde  des  apartenaens  de  ce  Château, 
Concierges  & autres , ou  des  Pavillons 
8c  Hôtels  qui  en  dépendent.  1.  Les  Of- 
ficiers des  Châties.  3.  Les  Officiers  pour 
laMaîcrife  des  Eaux  8c  Forêts. 

• • . « ' AT  ' -s  - 
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i.  Officiers  pour  les  Batimens , 6^  pour 
la  garde  du  Château  & des  Hotels.. 


•.  •>* 


' 


& 


■ Sous  le  Sur. Intendant  Général  des 
Batimens  des  Maifons  Roïales  de  Fran*- 
ce  M.  de  Louvois,  font  les  trois  Con- 
trôleurs Généraux  des  Bâtimens , & a- 
prês  eux , le  Contrôleur  des  Batimens', 
comis  à Fontainebleau  le  fleur  Petit. 

- Le  Concierge  Garde- clef  des  apar- 
temens  de  leurs  Majeftés  & de  Mon- 
leigneur  le  -Dauphin  , pour  la  Cour  de 
l’Ovale  ; pour  la  Cour  de  la  Fontaine 
de  Perfée , le  nouvel  apartement  des 
Reines  vers  la  Cour  du  Cheval  blanc, 
Gabriel  Dorchemer  de  la  Tour. 

Pour  avoir  foin  du  nettoiement  des 
Cours , Louis  Dorchemer  de  k Tour, 
auflï  Coureur  de  vin  du  Roy. 

Pour  avoir  foin  du  Parterre  de  l’O- 
rangerie, Jaque-Philippe  Boiflèau , fleur 
de  Châtillon,  : 

M.  le  :Boiiteux  qui  prend  auflï  quel- 
que foin  de  l’Oraiigerie. 

Le  Garde  de  la  Bibliotêque^du  Roy 
à Fontainebleau,  Abel  de  Sainte-Mar- 
the , Confeiller  de  la  Cour  des  Aides 
de.  Paris. 
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Le  Concierge  Garde-cief  de  la.  Cour 
du  Cheval  blarîc,  le  fieur  Robert  Ja- 

min» 

Attenant  la  Cour  du  Cheval  blanè  j 
•il  y à le  Jeu  de  Paume,  dont  le  Con- 
cierge eft  le  (leur  Nicolas  du  Pont  dé 
Çompiêgne  , fieur  de  Revillon , logé  au 
Château.  Il  eft  aufli  Çhapitaine  Ôc  Chef 
du  Vol  pour  les  Champs  de  la  Cham- 
bre du  Roy  , & cy-devant  Lieutenant 
des  Châties  de  Fontainebleau. 

Pour  la  conduite  dé  l’Horloge , le  me-, 
me  fieur  de  Châtillon.  - 
\ Un  Portier  de  la  Cour  du  Cheval 
blanc , le  fieur  Cofme  Petit. 

La  Maifbn  des  RR.  PP.  Maturins, 
Le  R.  Père  Euftache  Teiflïer  Miniftre. 
•Il  eft  titulaire  de  la  Chapelle  de  S.  Sa- 
turnin, qui  eft  la  Chapelle  baflè  dans 
la  Cour  de  l’Ovale , & ^ en  cette  qua- 
lité Son  ordinaire  en  efpêces  , quand  la 
Cour  eft  à Fontainebleau-  Le  Roy  y en- 
tretient fept  Religieux , à chacun  des- 
quels il  done  pour  leur  habit  300.  liv. 
par  an. 

V Le  Concierge  Garde-clef  de  la  Cour 
des  Cuifines , le  fieur  Defplas.  ? 

Le  Concierge  du  logis  duSur-Inten- 

dant  des  Bâtimens . le  fieur  Touiet.  s 
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Le  Concierge  de  l’Hôtel  d’Albret , 
le  fîeur  Bénard. 

La  Concierge  du  Pavillon  du  Cham- 
bellan, derrière. la  Cour  des  Cuilinesy 
au  coin  du  Parterre  du  Tibre  : laquelle 
a 900. 1.  pour  faire  entretenir  la  moitié 
du  ï%rterrc  du  Tibre  , la  Veuve  l’Ar- 
gentier. 

Le  Concierge  du  Pavillon  de  la  Fon- 
derie, dépendant  du  Château  Roïal  de 
Fontainebleau  , le  fleur  Voltigeant , 
aufîî  Capitaine  des  bateaux  fur  le  grand , 
Canal. 

Le  Concierge  de  l’Hôtel  deCondc, 
qui  tient  au  Pavillon  de  la  Fonderie , le 
üeur  Dudard  , Palmier  du  Roy. 

La  Capitainerie  du  Château. 

La  Concierge  des  bâtimens  de  la 
Porte  vers  le  Mail , au  bout  de  la  Chaut 
fee  de  l’étang  , ou  Pavillon  du  Colo- 
nel Général  de  la  Cavalerie  , depuis  la 
fupreffion  de  la  Charge  du  Colonel  Gé- 
néral de  l’Infanterie  en  1661.  la  Veuve 
deBray>  qui  a 900. 1.  pour  faire  entre-t 
tenir  la  moitié  du  Parterre  du  Tibre  ^ 
& 50.  francs  pour  faire  entretenir  l’ai-, 
lée  de  la  Chauffée. 

Le  Concierge  de  la  petite  Ecurie,  la 
Veuve  de  Nicolas  Thierry  , & Jean 

P iij 
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fort  fils  à furvivance. 

Le  Concierge  de  la  Vénerie  8c  du 
Chenil , la  Veuve  de  Nicolas  Thierry, 
8c  ion  fils  à furvivance. 

Le  Garde  du  Mail , le  fîeur  René 
Nivelon  , & Zabulon  fon  fils  à fiirvi- 
vance.  . • 

Le  Jardinier  des  Jardins  de  l’étang  & 
des  Pins  , le  fieur  Gabriel  des  Boutz, 
aufïï  Concierge  de  l’Hôtel  de  Saint 
Aignan  au  même  endroit. 

Le  Jardinier  des  Jardins  defl’Ecurie 
de  la  Reine  , autrefois  apelés  les  Jar- 
dins des  Canaux  des  Truites , autour 
de  la  Fontaine  qui  a doné  le  nom  à 
Fontainebleau , le  fieur  du  Bois  le  Ca- 
det, auffi  Concierge  des  Ecuries  de  ja 
Reine. 

Le  Jardinier  des  Jardins  de  l’Ecurie  de 
la  Reine  derrière  la  Fontaine  de  Fontai- 
nebleau , • la  Veuve  de  Vieuxpont  > 8c 
Ton  fils  à furvivance. 

Pour  avoir  foin  du  nettoiement  des 
canaux  des  Jardins  des  Pins  , 8c  des 
Jardins  de  l’Ecurie  delà  Reine , le  même 
fieur  de  Chatillon. 

Le  Concierge  & Garde-clef  de  l'Hô- 
tel du  Grand  Ferrare  , vers  la  grand- 
Porte  de  la  Cour  du  Cheval  blanc  , où 
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logent  placeurs  Officiers  de  Monfieur  3 
la  Veuve  Girard. 

i L’Hôtel  derGüife,  apartenânt  au  Roy, 
dont  leSièutlSQret  , Mcnuifîer  du  CHâr 
teau  , eft  Concierge  , ôc  011  eft  le  loge- 
ment de  l'Intendant  du  Contrôleur  & du 
.Tfirêforier  des  Bâcimens. 

Ecuries  de  la  Reine  dans  le  Bourg'- 
le  Concierge , le  Sieur  Chlboiiillé  , Pro- 
cureur du  Roy  de  la  Prèv&te  Rqïaië  de 
Fontainebleau. 

Le  Concierge' de  la  Chancellerie , le 
Sieur  de  Salbray , aufïi  Valet  dê  Charrr- 
_bre  du  ;Roy  , fk  £m  neveu  Loüîs  de 
iSalbray.-  ; en:  liirvivanee  de  la  Goncieî- 
•gefîendl  ns*  cl  5tb xnrojr'  ) 

Joignant  le  Parc,  & hors  des  murail- 
les du  côté  du  Bourg  de  Fontainebleau, 
eft  lë  logement  du  Grand  Fauconier  & 
idë  la  grande  Fauconèrie,  apelé  la  Cou- 
vre} le  Coticierge  , le  Sieur  Charle  Fran* 
çois  f)enize  de  Grilly. 

La  grande  Ecurie  qui  logeoit  à la 
Coudre,  loge  prêfentement  à la  Hê- 
roniére.  rl  b 

i • — > 

Lagemens  dans  le  Tare.  : 

Le  Portier  du  Parc,  le  (leur  Géï?- 
vais. 

Dans  le  Parc,  ou  l’on  peut  entrer 

P iiij 
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par  huit  portes , font  les  bâtimens  fui- 

vans. 

La  Hêroniére,  011  loge  la  Grande 
Ecurie,,  le  Concierge  ^ lieur  Cor- 
bie.# 

Le  Grand  Fauconier  logeoit  cy- de- 
vant à la  Hêroniére  , & loge  prêfen- 
tement  à la  Coudre. 

La  My-voïe , ou  la  Faifànderie .,  oix 
Ton  ferre  les  foins  du  Parc,  M.  de  la 
Fontaine  fous  le  Capitaine  du  Château. 

La  maifon  du  Jardinier  des  Efpaliers 
du  Parc , le  Sieur  Varin. 

Le  Gouverneur  de  la  Maifon  des  Oi- 
ièauxou  Ménagerie,.’ autrement  Garde 
des  Oifèaux  de  là  Majefté  en  fon  Parc 
de  Fontainebleau  , lequel  a foin  de  la 
Chaflè  aux  Cormorans , Charle  Sevin , 
fieur  de  la  Pénaye. 

Le  Jardinier  des  grandes  Paliflâdès 
.&  Plates  bandes  du  Parc,  la  Veuve  de 
Loüis  des  Boutz , logée  à la  Hêronié- 
re Ôc  fon  fils  à liirvivance. 

Au  bout  du  Canal  vers  la  Paroilïè 
d’Avon , les  Pères  de  la  Charité  , qui 
font  ordinairement  quatre  Religieux , & 
encore  deux  d’extraordinaire  quand  la 
Cour  efl  à Fontainebleau , & un  Garçon 
Jardinier,  ils  ont  fix  lits  de  fondés. 
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U n Capitaine  des  bateaux  fur  le  grand 
Canal , qui  garde  aufll  des  banderoles , 
ornemens , & autres  meubles  néceflai- 
res  à ces  vaiflèaux , le  Sieur  Voltigeant , 
logé  au  Pavillon  de  la  Fonderie , dont  il 
eft  Concierge. 

Un  Fontainier  , qui  a aufli  le  loin  des 
Grotes  ôc  Cafcades  , le  fleur  Claude; 

,0  ^ 

•Muzart,  cÔmis  par  M.  de  Francine.  , 
Pour  avoir  loin  des  Cygnes  & des 
Carpes  for  les  Canaux  , Baffins,  &c.  |e 
fleur  Galland»  . * 

>--  * ^ ’l.  4 ^ ' • 

De  plus , il  y a un  Garde  des  Anti- 


e:i  _ ^ 

qties , le  même  fleur  Galland.  Un  Pein- 
tre , le  fleur  du  Bois  l’aîné  , qui  a foin 
de  toutes  les  Peintures , logé  chés  le  Sé- 
crê taire  d’Etat  pour  les  affaires  êtran-, 
gères.  ; • . 

; Un  Vitrier  , le  fleur  Tilléran. , 1 •- 

Un  Menuifler  , le  Sieur  Soret,  auifî, 
.Concierge  de  l’Hôtel  de  Guife.  ^ 
Un  Serrurier  , la  ŸeuveRoffignoI. 

. Un  Plombier  , les  deux  Veuves  Gi- 
rard ont  chacune  la  moitié  d,e  cette 
charge. 

Un  MaCfojn  & Couvreur , la  Veuve 
Grognet.  j 

**  * » . . . *'  \ f . 
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Outre  kç  bàtimens  cy-dettus  , .le4 
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Rois  ont  fait  bâtir  quelques  Hôtels  a£- 
fe&és  à certaines  Charges , ou  à cer- 
tains corps  d’Officiers  : Corne  l'Hôtel 
des  Gardes  du  Corps  , à côté  de  la 
Chancellerie.  L'Hôtel  d’EcolIè  , derriè- 
re l’Eglife  , pour  la  première  Compa- 
gnie des  Gardes  du  Corps,  qui  eft  la 
Compagnie  Ecoiïoife  8c  la  Colonelle, 
comandée  par  M.  le  Duc  de  Noailleff. 

Les  Gend’armes  du  Roy,  ont  auflî 
un  Hôtel  à Fontainebleau. 

Les  Gardes  dfe  la  Prévôté  de  l'Hôtel 
du  Roy  , ont  mi  logis  à Fontainebleau 
que  les  Rois  leur  ont  doné,  apelé  l'Hô- 
tel de  la  Prévôté.  Les  Officiers  de  cette 
Compagnie  n’ont  rien  à ce  logis , mais 
il  eft  doné  aux  fèuls  Gardes , lefqqels 
y mettent  un  Concierge,  qui  entretient 
ce  logis  des  menues ‘réparations  , auflî 
profite  t-il  des  places  vacantes  à l'Ecu- 
rie , outre  qu'il toujours  fon  loge- 
ment audit  Hôtel.  Cette  Conciergerie 
vacante,  les  Gardes  de  quartier  y pour- 
voient. 

i;  Officiers  pour  Its  Chajfes. 

. — * • ~ * i • *v  - 

-T  •*  » ! 

Un  Lieutenant  des  Chaflès  en  Gâtt- 
nois , M.  de  Màzancour.  • - « - 
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Un  autre  Lieutenant  en  Brie , où  i*l 
y a une  Juftice  particulière  fous  le  Ca- 
pitaine des  Chailês  de  Fontainebleau , . 
pour  la  comodité  de  ceux  qui  ne  pou- 
roient  pas  venir  plaider  à Fontaine- 
bleau , M.  de  Vilar  oc  he. 

Un  Soû-Lieurenant  des  Chafles  , le 
fieur  de  la  Maifon.  Il  eft  auffi  Capitaine 
de-  la  Ville  & Château  de  Moret , & 
Gouverneur  de  Moret. 

La  Forêt  de  Fontainebleau  ou  de 
Bièvre  étant  divifée  en  huit  cantons, 
triages  ou  quartiers,  il  y a à chaque 
triage  un  Garde  de  Bois  pour  la 
ChalTe. 

Il  y avoit  autrefois  un  Louvetier  par- 
ticulier pour  la  Forêt  de  Bièvre. 

$.  Officiers  four  la  Adaitrife  des  Eaux 
& Forets. 


Le  Lieutenant , le  Sieur  Belamy. 

Le  Procureur  du  Roy , le  Sieur  des 
RoufTeaux. 

. Le  Ga.rde.-marteau , le  Sieur  Nicolas 

» . 

J.vnin. 

Le  Greffier  , le  Sieur  Hue. 

Un  Garde  Général  des  Eaux  & Forêts, 
4U  Sergent  Traverser , le  Sieur  Bodop. 

P vj 
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Quarante  fix  Gardes , fêze  à cheval,’ 
& trente  à pié.  Ceux  à cheval  ont  300. 
1.  & ceux  à pié  foixante , païées  par  le 
Capitaine. 

~ Huiffier  Audiancier  ou  Sergent  dan- 
gereux , le  Sieur  Claude  Scjavi. 

► De  Compiêgne.  Charle  le  Chauve  là 

g.  fit  rebâtir  en  876.  parce  que  Ton  père 
Loüis  le  Debonaire  , Ion  grand  père 
Charlemagne  , & Ton  grand  Aieul 

Charle  Martel , s’y  êtoient  fouvent  te- 
nus. On  trouve  encore  auparavant  cela, 
que  Clotaire  ï.  petit  fils  de  Clovis  , fè 
retira  en  la  Ville  de  Compiêgne , puis 
mourut  l’an  5 64. 

Le  Capitaine,  Garde,  & Gouver- 
neur de  la  Maifon , Ville , 8c  Château 
Roïal  de  Compiêgne  , Capitaine  des 
‘ Chaflès  de  là  Forêt  de  Cüile  lés  Com- 
piêgne , M.  le  Maréchal  de  Humiéres, 
Sc  M.  le  Marquis  de  Humiéres  Ton 
fils  en  furvivance. 

De  Vincennes . 

En  1183.  le  Roy  Philippe  Aitgufte  fit 
‘ clore  de  murailles  le  Parc  ‘de  Vincennes. 
Le  Château  de  Vincennes  comencê  à 
bâtit  l’an  1337.  par  Philippe  de  Valois , 
fiir  continué  en  1361.  depuis  le  rais  de 
..-  '-chauflèe  jufquau  troifiême  étage  , 8c 

7~V.  ..  . -V  ' , . v ' 
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enfin  achevé  par  Charle  Cinquième. 

• M.  le  Marquis  de  Bellefonds,  Capi- 
taine du  Château  & Parc  de  Vincennes 

- 8c  des  Chafiès  dudit  lieu. 

Un  Concierge  8c  Garde-meuble  du 
Château , M.  Dura. 

Du  Château  de  la  Bajlille , le’Capitai- 
ne  Gouverneur,  M.  de  Befmaux , aurtï 
Gouverneur  de  Notre-Dame  de  la  Gar- 
de en  Provence,cy-devant  Capitaine  des 
Gardes  de  feu  M.  le  Cardinal  Mazarin, 
Outre  les  Morte-païes , il  y a quel- 
ques autres  Officiers  à ce  Château.  Uta 
Chapelain.  Un  Médecin.  Ud%pothi- 
quaire.  Un  Chirugien.  Guillaume  Co- 

lomêsa  la  Charge  d\Apothiquaire  créée 

- le  17.  Février  1647.  laquelle  a droit  de 
Commit  tirntis  au  grand  Seau. 

Jé  n ay  point  parlé  de  l 'A'fcenal-,  où 
-loge  le  Grand  Maître  de  1* Artillerie  M.. 
le  Duc  du  Lude , 8c  autres  Officiers  de 
l'Artillerie. 

De  forfait  le  s > L'Intendant  du  Châ- 
. teau  de  Versailles  5 de  Trianon,  de  la 
ménagerie , des  Parcs  , 8c  des  autres 
Terres  8c  Seigneuries  de  Verfoilles , M, 
Bontemps,  Premier  Valet  de  Chambre 
du  Roy.  : _ 1 

Au  mois  d* Avril  1681. le  Roy  a êta-j 
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bly  quatorze  Eccléfiaftiques  pour  deC 
fèrvir  la  Chapelle  du  Château  de  Ver- 
failles  : defquels  il  y aura  fîx  Prêtres , 
fîx  Clercs  & deux  frères.  Ces  quator- 
ze Eccléfiaftiques  font  prêfèntement  de 
la  Congrégation  de  la  Million. 

De  Monceaux..  Catherine  de  Mêdicis 
dont  le  mary  Henry  II.  ne  fut  Roy  de 
France  qu’en  1547.  ht  à Monceaux  une 
Maifon  vraiment  Roïale  , d’une  place 
champêtre.  Le  Gouverneur , Capitai- 
ne , Concierge  du  Château  de  Mon- 
ceaux , & Capitaine  des  Chaflès  de  la 
Varenifl  de  Meaux  & Pleines  en  dé- 
pendantes , M.  le  Duc  de  Gêyres,  & 
fon  fils  à fiirvivance. 

. Un  Concierge  Garde-meuble  du  Châ- 
teau., Henry  Charle  de  Beanbrun.  , y 

Un  Concierge  de  la  grande  Bafïè- 
çourt , Catherine  Malîon  , veuve  de 
■ Pierre  Courreau,  1 ■ /••■.....  -.y  ' 0'. 

De  Chambor  > Bâty  par  François  I.. Le 
Gouverneur,  M.  de  Sommery. 

Du  PléjJis  iis  Tours  , ou  Louis  XI. 
mourut  en  14Ç3;  Je  Gouverneur,  M.  le 
. Marqui^  de  Vairé. 

Il  y a encore  plufieiirs  Châteaux  & 
Maifbns  Roïales , mais  qui  ne  font  pas 
- #htre tenue .. 
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J’ay  mis  la  date  de  la  fondation  pres- 
que de  toutes  les  Maifons  Roïales  cy- 
delliis,  chacun  les  arrangera  dans  Tor- 
dre qu’il  luy  plaira.  Voicy  corne  M. 
le  Brun  , Premier  Peintre  du  Roy  les  a 
difpofées. 

. Le  Roy  aïant  le  Soleil  à fa  Devife , 
par  allufîon  aux  douze  Maifons  du  So- 
M.  le  Brun  a fait  reprêfenter  en 
une  tenture  de  tapiflêrie  de  douze  piè- 
ces autant  de  Maifons  Roïales. 

1.  'Janvier . Le  Louvre  , du  côté  de  là 
nouvelle  face.  Le  ligne  du  mois  au 
haut  de  la  tapiflêrie , eft  le  Ferfeau. 

2.  Février.  Le  Palais- Roïal.  La  Salle  du 
bal  eft  reprêfentée.  Les  Pot  flous 
Mars . Le  Château  de  Madrid , au 
Bois  de  Boulogne.  Aries. 

4.  Avril.  Verfàilles.  Taurus. 

5.  May.  Saint  Germain  en  Laye,  lafi- 
ce  du  Château-neuf  du  côté  de  la  ri» 
viére.  Gemini. 

6.  Juin.  Fontainebleau  y du  côté  du 
parterre  du  Tibre.  Cancer. 

7.  Juillet : Le  ^Château  de  •Vincerittés* 

Léo.  ' 


8.  Août.  Marimont  en  Flandré.  Cêtoit 
la  Maifcn  de  l’archiduc  Léopold. 
r-  yirgoi* 


;:‘v 


■SP.  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE; 

9.  Septembre . Le  Château  de  Chambor;. 

10.  Oftobre.  Le  Château  desTurleries. 
Scorpius. 

11.  Novembre.  Le  Château  de  Blois.  Le 
Sagittaire. 

il.  Décembre.  Monceaux.  Le  Capricorne. 

Plufieurs  Maifons-Roïales  ne  font  pas 
employées  dans  ce  deflèin  : corne  Cgpiu 
piêgne,  le  PlelTîs  les  Tours  , &c. 

La  date  de  Blois  n’a  pas  été  mile 
cy-deflùs  , je  trouve  en:  ty o.  que  Charge 
y.  dit  le  Simple  fit  Gerlon , ( Coufin  de 
Raoul  Duc  de  Normandie  ) Comte  de 
Blois,  corne  il  avoit  fait  Hafteing  Com- 
te de  Chaires.  Thibaud  le  Tricheur 
fils  ou  petit  fils  de  Gerlon,  acheta  la 
Comté  de  Chartres  de  Hafteing.  ou  fies 
hoirs. 

• + » * y 1 ’ * ~ m * 

. ' Un  Intendant  Général  des  Eaux  & 
Fontaines  du  Roy  , & des  Maifons 
Roïales , & de  la  conduite  des  eaux  de 
.Rongis  , M.  François  de  Francini- 
Grand-Maifon , & François  fbn  fils  en 
fiiryi-yance.  JJ,  ordpne  pour  le  fait  des 
eatux,  grottes  , mouvemens  artificiels 
d’eau  , a tous  les  Ouvriers  de  ce  qu’ils 
ont  à faire.  Il  a infpeétion  fur  les  Eaux 

dç  Saint  Germain  en  Lave , FenKunea  • 


MAISONS  ROÏALES. 
bleau  & autres  Maifons  Roïales.  Il  a 
fous  luy  des  Officiers  à Paris  , qui  ont 

*es  aquediics.  Il  a de  gages  3000. 

. ;1 


De  plus  , il  y a un  Intendant  des 
Devifos  & Inforiptions  des  Edifices 
Roiaux  , M.  l’Abbé  Paul  Tallemant, 
Prieur  de  S.  Albin.  Il  efl:  de  l’Acadé- 


mie Françoifo.  Cetce  Charge  êtoit  au- 
trefois fort  confidérable  fous  Fran- 
çois I. 

Cet  Officier  a 1800.  îiv.  de  gages  or- 
dinaires , païées  par  quartier  au  Thrê- 
for  Roïal. 

Ses  Lettres'  portent  Intendant  des 
Infcriptions  des  Bâtimens  Roïaux  & 
publics  , inventions  de  trophées , def. 
foins  de  peinture  , emblèmes  , devifos, 
deferiptions  & autres  décorations  fai- 
tes dans  les  Chambres  ôc  Cabinets , 
Galleries,  Jardins  & Maifons  Roïales, 
c5me  auffi  de  celles  qu’il  faudra  faire 
aux  Portiques,  Arcs  Triomphaux,  Sc 
autres  ouvrages  pour  les  Entrées  de 
leurs  Majeftés  dans  les  Villes , ou  pour 
quelque  autre  fojet  que  ce  puiffe  être. 
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Maréchaux  & Fouriérs  des  Logis . ; 

EE  Grand  'Maréchal  des  Lo- 
gis, eft  M.  Louis  Doger  de 
Cavoye  , qui  porte  pour  %jr- 
mes  d’or , à la  bande  de  gueu- 
le, chargée  de  trois  lionceaux  d’a^enk 
li  a 3900.  livres-de  gage**  quatre  mille 
iiyres  de  livrées,  <?oo.  livrer  d'extraor- 
dinaire par  mois  , & autres  apointe- 
mens. 

Ceux  qui  apres  le  Sieur  de  la  Colôm- 
bière  donent  des  marques  de  Charge 
aux  Principaux  Officiers  , attribuent  au 
Grand  Maréchal  des  Logis  pour  mar- 
que de  fa  Charge  , une  malle  & un 
marteau  d’armes  , pafTës  en  fautoir  der- 
rière l’Ecu  de  fes  Armes  : mais  cette  in- 
vention n’a  pas  été  fuivie. 

La  fon&ion  de  là  Charge  eft  de  re- 
cevoir les  ordres  du  Roy  pour  fes  lo- 
gemens  Ôc  de  toute  fa  Cour,  & de  les 


CHAPITRE  IX. 


Du  Grand  Maréchal  des  Logis  , des 
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MARE'CHAL  DES  LOGIS,  w 
faire  entendre  aux  Maréchaux  & Fou- 
riers  des  Logis. 

Douze  Maréchaux  des  Logis , Soo. 
liv.  de  gages , 400.  1.  de  recompenfe  , 
900. 1 d’extraordinaire  , & quand  la 
Cour  marche , cent  fols  par  jour  pour 
leur  dêpenfe  de  bouche , qu’ils  apellent 
autrement  pour  leurs  devants , a com- 
pter du  jour  qu’ils  partent.  Ils  ont  en- 
core ch icun  à l’armée  des  rations  de 
pain  de  munition. 


J En  'Janvier". 

M.  Langlois  , 
heur  du  Buiflon  , 
& fon  fils  à furvi- 
vance. 

M.  Potier. 

M.  Pingault. 

En  Juilfct. 

M.  Thibalier,  &■ 
fon  fils  à furvivan- 
ce. 

M.  de  Grand- 
Maifon. 

M.  le  Chevalier 
Verrière,  Maturin 
Marchand.  . 


En  Avril . 

M.  de  la  Gou- 
piliére. 

M.  le  Large,  & 
Claude  Jofeph  fon 
fils  à furvivance. 

M.  Bénard , fieur 
de  Beaulieu. 

En  Ottobrt. 

M.  Baftonneau. 

M.  de  Mouhy , 
fieur  d’Ancey. 

M.  de  la  Haye 
fieur  du  Charreau, 
cyrdevant  Fourier 
du  Corps  , & fon 
fils  Gabriel  René 
à furvivance. 
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Ils  prêtent  le  ferment  de  fidélité  en-, 
tre  les  mains  du  Grand  Maréchal  des~ 
Logis  , & portent  dans  la  rnaifon  du  • 
Roy  une  cane  en  forme  de  Major  y ou 
bâton  garny  d’argent  haut  & bas  : les 
armes  de  fa  Majefté  fur  le  pomeau  ou 

eft  écrit  N Maréchal  des  Logis  du 

Roy.  Le  bâton  du  Grand  Maréchal  des 
Logis  eft  garny  d’or  en  pome  & en 
pointe , portant  fur  la  pome  les  armes, 
de  France  : le  refte  de  la  poignée  femè 
de  fleiirs-de-lis  de  diamans. 

T rois  Maréchaux  des  Logis , & qua- 
tre Fouriers  fervent  auprès  de  Monfei- 
gueur  le  Dauphin , ainfi  que  les  autres 
Officiers  du  Roy  , & alors  ils  ont  les 
i mêmes  apointemens  que  chés  le  Roy. 

Les  quatre  Fouriers  d.u  Corps  opt.été 
fuprimés  en  i '680.  à la  place  desquels 
le  Roy  a créé  huit  Charges  de  Fouriers 
,v  Ordinaires , deux  en  chaque  quartier. 
C’eft  pourquoy , outre  les  dix  Fouriers  , 
il  sfen  trouve  prêfentement  douze  par 
.quartier,  c’eft  en  tout  48* qui  ont  24c. 

1.  de  gages  , no.  1.  de  rêcompenfe , 4^0. 

1.  d’extraordinaire  : & quand  la  Cour 
marche , un  êcu  par  jour  pour  leur  dé- 
penfe  de  bouche,  à compter  du  jour 
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qu’ils  partent.  De  plus  ils  ont  encore 
•chacun  à l’Armée  des  rations  de  pain 
de  munition.  2 

Le?  Charges  des  douze  Maréchaux 
des  Logis  & des  48.  Fonciers  dépendent 
du  Roy , & prêtent  tous  ferment  entre 
les  mains  du  Grand  Maréchal  des  Logis. 


En  Janvier.  1 


fleur  Brof- 


En  Avril . 

Le  fleur  Bour- 


foau  de  la  Girar-  ’ suineau  , fleur  de 
derie  , & fon  fils  la  Boulaflèrie , \ & 


à furvivarrce. 

Le  fleur  Aumont, 
& fon  fils  en  Sur- 
vivance. 


Le  fleur  Charle  ! nay , 8c  Ion  fils  à 
Perier  , 8c  Henry  furvivance. 


fon  fils  à furvivan» 

• * ' 

Le  fleur  Bon- 
net, fleur  de  Lau- 


fon  fils  en  flitvi- 

A 

vance. 

* 

Le  fleur  le  Nor- 
mand , fleur  de  la 


Le  fleur  Ville- 
neuve,  8c  fon.  fils 
à furvivance. 

Le  fleur  Grave* 


Grenoüillére  , 8c  , lone. 

fon  fils  .à  furvi-  j Le  fleur  du  Ri* 

vance.  1 vau. 

Le  fleur  Fréret,  * Le  fleur  Jâque 
8c  fon  fils  à furvi-  Fleury , lîeur  de  kt 


vance. 

Le  fleur  Monfi- 


Perée* 

Le.  fleur  Bellatw 


\ 


* ) 


— V 


■f  : 


U 


Digltized  by  Google 


3 1 <5  L’E  TAT  DE  LA  FRANCE.  ~ • 

Janvier.  I Avril.  ' ’> 
gaut,  & Ton  fils  à ger,  fieur.  de  l’E* 
furvivance.  pinay. 

Le  fieur  Hebert,  Le  fieur  Coutu- 
fieur  de  S.  Gervais,  rier  de  S.  Martini 
& Loiiis  Ton  fils  en  Le  fieur  Mon- 
«furvivance.  domaine , fieur  de 

Le  fieur  Mutin  la  Guichetière,  v 
de  Carconl.  I Le  fieur  Picault, 

Le  fieur  Boutery.  ' fieur  de  la  Fêran- 
Le  fieur  Robil-  diére  , cy-devaüt 


lare,  fieur  de  Couf 
fè,  qui  a fies  Let- 
tres de  Vétéran  , 
cy-  devant  Fourier 
du  Corps  du  Roy, 
Ôcm  Charle  fon  fils 
à furvivance.  : 

Le  fieur  Bralïàrd, 
cy-devant  Fourier 
du  Corps  du  Roy, 
& Jâque  fon  fils  à 

furvivance. 

.#  • • 

Le  fieur  Pierre 
Haguenier.  . 

En  Juillet. 

• Le  fieur  Bour- 
guineau , & Nico- 
las fon  fils  à furv. 


Fourier  du  Corpi 
du  Roy  , & (on 
fils  à furvivance. 

Le  fieur  Jean 
Barra. 

Le  fieur  Def- 
muys, fieur  de  Cha- 
valain,  cy-devant 
Moufquetaire. 


'/  v : i V -+*4.  : 
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En  OClobre. 

Le  fieur  Perce- 
val  de  la  Pichêle- 
1 11  rie. 
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'Juillet.  i 
Le  fieur  Fran-  1 
çois  Gaudion,  fieur  ; 
de  Clereau  , & A- 
lexandre  fon  fils  à 
furvivance. 

Le  fieur  Fran- 
çois Fédé  , fieur  de 
la  Chaumière , Sc 
Jaque  Perce  val  de 
laMaillardiére  fon 
gendre  à lurvivan- 
ce. 

Le  fieur  Pierre 
de  Cam  , fieur  du 
Haut-  fourchette, 
& François  deCain* 
Capitaine  au.  Rê-  j 
giment  de  là  Mari- 
ne, & Aide-Major 
d*un  des  Bataillons, 
fon  fils  à furvivan- 
■ce.  j 

Le  Sieur  Alexan- 
dre Richard  de 
Grand-maifon , & 
fon  fils  à furvir. 

Le  fieur  Denys 
Gaillard,  fieur  de 
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Octobre. 

Le  fieur  Lazare 
Triftàn-Belon  , Sc 
de  Chizay. 

Le  fieur  Picard.  • 

Le  fieur  de  la 
Haye  dePérofol. 

Le  fieur  Martin 
de  Lorme , & fon 
fils  à furvivance. 

Le  fieur  du  Clos. 

Le  fieur  Roch 
Planfon  , Sc  Jean 
fon  fils  à furviv. 

Le  fieurjuftin  le 
Quefiie,  fieur  du 
Chêne. 

Le  fieur  Louis 
Hebert , fieur  de  S. 
Gervais,  Sc  Jaque 
fon  fils  à fiirviv. 

Le  fieur  Gabriel 
Foucher,  fieur  de 
la  Tranchée. 

Le  fieur  de  Cam. 

Le  fieur^  de  là 
Guériniére. 
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* juillet . 

Vernelle,  &:  Denys 
fon  fiis  à furviv.  ; ,s 

Le  fieur  Barthel- 
my  Habert,  fieur  I 
de  Belair,  & Ton  « 
fils  Barthelmy  Ha^  « - 
bert  en  furvivance. 

Le  fieur  Henry 
Cavillon. 

. LeSrjeanGuérin. 
LeSrJ.B.Piquot.  : \.i.  : 

Le  Sr  de  Thais. 

Le  S(  Bazien  de  Chanteprix. 


Au  comencement  de  chaque  quartier, 
les  trois  Maréchaux  des  Logis  du  Roy 
s’acordent  pour  féparer  les  douze  Fou- 
riers  en  trois  bandes  : c’efi  quatre  à 
chaque  bande. 

I.  L’Ün  de  ces  Fouriers , qui  eft  or- 
dinairement l’Ancien  fait  le  Corps  , ou 
le  Gros , c’eft  à dire  qu’en  prêjfènce  du 
Maréchal  des  Logis , il  marque  en  craie 
les  apartemens  du  Roy  , ou  de  leurs 
Majeftés.  z.  les  Offices.  3.  les  fàlles  à 
manger.  4.  & les  apartemens  des  Préfé- 
rés , dans  les  Logis  du  Roy. . 

1.  Les  apartemens  du  Roy,  qui  font  la 

Chambre, 
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Chambre , l’Ànci- Chambre  , le  Cabinet, 
la  Garderobe  , la  Salle  des  Gardes  du 
Corps , finies  autres  apartemehs  nécef. 
faires  pour  la  perfone  du  Roy , ou  pour 
leurs  Majeftés. 

2.  Les  Offices , Ravoir  le  Gobelet , 
la  Bouche,  les  Pati(Iiers-Bouche-&-Co- 
mun  , la  Paneterie  , l’Echanlbnerie , là 
Çuifine-Gomun , dite  le  Grand-Comuo, 
le  Petit- Comun , la  Fruiterie,  & la  Fou- 
riére. 

3.  Les  Salles  pour  manger?  La  Salle 
de  la  nouvelle  table  du  Grand  Maître  * 
ou  de  Monfieur  le  Duc  ; & celle  de 
la  table  du  Grand  Chambellaïf  : ces  deux* 
tables  doivent  être  les  plus  proches  du 
logis  du  Roy,  ou  dedans  quand  il  y à 
place.  Enfuite  la  Salle  de  l’ancienne  ta- 
ble du  Grand  Maître,  & celle  des  Maî- 
tres d’Hôtei  : que  quelquefois  on  appel- 
le toutes  deux  , la  première  & la  fécon- 
dé table  des  Maîtres.  Le  Serdeau  , ou 
la  Salle  de  la  deflèrte  du  Roy.  La  Salle 
des  Aumôniers.  Celles  des  Valets  de 
Chambre  par  quartier  ( la  table  des  pre- 
miers Valets  de  Chambre  aïant  été  fu- 
primée  le  premier  Janvier  16S1.  ) 

4.  Les  Préférés  dans  le  Logement  du 
Roy  font  le  Grand  Chambellan.  Le 

Terne  L 
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Premier  Gentil- home  de  la  Chambre, 
Le  Grand  Maître  .de  la  Garderobe.  Le 
Capitaine  des  Gardes,  & legMaître  de 
la  Garderobe.  Si  dans  un  logement  fer- 
ré , il  ne  Te  trouvoit  plus.,  le  Roy  étant 
logé , qu’un  feul  apartemcnt , ce  feroit 
pour  le  Capitaine  des  Gardes , par  pré,, 
férence  , & s’il  s’en  trouvoit  deux  , le 
Premier  Gentil-home  de  la  Chambre 
auroit  le  premier , & le  Capitaine  des 
Gardes  , le  fécond  ; mais  s’il  y avoir 
trois  apartemens  , le  Grand  Chambel- 
lan auroit  la  préféren.ce  fur  les  deux 
précêdens,  Quand  la  Reine  eft  en  mar- 
che avec  le  Roy  , les  Maréchaux  des 
Logis  du  Roy,  après  avoir  fait  mar- 
quer les  apartemens  de  la  Reine , font 
auiîi  marquer  en  craie  dans  le  logis  de 
leurs  Majeftés , les  apartemens  pour  les 
Dames  en  cet  ordre,  La  Sur- Intendan- 
te ‘de  la  Maifon  de  la  Reine,  La  Dame 
d’Honeur.  La  Dame  d’Atour.  Les  Da- 
mes du  Palais.  La  Première  femme  de 
Chambre.  Les  autres  femmes  de  Cham- 
bre. .Que  fi  la  Reine  étant  logée , il  ne 
reftoit  plus  qu’un  feul  apartement  de 
Ton  côté , ce  feroit  pour  la  première 
Femme  de  Chambre  préférablement  à 
routes  les  autres  Dames. , & Officiéres. 


MARL’CH  AL  DBS  LT)  GIS. 

CeFourier  qui  fait  le  Corps  , marque 
auffi  en  craie  dans  le  Logis  du  Roy, 
.quand  il  y a place,,  des  apareemens  au 
Premier  Médecin  , au  Premier  Chiru- 

t 9 

gien,  & à l’Apothiquaire  du  Corps. 

Les  Fonciers  du  Corps  de  la  Reine,  dè 
Madame  la  Dauphine , &de  Monfieur, 
ne  peuvent  poler  la  craie  pour  ce  qui 
s’apêlele  fer  vice  du  Corps , & c’eft  au 
Fonrier  du  Roy  qui  fait  le  Corps  à la 
pofer  : ainfi  ils  ne  peuvent  marquer  de 
lieux  pour  fervir  d’ Offices  , que  ceux 
que  leur  dône  le  Fourier  du  Roy  qui 
fait  le  Corps. 

IL  Un  autre  Foncier  a foin  de  mar- 
quer en  craie  tous  les  Rangs  & les  Pré- 
férés hors  du  logis  du  Roy.  On  apéle 
les  Rangs,  les  logemens  pour  les  Prin- 
ces êc  les  Grands  Officiers  % pour  les 
Ducs  Sc  Pairs,  pour  les  Maréchaux  de 
France  , les  Secrétaires , St  Miniftres 
d’Etat  : mais  en  telle  forte  que  M.  le 
Grand  Prévôt  clôt  les  -rangs  des  Grands 
Officiers  : Les  Préférés  hoirs  du  logis 
du  Roy  font  les  Seigneurs  reeomàn- 
dés  pour  être  logés  clans  la  Ville -par 
ordre  exprès  de  fa  Majefté.  «** 

Vous  remarquercs  que  le  meme  Fon- 
cier qui  fait  le  Corps,  marque  aulli 
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fort  fou  vent  les  Rangs , & les  Préférés 
hors  du  logis  du  Roy,  ! . 

• LIl,  U n autre  Fourier  fai  t Y Ordinaire 


de  la  Maifon  du  Roy  : c’eft  à dire  qu’il 
en  l.oge  les  Officiers.  Le  Premier  Aur 
mônier.  Le  Premier  Maître  d’Hôtel, 
Le  Maître  d’Hôrel  ordinaire.  Le  Ca- 

f ~ ^ **  r ' 1 

pitaine  des  Gardes  de  la  Porte.  Les 
Lieurenans  , & les  Enfêgnes  des  Gardes 
du  Corps  , & généralement  tous  les 
autres  Officiers  de  la  Maifon  du  ; Roy, 
jnIquaU'mQindréj, 


■ • ■ 


LV,  Un  autre  Fourier  loge  tant  à la" 
Campagne  quà  la  Ville , tous  les  équi- 
pages , & doue  les  Ecuries  pour  leurs 
Majeftés , pour  les  Princes , & les  au- 
tres Grands  Seigneurs  de  la  Cour.  : 
Souvent  outre  le  Fourier  qui  done  les- 
Ecüries  dans  la  Ville , il  y a encore  Un  > 
autre  Fourier  qui  done  les  Ecuries  dans 


les  prochains  Villages  , & qui  y loge 
les  équipages.  : • a 

Le  Roy  a la  bonté  d’acorder  facile- 
ment aux  Maréchaux  des  Logis , & aux 
Fouriers,  des  Survivances,  non  leule-j 
ment  pour  leurs  Fils , mais  auffi  pour  . 
les  Pccits-hls , pour  les  Gendres,  pour 
les  Frères  & pour  les  Neveux, 

; Sa  Majefté  leur  acorde  aufli  4es  Bre-  ; 
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vêts  de  retenue  d'une  certaine  sorne’, 
fur  la  valeur  de  leur  Charge , foit  pour 
leur  Femme , quand  ils  n’ont  point  d’en- 
fahs->  fôit  pour  leurs  filles  s'ils  n’avoient 
point  de  garçons , fbit  pour  les  cadets 
de  leur  Maifon. 

: Les  Fouriers  particuliers  des  Princes 
. & de  la  Chancellerie  , corne  aufii  les 
feSmeS)  ouf  Poftuîans  que  les  Ducs  & 
Pairs:  j'.les  Mârêchanx  de  France  ou  au- 
> -très  , envoient  pour  rècevoir  Iettr  loge- 
ment , reçoivent  leurs  quartiers  btyjfc 
gemens  des  Maréchaux  ôc  Fouriers  (S 
dinaires  de  la  Mai  Ion.'  ■ 

* Les- Maréchaux  des  Logis  , & Fou- 
rierâ  ordinaires,-  font  t'épurés  dii  Corps* 
* de  la  Gendarmerie,  aïans  été  tirés  des 
. anciennes  Compagnies  des  Gens  d'ar- 
mes du  Roy  : & le  feu  Roy  Loiiis  Xllf, 

m ■ wa  St  ».  e • 2 U ^.c  w * nr  * - 
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fa  Maifbn  ) fit  prendreplace  aux  Maré- 
chaux des  Logis,  ôc  les  incorpora  dans 
fa  Compagnie  des  Gens-  d’armes, , àk 
tête  defquels  fà  Majefté  combat  lors 
d’une  journée  ou  autre  ocafion.  Et  fit 
• fcl'vir  les-  Fouriers  dans  fiuCompagrtie  dé 
Moufquetaires  au  Siégé  de  Corbie  ; où  ’ 
■ - il.coaianda  toute  fa  Maifon  pour  feren- 
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dre  dans  le  (èrvice  ; c’eft  à dire  , PAr- 
riére-Ban  de  fa  Mai fon  , qu’il  fépara 
dans  Tes  troupes. 

Ce  nombre  de  Gens- d’armes  rire  des 
anciennes  Compagnies  9 êtoit  envoie 
devant , pour  le  logement  de  (à  Maje- 
fté , & des  troupes  qui  acompagnoient 
le.  Roy,  Et  encore  à prêtent  lés  Maré- 
chaux des  Logis  donent  les  ordres  &C 
les  quartiers  , tant  à la  Ville  qu’à  h 
Campagne,  aux  Gardes  du  Corps  Frai* 
8c  aux  Cent  Suiflès,  aux  Gens 
*rmes  , aux  Chevaux-Legers  , aux 
Mouiquetaires  , aux  Rêgimens  dès 
Gardes  FranÇoites  & Suiiîès  : lors  que 
toutes  ces  troupes  marchent  à la.  fuite 
du  Roy, 

Les  Marêdhaux  des  Logis  font  en . 
France,  ce  que  les  quartiers-Maîtres 
/ont  en  Atemagne  , qui  montent  aux 
plus  hautes  Charges  de  la  Guerre. 

Les  Maréchaux  ides  Logis  du  Roy  &? 
Fouriers  êt oient  cy-devant  tout  entem-* 
We  Maréchaux  des  Camps  & Armées  ; 
8c  les  mêmes  qui  travailloient  aux  Lo- 
gis de  la  Maiion  , travailloient  aufïi 
tou  jours  aux  Iogemens  des  Armées , co- 
rse ont  fait  plufîeitrs  qui  vivent  encore. 
Mais  quelques-uns  de  leur  Corps  du 
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temps  du  feu  Roy  Loiiis  XIII.  ont  fait 
en  forte  de  fè  faire  ériger  en  Maréchaux 
des  Gamps  & Armées  , & en  ont  été 
poxïrveus  en  titre  . d’Office.  Ce  qui  n’em- 
péche  pas  encore  que  les  mêmes  Ma- 
réchaux des  Logis  de  ta  Maifon  du  Royy 
8c  Policiers  ne  fervent'  dans  les  Armées, 
ou  bien  en  l’abfèncë  de  ces  derniers 
qui  ont  été  pour v eus  en  titre  d’Office: 
ou  bien  lojrs  que  le  nombre  de  ces  Ma- 
réchaux dés  Camps  & Armées  n’eft  pas 
fuffifant  pour  fervir  à toutes  les  Ar- 
mées qui  font  fur  pié,  Le  Roy  étant  à 
l’Armée  , ces  Maréchaux  des  Logis  ont 
droit  de  prendre  au  moins  les  deux  tiers 
du  logement  pour  loger  tous  les  Offi- 
ciers des  Maifons  Roiales , & il  a été 
réglé  par  le  Roy , que  l’autre  tiers  re- 
fteroit  à la  difpofition  des  Maréchaux 
des  Logis  , des  Camps  8c  Armées , pour 
y loger  les  Officiers  Généraux , 8c  au- 
tres Officiers  de  l’Armée  , nécefïàires 
prés  de  fa  Majefté.  J’ay  dit  que  les  Ma- 
réchaux des  Logis  av oient  droit  de  pren- 
dre au  motn' les  deux  tiers , parce  qu’a- 
prês  avoir  fêparé  ces  logemens  en  trois 
parties  égales  , s’il  refte  deux  logemens 
furmiîneraires  , ou  bien  un  : ce  loge- 
aient ou  ces  deux  logemens  dç  fur  plus 
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plus  font  encore  pris  par  les  Maréchaux 
des  Logis  de  la  Maifon  du  Roy  , pour 
loger  la  Majefté  & le  relie  de  fa  Cour. 
Par  exemple,  il  eft  vray  que  de  trente 
losemens  les  Maréchaux  des  Logis  de 
la  Maifon,  n’en  prendront  que  vingt, 
& les  Officiers  Généraux  de  l’Armée  en 
auront  dix  5 mais  de  cinquante  loge- 
. mens  les  Maréchaux  des  Logis  de  la 
Maifon  du  Roy  en  prendront  trente- 
quatre,  & les  Officiers  Généraux  de 
l’Armée  n’en  auront  que  fêze  : de  qua- 
rante logemens  , les  Maréchaux  des 
Logis  en  prendront  vingt-fèpr  , & les 
Officiers  Généraux  de  l’Armee  n’en  au- 
ront que  tréze. 

L’ancien  ordre  fuivant  les  rêglemens, 
veut  qu’il  n’y  ait  que  les  feuls  Fouriers 
du  Roy  qui  puilïèrit  arrêter  les  loge- 
mens en  craie  blanche , & ceux  des  Prin- 
ces ou  autres , feulement  en  craie  jaune  ; 
encore  avecque  cette  différence  , que 
cette  craie  jaune  ne  fe  mec  pas  fur  les 
portes  de  la  rue,  cômela  craie  du  Roy, 
mais  feulement  furies  portés  des  cham- 
bres, & du  dedans  des  logis. 

A l'Armée  > le  premier  logement  eft 
pour  le  Roy , s’il  y eft , ou  pour  le  Gé- 
néral. Après  c’eft  au  Maréchal  de  Fran- 
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ce  à choifir.  Que  s’ils  font  deux  Maré- 
chaux de  France , celuy  qui  eft  de  jour 
ou  de  femaine , clioifit  ; car  quelque- 
fois ils  le  pe^yent  acorder  de  eomander 
tour  à tour , de  jour  à autre , ou  de  fè- 
maine  en  femaine.  Que  s’ils  s’y  ren- 
contrent plnfîeurs  , 8c  même  fins  avoir 
de  comandement , alors  ils  choififlènt 
félon  leur  ancienneté.  Enfui.te  des  Ma- 
réchaux , c’eft  aux  Ducs  & Pairs  ; car 
à l’Armée  les  Ducs  & Pairs  ne  font  lo- 
gés qu’aprés  les  Maréchaux  de  France. 

A U fuite  de  U Cour.  Aprêfleürs 
Majeftés  font  logés  les  Princes  & Prin- 
ceilès , puis  les  Ducs  8c  Pairs , les  Ma- 
réchaux de  France  , 8c  les  Grands  Offi- 
ciers. Il  y a encore  les  quatre  Sécrêtai- 
res  d’Etat  8c  le  Grand  Prévôt  qui  clôt 
les  rangs.  Le  Chancelier  eft  logé  en- 
fuite  des  Princes , 8c  on  Iuy  met  le  Pour, 
en  marquant  fon  logis.  Outre  tous,  ces 
rangs  , il  y a Us  Préférés , cy-deflus  no- 
més. 

Le  Roy  envoie  les  Maréchaux  des 
Logis  8c  Fouriers  au  devant  des  Princes 
Etrangers  & des  Princefïès  arrivans  ou 
paflàns,  en  ce  Roïaume,  pour  ordonet 
& faire  leurs  logemens  par  tout  oïl  ils 
dpivent  pailèr. 

0/ 
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Les  Maréchaux  des  Logis , & Fou-  - 
riers  ordinaires  , ont  été  maintenus 
dans  leur  qualité  à'Ecnhr  r par  plufieuts 
Arrêts , lie  dernier  eft  du  Cpnfëil  d’Etat 
du 

•••••• 

i « 

Apres  les  Maréchaux  des  Logis  & 
Fouriers  fuit  le  Capitaine  des  Guides , - 
qui  eft  un  des  Officiers  néceflàires  danSv 
les  voïages.  ■’  -M 


% * • 


Du  Capitaine  des  Guidai 


La  Charge  de  Capitaine  des  Guider 
pour  la  conduite  de  fa  Ma  jefté  , eft'  par- 
tagée à deux  frères  : l’aîné  Jaque  l’Huil- 
lier  Sieur  de  la  Chapelle,  le  cadet  J o^. 
ieph  l’Hurllier  Sieur  de  la  Villette:  qui. 
partagent  entre  eux  les  revenus  de  la 
Charge  cy-  apres  déclarés  , îooo.  l.  de 
gages  ordinaires  fur  l’Etat  , païables 
500. 1.  par  quartier  par  les  Thrêforiers 
delaMaifon  , 600. 1.  d’extraordinaire 
par  mois  dans  les  voïages  : Sc  300.  li- 
vres quand  la  Cour  eft:  aux  Maiforis 
R diales.  1 3 ; 

Le  Capitaine  des  Guides  doit  fo-temr 
vers  l’une  des  portières  dü  Carollè  du. 
Roy  marchant  en  campagne  : afin  que 
fi  Sa  Majefté  demande  les  noms  des  lieux,  > 


y 
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Villes  , Châteaux,  Bourgs  Sc  Villages 
qui  font  fur  le  chemin  , il  les  luy  puif- 
fe  nomer. 

Il  a toujours  au  moins  deux  Guides  à 
cheval  pour  la  conduite  de  la  Majefté  , 
qui  doivent  être  habillés  des  couleurs 
du  Roy  , qui  marchent  un  peu  devant 
fa  Majefté , ordinairement  à la  tête  des 
Çhevaux-Legers.  • 

S’il  fait  quelques  frais  pour  faire  ra- 
comoder  les  chemins  par  où  fa  Majefté 
doit  palier  * le  Roy  les  luy  fait  rendre 
au  Thrêfor  Roial. 

De  peur  que  les  Officiers  du  Gobelet 
& de  la  Bouche  ne  minquallent  au  lieu 
où’ le  Roy  doit  manger,  quand  il 
che  en  campagne  ; le  Capitaine  des 
Guides  avertit  quelquefois  , ou  fait  a- 
vertir  aux  Offices  du  Gobelet  & de  la 
Bouche , en  quel  endroit  deffus  le  che- 
min fa  Majefté  veut  dîner. 

li  a droit  d’établir  un  Guide  pour  la 
conduite  dè  fa  Majefté  dans  chaque  Vil- 
le du  Roïaume  ; Si  apres  qu’il  a deiné 
les  Pfovifions  à cés  Guides  , ils  font 
admis  pardevant  Meflieurs  les  Maré- 
chaux dé  France. 

Ils  portent  les  couleurs  dii  Roy,  Sc 
t êxemts  dç  gens  dfc  Guerre;  * ‘ 
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Le  Capitaine  des  Guides , prête  fer- 
ment de  fidélité  pardevant  le  Conêta- 
ble  ; ou  n’y  en  aïant  point , devant  le 
plus  ancien  Marêchalrde  France,  » 


CHAPITRE  X. 


- v 

Du  Juge  de  la  Cour  du  fuite  de.fa  Ma- 
. jefté , cjui  ejl  le  Pnvot  de  l'Hôtel, 

Grand.  Prévôt  de  France,  r-  >< ... 


I L 4 m* 


>! 


- I ^ * f ' > 

On  s i fu  r le  Prévôt  de- 
l’Hocei , Grand  Prévôt  de- 
France  , eft  Juge  ordinaire 
‘ de  la  Maifen  du  Roy. 

Il  juge  déroutes  fortes  d’affiures  eir 
matière,  civile  & criminelle  entre  les- 
Officiers  du  Roy  & pour  eux,,  contre 
ceux  qui  ne  le  font  pas. 

, Luy  feul  a droit  d’apofer  des  Séellés 
& faire  des  Inventaires  ôc  tous  autres; 
a êtes  de  Juftice  dans  le  Louvre,  dans 
les  Galleries  , & leurs  dépendances  : mê- 
me dans  les.  Maifons  Roiales  qui  ne 
font  pas  éloignées  de  Paris  plus  de  qua- 
torze lieues  , ainfi  qu’il  a été  jugé  par 

Arrêt  coiw^iéloirefdu. .Confeil , du 
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Mars  1650.  rendu  en  faveur  des  Offi- 
ciers de  la  Prévôté  de  l’Hôtel,  contre 
les  Officiers  du  Châtelet.  U peut  auflî 
informer  dans  Paris  de  tous  crimes  & 
délits  particuliers , pour  & contre  les 
Gens  de  la  Cour  & fuite  du  Roy , &c 
Maiions  Roïales  : contre  les  Yagabons , 
6c  autres  cas , concurremment  &c  par 
prévention  avecque  les  autres  Prévôts. 

A la  fuite  du  Roy , il  arrête  les  taux 
des  vivres  -,  & fait  d’autres  choies  né- 
celïâires  pour  la  Police,  parfes  Lieutc- 
nans  de  Robe  longue  ; ou  en  leur  ab- 
fence  pair  les  Lieutenans  Sc  Exemts  de 
Robe  courte  : qui  apêlent  avec  eux  les 
Officiers  & principaux  Habitans  des 
lieux. 

* Quand  le  Roy  fait  voïage,  il  dône 
ordre  que  plufîeurs  Marchands  & Arti- 
ians  privilégiés  fuivent , pour  fournir 
la  Cour  de  toutes  fortes  de  vivres  6c 
des  chofes  néceflâires  : lefquels  font  a- 
pelés  Privilégiés  : & ont  pouvoir  de  te- 
nir boutique  ouverte  à Paris , & autres 
Villes  , & jouiflènt  des-  exemptions^ 
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OFFICIERS  DE  JUDICATÜRE 

de  la  Prévôté7  di  l’Hôtel. 

Pour  faire  rendre  la  Jufticê  aux  Of- 
ficiers de  la  Maifon  du  Roy  & fuite  de 
fà  Majeflé , le  Grand  Prévôt  a fous  luy 
^deux  Lieucenans  qui  font  pourveus  par 
™lë  Roy,  à la  nomination  du  même 
Grand  Prévôt , 8c  font  receus  au  Grand 
Gonfeil , où  ils  font  ferment; 

Un  Lieutenant  Général , Civil  ôC- 
Criminel,  4.00. 1.  de  gages , & 600.  lin 
de  rêcompcnfè*. 
t M.  Philippe  Barbier. 

Il  exerce  lix  mois  à la  fuite  du  Roy, 
fçavoir,  Avril,  May  , Juin,  O<5bobrey, 
Novembre ,,  Décembre  : Les  fix  autres* 
mois  il  tient  le  Siège  de  la  Juridi&ion- 
de  la  Prévôté  à Paris  dans  l’enclos  du 
Grand  Confbil,  quand  le  Roy  eft  en 
yoiage,  & quand  le  Grand  Confeilcft 
à Paris.  » 

Un  Lieutenant  Particulier , Civil  8c 
Criminel  , 400.  1.  de  gages , & 600..  L- 
de  rccompenfè.  . * . ; 

M.......  Cornu,  fîeur  deNoyon. 

. Il  a fix  mois  de  ferviçe  auprès  du : 
* ^°y  j qui  font  Janvier , Février , Mars, 
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Juillet,  Août,  Septembre  : Les  autres 
fixmois  il  tient  le  Siège  de  la  Prévôté  h 
Paris  ( quand  le  Lieutenant  Général  eft 
à la  fuite  du  Roy  ) pour  les  caufes  des 
Officiers  des  Mai  ions  Roïales  , Privi- 
légiés & autres. 

Si  bien  qu’il  y a toûj  ours  deux  Sièges 
de  la  Juftice  du  Grand  Prévôt  ; l’un  à 
Paris  pour  l’expédition  des  cailles  des 
Officiers  des  Maifons  Roïales  & des 
Privilégiés,  l’autre  à la  fuite  de  fa  M.v- 
jefté , quand  elle  eft  hors  de  Paris. 

Vous  remarquerés  que  les  deux  Lieu- 
tenans , le  Procureur-  du  Roy  , 5?  le 
Greffier  de  la  Prévôté,  ont  encore  cha- 
cun au  Grenier  à Sel  à Paris , deux  mi- 
noré de fel  francs , c’eft  à dire, en  païant. 
feulement  quelques  anciens  droits. 

. Un  Procureur  du  Roy , 400. 1.  de  ga- 
ges. 75.  I.  d’augmentation  dégagés  , & 
&SÊ.  1.  de  rêcompenfe. 

M.  Marc-Antoine  le  RpydeGom- 
bcr  ville. 

Il  fert  toute  l’année,  & a fous  luy 
un  Snbftitur.  1;;r'  &U 

Un  Greffier  en  dhéf , Civil  & Cri- 
minel , 104.'  f.  de  g ig?s , & 400.  liv.  dè  ‘ 
récompenfe,  M.;..... Corel. 

Il  a feus  luy  deux  Comis , qui  ont" 
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droit  de  porter  la  robe  6c  le  bonet  aux 
Àudiances.  . ; ■ . . 

Deux  autres  Comis  pour  inforftjer 
fous  les  Lieutenans  de  Robe  courte  à la 
campagne  & hors  le  quartier  du  Roy  : 
alors  ils  font  tenus  dans  14.  heures  dé- 
porter au  Greffe  leurs  informations  $ 6c 
faire  amener  les  prifoniers  , pour  être 
interrogés  par  les  Lieutenans  de  Robe 
longue , 8c  en  leur  abfence  par  les  Lieu- 
tenans  8c  Exemts  de  Robe  courte , lef. 
quels  feu! s ont  droit  d’inftruire  6c  ju- 
ger les  procès  Criminels  à la  fuite  du 
Roy , 8c  dans  le  quartier  de  fa  Ma- 
jefté.  f 

Tous  les  Officiers  cy-dellus  nomes 
font  Comenfàux  de  la  Maifondu  Roy, 
6c  ont  du  pain,  du  vin  8c  de  la  viande 
aux  quatre  bones  Fêtes  de  l’année , des 
cierges  à la  Chandeleur  8c  Fête  de  Dieu* 
des  Heures  & de  la  toile  à la  Serrifcne 
Sainte. 

Î1  y a aufîi  douze  Procureurs  Poftu- 
l.ans  ça  la  Prévôté  de  l’Hôtel. 

Un  Premier  Huiffier,  6c  douze  au- 
tres Huiffiers  , qui  portent  la  cafàque 
des  livrées  du  Roy  : 8c  ont  en  main  la 
baguetteazurée>avecque  des  fleurs  de 
lis  au  bout. 

•-  i . 1 J * £ • -J  ■ — ' •-  J ^ * ^ i*’  - y * ^ 
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Ifs  font  êxemts  de  cailles , fubfides  Sc 
emprunts , & joüiffent  de  cous  les  autres 
privilèges  des  Officiers  Comenlaux  de 
la  Maifon  du  Roy. 

Deux-Notaires  & Gardenoctes  Roïaux 
à la  fuite  de  la  Cour  , Jean-Bâtifte 
Briffée.  N....:... 

t Un  Huiflier  Trompette , 171. 1.  10.  C 
Un  Exécuteur  desjiigemens  Crimi- 
nels.. * 

La  Juridiétiôn  de  la  Prévôté  de  l’Hô- 
tel eft  la  Juftice  ordinaire  de  la  Mai- 
fon du  Roy  : pour  cela , le  Siège  de  la 
Prévôté  a été  dès  Ion  êtabliffèment , 
dans  le  Louvre,  afin  que  les  Officiers 
de  fa  Majefté  & ceux  de  fa  Cour  & 
Suite , aïans  dans  la  Maifon  du  Roy 
leur  Juge  naturel,  ne  fuffènt  point  dé- 
tournés du  for  vice  qu’ils  doivent  à fà 
Majefté. 

Depuis  quelques  années , le  lieü  oi\ 
Te  tenoit  le  Siège  de  la  Prévôté,  aïant 
été  ocupé  par  la  Reine-Mére  , il  fut 
transféré  au  Foct-l’Evêquc,  A prefent 
les  Officiers  delà  Prévôté  ont  leur  Au- 
ditoire dans  l’enclos  du  Grand  Cbnfeil. 
Ils  y ont  leur  Salle  d’Aüdiance,  Cham- 
bre du  Confoil,  le  GrefF*  Civil  & Cri- 
minel , & le  Bureau  des  Huifficrs  de  la 
Prévôté. 
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Par  Brévct  du  Roy  du  8.  Septembre 
1658.  fa  Majefté  déclare  quelle  veut 
que  le  Siège  de  la  Juridiction  de  la  Pré- 
vôté de  l’Hôtel,  fait  rêtably  dans  le 
Louvre , & qu’il  luy  (oit  pour  cela  mar- 
qué & afrê&é  un  logement. 

On  y tient  PÀudiançe  trois  fois  la 
femaine  , les  Mardis  , Jeudis  & Same- 
dis du  matins  On  y plaide  par  Procu- 
reur corne  dans  les  autres  Juridictions^ 
mais  plus  sômairement.  Les  appella- 
tions rellbrtilîènt  au  Grand  Côhfeil  en- 
matière  Civile  r au  Criminel , le  Pré- 
vôt de  l’Horel  juge  fans  apel  avecquc 
Meilleurs  les  Martres  des  Requêtes  , Ô£  • 
du  Grand  Confeil. 

Les  Officiers  de  la  Maifon  du  Roy  % 
& ceux  de  la  Cour  & fuite  , par  privi- 
lège fpécial  , ont  droit  d’y  porter  tou- 
tes leurs  caufes  , loit  en  matière  Civile 
©u  Criminelle  puilque  la  Juridiction; 
a été  établie  pour  eux  & en  leur  faveur* 
Il  ne  faut  point  de  Comittinms  pour  1er 
Affignations  qui  fe  dônent  aux  pers&. 
nés  trouvées  à la  Cour  & faite  dh  Roy,. 
êc  corne  ils  ont  droit  d’attirer  leurs  de- 
biteurs en  la  Prévôté , ou  d’y  deman- 
der leur  renvoy,  ils  le  peuvent  faire, 
en  vertu  de  leur  Comittinms.  De  forte 
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qu’ils  ont  le  choix  de  porter  leurs  a&- 
res  pardevanç  Meilleurs  des  Requêtes 
du  Palais  , ; des  Requêtes  de  1*  Hôtel , 
ou  pardevant  îe  Prévôt  de  l'Hotel.  On 
peut  aufïi  fans  Cïmittimus  faire  doner 
les  AfEgiations  en  la  Prévôté , en  ver- 
tu d’une  Cooûfïïon  qui  fc  prend  au 
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E Grand  ÏVÏaître  des  Cérê- 

A * -5 

rnonies  de  France  eft  M.  de 
Rhodes, Charle  Pot,  Vicom-  ' 
te  de  Bridiers,  Seigneur  Sou- 
verain de  Meneftoidalôn.  Il  a de  gages: 

5000.I. 

W;  Il  porte  pour  Armes , d’or  à la  fafce 
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d’azur.  La  marque  de  cette  Charge , Ci 
l’on  en  veut  croire  le  fieur  de  la  Colom- 

biére  , fèroicnt  deux  bâtons  de  Cérê- 

» ^ - £ ■ *v  » ^ 

monie  couverts  de  velours  noir , -pâlies 
en  fautoir  derrière  TEcu  des  Armes  du 
Grand  Maître  des  Cérémonies. 

Il  prête  le  ferment  de  fidélité  entre 
les  mains  du  Grand  MuVre  de  la  Mai- 
fôn.  Meilleurs  de  Rhodes  ont  eu  hère-' 
ditaire  dans  leur  famille  , la  Charge  de 
Cornette  blanche  de ' France  , corne 
nous  dirons  cy-aprês , en  parlant  des 
l Armées  : Et  celle  de  Grand  Ecuïer 
• Tranchant.  - - 


ew 
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- Un  Maître  des  Cérémonies  ,zooo.I. 
M.  deSaintot.  Il  prête  au  R le  ferment1 
de  fidelité  entre  les  mains  du  Grand 
Maître  de  la  Maifôn.  • 

» 

Un  Aide  des  Cérémonies , 600.  liv.  ' 
M.  Martinet.  ' . 

Le  Grand  Maître  , le  Maître  & l’Aide 
des  Cérémonies , exercent  concurrent- : 
ment  leurs  Charges  autffolennités  Roïa- ’< 
les,  aïans  en  main  le  bâton  de  Céré- 
monie couvert  de  velours  noir , le  bouc 
Ôc  le  pomeau  d’ivoire. 

L’Aide  des  Cérémonies  prête  aufîl  le  ; 
ferment  de  fidelité  entre  les  mains  du 
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■Grand  Maître  de  la  Maifon. 

~ Ils  fe  trouvent  aux  Sacres  des  Rois  8c 
aux  ouvertures  des  Etats , aux  Barê- 
mes , aux  Mariages  des  Rois,  aux  pre- 
mières & dernières  Audiancesdes  Am- 
bafïàdeurs  Ordinaires  8c  Extraordinai- 
res, à la  conduite  des  Reines  ou  des 
Prineellès , atnfobfêques  8c  pompes  fu- 
nèbres des  Rois  & Reines  , des  Princes 
& Princefîcs,  où  ils  or  douent  de  tout, 
8c  ont  le  foin  du  rang  8c  de  la  préfean- 
ce  que  chacun  doit  avoir. 

ils  font  revêtus  de  difFerens  habits, 
prefque  à toutes  ces  differentes  Céré- 
monies, 

* Quand  le  Grand  Maître , le  Maître 
ou  l’Aide  des  Ceremonies  vont  porter 
1 ordre  8c  avertir  les  Cours  Supérieu- 
res y apres  les  avoir  fàluées  ils  prennent 
place  au  rang  des  Confeillers  : mais  a- 
vecque  cette  différence , que  fi  c*eft  le 
Grand  Maître  des  Cérémonies  , il  a 
toujours  encore  un  Confeiller  après  luyj 
8c  É c’eft  le  Maître  ou  l’Aide , il  fè  met 
apres  le  dernier  Confeiller.  Puis  le  Pre- 
mier Prêfîdent  luy  aïant  fait  ligne,  il 

Iiarle  afïis  & couvert , l’épée  au  coté  , 
e bâton  de  Cérémonie  en  main. 

Aux  premières  8c  dernières  Audian- 

. t V»  • * i- 





tre , le  Maître  des  Cérémonies  ou  l’Ai.. 


.4e,  marche  à la  droite  del'AinbaÆtdeur 
•nn  peu  devant,  depuis  le  bas  deTEfca- 
lier  jufjtie  dans  la  Salle  des  Gardes  du 


- Un  Exemt  des  Gardes  du  Corps  du 
Roy fervant  ordinairement  aux  Céré- 
monies. M.  des  Ellàrts. 


pollédéespar  M.  Michel  de  Chabenat, 
Chevalier  Comte  de  Bonnejiil  , Vi- 
comte deSavigny,  Baron  de  Noüan, 
Confeiller  du  Roy  en  (es  Confeils , feu! 
Introducteur  des  Princes  étrangers  yôt 
Ambafladeurs  prés  (à  Majefté.  R a fur 
les  Charges  un  Brevet  de  retenue  de 
quarante  mil  écusi  II  fert  toute  l’année,. 


Corps , où  il  avance  devant  pour  aver- 
tir le  Roy.  -■  * 


CHAPITRE  XH. 


De  l bitroduftcur  des  Amb^jfadeurs, 


E s deux  Charges  d’Introdu- 
<&eur  ou  Conducteur  des  Am- 
baflàdeurs  fervans  par  Seme- 
flre,  ont  été  réiinies , 8c  font 
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& a de  gages , 1200.L 

Il  porte  écartelé, au  1.  & 4.  de  Mare - 
chai  a^iui  eft  d’argent , à deux  lions  af- 
fronta dé  fable , armés  & lampafles  de 
;ueule,  tenans  un  triangle  aufïï  de  fà- 
Je.  Au  2.  & 3.  de  Ganay , qui  elt  d’ar- 
gent, à la  falce  de  gueule,  chargée  de 
trois  rofes  d’or  \ côtoiées  de  deux  co- 
quilles de  même , l’Ecu  entouré  d’une 
bordure  de  gueule.  Et  lur  le  tout , de 
Chabenat . qui  dl d’argent,  à trois  quin- 
tefcüilles , d’azur,  au  chef  de  même  , 
chargé  d’un  Soleil  d’or. 

O t 

Il  y a encore  M.  Giraut,  qui  lert  tou- 
te l’année.  1200.I. 

L’Introduâeur  des  Ambalïàdeurs , 
pour  les  Audiances , & pour  tout  ce  qui 
regarde  fa  Charge , ne  prend  ordre  que 
du  Roy.  . “ • - '-i 

Il  conduit  , reçoit  & introduit  dans  la. 
Chambre  de  leurs  Majeftés  & de  Mef. 
fieurs  les  Enfans  de  France  , des  Prin- 
ces &. des  Pr in celles  du  Sang;  le?  Rois** 
Princes  Souverains  & Princdïês  , Car- 
dinaux , Ambalïàdeurs  Extraordinaires , 
Ordinaires  , Gentils-homes  envoies  , 
Rêftdens , Agens , Chefs  d’Ordre , Dé- 
putés étrangers  , portans  caraétére  êc~ 
faifans  figure  publique  :6c  généralement 

toutes 
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toutes  pcrfones  étrangères , quand  elles 
viennent  au  Louvre  pour  avoir  Audien- 
ce. Il  conduit  aulïi  chés  la  Reine  les  fein- 
1 mes  de  ces  Ambaflàdeurs. 

Nous  mettrons  cy- apres  tous  les 
Ambalîàdeurs  , aiftant  ceux  des  pais 
etrangers  en  ce  Roïaume , que  ceux  de 
France  aux  autres  Pais,  à la  fin  du  fé- 
cond Livre. 

f CHAPITRE  Xnt. 

• 

Du  Secrétaire  de  la  Mai  fin  , & de  tous 
Les  Thrcfiriers  qui  en  paient 
les  Officiers. 


5®»  wé  ri?? 

WW?. 
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E Secrétaire  de  la  MaiTon 
Mellîrej  ean-Bâtifte  Colbert* 
& M.  le  Marquis  de  Seigne- 
lay  fou  fils  en  furvivance' 
qui  a corne  Sécrêtaire  de  la  Maifon  du 
Roy,  3000.  l.de  gages,  & corne  Secré- 
taire de  la  Chambre  , aulïi  bien  que  les 
autres  Secrétaires  d’Etat , 1100. 1.  Nous 
mettrons  (es  Armes  cy-aprês , en  par- 
lant des  quatre  Secrétaires  d’Etat. 

- Tom  /.  R? 
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M.  le  Marquis  de  Seignclay,  Ton  fils, 
fait  cette  Charge. 

. Suivant  l'ordre  de  tous  les  Etats , les 
Thrêforiers  le  mettent  apres  toute  la. 
Maifon. 

Les  trois  Charges  de  Thrêforiers  de 
l’Epargne , exercées  alternativement  par 
M.  Jehannot  de  Bartillat,  & par  M.  du 
Metz  , fous  le  titre  de  Garde  du  Thrê- 
for  Rotai.  Ils  paient  tous  les  Thrêforiers 
de  la  Maifon  du  Roy. 

Les  trois  Charges  de  Thrêforier  des 
Offrandes , Aumônes  & Dévotions  du 
Roy,  font  poffedéespar  M.  Chapelain 
en  1684.  & M.  FavereLen  1 68 f. 

Ces  Thrêforiers  n’ont  point  de  Con- 
trôleur. 

Les  trois  Thrêforiers  Généraux  de  la 
Maifon  du  Roy , qui  lèrvent  de  trois 
ans  l’un , c eû  à dire  , de  deux  ans  en 
deux  ans. 

En  1684.  M.  de  Layat.  En  1685.  Mi 
Brunet  de  Raney.  En  i<5 86.  M.  le  Fé- 
vre. 

Siir  les  certificats  de  ces  Thrêforiers, 
Foy  eft  ajoûtée  dans  toutes  les  Provin- 
ces pour  maintenir  les  Officiers  dans 
leurs  Privilèges  j corne  exemption  de 
Taille,  Comittimtts , ôcc. 


DES  THRÉ'SOR  IERS.  jSj 

Ils  font  ferment  de  fidelité  à la  Cham- 
bre des  Comptes. 

Le  Contrôleur  Ancien  ôc  Triennal , 
M.  Barbotteau. 

Le  Contrôleur  Alternatif,  M.  Chau- 
*velin. 

Les  Maîtres  de  la  Chambre  aux  De- 
niers  & Contrôleurs  généraux , ont  été 
mis  cy-devant.- 

Les  Thrêlbriers  de  l’Argenterie,  & 
les  menus  Plaifirs  & affaires  de  la  Cham- 
bre du  Roy , qui  reçoivent  chaque  mois 
les  nooo.  1.  ou  plus , pour  les  menus 
Plaifirs  de  la  Majefté  : car  cela  monte 
quelquefois  à 17155.  liv.  Il  y en  a trois 
Charges,  M.  Turlin  en  a une,  & Mts 
de  Soubeyran  & Mélique  les  deux  au- 
tres d’Ancien  & Triennal.  Il  paient  la 
dêpenlè  des  habits  & ameublemens  de 
là  Majefté,  & les  droits  d’habillemens 
de  plufieurs  Officiers. 

. Les  Intendant  & Contrôleurs  Géné- 
raux de  l’Argenterie  & des  Menus , voies 
cy-devant  à là  Chambre  du  Roy. 

Deux  Thrêlbriers  des  Ecuries  , M. 
Daltnas.  M.  Daines  de  Melun , qui  ont 
à eux  deux  les  Charges  d’Ancien , d’ Al- 
ternatif , de  Triennal  de  de  Quacrien- 
îial. 
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Ils  paient  toute  la  dêpenfe  des  Ecu- 
ries , &c  les  Officiers  qui  y fervent. 

XJn  Contrôleur  4e  la  dêpenfe  des  E- 
curies , M.  Braque. 

■Quatre  Thrêforiers  de  chaque  Com- 
pagnie des  Gardes  du  Corps,  qui  font 
en  tout  douze  Charges , outre  les  Qua- 
driennaux réunis. 

Trois  Thrêforiers  des  Cent-Suifîcs. 

Trois  Thrêforiers  de  la  Prévôté  de 
TH ô tel , outre  le  Quatriennal. 

Trois  Thrêforiers  des  Gens-d’Armes. 

Les  Thrêforiers  des  autres  Compa- 
gnies , des  Chevaux- Légers  , des  Mous- 
quetaires , des  Gentils- homes  au  Bec 
de  Corbin. 

Trois  Thrêforiers  du  Régiment  des 
Gardes  Françoifes  , & leurs  Contrô- 
leurs. 

Trois  Thrêforiers  du  Régiment  des 
. Gardes  Suiflès. 

Thrêforier  des  parties  Cafuelles , M. 
Teftu. 

Deux  Thrêforiers  Généraux  de  POr- 
dinaire  des  Guerres , qui  paient  tous  les 
vieux  Rêgimens.  En  1684.  M.  Pierre 
Martin.  En  16S5.  M.  Raparel. 

Les  Thrêforiers  de  i Extraordinaire 
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des  Guerres , par  qui  tous  les  nouveaux 
Kêgimens  font  paies. 

Leurs  Contrôleurs. 

Trois  Charges  de  Thrêforiers  des 
Chaflès  & de  la  Vénerie,  pofledées  par 
M.  Jean  Martial  de  Fénis,  M.  Jaque 
•Larché  ; &’ celle  de  Quatriennal  , par 
MJâque  Manfe.  , 

Trois  Charges  des  Thrêforiers  des  Bâ- 
timens , polîêdées  par  M.  Manéffier,  $c 
M.  de  Maginville. 

Un  Thrêforier  Généraldes  Vaiflèaux, 
M.  Lubert , Receveur  Général  de  Toü* 
raine  & de  Berry. 

î Un  Thrêforier  des  Galères,  M.  Henry' 

* f 

Ces  Thrêforiers  reçoivent  leur  argent 
au  Thrêfor  Roïal  de  mois  en  mois , les 
Thrêforiers  des  GardeSjdu  Corps  toutes 
les  femaincs  y 6c  pour  les  adîgnations, 
orv  ne  les  paie  qu  a la  fin  de  l’année.- 

• 1 ® «1  t ^ ^ . *«  s*  *■ 

Vous  remarquerés  que  les  gages  6c 
apointemens  des  Officiers  rie  font  point 
fujets  à faifie  , & ne  peuvent  être  arrê- 
tés entre  les  mains  des  . Thrêforiers  ; 
corne  il  a été  jugé  par  plufieurs  Arrêts, 

& entre  autres  par  un  Arrêt  du  Confeil 
Privé,  du 5. Juin  1657. 

R üj 
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CHAPITRE  XIV 


Des  Platfirs  du  Roy . 


Oits  remarquerés  qu'au  lieu 
du  Grand  Veneur , du  Grand 
Fauconier , & du  Grand  Lou- 
vetier , il  n’y  avoir  autrefois 


fur  l’Etat  de  la  Maiion  que  des  Veneurs, 
des  Fauconiers  , des  Perdrifeurs  , des 
Oilèleurs , des  Louve  tiers  & .autres 
Officiers  néceflàires  à la  Chailè. 

* .*  ?•  * ^ ^ * As- 

~ ••  * m » * ' ^ . 

»/"  9'  ■ •#  * * - • 

Ou  failoir  autrefois  'deux  grandes 
Chaflès  l’année,  à I’illiie  des  Parlemens, 
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Article  P remier. 

Vu  Grand  Veneur. 

CE  1 u y qui  polTêde  aujourd’huy 
cette  Charge , eft  François  Duc  dé 
k Rochefoucanlt , Prince  de  Marfillac, 
Pair  & Grand  Veneur  de  France , Grand 
Maître  de  la  Garderobe  du  Roy  , dont 
il  prêta  ferment  le  19. Juillet  1679.  Mon- 
fieur  le  Duc  de  la  Roche-Guyon , Fran- 
çois de  la  Rochefoucault,  lbn  fils  a la 
furvivance  de  cette  Charge  du  deu- 
xieme Novembre  1679.  fur  laquelle  il  a 
un  Brevet  de  retenue  de  deux  cens  tren- 
te mille  livres. 

U a de  gages  ordinaires  1100.1.  Pont 
fon  état  & apointement  10000/ 1.  Pour 
la  nourriture  &-  dêpenfe  des  Chiens 
6387.  1.  10.  f.  some  totale  17587.1.10.1. 
Le  Roy  luy  done  encore  plufieurs 

autres  (ornes.  A 

Prefque  toutes  les  Charges  de  la  Vc- 
nerie  cy-aprês  n ornées  , (ont  a fa  dif- 
pofition  quand  elles  vaquent  par  mort. 

Il  porte  burelé  d’argent  & d azur  de 
dix  pièces  , à trois  chevrons  de  gueule 
brochans  fur  le  tout,  le  premier  aïant  la 
pointe  êcimée. 

r R iiij 
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Il  prête  le  ferment  de  fidelité  entre 
les  maihs  du  Roy , 8c  doue  les  Provi- 
fions  aux  autres  Officiers  de  la  Vé- 
nerie. 

A l’imitation  de  certains  Grans  Of- 
ficiers , qui  portent  des  marques  de 
leurs  Charges,  corne  le  Conêtable,.  les 
^iarcchauxde  France , le  Grand  Ecuïer, 
le  Grand  Maître  de  l’Artillerie,  & 
autres  : le  Sieur  de  la  Coîombiére  a in- 
venté des  marques  de  Charges  pour 
plufieurs  autres , mais  il  n’a  pas  été  fui- 
vy.  Il  attribué  au  Grand  Veneur  deux 
cors  de  chalîè  avecques  leurs  attaches  : 
au  Grand  Fauconier  deux  leurres  : au 
Grand  Louvetier  deux  têtes  de  loup  de 
front  pour  Vnettre  aux  deux  côtés  vers 
le  bas  de  leurs  armes. 

Le  Grand  Veneur  êtoit  autrefois  a- 
pelé  le  Grand  Foreftier. 

Il  a la  Surintendance  fur  tous  les  Of- 
ficiers de  la  Vénerie  du  Roy.  Le  pre- 
mier Grand  Veneur  fut  Guillaume  de 
Gamaches  fous  Charles  VI.  ou  bien  au- 
paravant , Hugues  Sire  de  Lcfigems , 
c3me  d’autres  veulent. 

Lieutenant  ordinaire  de  la  Vénerie, 

1000. 1. 

M.  Adolphe  de  Belleforiéçe , Che- 


GRAND  VE  NE  U R. 
valier  Sieur  de  Soyecourt. 

Quatre  Lieutenans  de  la  Vénerie  , 
fèrvans  par  quartier , aufcjuels  le  Roy 
pourvoit.  iooo.  i. 


En  janvier, 
M.Jean  de  Vaux, 
Marquis  de  Lava- 
rée. 

En  Juillet.  j 
M.  Alexandre  j 
PaiTàrd  , iieur  de 
Villeneu-ve. 


En  Avril. 

M.  de  la  Roche* 
bardoù  , Antoine 
de  Lefperoniére. 

En  OElobrc. 

M.  Jaque  du 
Fofle,  Sieur  de  la 
Mothe,  Exemtdes 
Gardes  du  Corps^ 


Quatre  autres  Lieutenans , ordinai- 
rerrtent  fervans  à la  Vénerie  , M.  de  ‘ 
Sourcy , 0$.  de  la  Rochette,  M.  de  la 
Borde,  M.  de  Varfenay,  M.  de  Non- 
chelle. 

Quatre  Soû-Lieuten^^  de  la  Véne- 
rie lervans  par  quartier,  500.I. 


En  Janvier.  I En  Avril. 

M.  George  du  J M.  de Jain ville , • 
Croifier  , fieur  de  Loiiis  Langlois^. 
Beaumont  ■ & des  j 
Bordes.  | 

à R v 
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En  juillet. 

M.  de  Frédevil- 


r 


En  OÜobre • 

M.  Vernoüillet, 


le,  Barthelmy  Hal-  . Loüis  de  Romé. 

lé. 

Gentils-homes  de  la  Vénerie.  500. 1. 

Meilleurs  Guillaume  Gafcoing.  Char- 
Je  Boulard.  Pierre-Philippe  Turpin  » 
fieur  deLormarin.Jèan  Chantôme.  Tho- 
mas Maillard.  Jean  Odet.  François  Thi- 
baut de  Julie.  Etienne  du  Vivier,  fieur 
de  la  Chauffée  & de  la  Baftre.  Gafpat 
Roulïèau,  Antoine  Pintrel.  Maturin  du 
Rideau.  Paul  Drouchet , fieur  de  Saint 
Martin.  Raoul  du  Souflbn.  Jean  Mail- 
lar.  Nicolas  le  Père.  Loüis  du  Carroy  , 
fieur  de  Grand  Pré.  AdriaWe  Villain, 
Jean  Maillard  , fieur  d’Olincourt.  Pierre 
Bolquet.  Gilbert  des  Rues.  Ilàac  d’O-r 
zanne , fieur  de^Serienne.  Henry-Jofeph 
Doizy.  Jean  (Jfterade.  J/>üis  de  Maze* 
nod , fieur  de  Gifïre.  Gabriel  Boucher. 
Charle  Archambault,  fieur  du  Perret. 
JLoüis  de  Longueil.  Julien  de  Rouvray. 
Antoine  de  Laubelpine.  François  le  VaC. 
'or.  Charle  de  Guergoult.  Pierre  Gue- 
roulc.  Nicolas  Ménage.  Etienne  du 
Verger.  Chriftophle  Lourio , fieur  de  la 
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Adarliére.  Charle  Miniac.  François  de 
Hally.  Gabriel  Bachelier.  Jean-Martial 
de  Fenis.  Jâque  Larcher.  Jaque  de  Man- 
ie. Robert  Bonaventure.  François  Ca- 
baille.  François  Tillet.  Claude  Pellée. 

' Quatre  autres  Gentils-homes  Ordi- 
naires, fèrvans  à la  Vénerie.  M. delà 
Quête.  M.  de  la  Caille.  M.  de  la  Pierre; 
Ad........ 

Un  Valet  de  Chiens  ordinaire  à che- 
val. 400.I. 

François  la  Quefte.  > 

Quatre  Valets  de  Chiens  à cheval  par 
quartier.  100. 1. 

Henry  le  Vacher.  Charîe  Foreftre. Jâ- 
que le  Févre.  Alcibiade  des  Ifles. 

Dixhuit  Valets  de  Limiers.  150. 1. 

Etienne  Jourdain , dit  la  Caille.  Fran- 
çois Choppin.  Louis  Ménard.  Jaque  de 
Louvigny.  Guillaume  de  la  Rue.  Philip- 
pe Coucher.  Loüis  de  Recart.  François 
de  Brie.  Pierre  Boucher.  Jâque  Grivel. 
Vincent  Brizard.  Jean  du  Mont.  Guil- 
laume de  la  Rue.  Antoine  le  Boult.  Gil- 
le  Godefroy  dit  Hautbuiflè.  Jean  Cail- 
lot. Nicolas  Moreau.  Philippe  Defmon- 


ceaux. 

‘ Quinze  Valets  de  Chiens  par  quar- 
tier. ico.l. 

i R vj 
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Jaque  Archambault,  heur  des  Petits 
Bois.  Pierre  Guiran  , dit  des  Marées. 
François  Neveu , heur  des  Tournelles. 
Robert  Cuifinier,dit  Gaiïïon.  J elle  d’£- 
mery,  Louis  Huvé.  Loiiis  Langlois.  An- 
toine Langlois.  Nicolas  Droiiard.  Jean 
Goubert.  Bàrthelmy  le  Blond.  Pierre 
Poiiier.  Gabriel  Poirier.  Jean  de  Saint 
Jean.  Louis  le  Boult. 

Deux  autres  Valets  de  Chiens  60 . 1. 

Pierre  Bruant.  Nicolas  Picquet. 

Quatre  Fouriers , j p;  ]# 

Guillaume  le  Marié.  Etienne  Froger. 
Jaque  Nitot.  Daniel  Qjenon,  ditLan- 
gevin. 

Quatre  petits  Valets  de  Chiens  Or- 
dinaires , couchans  avec  les  Chiens. 

Jaque  Broufîîn  & Michel  Ménard , 
ont  chacun  60.  1.  Jaque-Julien- Hubert 
&Jea:i  de  Paris , ont  chacun  8o.  J. 

Deux  Pages.  éoo.-l. 

M.  Charle.  Simon  de  Neufchelles  , de 
Lotus  deBoisfranc. 

Deux  Maréchaux  ferrans. . 75. 1. 

Bàrnahé  Blondeau.-  Hercule  Bazin. 

Un  Chirugien.  ijo.Ii 

Jaque  du  Moulin. 

Jn  Châcreur  de  Chiens  > &guerif-  ’ 
fcur  de  rage , J. 


# 
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jaque  de  la  Cour. 

Trois  Thrêforiers  Généraûjc  des  Vé- 
nerie , Toiles  de  Chafle  & Fauconerie; 
qui  ont  chacun  de  gages  5850.  1.  pour 
leurs  frais  de  voïages  & recouvrement' 
des  affignations , voitures  de  deniers , 
,encretênement  de  Comis,  épices , façon  • v 
& reddition  de  Compte,  1700.  1.  pouf 
augmentation  de  gages , pour  & au  lieu 
de  leurs  premiers  & principaux  Comis,  ( 
750. 1.  . foms  totale  9500. 

Ils  prennent  chacun  la  qualité  de 
Confeiller  du  Roy. 

£771684.  Maîtrejean  Martial  de  Féd 
nis.  En  1685.  M.  Jaque  de  Mrnfe.  En 
' 1686.  M.  Jaque  Larcher. 

Trois  ^on.rôleurs  de  la  Vénerie,  Toii 
lés  d z Challè  & Fauconerie  , chacun : 

yijo.l. 

Me  N le  Couturier.  Me  N.......*  ■ 

Planque,  &M-“N 

Alextte  de  Chiens  d‘  Ecojf:  ? chtjf-tnt  U' 
ISièvre  ■ 

Le  Lieutenant.  M.  le  Marquis  de  Ver- 
derone , vCIaude  de  Laubefpuie  , quia* 
1000.  1.  de  gages  , de  150.  1.  pour  un 
Page  entretenu  en  ladite  Meutte. 

Un  Boulanger  1314.  1.  pour  la  nour- 
riture, d vS  Chiens..  • .’  < ■ 

,r  . ^ „ » ' * 
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Nicolas  Paris.  f 

Un  Piqueur  de  Chiens  547.  10.  f.  de 
gages , & 70. 1.  pour  fes  habits, 

René  de  Corbie. 

Un  Valet  de  Chiens , à pié  24 6. 1. 

Fcelix  de  la  Baye. 

Meut  te  de  Chiens  » chajptns  tony  le 
Chevreuil . 

La  Charge  de  Lieutenant  a été  fè- 
parée  en  deux , l’une  pofsêdée  par  M.  le 
Marquis  de  Raray  , Nery  & autres 
lieux , J ean-Bâtifte  de  Lancy  & Charle 
Henry  de  Lancy,  Marquis  de  Raray 
ion  fils  à furvivance,  & l’autre  moitié 
par  M*  François  Molé  Abbé  de  Sainte 
Croix,  Maître  des  Requêtes  dei’Hô- 
tel.  i . 

Il  a ’iooo.  1.  pour  l’êtat  & apointement 
de  cette  Charge , & 600.  1.  pour  un 
Page.  C’eft  800. 1.  pour  chacun  des  deux 
cy-  deiTus  només. 

Un  Boulanger  49  ij.  1.  pour  la  nourit  ti- 
re & entretênement  des  Chiens.  t 

N 

• * ••••#•• 

Trois  Piqueurs , chacun  685. 1.  [6.  F, 
8.  deniers.  , r 

Antoine  des  Hôtels.  Gille  Loches» 
Pierre  Doullier. 

w Trois  Valew  de  Chiens  à pié 
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cun  100. 1.  de  gages. 

.François  Thevenin  , Gratien  Bour- 
geois. Guillaume  d’Efpinay. 

Valets  de  Chiens , 8 18. 1.  pournouri- 
ture  & habillemens. 

Compagnie  à' Archers  & Gardes  à 
cheval  des  Plaifirs  du  Roy  dans  l’éten- 
due , bois  & buiiîons  ês  environs  à dix 


lieues  à la  ronde  de  la  Fille  de  Paris  : 
{bus  la  Charge  & Comandement  de  M. 
le  Grand  Veneur. 

Un  Lieutenant  6qo.1. 

N... de  la  Guette. 

Un  Sou- Lieutenant  300.I. 

Philippe  du  Périer , fieur  de  Létoile. 

Six  Archers  & Gardes  à Cheval , 150. 
liv.  chacun. 

Claude  des  Préaux , dit  Champagne. 
Hugue  de  Bacqueville  , dit  la  Chapel- 
le. Jaque  Régnault , dit  Montauban. 
Guillaume  Rofty',  dit  la  Garenne.  Jâ- 
que  George  , dit  Saint  George.  Pierre 
d’ Auberville , dit  la  Pierre.  m 

Autres  Charges  de  V ênerie  v indépen- 
dantes de  la  Charge  de  Grand  Ve- 
neur. 

Meutte de  Chiens  courant»  au  nombre 
de  foixante  & dix . 

M.  le  Marquis  de  Villarceaux  (en  cft 


e 


5#  L’É'T  AT  DE  LA  FRANCE. 

Capitaine  qui  a pour  Tes  apointemens’ 
13358.  1.  10.  f!  (ans  Tes  pétillons, 
fl  a tous  Tes  Officiers  particuliers.-'. 
Les  LrOrtttes  de  la  Chambre  du  Roy. 

* Le  Capitaine  eft  Henry  de  Lambert,1 
qui  a pour  fès  gages  de  pour  la  nouri- 
ture  des  Lévriers  1548. 1.  païées  par  le 
Thrêforier  des  Menus. 

Trois  Valets  & Gardes  des  Levrettes 
dè  la  Chambre , Pierre  de  Hile.  Richard 
Domemant,  & Melchior  de  Sétre  de 
Préaux  : qui  ont  chacun  no.  1.  de  ga- 
ges, & 186.I.  pour  nouriture  & entre- 
tênement. 

• • 

Cet  article  qui  dépend  de  la  Cham- 
bre , n’a  pas  pû  y être  mis  à cette  îm- 
preffion , parce  que  la  feuille  êtoit  déjà 
imprimée. 

- Les  Lévriers  de  Champagne. 

. Le  Capitaine  eft  le  même  Henry  dé 
Lambert , qui  a pour  fes  gages , & pour 
la  nouriture  des  Lévriers  1447.  livres 
10.  f.  païées  par  le  Thrêforier  de  la  Vê* 
nerie  , 5c  pour  quatre  Valets  de  Lé- 
vriers, N........  le  Brun.  N.......  Girard 

N du  Faix  , & N la  Plante , 

1117. 1. 101.  f.  fome  totale  2567.I. 

Capitaine  Général  des  Toiles  de  Chafi 
fi  y & de  l'équipage  dn  Sanglier;  • 
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Le'  Capitaine  Général  des  Toiles  de 
Chaflès , Tentes  & Pavillons  du  Roy , 
&:  de  i’êquipage  du  Sanglier  , M~  André 
Heunequin  , Chevalier  Seigneur'  Mar* 
quis  d’Ecquevilly  8c  de  Frênes , Sei- 
gneur de  Balaftre  , de  Boiufle , de  la 
Muette  d£  Verighi,  de  Godillons  , de 
Prêles  8c  autres  lieux , Baron  d’Heft 
en  Artois.  Il  a noo.  1.  de  gages.  397a. 
liv.  11.  f.  pour  Ton  êcac  8c  apointemen£ 
3100. 1.  pourl’entretênement  du  Charoy 
des  Toiles.  1500.  1.  pour  les  habits  dé 
quinze  petits  Officiers.  1400.  I.  pouf 
les  cafàques  de  quatorze  Gardes.  njfe 
1.  pour  la  nouriture  de  quarante  Chiens 
courans.  1464. 1.  pour  l’entretcnement 
dé  douze  grans  Lévriers  ou  dogues. 

fome  totale  1493Z.  1. 10.  £ 

: Il  prête  ferment  de  fidélité  entre  les 
mains  du  Roy , & doue  les  provifions 
aux  Officiers  des  Toiles  de  Chafïe , 8c 
de  l’équipage  du  Sanglier. 

La  Challe  du  Sanglier  fe  peut  faire 
de  quatre  façons  : La  première  efl:  de 
tuer  les  Sangliers  enfermés  dans  l’en- 
ceinte des  todes , à coups  d’êpées  8c  de 
dards,  & la  fécondé  manière  eft quand 
on  fait  prendre  aux  Lévriers  cos  San- 
gliers ainfi  renfermés  dans  les  "oiles. 
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Les  Dames  même  peuvent  prendre  le 
divertiftèment  de  ces  deux  premières 
façons  de  chaflèr  le  Sanglier , car  elles 
peuvent  être  placées  au  fonds  de  la 
court  dans  la  petite  enceinte  des  toiles. 
La  troifîême  manière  eft  de  chaftèr  le 
Sanglier  avec  le  Chien  Vautrily,  & la 
quatrième  façon  eft  de  le  prendre  à for- 
ce : mais  ces  deux  dernières  fortes  de 
Chaftès  (ont  bien  pénibles. 

Quand  le  Roy  eft  à la  Chaftè  du  San- 
glier dans  l’enceinte  des  toiles , c’eft  le 
Japitaine  Général  de  cet  équipage  qui 
prefente  àfa  Majefté  l’êpée  ou  les  dards 
pour  tuer  le  Sanglier.  V ©us  remarquerés 
que  les  Seigneurs  de  la  Cour  ne  pren- 
nent point  de  dards  , fans  Tordre  exprès 
du  Roy.  , 

Le  Capitaine  de  cet  équipage  va  par 
ordre  du  Roy  dans  toutes  les  forêts  ÔC 
buiflbns  de  France,  qu’il  jugea  propos, 
prendre  avec  des  toiles  de  Chaftè , des 
Cerfs , Biches , Fans  8c  autres  animau#, 
pour  repeupler  les  parcs  de  quelque 
Maifon  Roïale. 

Deux  Lieutenans  de  l’équipage  dés 
toiles  de  Chaftès , Tentes  & Pavillons 
du  Roy , & de  l’équipage  du  Sanglier , 
1er  va  ns  par  femeftre.  900. 1.  de  gages 
chacun. 
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Martin  de  la  Court,  fîeur  d’Aigre- 
mont , & Jofeph  Brillon , fîeur  de  Pla- 

m- 

Deux  autres  Lieutenans  Ordinaires. 

* Dreux  Hennequin  , fîeur  de  Mon* 
loft. 

* Abel  de  Louvain , fîeur  des  Lan- 
des. 9 

Deux  Soû- Lieutenans  , fêrvans  par 
Semeftre.  £0o.  J# 

Jaque  Marchais  , fieur  des  Clo- 
seaux. 

* Charte  le  Grand. 

Deux  Soû-  Lieutenans  Ordinaires. 
François  Marchais. 

* Pierre  Gallois , fîeur  de  la  Broffè. 
Huit  Gentils-homes,  dont  les  deux 

premiers  ont  360. 1.  chacun , & les  & 
autres  300. 1. 

Tous  les  Officiers  des  Toiles  cy-defl 
fus  nomes , peuvent  prendre  la  qualité 
d’Ecuïer, 

* Quatre  Piqueurs  Ordinaires.  ** 

Six  Valets  de  Limiers  3<?o.I. 

Trois  Gardes-Levriers.  200.I. 

Deux  Valets  de  Chiens.  200. 1.* 

* Deux  autres  Valets  de  Chiens. 
Deux  Gardes  des  grans  Lévriers, 

300.  liv, 
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Deux  Officiers  pour  la  garde  des' 
grans  Lévriers.  iôo.  h 

Un  Comiflàire  des  Toiles.  300.}. 

Un : Goniiflàire-rabilleur  des  Toiles. 

* 200. 1. 

Ün  Fourier.  200.I. 

Un  Capiraine  du  Charôv. 

Miche  1 Chevalier , Seigneuries  Châ^ 
•pelotes  & des  grans  Buillons  , & André 
iôji  fils  en  furvivance. 

, Un  Maréchal  ferrant.  200. 1. 

.Vingt  Archers  des  Toiles.  Les  fit 
premiers  ont  300.  J.  & les  quatorze  au- 
trÇ$'  : : 230.1.' 

* Quinze  petits  Officiers  ordinaires  , 
ferva  nS  aéhiellement. 

* Un  Ghâtreur  de  Chiens,  giiérilTèur 
de  rage. 

JLes  Officiers  cy-defïus  marqués  dhii 
lie  étoile,  né  font  pas  fur  l'état  de  la 
Cour  des  Aides.' 

Lorfque  le  Roy  va  à la  Cliafle , il 
q?  auprès  de  liiy  le  Porte-  Arqiiebufe , 
qui  luy  prépare  les  armes  toutes  char- 
gées. 

. Ils  font  deux  qui  fervent  par  Seme- 
fire  -y  & nous  les  avons  només  à la 
Chambre  cy»  devant. 

Vous  remarquerés  que  quand  il  eft- 


’.-T  * 


|CS  4 
■ » 


»jr 

I 

4, 

r' 

’S 


' GRAND  VENEUR.  405 
queftion  de  courre  , les  Capitaines  des 
Meuttcs  doivent  prêfènter  le  bâton  ou 
la  gaule  au  Grand  Veneur , qui  la  vient 
doner  au  Roy  , cône  aufîï  quand  le 
Cerf  ou  autre  Gibier  eft  pris , le  Piqueur 
en  coupe  le  pié , quil  done  à fon  Ca- 

{>itaine,  puis  le  Capitaine  le  met  entre 
es  mains  du  Grand  Veneur,  s’il  y eft, 
de  le  Grand  Veneur  le  prêlentc  au  Roy. 

Il  y a encore  .apres  le  Grand  Veneur 
plulîeurs  Capitaines . des  Chaflès , êta- 
.Jblis  en  différentes  Forêts  & Varennes, 
. Le  Capitaine  de  la  Parenne  du  Lou- 
vre M.  .Catelan. 

^ Du  Bois  de  Boulogne  Sc  Château  de 
^Wadrid , eft  M.  le  Baron  de  Beauvais, 
La  Varennede  Saint  Germain  en  Laye% 
.dont  M.  le  Duc  du  Lude,  Grand  Maî- 
tre de  l’Artillerie , eft  Capitaine. 

Le  Capitaine  des  Chalïès  de  Long- 
jumeau 6c  Plaines  de  Long-boyau  M-  le 
Marquis  d’EfSat. 

De  Senar  en  Brie , M.  le  Maréchal  de 
Villeroy.  ' > h - 

De  Chambor » M.  de  Somtnery,' 
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Le  Capirainede  U Forêt 


De  Saint  Maur  des 
Fofles. 

D’Orléans. 

De  Blois , M.  Cha- 
ron. 

De  Menars. 

D’Amboifè. 

De  Creify  en  Brie. 

Varênc  de  Meaux. 

De  Sezane  en  Brie. 

De  Monceaux.  M. 
le  Duc  deGêvres, 
& Ton  fils  à furv. 

De  Livry  & Bon- 
dis, M.  Sanguin, 
Marquis  de  Li- 
vry, Premier  Mc 
d’HôtelduRoy* 

De  Fontainebleau, 
M.  le  Marquis 
de  Saint  Herem. 

De  la  Plaine  de 
Nemours,  M.  de 
Fromonville  , 
fous  Moniîeur 
Frère  unique  du 
Roy. 


De  Pont  près  No- 
gent. 

De  Bar  lur  Seine. 

De  Montargis. 

De  Vau-jour. 

De  Dourdan. 

De  Compiêgne  , 
M.  le  Maréchal 
d’Humicres  & 
fbn  fils  à furviv. 

De  Villers-Côte- 
rets,  M.  le  Duc 
d’Eftrées,  & 
le  & arquis  cre 
Couvres  ion  fils 
en  lurvivance. 

De  Montfort  l’À- 
maury. 

De  HalatversSen- 
lis. 

De  la  Montagne 
de  Trenets. 

DeSequigny,  M; 
le  Duc  de  Noail- 
îes. 

De  Carnilles , & 
autres. 
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Voies  les  autres  Forêts  dans  le  Livre 
de  la  Vénerie  du  Sieur  de  Salnove. 

Par  la  Déclaration  du  Roy  du  pre- 
mier Janvier^  1644.  Sa  Majefté  dona  à 
François  & Pierre  des  Rciïers  frères , 
& à François  de  la  Barrière , HuiiTîers 
des  Chafîès  & Plaifirs  du  Roy  : trois 
Charges  de  Gardes  généraux  des  Chak 
fès  & Plaifirs  de  (a  Majefté  , par  tou- 
te l’étendue  du  Roïaume  de  France. 

Les  Officiers  de  la  Vénerie  joüiftènt 
des  mêmes  Privilèges  que  les  Comen- 
faux. 

AjlTiclx  II. 

t 

F*  . 

Du  Grand  F auconier. 

P A r.  la  demiffion  de  M.  Nicolas 
Dauvet , Comte  des  Marêts , Baron: 
deBourfau  , deTrélou,  de  Rupéreux , 
Vitri  le  Croifé,.  Aiguilly , Bellan,  Pe- 
tit Nogent,  Bemeiiil,  Fraucourt,  Gon- 
feiller  du  Roy  en  fes.  Confeils , Gou- 
verneur de  la  Ville  de  Beauvais , & 
Lieutenant  pour  fa  Majefté  en  Beauvoi- 
üs  ; le  Grand  Fauconier  de  France  eft*à 
prêfent  M.  le  Marquis  des  Marets  £bn 
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fils  , Alexis  François  Dauvet,  qui  a ê- 
poufé  Mademoifelle  de  Villemor.  Il  a de 
gages  ordinaires  1200.  liv.  pour  ion  état 
& apointement  3000.  liv.  A luy , tant 
pouf  les  gages , câme  chef  d’un  vol  pour  __ 
Corneille , que  pour  l’entretien  de  ce 
vol,  5224.  1. 10.  f.  Pour  l’entretien  de 
quatre  Pages  4000.  1.  A luy  pour  les 
fournit ures  de  Gibecières , de  Leurres, 
de  Gands,  de  Chaperons , de  Sonnet- 
tes , de  Vervelles  , &c.  3000.  1.  Pour 
l’achat  des  Oilêaux  6000.I. 

. Il  porte  pour  Armes , écartelé  ; au 
premier  de  Vt  rmanàois  , qui  eft  êchi- 
queté  d’or  & d’azur,  au  chef  auffi  d’a- 
zur , chargé  de  trois  fleurs  de  lis  d’or  , 
party  de  S . Simon , qui  eft  de  fable , à la 
croix  d’argent  , chargée  de  cinq  co- 
quilles de  gueule.  Au  2.  de  la  Tremoille » v 
qui  eft  d’or , au  chevron  de  gueule,  bri- 
fé  en  pointe  *d’une  fleur  de  lis  d’argent, 

& aoompagné  de  trois  aigles  d’azut. 
Au  3.  de  Montrnorenty . Au  4.  d’azur,  au 
lion  d’argent,  l’Ecu fèmé  de  croifettes , 
au  pié  fiché  de  même , qui  eft  de  S are- 
bruche.  Sur  le  tout  bandé  d’argent  & 
de  gueule  de  fix  pièces  , la  première 
bdhde  d’argent,  chargée  d’un  lionceau 
de  fable,  qui  eft  Danvet  des  Marets. 
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Il  a la  Surintendance  de  la  Fauconerie 
•du  Roy. 

Le  Grand  Fauconier  prête  Ferment  de 
Fidélité  entre  lés  mains  du  Roy , il  polie- 
-voit  à toutes  les  Charges  de  Chefs  de 
Vol , vacantes  par  mort  *,  & c’eft  fous 
’fôlr  agrément  que  ceux  qui  les  ont,  s’en 
démêtent  , à la  referve  de  celles  de 
*Ghèfs  dès  Oïfeauxdii  Cabinet  du  Roy’, 
& des  Oifeaux  delà  Chambre  de  fa  Ma- 
jefté  , aufquels  le  Roy  pourvoit.  Le 
Grand  Fauconier  pourvoit  pareillement 
à toutes  les  autres  Charges  de  ceux  qui 
font  emploies  dans  l’Etat  de  la  Fauco- 
nerie : corne  aulïï  aux  Garde s des  Aires» 
des  Forêts  deCômpiêgne,  de  l’Aigue, 
du  Val  Drogon  & grand  Trempo,.  dé 
la  Forêts  de  Lions , d’Andennes  , de 
rPerfeigne  & Defcouves  & autres  Fo- 
: rêts.  C’eft  luy  qui  cornet  telles  pets ones 
<que  bon  luÿ  (èmble  , pour  tendre  & 
.prendre  les  Oifeaux  de  Proie  en  tous 
lieux , plaines  ôc  builïons  du  domaine 
de  fa  Majefté. 

' Tous  les  Marchands  -Éauconiers, Fran- 
çois ou  Etrangers  ;font  obligés  à perde 
* de  confifcation  de  leurs  Oifeaux  , de  lés 
Venir  prêfenter  au  Grand  Fauconier  ; a- 
jfin  quil  puifle  choifir  j SC  retenir  ceux 
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qui  (ont  néceftàires  pour  les  Plaiiirs;  du 
Roy , & qu’il  leur  done  la  permiflioa  de 
les  vendre.  ..  \ 

Si  le  Roy  étant  à la  Chaflè,  vent  avoir 
le  plaifir  de  jetter  luy-même  un  oiièau, 
les  Chefs  pourvus  par  le  Grand  Faucon 
pier  prêlentent  Boileau,  audit  Grand 
Fauconier  , qui  le  met  enfuite  fur  le 
poing  de  Sa  Majefté  : corne  auffi  quand 
la  proie  eft  prife,  le  Piqueur  en  donc 
la  tête  à Ion  Chef,  & le  Chef  au  Grand 
Fauconier  , qui  la  -prêfente  de  même 
au  Roy.  j t 
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État  des  Vols  de  U Grande  Fanconcrie 
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Deux  Vols  pour  Milan. 

Le  Chef , M.  de  Vallàn;  quia , tant 
pour  luy,  que  pour  les  gages  de  tous 
les  Officiers  néceftàires  à ces  deux  Vols, 
& pour  Tentretênement  d’Oilèaux,7<5i4. 
liv.  io.f. 

Un  Vol  pour  Héron. 

Le  Chef  y M.  François  Forget , Vi- 
comte de  Bruillevert , pour  luy  & pour 
lès  Officiers.  6177.  Liy.  £ 

Il  eft  auffi  Capitaine  des  Gardés  des 
Aires  de  Bourgogne  & Breflè.  De  plus 
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il  a le  foin  de  l’entretien  , & le  coman- 
dement for  toutes  les  Héroniéres  de 
France. 

Un  Vol  pour  Corneille  , fous  le  nom 
deM.  le  Grand  Fauconier.  A pour  luy, 
corne  nous  avons  dit  cy-defliis , 5114.  K 
10.  f.  fans  compter  les  gages  des  Çen- 
tils-homes  forvans  de  la  Fauconerie  & 
des  Piqueurs  de  ce  Vol. 

Autre  Vol  pour  Corneille. 

Le  Chef , M.  Jean  de  Dreux,  Sieur 
de  Creüilly.  Pour  luy  & pour  Tes  Of- 
üciers,  jim.  1.  j.  f. 

Un  Vol  pour  les  Champs , c’eft  à di- 
re pour  la  Perdrix  & pour  la  Caille. 

Le  Chef , Pierre  de  Hillerin,  Sieur 
de  Bue.  Pour  luy  & pour  fes  Officiers, 

4481. 10.  f. 

Un  Vol  pour  Rivière  * ou  pour  le  Ca- 
nard. 

Le  Chef  y M.  le  Marquis  de  Neuvil- 
leJean-Bâtifte , Val  lot.  Pour  luy  & pour 
fes  Officiers , 1415. 1.  i<>*  £ 

Un  Vol  pour  le  Lièvre.  ■ ^ 

Le  Chef  y Le  même  Marquis  de  Neu- 
ville , pour  luy  & pour  fes  Officiers , en- 


:on  4000. 1. 

Un  Vol  pour Pie. 

Le  Chef  y M.  de  Fromont , fieur  de 
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Mille.  Pour  luy  & pour  (es  Officiers  , 
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Autre  dêpenfè  pour  les  O i féaux  du 
labinet  du  Roy  • emploïées  fur  l’Etat  de 

[a  Grande  Fauconerie.  5 

% * . * 

Quatre  Vols,  pour  Corneille , pour 
Pie,  pour  les  Champs  , & pour  Eme- 
rillon  : defquels  le  Chef  eft  M.  Claude 
forget , Baron  de  Breiiillevert.  - 
Le  Vol  pour  Corneille. 

Le  Chef  a , tant  pour  luy  que  pour  le 
Lieutenant,  & autres  Officiers  de  ce 
Vol,  & ppur  la  nourriture  d’Oileaux, 

't/''  \ ' * 4016.  h IJ.  Ù 

' Le  Vol  pour  PU. 

, Le  Chef  a,  tant  pour  luy  que  pour  le 

Lieutenant  & autres  Officiers  de  ce  Vol, 

* • » • ^ 

& pour  la  nourriture  & achat  d’Oi-. 
féaux,  3197. 1.  ij.  f. 

- Le  Vol  pour  les  Champ  r. 

Le  Chef  a , tant  pour  luy  que  pour 
le  Lieutenant  & autres  Officiers  de  ce 
Vol , & pour  la  nourriture  de  chiens, . i 
nourriture  êc  achat  d’oileaux,  4511.  liv.  -- 

10.  fols. 

* • 

Le  Vol  pour  Emerillon.-  :iA4 f 

Le  Chef  a , tant  pour  luy  que  pouf  le 
Lieutenant  & autres  OfÉciçrs  de -ce 
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fâchât  des  oifeaux,  pour  Corneille  & 
pour  Emerillon  y les  poules  & autres 
deniers  ✓ 

^ i ,.^jLr  - \ * *’  ( 

*-•  . J - . . -t  ^ . , - 1 ' » * • * - ’ * * * ' " * f f\ 

Officiers  de  la  Grande  Êaucorurit. 

p ..<“**  , : . * * ■ r ' . . \ 
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Apres  le  Grand  Fauconier  & les  Chefs 

des  diffcrens  Vols,  que  nous  venons  de 

^ . •!  _ 


Le  Sieur  Colin. 

„ H va  ordinairement  prendre  les  or- 
dres du  Roy , quand  fa  Majefté  veuit  al- 
ler à la  Chafle.  - , ~ 

Deux  Fouriers , le  Sieur..,..,, 

400. 1,  & le  Sieur  Verneüil , acjjôji. 

Un  Chirugien , 300X 

Un  Apothiquaire , 300. 1. 

Tous  les  les  Officiers  cy-deflîis  joüif- 
fent  des  mêmes  Privilèges  que  les  C 6- 
mentaux  de  fa  Majefté. 


Vol,  & pour  la  nourriture  u--r 


S6me  totale  de  la  dépçnfe  des  oifeaux 
du  Cabinet  ,141^3. 1. 15.  f.  non  compris 


; t • ' • 406.  I; 

XJn  Maréchal  des  Logis  y ’ < 1 4'  40©.  \ 
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Article  IN. 

yî!/.'.  . , j.:  : ’ : Di 

$ Du  Grand  Louvetitr. 

L E Grand  Louvetier  efï  à prêtent  M„ 
Michel  Sublet , Chevalier  Marquis 
d’Heudicourt , Seigneur  de  S.  Paire,  la 
Bro{Iè , le  Méidl.j  Ville-jumelle Con- 
seiller du  Roy  en  tes  Confeils Grand 
Louvetier  de  France , Meftre  de  Camp 
d’un  Régiment  de  Cavalerie , entretenu 
par  fa  Majefté.  Il  a êponfé  Bonne  de 
Ppns-  , dont  il  a Mademoifelle  d’Heu- 
di court , née  en  1 668,  Il  a de  gages  or- 
dinaires 1200.  JivijSc  de  penfion,  apoin- 
temens  6c  gages  de  Confeiller  d’Etat,, 

S500.  r. 

Il  porte  d’azur,  au  pal  muraillé  d’or , 
maçoné  de  fable,  chargé  au  milieu  d’un 
autre  pal  de  fable. 

Il  a la  Surintendance  de  la  Chafte  du. 
I.oup“. 

Un  Lieutenant,  de  , la  Louveterie  , 
Loüis  Samuel  Pollart , Sieur  d’Imville-» 
la-guitard.  1000.  !.. 

Le  fécond  Lieutenant  de  la  Louvete- 
rie, M.  le  Chevalier  de  Ninville,  Mi- 
chel Sublet. 
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tin  Soû-Lieutenant  de  la  Louveterie , 

5 [ 1000.  S 

M du;  Frêne’.-  ? 
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jéntres  Lieutenans  farttc 
V : Provinces . 
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Le  Lieutenant  de  Louveterie  dans  la 
pjievâté  de  Partes  N'-‘  ‘ ‘ , 

. M.  Richard.-  . ; ' ^ - ! • 

Le  Lieutenant  de.  Louveterie  en  re- 
tendue du  Pais  d’Anjou  de  du  Maine, 
t M.  de....v^ 1 ;i  rço.l. 

Le  Lieutenant  de  Louveterie  dans  le‘ 
Bailliage  d’Auxerrois. 

M.  Gacheret  de  la  Prairie  , * i$o.  1. 

Autre  Lieutenant  de  Louveterie. 

M.  Bienfait , fleur  de  Créneau , 450.  1. 
Deux  Veneurs}  pour  la  chaflè  du 
Loup  , 300.  I.  Pierre  François,  dit  la 
Violette.  Jaque  Charon  dit  Lêmerillon. 
Deux  Valets  de  limiers,  150. 1. 
Deux  Valets  de  chiens  courans , no.l. 
Un  Maître  Garçon  nourciflànt  & 
dreflant  de  jeunes  limiers , 90. 1. 

Autre  Garçon  nourriflànt  de  dreflant 
de  jeunes  lévriers,.  9°*  '• 

Autre  Garçon  nourriilànt  de  dreflant 

de  jeunes  chiens , . t 5>°*  * 
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Huit  gardes  de  grans  lévriers  de;.!# 
Loiiveterie  , dont  il  y en  a quatre  de  ta 
Chambre  du  Roy , 169, ',J.; chacun  pfaûr 
leurs  gages , 8c  pour  la  nourriture  des 
grans  lévriers,  .ro^k 

Les  Sieurs  Bazin , Celas , Sevêtre , de 
France  , le  Camus , la  fin  d’Aife,  des 
Liziéres , de  ta  Rue;  , J 

Quatre  Sergens  Louvetiers,.  80. 1. 
Un  Boulanger  pour  faire  je  bain  dés 

chiTeTns-  : . , ' ; i«oJ. 

Un  Capitaine  du  charroy,  180. 1.  de: 

g^gfs 8c  1035.  pour  l’entretien  de 
lbncharroy.  - , r 

11  7a  a encore  un  pîa^r  de  la  chalTe,! 
ou  plutôt  une  efpece  de  pêche,  c’eft  la 

chaife  des;  Cormorans.  Celuy  qui  en  a 
le  loin,  cft  Charle  Sevin  de  la  Pénaye, 
loge  dans  le  Parc  de  Fontainebleau. 

, • 

. Apres  les  Plaifirs  de  la’  ChaiTe  on 
pouroit  mettre  le  Jeu  de  Paume. 

Il  y a plufieurs  Paulmiers  - Raque- 
tiers  du  Roy  à la  fuite  de  la  Cour.  Fran- 
çois Touzeau  8c  autres.  ^ 
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CHAPITRE  XV. 


Marchands  & Artifans  Privilégiés  fni- 
vans  la  Cour , &<\ui  font  four  la  fournir : 
de  toutes  fortes  de  Marchandées. 

Remiérement  20.  Marchands 
vendeurs  de  vin  en  gros  & en 
détail.  14.  Gabaretiers.  2.  Li- 
braires. 20.  Bouchers.  26. 
Tailleurs.  2 6.  Poulaillers , Rotilïèurs  Sc 
Poillbniers.  2 6.  Merciers  Joüaillers  , 

* Greffiers.  14.  Cordoniers.  6.  Apothi- 
quaires.  10.  Selliers.  12.  Chaircuitiersi 
12.  Provifcurs  de  foin , paille  & avoine; 
8.  Patiffiers.  8.  Lingers.  9.  Carleurs  de 
fbuliers  10.  Boulangers.  10.  Verdtiriers- 
Fruitiers.  8.  Fourbi  (leur  s.- 3.  Eperoniers. 
8.  Pelletiers.  9.  Gantiers-Parfumeurs.  8. 
Chandeliers#^.  Co  r r oïeur  s- Baudroie  urs. 
6 . Brodeurs.  8.  Paflèmentiers.  4.  Ver- 
riers. 2.  Vendeurs  de  pain  d’êpice  & d a- 
mydon.  2.  Plumalîîers.  4.  Chirugiens. 
4.  Clinqnailliers.  4.  Découpeurs  Egra- 
tigneurs.  4.  Epiciers-Confituriers.  6. 
Ceinturiers.  4.  Frippiers.  5.  Chapeliers-.  • 
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2,  Horlogers.,  i.  Orphévres.  6.  Reven- 
deurs de  bas  de  foïe  & de  laine,  z.  Par— 
cheminiers.  z.  Vertugadiers.  i4.  Cuili- 
niers  pour  les  feftins  & pour  travail- 
ler aux  maifons.  8.  Violons.  4.  Armu- 
riers. 6*  Arquebufiers.  z.  Menuifîers.  z- 
Peintres,  z.  Doreurs  & Graveurs.  V 
Ces  Marchands  font  ponrveus  par 
le  Prévôt. de  l'Hôtel,  Grand  Prévôt  dé 
France,  qui  eift  Juge,  Gardien  & Con- 
forvateur  des  Privilégiés.  Et  dans  leurs 
Lettres  il  eft  dit  qu’ils  font  francs  quit- 
tes & êxemts  de  tous  Ponts , Ports,  Paf- 
fàges,  Entrées  , Illîiës,  Gabelles  i&  au- 
tres Droits  8c  Impôts  quelconques..- 
Les  premiers  Privilégiés  fuivans  la 
Cour,  font  les  douze  Marchands  de 
vin  , apclés  la  cave  des  douze-  Ce  font 
prêfentemeut  Meilleurs  Crenay,  deBray, 
Tribouleau,  Tardiveau,  Béville,  Mau- 
petit , Maurilfon , Loüis  Bourdois  l’aîné, 
Jean  Bourdois  le  jeune  , Alexandre  Dar- 
boulain , Petit.  f ••  ••  - f 

Outre  leur  Cômisou  plufieurs  Cômis 
qu’ils  entretiennent  à la  fuite  de  la 
Cour,  au  lieu  a pelé  la  cave  des  doute  » 
ces  Maîtres  Marchands  dè  vin  s’y  ren- 
dent la  plufpart  fort  affidus  à Paris,  & 
aux  Maifons  Roïales  proches  de  Paris  : 
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MÀRCHÂKDS  PRlVILE'GtE'S.  417' 
mais  dans  les  voïages , & même  à Fon- 
tainebleau , qui  p aile  pour  voïage , deux 
de  ces  Maîtres  Marchands  de  vin  , fer- 
vent exactement  deux  mois  entiers  ou 
la  valeur  de  deux  mois  j , car  fi  les  deux 
qui  font  en  fervice , n’a  voient  fervy  par 
exemple  qu’un  mois  à Fontainebleau , 
ces  deux  mêmes  feroient  encore  obli- 
gés de  fervir  un  mois  dans  le  premier 
voïage. 

Ces  Charges  fe  vendent  environ  15. 
mil  livres,  plus  ou  moins , & ces  Of- 
ficiers fe  font  abonés  avec  M.  le  Grand 
Prévôt  de  qui  ils  dépendent , lequel  ne 
difpofe  pas  de  leur  Charge , quand  ils 
meurent , mais  en  rêcompenfe  chacun 
de  ces  douze  luy  paie  tous  les  ans  400. 
liv.  qui  cft  une  efpêce  de  Paulette. 

Ils  ont  feuls  le  droit  de  vendre  le 
vin  en  bouteille  à la  flaire  de  la  Cour. 

Les  15.  Cabarctiers  fuivans  la  Cour, 
toûjours  logés  à la  Croix  blanche.  Ils 
font  obligés  de  doner  à manger  , & les 
Marchands  de  vin  de  la  cave  des  douze 
ne  donent’  point , à manger. 

Çes  Charges  fe  vendent  environ  dou- 
ze mil  livres  , plus  ou  moins. 

.«y  a un  Chapelain  de  la  Côrrïmau- 
té  de  tous  ces  Marchand  Privilégiés 
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fuivans  la  Cour , fous  le  titre  de  Cha- 
pelain de  Sainte  Barbe , qui  leur  dit  la; 
Melle  tous  les  Dimanches  , prelènte-? 
ment  aux  Filles  Pénitentes  à Paris , où' 
cliacun  d’eux  tour  à tour  rend  le  Pain* 
bénit; 


Vous  remarquerés  que  tous  ces  Mar- 
chands & Artilàns  Privilégiés , même- 
ceux  de  la  Garderobe  du  Roy  & autres- 
Mailons  Roiales , ne  peuvent  joüir  de 
leurs  Privilèges  * que  du  jour  auquel 
leurs  Lettres  auront  été  enregiftrées  au 
Greffe  dè  la  Prévôté  de  l’Hotel.  Ainff 
qu’il  a été  jugé  par  Arrêt  du  Conlèil 
du  Grand  Conleil. ...  ? , 


Il  y a encore  quelques  Marchands* 
couchés  fur  l’Etat , corne  le  Sieur  Ballard,; 
Imprimeur  pour  la  Mufiquev& autres.'. 


Avant  que  dé  finir  Ce  chapitre  des 
Privilégiés , vous  lcaurés  - qu’il  y a en- 
core les  Vétérans  , qui  après  a voir  long- 
temps fervy  ',  & aïans  quitté  leurs  char- 
ges, ne  laiffènt  pas  dejoiiir  des  Privilè- 
ges , corne  s’ils-  êtoient  encore  Officiers. . 
Corne  quelques  Barbiers  duRoy  , quf 
joiiiffènt  à prêfènt  du  Privilège  de  Vé- 
téran tiennent  boutique  ouverte*- 
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Des  Privilèges'  des  C amen  faux  de  là' 
.•  ‘ Maifin  du  Roy  ; (#*  d*<r  autres 
i' . ' Mai  fins  Roi  aies.  ; ; 
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E toute  ancienneté , les  Of- 
ficiers domeftiques  & Go-: 
menlaux  de  la  Maifon  dir 
IHHH  Roy , & des  autres  Maifons1 
Roïales,  ont  joüÿ'de  piufieurs  privilé-^ 
ges  8c  immunités  r mais  corne  il  fèrôit" 
trop  long:  de  vouloir  raporter  tous  leÿ 
Arrêts  & toutes  les  Déclarations  qui' 
ont  été  donées  8c  réitérées  plusieurs1 
fois  en  confirmation  de  leurs  Privilèges;;: 
nous  allons  cotter  les  plus  récens  ; qui- 
fervent  autant  : , corne-  fi*  nous  les  mec-  ■ 
tiens  tout  au  long.;. 

• ■ . , . ■ - > 

Privilèges  comuns  a tous  lés  Officiers 
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Premièrement",  pour  Y exemption  de.r 
Tailles  y quoique  ce  Privilège  ait  étér 
quelquefois  fufpendu  en  tems  de  gîtes-* 
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re , il  fut  rêtably  par  Déclaration  du- 
î6.  Novembre  1643.  vérifiée  en  la  Cour 
des  Aides  le  10.  Décembre  dë  la  même 
année , qui  êxemte  les  Officiers  de  Tail- 
lés , Taillon , Subfiftance  , Creues  , ex- 
traordinaires, &c.  pour  ce  qui  vient  de 
leur  crû.  Mais  il  faut  que  celuy  qui’ 
veut  joüir  de  l’exemption , tire  un  ex- 
trait de  fon  employ  fur  l’Etat-  qui  eft 
à la  Cour  des  Aides,  qui  fera  figné  du; 
Greffier  de  là  Cour  en  la  manière  acoû- 
tumée  : & qu’il  fè  fafïè  enregiftrer  air 
Bureau  de  fon  Ele&ion  , & publier  à fà 
Paroiflè. 

Voicy  les  termes  dé  la  Déclaration.- 

Aïans  confidêré  que  ce  ferait  en  quel- 
que forte  ravaler  le  luftre  de  la  Maifon 
Roïale&  de  nôtre  Sang , de  retrancher 
les  Privilèges  des  Officiers  , & de  les 
priver  de  cette  marque  d’hôneur  que 
nous  devons  à la  tetodreffe  de  leur  af- 
fection, & à la  fidélité  de  leurs  fer  vi- 
ces : A ces  c a u s e s , nonobftant  l’E-- 
dit  de  Novembre  1640.  Déclarons  que 
tous  nos  Officiers  Domeftiques  & Cô- 
menfaux  , les  quatre  Compagnies  des 
Gardes  de  nôtre  Corps  , les  Archers 
de  la  Prévôté  de  nôtre  Hôtel , les  Cent- 
Suiflês  de  nôtre  Garde,  les  Officiers 
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de  nos  Ecuries,  Vénerie,  Fauconerie  &; 
ÏLoiiveterie  : ceux  de  la  Reine  Régente^ 
nôtre  tres-honorée  Dame  & Mère  : de 


la  feu  Reine  Marie , nôtre  tres-honorée 
Dame  ôc  aïeule,  dé  nôtre  tres-cher  Fré-- 
re  le  Duc  d’Aujou , de  nôtre  tres-cher 
Oncle  le  Duc  d’Orléans ,.  Ôt  de  nôtre' 
très- chère  Tante  la  Duchefïè  d’Orléans 
fa  femme,  àprêfent  vivante,  & de  la- 
défunte , de  nôtre  tres-chére  Coufine  fa 
Fille , ôc  de  nôtre  tres-cher  Cotifin  le 
Prince  de  Condé-,  de  nos  Compagnies  • 
de  Gens  d’Armes  ôc  de  Chevaux-Le- 
gers,  compofées  de  deux,  cens  homes* 
chacune,,  la  Compagnie  des  Moufque- 
taires  à cheval  de  nôtre  Garde , & cel- 
le dès  Gardés  du  Corps  de  nôtre-dite 
Dame  & Mère,  dén  ornés  ôc  compris  ês: 
Etats  qui 'feront  par  Nous  arrêtés  ÔC'- 
contre-fîçnés  de  nôtre  Sécrêcaire*d’Etat 

O M 

&dc  nos  Cômandemens  , aïant  le  dé- 
partement de  nôtre  Maifon  j joüiflènt 
des  Privilèges  & Exemptions  à eux  ac- 
cordés & o&roïés  de  tout  temps  & an- 
cienneté, à caufè  de  leurs  fer  vices  : En- 
femble  leurs  Veuves  pendant  leur  vi- 
duité; 


Entendons  neanmoins , que  fi  au- 
cuns de  ces  Officiers  font  trafic  de 
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marchandées  , & tiennent  Hôtelleries* 
ou  font  valoir  plus  d’une  Ferme  à eux 
apartenant  par  leurs  mains  , ou  tien-* 
nent  des  Fermes  d’auttuy,  foit  en  leur 
nom  : ou  de  leurs  dômeftiques  ou  va-> 
Jets  : qu’ils  foient  taxés  à nos  Tailles 
en  chacune  des  Paroiiïès  ou  feront  les 
biens  & héritages  qu’ils  feront  valoir. 

Déclaration  du  Roydônée  à Poitiers 
au  mois  de  Janvier  1651.  par  laquelle  fà 
Majefté  dit  : Nous  confirmons  par  ces 
prêfentes  tous  les  Privilèges , franehifèsj 
libertés  , immunités,  exemptions  & a£» 
franchiffèmens  acordés  aux  Officiers 
des  Maifons  Roïales  emploies  aux  E- 
tats  de  la  Cour  des  Aides  , & à leurs 
Veuves  durant'  loir  viduité  : Voulans- 
qu’ils  foient  dorénavant  ténus  quittes 
éc  éxemts  de  toutes  manières  de  con-ï 
tributions,  foit  emprunts  généraux  ou 
particuliers , faits  ou  à faire , tant  pat 
nous , que  par  les  Villes  de  ce  Rotaume  : 
fèmblablement  pour  la  fourniture  des 
vivres  & munitions  pour  la  guerre,  for- 
tifications, réparations  , frais  Recon- 
duites , Tailles  , Aides  & impofitions 
quelconques,  du  quatrième, huitième 
dixiéme  & autres  droits  ; & courte-  pin- 
te , o&rois , guets , gardes  des  portes  & 
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murailles encrées  des  Villes , & des- 
fofifides , des  anciens  cinq'  fondes  pcto- 
tes  : ponts  &;jpàlligbs , fournitures  d’ê- 
tapes,  de  Iogemens  de  gens  de  guerre , 
tant  de  pié  que  de  die  val  , con  tribu- 
ions de  nos-  ban  & arriére-ban , lou- 
cher, traites  foraines,  péages-  8c  paiïà- 
ges  de  toutes  choies  de  leur  cru , 8c  de- 
tous  autres  fobfides,  dûs,  charges,  fob- 
véntions  généralement  quelconques5 
faits  ou  à faire  , en  quelque  forte  ou’ 
ocafion  que  ce  foit,  quoiqu’il  ne  foit' 
icy  par  le  menu  fpêcifié  8c  déclaré. 

: Tous  les  Officiers  du  Roy  8c  de9  Mai- 
fons  Roïales  ne  joüiflènt  point  de  cë 
Privilège , s’ils  ne  font  emploies  for  les 
Etats  de  la  Cour  des  Aides. 

Ils  font  êxemts  du  droit  à* Aides  * 
pour  les  vins  provenans  de  leur  crû,par; 
Arrêt  du  Confeil  d’Etat  du  16.  Décem- 
bre 1654.  - • ' ; : ài. 

• Par  Arrêt  du  Confoil  d’Etat' du  zoZ 


Janvier  1644.  ^ Roy  n’entend  faite  jouir 
des  privilèges  & êxemptions1  des  Tail- 
les , que  les  Officiers  qui  fervent  aduel- 
lement,.  & qui  reçoivent  aumoins  60 . 
francs  de  gages  & apointemens,  8£ 
non  pas  un  grand  nombre d’Offieiers  ho- 
noraires,,. & qui  ont  obtenu  des  Bre-; 


vêts  d’aucuns  Offices , qui  ne  rendent? 

^ f 


Chaffés  de  S.  Germain , Fontainebleau,. 
Blois  , Limours , Mont-l’héry  & Boif- 


les , Taillon , Subfiftance , Etapes  , U- 
fienciles,  5c  autres  charges  publiques. . 

Arrêts  du  Grand  Confèil  en  confe- 
quence  des  Edits  & Déclarations-  du 
Roy,  des  n.  Février  1675;  & 1.  N ars 
1675;  portans  exemption  de  logement  de 
gens  de  guerre , pour  les  Officiers  des 
Maifons  Roïales,-  eux,  leurs  maifons  ;> 
fermes  & métairies , leurs  fermiers,. va- 
lets & ferviteurs. 

Il  y a encore  differens  Arrêts  & Dé- 
clarations doués  en  faveur  de  la  Mai- 
ffin  de  la  Reine  en  particulier , ôc  de- 


tenant  les  Officiers  du  . Roy,  ceux  de  la* 

TipiV.p_lMprp  J Jp  A/fnnlîpiir  Dur  d’Aru 
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pour  quelques-uns  de  leurs  Officiers 
Sç  auflï  pour  ceux  de  feu  Monfieur  Duc 
d’Orléans.  , - * > ~h 

Déclaration  du  Roy  du  dernier  Jaui 
viér  1^4.7.  regiftrée  en  la  Cour  des- Ai- 
des le  19.  Mars  de  la  même  année  ^-por- 
tant. rêtabliffemenr  des-  Privilèges 
Exemptions  des  Vétérans  & des  *V eu- 
ves  des  Officiers  des  Maifens  Roïales 
corne  en  joüiifènt  les  Comenfaux  de  & 


SOwi 


Déclaration  du  Roy  du  mois  dejuill 
Iet  1653.  par  laquelle  il  eft  dit  que  les 
Officiers  pofsêdenr  plênement  leurs 
Charges , fans  que  lès  cohéritiers  ypuiC- 
fent  prétendre  quoy  que  ce  {bit , ny  fur 
leurs  gages  , ny  fur  la  valeur  de  leurs1 
Charges  ; lefquelles  étant  en  la  feule  8c 
entière  difpofïtion  du  Roy,  ne  peuvent: 
être  réputées  de  la  nature  des  biens  qui 
doivent  être  en  partage  dans  la.  fuccefe 
fion  dès  Familles. 

Pour  ce  qui  eft  de  là  PréfeAnce  dès’ 
Officiers  du  Roy , & du  rang  qu’ils  doi- 
vent/tenir aux  Aftemblées  publiques  ,, 
générales-  ou  particulières  : Nos  Rois- 
par  leurs  Déclarations  & Arrêts , ont: 
ordôné  qu’ils  marcheront  & fe  met- 
tront. immédiatement  après  les  Corn- 
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feillcrs  des  Bailliages  , SénêchaufTées  & 
Sièges  Prêfidiaux  : auparavant  les  Ofc 
liciers  dés  Elevions , Greniers  à fel,Juj 
ges  non  Roïadx  , & tous  autres  infé- 
rieurs en  ordre  à ces  Confèillers.  Ainfi 
ra  ordone  Henry  IV,  par  & Déclara- 
tion du  22.-  Mars  1605  en  faveur  des 
Valets  de  Chambre  & atitres  Officiers! 
de  la  Chambre  , Cabinet  & Antichami 
bre.  Leüis  XIIF.  par  fà  Déclaration  dit 
17.  Juillet  1613.  en  faveur  des  Marei 
chaux  des  Logis,  Fouriers  du  Corps  & 
Fouriers  ordinaires  de  fii  Majefté  : pat 
fà  Déclaration  du  20.  Décembre  1617^ 
vérifiée  au  Grand  Confèil  donée  eiî 
faveur  des  Gardes  du  Corps  , & par 
fès  Lettres  patentes- du  12.  Février  iéiSl 
& par'  Arrêt  du  Grand  Confeil  en  dat-< 

te  du  27.  May  1630.  par  un  autre  du  25?; 

" 


J * 


Privilèges  des  Eccléjiaftiques'. 
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Les  Eccléfîaftiques  de  la  Maifon  dit 
Roy  & des  autres  Maifon  s Roïales  ont 
le  Privilège  d’être  réputés  prêfèns  , & 
de  gagner  francs  à leurs  Canonicats 
& Bénéfices  pendant  tout  le  temps  de 
leurs  fetvices , un  mois  pour  aller  8c 
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4iii  mois  pour  venir  à leurs  Bénéfices, 
Et  ce  par  plufieurs  Bulles  des  Papes, 
Déclarations  des  Rois , Arrêts  des  Par- 
lernens  , du  Grand  Confeil , du  Con- 
seil Privé,  &c. 

Ils  font  auffi  païés  de  tout  le:  reve- 
nu de  "leurs  Chanoiriïes  , nonobftant 
qu  ils  n aient  fait  le  Stage  dpnc  ils  font 


cxemts, 
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Privilèges  des  Chiragiens.  - • 

’ *X<f  # %*  ^ • # , ' » V » *■ 

: j Déclaration  du  Roy  Louis  XIII.  eu 
faveur  de  lès  Chirugiens , premier , ori 
dinake & huit  ordinaires  1er  vans  par 
quartier  : qu’ils  pourront  tenir  ou  fai-; 
re  tenir  Boutique  , Enfegne  de  CKiru- 
gien , où  feront  les  Armes  du  Roy  , ex- 
clufivement  à tous  autres  Barbiers  , Chi-: 
rugiens.  Dêfenfes  a eux  de  les  troubler, ; 
à peine  de  trois  mil  livres  d’amende 
de  tous,  dépens  , dômages  & intérêts  , 
en  cas  de  contravention,  Doné  à Pa-J 
ris  le  16.  Août  l’an  de  grâce  1 61,6. 
de  nôtre  règne  le  17.  Signé  L Ô U I S y’ 
& plus  bas  de  L o m s n 1 e.  Et  à côté 
eft  écrit  l’enregiftrement  au  Parlement 
de  Paris  le  z8.  Mars  1657.  Collationé, 
Earcettei^-j 
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Arrêt  de  vérification  en  Parlement 
le  18.  Juillet  1637. 

Déclamation  de  la  Reine  pour  fcs 
«quatre  Chirugiens  du  20.  Octobre  1637, 

Arrêt  de  vérification  du  20,  Avril 
163S. 

Déclaration  de  feu  Monfîeur  d’Or- 
léans pour  cinq  de  fes  Chirugiens  , du 
16.  Février  163S. 

Arrêt  de  vérification  du  7.  Septem- 
bre 1638. 

Déclaration  de  feu  Monfieur  le  Prin- 
ce, pour  quatre  de  ces  Chirugiens  du 
*9.  Janvier  1639. 

Arrêt  de  vérification  du  23.  Mars 

Autre  Arrêt  de  la  Cour  pour  les  Maî- 
tres Chirugiens  de  Paris,  portant  con- 
firmation des  mêmes  Déclarations  de 
1642. 

Arrêt  du  n.  Février  1642.  cy-deflùs 
daté. 

| Privilèges  des  Gardes  du  Corps  3 &çl 

Arrêt  du  Conièil  Privé  du  27.  Juin 
1651.  contre  la  Cour  des  Aides  de  Roiien, 
par  lequel  apres  plufieurs  pourfuites  * 
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les  Gardes  du  Corps  du  Roy  font  main- 
tenus en  leurs  qualité  d’Ecuïers , 3c  dans 
leur  êxemption  de  Tailles  ôc  de  toutes 
autres  impofitions. 

Un  lemblable  Arrêt  du  Confêil  d'E- 
tat,, du  4.  Juin  1653.  a été  rendu  en  fa- 
veur des  Gardes  dé  la  Porte, 
jfaitrcs  Privilèges  pour  tous  les  Officiers 
du  Roy  & des  Mai  fins  Roi  ale  s. 

- Tous  les  Officiers  du  Roy  & des 
Maifons  Roïales  font  nobles  par  leur 
.Charge , s’ils  » ne  le  font  d’ailleurs , tant 
.qu’ils  la  polTêdertt;  & ils  peuvent  pren- 
dre un  Calque  Timbré  au  deiïus  de 

leurs  Armoiries.  - ; i'  “ ^ > ; 

On  dit  tous  les  Officiers,  c’eft  à di- 
re , peu  exceptés , dont  le  miniftére  eft 
trop  ravalé. 

Tous  les  Officiers  des  Sept  Offices, 
de  la  Chambre,  3c  autres,  fervent  toû- 
jours  l’êpée  au*côcé^  à\  moins  qu’elle  ne 

leur  foit  incomode V & la  portent  tou- 
jours. 

La  plâpart  des  Officiers  ont  la  qua- 
lité d’Ecuïer , s’ils  fbntd’êpée  j ou  bien 
de  Conlèiller  : 3c  le  difèht  Ordinaires , 
quoiqu’ils  ne  fervent  qu’un  quartier, 
ou  un  Semeftre. 

Ils  joui  lient  de  tous  les  Privilèges  de 
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noblelïë  , fauve- garde  , exemption  \Sé 
Tailles  & autres  droits  , Comittimus 
.corne  vpu^ayés  ÿç.u  cy-idelîiis, . 

. * . . ' e , • f ri  * <r  • ■ r*  • 

> •*  ?i»  wJ.'J 
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Après  la  Mailbn  du  Roy , fuivent  les 
jMaifons  Roïales , qui  font  dreflces  à 
ïinftar  de  celle  dufRoy0  &0lit  de  fera- 
«blabjks  Officiers,  ; v - 


I Vous  remarquerés  qùe  la  Reine-mé- 
$ç  Anne  Marie  Mauricette  d’Autriche, 
.d’henreufe  mémoire  , mourut  au  Lotf- 
.vre  k .zo.  Janvier  1666.  âgée  de  plus 
de  64, An»,  ôc  qûe.la  Reine  Marie  Té- 
rêfe  d’Autriche  d'heureufe  mémoire 


mourut  à Ver  faille  le  30.  Juillet  1583. 
âgée  de  45..  ans,  . ; , : 


SECONDE 
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\ 


SECONDE  PARTIE 

D U 

PREMIER  LIVRE. 
DES 

MMSONS  ROLVLES 

i.  Officiers  retenue  auprès  de, 
Monfeigncur  le,  Dauphin. 

z.  La  Maifon  de  Madame  la  Dau* 
phine. 

3.  Officiers  & Officiéres  qui  fcr- 
^yent  auprès  de  Monfieur , Duc 

de  Bourgogne. 

4.  La  Maifon  de  Monfieur  le 
Duc  d’ Orléans. 

5.  La  Maifon  de  Madame  la 
Duchefle  d’Orléans. 
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Monfeigneor  te  ©attplnn  eft  ne  4 
fontainebleau  te  premier  Novembre 
ï66i.  fnr  le  midy  : batHeà/S.  Germain 
en  Laye  dans  lalCeitr  du  Cbâteau- 
vieux  le  14.  Mars  166$.  par  M.  le  Car- 
dinal Antoine  Baiberm , Grand  Aumô- 
nier de  France  : tenu  fur  les  Fonds  au 


nom  de  N.  5*  P.  le  Pape  Clement  IX. 
Parain,  par  M.  te  Cardinal  Duc  de 
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Vendôme,  Légat  à Utere . & par  Ma- 
dame la  Princeflè  de  Conty  -,  au  nom 
. de  la  Reine-Mére  d’Angleterre , Ma- 
traîne  , gui  le  nomérent  Loiiis,  IJ  êpoti- 
la  en  1680.  la  Princeflè  Marie- Anne- 
Vicloire  de  Bavière , fœur  de  l’EleéteüE 
de  Bavière,  de  laquelle  il  a Monfieur , 
Duc  de  Bourgogne , né  le  6.  Août  1682. 

Monfeigneur  le  Dauphin  eft  héritier 
préfoinptif  de  la  Courone  <ie  France , . 
& il  porte  la  qualité  de  Dauphin,  en 
vertu  de  la  donation  de  la  JProvitice  de 
- Dauphiné , que  Humbert  dernier  Dau- 
phin de  Viennois  fit  à cette  condition 
au  Roy  Pfiilippe  de  Valois,  l’an  de 
grâce  1349.  1 

~ Il  porte  pour  cela  .même  les  Armes 
de  France , êcartelée*s  avecque  celles  de 
Dauphiné  , qui  font  d’or,  au  dauphin..  ' 
d’azur,  crêté,  oreillé,  & barbeté  de 
gueule.;  cet  Ecu  environé  de  deux  Or- 
dres du  Roy,  à caufe  que  les  Fils  de 
France  portent  le  cordon  bleu  des  le 
berceau.;  ^a/Çourone  eft  rehauflee  de 
fleurs  de  lis  , corne  celle  de  tous  les  Fils 
de  France;  mais  elle  eft  fermée  par  qua- 
tre Dauphins  j dont  les  queues  abour 
tiftènt  à un  bouton  qm  fqûtient  lafleuj: 
de  lis  à quatte  angles 

; . 
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Quelques  Auteurs  av oient  cy-Mevaifc 
avancé  fans  fondement  , que  les  Dau-' 
phins  portoient  'leur  Coürorfe  fermée 
par  excellence,*  & l’Abbé  dé  Brianvil- 
le  , qui  la  voit  auffi  alluré  fur  leur  foy 
dans  (on  Jeu  des  Armoiries  de  l’Euro- 
Fè>  a reconu  le  contraire  fur  toits  les 
Seaux,  les  Mcmoïés,  & les  autres  Mo- 
numens.  Neanmoins  il  a depuis  prê£v 
lente  au  Roy  cette  Courone  , fermée 
par  quatre  dauphins,. de  fôn  invention, 
te  là  Majefté  a voulu  que  Moftfeignéur 
le  Dauphin  n’en  portât  point  d’autre. 

Etat  des  Officiers  de  Monfeignetir  Te 
Dauphin  y qui  fervent  aftUcllcment  T 
Y ou  qui  ont  fervy  auprès  de  fa  Persane  , 
& qui  font  Ordinaires: 

Û11  Premier  Gentil  -h3me  eje  là  ' 
Chambre , cy-devant  fon  Gouverneur , 
4000.  livres  de  gages  par  mois,  c’ell . 
48000. 1. 

M.  le  Duc  de  Montauzier,  qui  eh; 
prêta  1 ^ferment  au  Roy  le  22.  Septem- 
bre i6(5S.%^jÎ?Iï^' 

Un  Sou-  Gouverneur  > qui  prête  fefJ 
ment  entre  les  mains  du  Gouverneur  : 
il  a dégagés 7500.I. 

Tüj 
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, #M.  de  Jeuve  Millet , Maréchal  dès- 
Camps  & Armées  du  Roy,  Gouvcr-v^ 
Heur  de  la-  Souveraineté  de  Château- 
Renault , & de  Lirtchamp,  Lieutenant 
générai  dé  la  Rochelle  pis  d’Aunis^V 
Places  & Ifles  adjacentes  , où  il  cœnan- 

dera  en?|tabrence  du  Maréchal  Duc  dç 

- Na  vailles  , cy-dévanr  auffi  Soû-Goa-î 
;ur  de  Mon fîeur  le  Duc  d’Orléans,':' 

«y-devant  Envoie  Extraordinaire  en  Po*l 
e & en  Iral-i^ 

Un  Précepteur  \ qui  prête  ferment*; 
entre  les  mains  du  Roy , nooo.  1, 

C M.  Jaque  Benigne  Bolluet  , anciens 
Evêque  de  Condom , prêfcntement  Dsl 
veque  de  Meaux  ’,  premier  Aumônier 
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de  Madame 
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Lucian  de  Beauvais,  Doôéur  en  Théo- 
logie de  la  Maifon  de  Navarre , Prê- 

a * ^ ^ 
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lemie  Françocile. 

Un  Seù  Précepteur  , M.  Huet , Ab* 
bé  d’Aunay , il  eft  de  T Académie  Fran- 
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Deux  Gentils  hevtet  de  Le  Manche  * 
qui  font  ferment  entre  les  mains  du 
Gouverneur  , ont  chacun  de  gages 
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M.  de  là  Chênaye,  & M 
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T»  Secrétaire  fdtÊ^0^enJèi^nenr 
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Valet  de  Chambre  ordinaire , 700. V 

•M,Joyeiix  , Michel  Tltomafïîn. 

Uiï  Premier  Meàeoin  <$»i  fort  tout€> 
l’année ,-  M.  Petit  Doéfcear  Régent’  en 
Médecine  de  laFaculiéde  Paris.  li  a des 
Lettres  de  Confeiiler  d’Etat,  lt  a de  ga- 
ges , penfiahs's  livrées  8c  autres  droits, 
plus  de  15000;  t.  car  il  y a déjà  1800.  L' 
de  gages  , paies  pair  le  Thtêforier  Gé- 
néral de  la"  Maifon  duRoy,  demie  pif. 
tôle  par  jour  pour  ù.  nouriture , iSzy.I. 
par  an , paies  par  le  Maître  dé  la  Cham- 
bre aux  deniers,  ftooo.  h de  penlîon 
paies  ait  Thrêtoi  Rofal , ceft  déjà  nêïf. 
livres.  De  plus  la  viande  du  Boiiilloft , 
confîftant  en  quatre  livres  de  boeuf  : 
autant  de  mouton,  8ç  autant  de  veatv 
il  y a encore  un  chapon  gras  de  $7.  f. 
d.  cL  le  Roy  donant  pour  le  tout  4. 1. 
17.  f.  é.  d.  par  jour , que  te  Premier  Mé- 
decin touche  anfïi  entièrement  chaque 
jour  , quand  les  Officiers  de  la  Bouche 
de  Monfeigneur  ne  luv  aprêtent  pas  fet 
viandes,  8c  ne  luy  fervent  pas  à man- 
ger, corne  lés  jours  démarche  dans  les 
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voïages  : mais  les  autres  jours  que  ces* 
Officiers  de  la  Bouche  aprêtcnt.à  man-.. 
ger  à Monfeigneur  r ils  ne  donent  âu 
Premier  Médecin K qu’un  êcu  par  jour.. 


au  furplus-  par  acomodement  entrer, 
luy  & eux , ils.  luy  aprêtent  quelques 
pièces  pour  Ton  dîner  & pour  fon  ibu- 
per,.  il  a encore  un  pain  à pelé  le  pain-î 
d’efïay , que  fournit  le  Boulanger  du-' 
Roy , & une  bouteille  de  vin  , aulîi  a-; 
pelee  la  bouteille  d’ellày  , .fournie  par? 
le  Marchand  de  vin;,  . - 'fjçfc.'.vr* 

U n Cbtrttgt en  Ordinaire  t iooo.l. 

. M.  Eiian.  , 

Un  Barbier  Ordinaire , : i 1700.  f .’ 

M.  Belet.  f 

L* Argent ier'àt  Mgnfèigneur  le  Dau- 
phin & des  Enfans  de  France,  400.  L & 
1400.  1.  pour  fà  dêpenfè  de  bouche. 

M.  Daniel  Clinet fieur:  de  la  Châ- 


...  . - o. :j  :o 

. Un  Porter  Arqttebufe  ï M..  Lambert,  d 
Pour  la  Meutte  de  M.  le  Dauphin,: 
Jean  de  Sacquesêpée , Chevalier  Vi- 
comte de  Selincourt , Comandant  la 
Vénerie  pour  le  Lièvre  de  M.  le  Dau- 

PllUlw  ■ ! r'f  .t  ‘t-  ' f-  ►/.J.'"*  i)  1 î :>  15  * » U'dT/f  îV* 
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- Depuis  i6$i.  Monfeigneui*  le  Dau- 
phin aimant  la  Challè  du  Loup ,.  entre- 
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MAIS.  DÈ  M.  LE  DAUPHIN, 
tient  une  meutte  de  cent  Chiens  pour 
le  Loup  , Ôc  vingt  chevaux  de  (elle,- 
pour  monter  quatre  Lieutenans  Ordi-  • 
naires 'deux  Piqueurs,  deux  Valets  de 
Limiers  & autres. 

Les- quatre  Lieutenans  Ordinaires  ont 
1500.  liv.  d’apointement , p'aïces  fur  lâ\ 
caflècte  de  Monfeigneur , par  les  mains ! 
du  premier-  Valet  de  Chambre. 

M.  de  Fontaine.- 

M.  Michel  de  Fours , heur  de  Guih-  - 
gny , aufïi  Lieutenant  de  Louveterie  air 
Bailliage  de  Gifors  dans  la  Forêts  d’Àn-  * 
delis , &de 

M;  Bââillon , aufïi  Lieutenant  de  Roy ' 
aii  Pont  de  P Arche,  & Ecuïer  de  PE-* 
quipage  de  Louvetérie,  près  Mohfêi- 
gneurle  Dauphin. 

M.  Jean  Defcara. 

Les  Veneurs  ou  Piqueürs  font  Jaque 
Sandrier , dit  la  Montagne.  Claude  le 
Roux. 

Deux  Valets  de  Limiers , Pierre  Jean,  - 
dit  Incourt.  Pierre  Lalleman.' 

Lefquels  fervent  tous  fous  le  co- 
mandement de  M.  le  Marquis  d’Eùdi- 
court.  Grand  Louvetier  de  France. 

Deux  Garçons  de  la  Chambre  , 400.I. 

' de  gagés  fur  les  menus  de  la  Chambré 

T v 


‘à; 


4)8  L’Ë’TÀT  DE  LA  FR  ANCS, 
du  Roy , ôc  180.  liv.  de  rêcompenfe  au 
Trêfor  Roïal. 

Le  (leur  René  Courdemer.  1 <■' 
Le  (leur  Loüis  de  la  Chènâye-Boiïin. 

Maître  de  Mathématiques. 

M.  Blondel , Maréchal  de  Camp  és 
Armées  du  Roy , cy-devant  Envoie  Ex- 
traordinaire vers  les  Rois  dû  Nord  * les 
Princes  Eleveurs  du  Saint  Empire  , 5c 
à la  Porte  du  Grand  Seigneur; 

Uft  Letteur  de  Monfeigneur  le  Dau- 
phin* 4500.I. 

M.  de  Cordemov  ril  efl  de  l’Acadc- 
mie  Françoife.' ■;.  ?*'  ■' 

Maître  a dejjigner , 500.  liv.  de  ga- 
ges j païées  par  le  Thrêforier  de  là  Mai- 
Ton,  & 1100.  1.  délivrées  à la  Cham- 
bre aux  Deniers.^  &nooi  1;  de  récom- 
pense au  Thrêfor  Roïal. 

M.  Ifracl  i Silveftre f âiiflî  Maître  à t 
eefiigner  dés  Pages  de  la  Grande  & Pe- 
tite Ecurie  du  Roy* . 

Maître  Ecrivain  y nr  $&o;  \9 . 
...  Lé  (îeur  Gilbert. . 

Maître  en  fait  d'armes. 

Le  fieur  de  là  Touché. 

J Maître  a danfir  * 1000.  liv.  dé  gagé» 
fin  les 1 Menas , . & cent  ccus  par  mois 
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Le  fieur  Rénal. 

Le  fieur  le  Peintre  , feurjoüer  du  vto- 

Wïi  a4#^ii  i^r  ■r"u  ï | ‘ 


^ * 

Deux  Garçons  de  U Garderie 
Claude  Machiner  , & Jâque  Bien- 


•Crf  l. 
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- BUnchiJfeHfe  du  Corpf  psV^rj  , 

Marie  du  Soiiftra , dite  l’Epine. 
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l’Epine.  - v-  . 

Perte- Faix  de  la  ChAmkre. 
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Roy  voulant  mettre  auprès  de 


■If 


Monfèigheur  le  Dauphin  quelques  Gen- 
tils homes  aflidus,  fans  neanmoins  leur 


créer  des  Chargés  : a choifi  le  fix 

j • . | ^ * # À l J 


gliwura  uv  an  Vj^u*.  vj>ro^iyj  uuiljiw  ) Mil! 

©ht  chaçfin  deux  mil  êeus  de  penfion. 
A leurs  logémens  à laïiiite  de  la  Cour 
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les  Maréchaux  dès  logis  les  qualifient 
Gentils-homes  d’honeur  dé  Monfei- 
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440  L’E'T AT  DE  LA  FRANCE. 

M.  le  Marquis  de  Florenlàc. 


. t. 


£m.'  le  Comte  de  Sainte  Maure., 

M.  le  Chevalier  de  Grignan.  ] v 
. M.  le  Marquis  Dangeau. 

. M.  le  Comte  de  Chiveriiy.  ,»• 
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i*  Des  trois  Enfans  d’honeur  de  M.  le 

s 

Dauphin  , il  ne  refteplus  quejean  d.’Ei 
trées  j prêfèntement  Evêque  6c  Duc  de 
Laon.  Pair  de. France.  Abbé  de  Con— 
ches  , fils  de  M.  le  Duc  d’Etrées. . 

J 

J y y * 4^  ■ 

Un  Gouverneur  des  Enfans  d’honeur., 

aooo.  !.. 

M.  du  Mont.,  Hyacinthe  de  Gau- 
î'caul,  Ecuïer  comandant  l’Ecurie  de-M.. 

le  Dauphin.  . ’^ÉÉÊSÊ 

Deu x Pages  ds  la  Chambre. 

M*  François  de  Briqueville  Cheva--. 
lier de  là  Luzerne..  ‘ 

M.Loiüs^Nicolas  Roiiàult  dé  Gama- 
ches , Conte  de  Feneftranse , fils  de  M„ 

■ y * • q f ? 

le  Marquis  d’ Afiy. . N 4 

Les  • deux . qui  ont . été . Pages  de  la. 
Chambre  • de  Monfeigneur , & . à . qui 
le  Roy  délie  3000.  1;  de  panfion. ...  .< 

Jaque  de.Valon.de  Mimu.rs',  fils  de» 
M ...  de  M imur9 , Conièiller  au  - Parle- 
ment  de  Dijon;  i r 

ifte-Nicolas  deda-Chénaye 
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>*»  ✓ , 


MAÏS.  DEM.  LE  DAUPHIN.  44* 

fils  ainé  dë  M.  .de  laChénaye,  Gouver- 
neur de  Meulan,  Gencil-homë  de  la: 
-Manche'de? 


Uti,  Gouverneur  des  Papes  de  la  Cham- 

4..  J 

bre.  M.  de  la  Tour  , Capitaine  des  Gar- 
des de  M.  le  Duc  d’CJzais  , . Gouver- 
neur de  Xaintonge  & Angoumois  : &• 
Major  de  la  Ville  <Sc  Citadelle  de  Xaiu* 


VÇj  j(, 
_ 


Prix 


tes; 

-i*Un  Garçon  deSiPages^ 

^i^^Sou^arfon^ 

Douze  galets  de  Pied  ^ $6y  1.  Antoi-- 
ne  Dupré.  Etienne  Genevois.  François 
Godard.  Pierre  Notion-  Loiiis  le  Briftv 
Pierre  Simon.  Jean  de  la  Tour.  Loiiis 
Dumay.  Silveitre  de  Lacre.  Pierre  du 
Tiilot.  Loiiis  Contant,;  Loiiis.  Dumas,- 
Ciement  Bégut  > dit  la  Roze.  - ; 
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qui  après  leur  , quartier  cjies  . 
Je  Roy , fervent  encore  auprès  de  Mon- 
feigueurTe  Dauphin^.  %}•*§; 
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Officiers  fous  le  Grand  jiumonkr i 

< Un  Aumenier,  ; ':ÆÊÊÈffî<’r '■&* 

Un  Chapelain. 


Un  Clerc  de  Chapelle. 
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* Ojjicierr  font  te  Grand  Med  tnt 
Un  Maître  d ' H 
Deux  Gentils- homes  fervanspi||| 

Les  Maîtres  dé  la  Chambre  aux  der*% 
riiers , 8z  les  Contrôleurs  Généraux  qui' 
fèryent ; chiés  le  Roy  , fervent  aulli  citr 
iftême  tèmps  chiés  M.le  Dauphin.  % ; 
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Un  Contrôleur. 


ÇgaCtfS rW 
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Un  Colliis  de  la  Chambre  aux  de- - 
nïers.  • 

Deux  Cdmis  des  Contrôleurs  Géné*- 

. < / • * ‘ . * - ** 

ràux  fêrvans  pas  Semeftre.  - v=-'Vré'i*j 

Ah  Sèmefoe  dé  ’Janvùr; 

M.  Baftïde. 

Ah  Sâmejke  de  'juillet. 

XI.  Baftide.  , 

Deux  Chefs  dii  Gobelet , l’un  de  Pa*- 
îïeterie- bouche  ? * l’autre  d’Echanfone-  ' 
rie* bouche.  • r , .*% 

Ünj  Aide  pour  là  Pàneterié  ôç  Ëehan- 


fonerie-  bouche. 

' ' ' • '>  - -V  •»!  ' 

Un  Ecuier-bouche.  l; 

Un  Maître  Queux,  d 
Un  Hâteur.bouche.  * 

~ . . f - * * * - >*> 

Un  Potager- bouché.  - : 

Un  Porteur-bouche. - ' > 

Un  Huiffier  de  Salle.  ' ' < - * 

*&Un  Ser-d’eau.  ;w 

iére. 


»jl 
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MAIS.  DE  M.  LE  DAUPHIN.  4# 

Un  Aide  de  Fouriére. 

Un  Marchand  de  linge  & Lavandier 
pour  le  linge  des  tables  9c  des  Offices,- 
qui  fert  toute  l’année. 

Officiers  de  la  Chambre  & Garderobt-: 

du  Roy . r < 

Deux  Hûiffiers  dé  Chambre.  ' &&*■ 

^ Trois  Valets  de  Chambre.  ^ v v 
* Un  Pèrte-nianteau. 

Un  ‘Barbier:* * 

Vous  remarqueras  que  dés  huit  Bac* 
biers  de  chés  lé  Roy , le  fieur  Qhenriti  • 
qui  en  a quatre  Charges  étant  toute 
l’ année  auprès  dé  fa  Màjefté  , 1&  le r 
Sieur  Belet  Ordinaire  de- Monfêigneut 
lé  Dauphin , les  * trois  Barbiers  reftans  * 
partagent  ainfi  entr  eux  les  douze  moft 
de  l’année?  • ■ * 

En  Octobre  » Novembre  » Décembre  » 
& Janvier  î fert  le  fieur  • Gaufîen.  En 
Février  y Mars  » Avrit  & May  > 1® 
fiéur  Cadéau.E«  JuinJuillet » Aoûts 
& Septembre  - le  fièur-de  Villeneuve. 
Un  Tapiflier.- 

Un  premier  Valet  dé  Garderobe. 
Deux  Valets  dé  Gardérobe. 

Officiers  de  Santé . f ‘ 

Un  Chirugien , 600.  Hv.  de  gages  01* 
, Sc  5*,  liv.  par  jour  pour  fit 


*44  L’E'TAT.  DE  LA  FRANCE;  ? V ' 
nouriture-  c’eft  455-.  I.  par  quartiers  - 
Un  Apothiquairê.  - 1 

Un  Aide  d- Apothiquairê. 

Officiers  apartenans  a là  Charge  de  Ml 
le  Grand  Ecuter. 

Les  deux  Ecuïers  Ordinaires  du  Roÿ 
eh  la  Grande  Ecurie  Meilleurs*  de 
Bournonville  & du  Plefïis,  ont  mon- 
tré  alternativement  à monter  à che- 
val à Monfeigneur  lé  Dauphin  ; qui 
comença  en  prêfence  du  Roy  à fàint 
Germain  en  Laye  y:  le  Mercredy  17; 
Novembre  1677.. 

Les  quatre  anciens  Pages  de  la- Gran- 
de Ecurie  êtoient  auprès  de  M.  le  Dau- 
phin, & exerçoient-  les- chevaux. 

> . Officiers  des  Gardes  du.  Roy.  ~ * 

Ün  Lieutenant  des  Gardes  du  Corps, 
ou  bien  unEnfêgne,  alternativement^- 
Un  Exemt  desjGardes  du  Corps.  • v 
Ün  Brigadier. 

Un  Sou-Brigadier , & vingt  Gardes 
du  Corps  François.  • - . 

Six  Gardes  Suilîês. 

Quatre  Gardes  de  la  Porte.  ' 'î 
Un  Exemt  de  la  Prévôté  , & quatre 
ori  fix  Gardes  , quand  M.  le  Dauphin* 
n*eû  pas  avecque  le  Roy, 


MAIS.  DE  M.  LE  DAUPHIN.  445» 

’ y A. 

Etat  des  Dames  & autres  perfones  qui 
ont  fervÿ  près  Monfêigneur  le  Dau- 
phin jufqu’eiv l’année  166$. 

i V ^ ~ A '*  j «J  *'  * * i’  • ( 

Madame  la  Gouvernante  » $6ocJ. 1. 

Loiiife  de  Prie,  DticheÜè  de  Gardon 
ne,  veuve  de  M.  le  Maréchal  dé  la  Mo- 
tlie  Houdaricourt,  receue  Gouvernail- 
te  le -14.  Septembre  1664.  prêfentement 
Gouvernante  de  Monfieur  , Duc  de- 
Bourgogne.  ‘ • / . 

,j  La  Sou- Gouvernante  y lioo^L 

M-  de  la  Chenaye , défunte. 

Le  Roy  a conlervé  à M.  de  la  Che- 
naye Ion  fils , Gentil-home  de  la  Man- 
che de  Monfeigneut  te  Dauphin ces 
nooi  livres  de  gages  & au(ïï  les  au-- 
très  1200.  livres  de  gages  dont  elle- 
joiiiiloit  corne  Soû -Gouvernante  du? 

R°y, 

La  Nourrice  de  Monfeigneur  le  Dau- 

1100. 1. 
Henry  , Premiè- 
re Femme  de  Chambre  de  Madame  la. 
Dauphine. 

Celle  qui  a don£  à téter  les  neuf  pre- 


phiri  , 

-,  Me  Moreau,  Marie 


44<*  LtfTAT  DE  ÉA  FRANCE, 
miers mois  à M.  le  Dauphin , cft  Me  dtT' 
Lac , Marguerite  de  Fleur  ,<  - uoeU/i 
Fa  frontière  Femme  de  6 h ambre  » 

360.  tôt 

Mc  de  la  Gofte , Elizabeth  'du  T oe^ 

Femmes  de  Chambre  pour  veiller, 

200.  h l 

La  Damoifeüe' Jeanne  Liccnne  de' 
Foreftel.-  - •-  ; 

La  Gouvernante  de  M*  la  Nourrice , ‘ 
ToinctteGiülldir,  dite  M«  Fanet,ijo.l.v 
La  Gouvernante  des  Nourrices  de  re- 
tenue , , lin:.  ffO'  & 

Françoile  Michel , dite  l’Êpine. 

Une  Femme  de  Cuifine , 60, 1. 

Jeanne  de  Fontainebleau.  UT 

Monfeigneur  le  Dauphin  a uni?  Com- 
pagnie die  Gens-d’ Arrhes, 

Le  Capitaine  - Lieutenant  , M.  fe 
Marquis  de  la  Troafte,  aufli  Lieutenant 
G encrai  dès  Armées  duRoy^Gouvcr- 
xaeur  d’Yprès.- 

La^  Compagnie  des  Chevaux-  Ltgetf 
de  Monfeighcur  le  Dauphin.' 

Le  Capitaine- Lieutenant'  , • 

Marquis  de  MétinviMe  Comté  de 
Rieur.-  J 

Le Sou-LieutenantM.  le  Marquis  dé' 
Ifallarceaur,  auffi  Officier  de  U Vêne*- 

' " • -v" 


/ 


| ' MBS.  DI  W.  LE  ffÀUPHlN^* 

i fié  du  Roy  , en  lurvivance  de  fott 

r ^re.-  - ' ; **ty.&*  ,l&  ] 

L'une  & l’autre  dè  ceS  Compagnies 
[|  font  apelées  les  Dauphins:  mais  il  faut 
; ■ foire  diftinâfion  des  j.  Gens  - d*  Armes-* 
Dauphins  &'  des  Chevaux  - Légers - 
r.  Dauphins.- 

( Un  Régiment  dè  Cavalerie  de  Mon* 
foigneur  le  Dauphin  i.  Le  Mettre  de 
Camp  Lieutenant,  M.  le  Marquis  de 
Saint  Gelais. 

Un  Régiment  d'infanterie  de  Mon- 
feigneur  le  Dauphin.  Le  Lieutenant,  y 
Colonel  y M.  le.....*. 

De  plus , le  Régiment  dô  Dragons- 
Dauphins,  comandes  par  M.  le  Comte 
de  Longucval.  Le  LieutcnaAC  âColonelA 
M*  deChevilly. 
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MAIS  ON  DE  M A 

U DàmMiiêW^W^ 

1 - - -w - \H 

V ^ • . 

A Princeîîè  que  le  Ciel-  »' 
remplie  dé  toute  forte  de  ver- 
tus pour  être  digne  êpoulè 
de  Monfeigneur  le  Dauphin, - 
le  nome  Marie-  Antie-  GhriHine-Fran- 
coilc  -Jolèphe-Técêlè- Antoinette  - Caje-* 
tane-  Hyacinthe- Félice-Viét6ire,née  eir 
1660.  le  zS.  Novembre , ou.le  18.  iclon 
le  vieux  ftile  c’cft  la  Iceur  unique  de  * 
Moniteur  l’Eleéteur  de  Bavière  , fille  de- 
Ferdinand  Marie  Electeur  de.Baviére,- 

Adélaïde*  de - Savoie/  • 
avec  Monlèieneur  le  Dau- 

célébré  à Munie  en  Bavière  - 

• « 

le  18.  Janvier  i6So^&  les  Cérémonies 
ou  la  Bénédiâàon  du  Mariage  fut  re- 
nouvelée en- France,  à Châalons  dans  la- 
Chapelle  de  l’EVêché , entre  fept  & huit 
heures  du  loir  , le  7.  Mars  de  la  même 
année , par  M.  le  Cardinal  de  Büillon , % 
Grand  Aumônier  de  France , qui  le 

dit  la  Melle  folenneile. 
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MAIS.  DE  Me  LA  DAUPHINE.  449 
Les  Armes  de  Madame  la  Dauphine 
font  écartelé , au  1.  8c  4.  de  Bavière , 
.qui  eft  lozangé  d’argent  8c  d’azur , de 
ii.  pièces  mifes  en  bande.  Au  2.  8c  3. 
de  .fable , au  lion  couroné  d’or , armé 
8c  lampafte  de  gueule , qui  eft  du  Pala- 
finat  du  Rhin- 


.*1 
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Article  Premier.  ' 
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X)jficiers  Eccléjtafi  que/. 
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a.*  <~ïr  : 


. ' Le  Premier  Aumônier  » ■ zooA.‘ 

M.  l’Evêque  de  Meaux  ancien  Evé- 
.que  de  Condom  , Jaque  Benigne  Bof- 
fuet  , .cy-devant  Précepteur  de  Mon- 
feigneur  le  Dauphin,  Do éteur  en  Théo- 
logie de  la  Mailon.de  Navarre,  Abbé 
. de  S.  Lucian  de  Beauvais , Prédicateur 

* J 

ordinaire  du  Roy.  14  eft  de  l’Acadê- 
mie  Françoile.  :•  = î ; . 

Aumônier  Ordinaire  ',  ■ . îSoH.' 

M.  l’Abbé  Flechier  Abbé  de  S.  Se- 


verin,  Doéteur  en  Théologie.  Il  eft  de 
l’Académie  Françoife. 

Quatre  Aumôniers , iyo.i.  - 

M.  P Abbé  des  Alleurs  jjean  le  Bour. 
M.  l’Abbé  de  Langeron  Mauievrier. 
Charle  Andrault , Chanoine  & Comte 


45o  LT'TAT  DE*LA  FRANŒ.  ; 
de  Lyon,  Abbé  dcMêgemont,licentiéje* 
"Théologie  de  la  Faculté  de  Paris.  M. 
TAbbc  de  la  Rocl*e-Ja<piebn , René 
<1  ha  rie  dn  Verger , Licentié  en  Théo- 
logie de  la  Mailbn  Æc  Sicieté  de  Sor-  * 
;bone^  Abbé  de  S.  Polycarpe.  M.  l’Abbé 
Langlois , Armand  Augufte  Langlois 
.de  Blacfort , Abbé  de  Meïmac , Cha- 
inoine.de  la  Sainte  .Chapelle. 

J.e  Confeffeur  Ordinaire  y 180.I, 

■\  Le  R.  P.  André  Frey  Jelmtc.  5 V. 

Au  Compagnon  duConfdïèur,  90.L 
Un  Chapelain  Ordinaire  . . uo.!. 

M.  François  Gendreau, 

Quatre  Chapelains , no  1. 

M.  François  V arlet , de  la  Madelai- 
>ne,  Doreur  -es  lois.  M.  Pierre  Cou- 
lau , Doéleur  de  Sorbone.  M.  François 
Conveife , Doreur  en  Théologie  de  la 
Faculté  de  Paris , Archidiacre  de  Ve- 
zelay.  M.  Simon  Dales-Maignier , Ba- 
chelier en  Droit , Prieur  de  S,  Aubin. 

* - 

Quatre  Clerc y de  Chapelle , 100.  L 

M.  Nicolas  Pothenot,  Chanoine  de 
S.  Quentin.  M.  Gilbert  Flamen  , -Abbé 
delà  Réole,  Chanoine  de  Nevers-  M. 
Jean - Michel  Guibert.  François 
Goupil  de  Lanciziérc , Prieur  de  Goo- 
ktte. 
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Un  Confe fleur  du  Comun  y tto.  Il  qui 

1 W y*  •miTZ  ' A A • /^\  1*  • |.  1 

Ordinaire  de  la 


-Maifon  au  -titre  de  S.  Roch..  À 

M.  Pierre  Jannel.  ^ 

Quatre  Soutiers  de  Chapelle  y ioq.I. 
£»oup  du»  Parc.  Etienne  du  Bernay. 

- picolas  Creyel.  Nicolas  Car. 

■ / j • " 
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A $.  ~~r  reefi  * II. 
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D AMES  ET  O FF  jlCJEJl'S 
â*h^  Chambra, 

-J--  - » 

Madame  la  Duchefïè  de  Richelieu* 
Anne  Pouflàrt  de  Fors  du  Vigean,  Dame 
d keaeur , cy- devant  Dame  d’honeur  de 
la  Reine*  i$oo.i. 

Madame  la  Maréchale  de  Rochefott, 
Maddaiae  de  La vaLB oi hlauphiü , Da- 
ine d ‘Arour  , cy-dev<ant  Dame  du  Pr- 
iais de  4a  Reine;  6do.  !. 

fc  « 

Madame  la  Màrquife  de  Maintenons 
fécondé  Dame  A*  Atoter  , 6ùo.  1. 

Gouvernante  des  Filles*  doo.l. 

# . • * ■ * 

>,  Madame  la  Marquife  de  Montcbe- 
yreüil,  Marguerite  Boucher  d'Orlây. 

Sou-Gouvernante  y 400.  J,  de  gages. 
& tooo.  L de  têco 
Me  de  Pradou. 
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Filles  d'houeur,  ibo.L' 

Mademoifelle  Loüife  de  Clermont- 
Tonere.  Mademoiièlle  Marie- Madelar- 
ne- Agnes  de  Biron.  Mademoifelle  Loüi- 
iè  de  Gontaut.  Mademoiièlle  Marie- Ar* 
mande  de  Rambures..  Mademoifelle  de 
Jarnac.  " ■ ' - 

Femmes  de  Chambre.  v 


^Madame  Moreau  , Marie  Henry* 
M-ourrice  de  Monfeigneur  le  Dauphin  , 
Première  Femme  de  Chambre,  300. 4. 
jiutres  Femmes  de  Chambre. 
Mademoifelle  Ma  rie- Anne  .Moreau. 

110. 1. 

Madame  du  Saulïoy  , Catherine 
Keyfer , 120. 1> 

Madame  du  Lac  , Marguerite  de 
Fleur,  • 120.4. 

Mademoifelle  Edmée  Catherine  Ri- 
chome  de  la  Borde,  no.t 

Madame  de  Monfbury  , Loüife  Mi- 
let,  120. 1. 

Madame  Quentin , Marie  Angélique 
Poiflon , 120.I. 

Madame  d’Epagny  • Màrie  Félix , veu- 
ve de  M.  Defolanes , 120.  !'. 

Mademoifelle  Loüife  du  Four,  120.I. 
Mademoifelle  Françoife  Patrocles  , 
. * , . V-  120.4. 

Made- 


Il 
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Mademoifelle  Marie  Charlote  Aea- 
- ® * 
rac,  - . 110.  J. 

Mademoifelle  Barbe  Belola,  120.I. 

Ld  Blanchi Jfeufc  du  Coips  > 120. 1. 

F rancoife  Collin;  veuve  de  feu  Hoc- 

carr.  ‘ - 
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AUTRES  O F F IC  J ERS 
de  la  Chambre . ' 

Unifier  de  Chambre  Ordinaire  » 300.I. 

M.  Arnauld  deBeguinet. 

V Quatre  Hui (fiers  fervans  par  quartier* 

§0.1 

M.  jean  de  Ventelon  de  Palus,  M. 
Charle  Soulaigre  des  Folles,  M.  Ga- 
briel Rouflèau,  M.  Joannes,  oü  jèàn 
de  l’Hoïexte  de  S.  Michel. 

Deux  Hui  fiers  du  Cabinet  » fervans 
par  Semeftre  ♦ ijo.1. 

Jean  Rivet,  & François  fon  Els  à 
furvivance.  Alexandre-Thomas  Blon-. 
deau,  lièurde  la  Chanterie,  aulTTCon- 
’trôleur  au  Régiment  des  Gardes  Suif, 
fes. 

Deux  Hui  fiers  de  C Anti-  chambre  , 

IJO.  1. 

Michel  Hugon , aufîi  Huifïier  de 
Chambre  de  Monfieur , & Alexandre 
TWC  L / 
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ion  fils  à furvivance. 

Jaque  du  Tifné , auiïi  Porte-tablé  & 
Fauteuil  de  1$  Reine,  & Jaque  fonfils 
en  furvivance.  T 

Premier  Palet  de  Chambre  , 300.  L:  % 

■ M Moreau,  aufli  Premier  Valet  de 

..  j ’ • * *•  J 

Garderobe  du  Roy.  v : 

; ) ..  Un  Palet  de  Chambre  Ordinaire* 

Cà  • v-  i L *»,  : ' ! 

200.1. 

Jean  Rety  de  Villeneuve. 

Sêze  autres  Valets-  de  Chambte , fer-  j 
vans  par  quartier , i8q.  1. 

Les  Sieurs  Jean  Gaucher:  Jean  Gaye. 
fi*'.  Jean  Ravelingan.  Alexandre  Bergeret. 

•T,  Pierre  Chabanceau  de  la  Barre.  Antoi- 
ne Morel.  Sebaftien  de  la  Senerie  de 
^ Rieuville.  Michel  le  Bel,  & Michel  fon 
fils  à furvivance.  I^oüis  Bruneau.  Hen-  „ : 

. ry  Petit.  .Loüis  Chevalier.  Jean-Bâtifte 
deLanux,  & Jean-Bâtifte  Ton  fils  à fiir- 
vivance.  Cefar- Antoine  du  Moulins  de 

Fleuriel.  N Marin.  N.. Benoît. 

N.*.....  de  la.  Grée.  r*  j 

Un  Porter- Manteau  ou  Portc-Gan  Ordi-  ) 
naire , i8q.  1. 

N Le  Sieur  Adrian  Vandreveck  , cy-  1 
devant  Contrôleur  de  la  Maifon  du 
Roy..^r 

Trots  Garçons  Ordinaires  de  la  Chaptbre 
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& du  Cabinet , 
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ioo.  J. 
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^ Le  Sieur  Pierre  Trulïbn.  Le  Sieur. 


Nicolas  de  S.  Michel.  Le  Sieur  Eleazar 


Audibert: 
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la  garderobe.  \ 

' • . \ - 
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Ztf  Maître  de  la  Garderobe » - .300.I, 
M.'  François  d’Epagny. 


■ 4 U 


lihÉr 


U»  Par/#  de  G arderobe  Ordinaire  . 150. 1. 

M.JeanBelet,  aufli  Barbier. Valet  de 
Chambre  du  Roy,  de  Monfeigneut 
le  Dauphin.  ' .Cv 
Trois  Valets  de  Garderobe  > 

Les  Sieurs  Henry  le  Grand,  auffi  Va- 
let de  Chambre  de  la  Reine.  Etienne 
Ma ifon  , dit  l’Ageiiois.  Pierre  Rodët- 
Dauphiné.  ' ; 5 

Un  Tailleur > 60.  I 

> Pierre  Renault.  ? ,vv\  1 - ' . 

- • 

Quatre  TapiJJiers  » 100.I. 

Oudar-  Alis.  Guillaume  Veimar.  An- 

'•  f ^ ■3 

toine  Doublet.  Remy  Martin,  ? 


XJn  Garde-meuble , 
Pierre  du  Ru. 
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mm 
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finette*^V\ 

Jean-Henry  d’Anglebert. 


. v 


' 1 1 
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400.  1. 
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JJ h Maître  a Chanter , 
CM,  Lambert. 
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||7/z  Maître  avancer* 

M.  Guillaume  Raynald  , auflî  Mau 
tre  à dancer  dé  Monleigneur  le  Daü- 

phijy^vç  ^ ' ■'^SÊÊÊ^Sf 1 '' 

. S V - t*”  - 
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no.I. 


i./V  »,Vr  * • tV*. 

6o.l.: 


Henry  Marcinot. 

U»  Cordonier , 
r,  Antoine  Mazel. 

Veux  Menuifiers , 

Loüis  Faroux  a les  i.  Charges. 

U n Porte- Chai/è  d'affaires , , • 

Henry  Soulaigre.  : -V 

Deux  Porte' faix  de  la  Chambre  \ 6o.l. 
Thomas  Vincent  a les  2.  Charges. 
Garçon  Ordinaire  pour  f roter  les  parquets 
des  apartemens  , _ Soo.  1. 

Pierre  Hochedé, 

1 -»  IJa ££>.'  : -r.  • 

> j V vx*  4*  ? . iC. î •*  * i <.  zi»  i ^ ^ \ # y.  « i n \ 

f-  }«jr^ ^ *. ^r*vf r ‘ir*''r  î.'  J 

|àfFICI.Ë:R#toE 


Xi 


4r& 


,*'t-  O 


:Vr*  *vs  ' 


- ’ • ? ^ ^ ^ r - j y . 

U/2  Premier  Médecin , 6oo7  livres  de  , 
gages , & 6ooo.  1.  de  penfion. 

M.  Moreau,  Dodeur  en  Médecine^ 
de  la  Faculté  de  Paris. 

U/2  Médecin  du  Comun , 300. 1, 

M.  Pierre  Daquin. 

Premier  Çhirugien  » on  Chirugien  du 
. Corps  , 200. 1. 

M.  Pierre  Dionis  . auflî  Chirueien 
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Ordinaire  de  la  Reine. 

Un  Chirugien  Ordinaire  > 110. 1. 

Martin  Plumançie  Sieur  de  là  Lige- 
rie. 

Deux  Çhirugiens  feiyans  par  Semeftrt, 

; no.  1. 

, Le  Sieur  Henry  le  Dran.  Le  Sieur 
Michel  Boucher.  . 

Un  Apothiquaire  du  Corps. , ' 300.I. 
Le  Sieur  IfaacRiqueur,  & 80.  livres1 
pour  Ton  Garçon. 

Un  Apothiquaire  du  Comun , 300.  L 

Le  Sieur  Antoine  le  Franc.  — % 


S 


Article  DI. 


: 


Des  Maîtres  d' Hôtel , Gentils' homes 
fcrvans  , Controleurs  , & autres  Officiers 
pour  la  Bouche  & les  Offices. 

Un  Premier  Maître  d* Hôtel , 800. 1, 

Moniteur  de  Chamarande , Clair  Gil- 
bert d’Ornayfon,  Chevalier  de  S.  Mi- 
chel & de  S.  Lazare,  Gouverneur  des 
Villes  Sc  Châteaux  de  Phaltzbourg , Sc 
deSarebourg,  Comte  de  Labatie,  Sei- 
gneur de  Chanains  & de  Mognenins-, 
cy-devant  Premier  Valeude  Chambre 
du  Roy.  Et  M.  le  Comte  de  Labatie, 
Louis  d’Ornayfon  de  Chamarande , le 
:•  : vüj  w • 
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fils  , en  furvivance  de  fbn  père. 

Un  Maure  d' Hôtel  Ordinaire , 6bo.lv.  - 
M.  de  Givry,  Pierre  Hugon , Ecuïer 
du  Roy , & cy-devant  Ecuïer  Ordinaire 
de  (a  Majcfté  en  fa  petite  Ecurie.  ‘ ; 

Quatre  Maîtres  d’ Hôtel  fervans  par 
quartier*  \ 500.  JL' 

M.  t)êvizë  , Jaque.  Philippe  d’Ari- 
neau.  M.  Berthelot , Sieur  de  Mereüil.  , 
M.  le  Roux,  Sieur  de  la  Matrafïiére. 
M.  Colin,  Sieur  du  Chêne. 

Un  Gentil- home  fermant  Ordinaire  , 

* / Soo.l. 

Jean  du  Doyat , àuffi  Gentil-home 
fervant  du  Roy. . ' '1  •>  ï , j $ . A 

Vohzli  Gentils  homes  fervans , 400. 1. 

En  7anvit,r . M.  Simon  Danran , Sieur 
Danvi lie  , cy- devant  Gentil- home  fer- 
vant de  la  Reine- Mère,  & Exemt  de 
fes  Gardes  du  Corps.  M.  Robert  Mutel,  ‘ 
cÿ-devant  Chevau-Leger  de  la.  Garde 
du  Roy.  M.  Laurent  Cagnyé  , auffi  Con- 
trôleur de  la  Maifbn  du  Roy. 

En  Avril . M.  Louis  Foùquet , . fieur. 
de  Clofneuf,  aulli  Gentil- home  fervant 
du  Roy,  cy-devant  Exemt  des  Gardes 
du  Corps  de  1^  Reine-Mère.  M.Gille  le 
Roux  de  Ralïé , auffi  Huiffier  de  Cham- 
bre du  Roy , éc  Brice  le  Roux  de  Gra- 
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| 'MAlS.îDE  Mis  LA 

■\tfteau , fou  fils  à fiirvivance , Capitai- 
; ne  au  Régiment  de  Vermandois.  M.  de 
Guignonville. 

En  Juillet.  M.  du  Belloy  ,Jean-Alexis 
Bridault.  M.  Abraham  Pilot , Sieur  de 
J la  Baroliére1.  M.  Louis  Maguilloh.  p 
En  OBobre.  M.  Antoine  de  Vinço- 
guerre,  fieur  de  Franquy.  M.  Claude 
.>  Etienne  delà  Roche.  M.  Pierre  Herfent. 

. . r aHMir/  W ^ «m  A *Y 

Deux  Controleurs  Généraux  , 350.  1. 

Au  Semeftre  de  Janvier . M.  Jean 
Moreau,  & deux  de  lès  fils , Pierre  & 
Loiiis , chacun  en  fiirvivance  de  la  moi- 
tié de  la  Charge,  Le  Roy  luy  a acôrdé 
des  Letttes  de  Nobleflè  au  mois  de  Juin 
1 <$81..  Son  premier  Comis,  le  Sieur  Ghau- 
t y veau.  y . - - 

' ' ' . a.  * y-  - * Y;  v*  - ■ • ••  v,*Y-'  ' 

Semeftre  de  Juillet.  M.  Moreait 
a les  deux  Charges , chacun  de  Tes  fils 
a fix  mois.  ; 

v . # • ■ 1 .il 

A • f ' ■ 

■BâgtUft  Contrôleur  Ordinaire  y 400.  1.  de 
gages,  1800.  livres  de  livrées  , bouche 
à Cour  toute  l’année,  &2.4.0. 1.  pour, 
don  droit  de  cahyer.  >*1'  : 

M.  Jaque  Hans,  j - fieur  de  Mervilie  » 
.qui  eft  chés  le  Roy  Sômier  de  Chaflè 
3c  Maître  des  Caves  ,•  cy- devant  Maî- 
tre d’Hôtel  du  Grand  Chambellan. 
Quatre  Contrôleurs  d'offices  > zoo.  I. 
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M.  Pierre  de  Courcy.  M,  Jean  d» 
Bois-Guerin.  M.  Laurent  Rouflêl  de 
Nanteiiil,  & Ion  fils  en  (lirvivaîice.  M. 
Gafpard  Luillier. 

ü ' ' a fc  s.  w ,’^i  *,  • -i^  , *•  ■ . 5 j 

LES  SEPT  OFFICES. 

; > < 

i V - ■ f «r  . ^ <ji  . /.  m 

i..  L#  ]>^NETERIE  ET 

EcHANSONERIE-BoUCHEj  ou  LE 
Gobelet  de  Madame 
-•  •’  la  Dauphine. 

ipf v • • p.2'  {.  \ 

&A::  PANÈTER1E-B0UCHE 

Quatre  Chefs , r$o.  liv. 

Guillaume  Bigot.  François  Befnier,- 
Bernard  la  Salle.  Jaque  Guérin  , Ôc 
Loiiis  fon  fils  à furvivance. 

Quatre  Aides  y 120.  liv. 

Enfanvier.  Claude  Michel  Didier. 
Etienne  Chiverry.  Jean  Pequet,  &Jean 
François  Ton  fils  à furvivance.  Jofeph 
Roujfelot. 

*■  ^ 

Quatre  Somiers  y 150.  I. 

Leon  Prévôt,  Jerome  Morel.  Elie 
Ralïênault , dit  de  Lille.  Nicolas  Coller. 

Une  Lavandière  du  Gobelet  , &;  Pa- 
neterie- bouche,  120. 1> 

Louilè  Berry , yeüye  de  Vincent  lé 
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- Roÿ , & Marguerite  le  Roy  là  fille  en 
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L’ECBANSONERIE  - È O U CH E 


Quatre  Chefs > 180.  f. 

Jâque  Chefiion.  Jaque  des  May , fieur 
de  Grandchamp.  Nicolas  Sarrazin.Jean 
B.  Marchais , neur  de  la  Belijiiére. 

Quatre' Aides , 120. h 

En  Janvier.  François  Péquet  l’aîné  , 
Jean  Péqttet.  Pierre  Malardeau,  & fou 
fils  à iurvivance.Jean  Hébert* 

Quatre  S omi ers  , A >150.  I. 

1 Etienne  Huet  de  la  Lîilliére , Etien- 
ne Rofeau,  Jean-Michel  Didier,  N...,. 
Bemicr.  > ; v 

Quatre  Coureurs  de  Vin , ;;  75.  J. 

Marin  Hutin.  Louis  Morin.  Gabriel 
Rotté.  Diey  Cendrier.  . . • , ^ 

▼^7  " ^ ^ J ' ^ >.  • . ' N|  y»  « <•  <4»r  ** 

I.  CUISINE- BOUCHE  DE 

Madame  la  Dauphine, 


Deux  Ecttkrs  Ordinaires  9 ièrvan» 
chacun  foc  mois , 400. 1. 

Denys  Joilênay,  Charlemagne  de 

Vîçnne.SM^b®i*  ‘ v A 


..v*  _fcro  . -r t 1 1 ^ 

' ~ r‘-*  — : v _ 

Quatre  Ecttkrs  > téo.L 
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Michel  Boucher,  & Michel  font  fils 

„•  * •••■-*',  ' 

en  lurvivance.  François  Thierry.  Nico- 
las Richelet.  Eloy  Bénard, 

Quatre  Maîtres  Queux ^ 140. 1..  . 
Nicolas  Richelet.  André  de  la  Croix. 
Pierre  de  Launay.  Jaque  Bergerat.  ? 
Quatre  Potagirs , izo.  1, 

Pierre  Brain.  Hippolite  I fardeau.  Ni-4 
de  Sain.  François  Haquenet» 
Quatre  Hatevtx , no.  h 

" pierre  Vaillant.  Antoine  Colin.  Fran- 
çois Boutrays.  Lôüis  Garreau.  > 

■ Quatre  Patijjiers , 106. 1. 

Nicolas  Boulanger.  Charle  Billart. 

Simon  Gautier  , dit  S.  Germain.^  Jean 

le  Gros. 

Q uat  re  En  fan  s de  Cuîjtne  » 60.I . 

Hilaire  Martin  , fils.v  .Etienne  du 
Bois.  Nicolas  le  Vilain..  Antoine  de 
“Vienne. 

Galopins  Ordinaires ■.  v -,  *0.1. 

' J.  Jaque  des  Martins.  Nicolas  Julien- 
ne. Pierre  Guerbois.,  Claude  de  Gour- 

lier.  ' >i$f 

’ ' Quatre  Porteurs , fer  vans  fix  mois* 

-i.,V  | . 

6o.  llY. 

Jâque  Bénard.  Claude  Millot.  Mari 
tin  M âcron.'  Etienne  Quinquét. 

Un  G arde-  E’aijfelle  Ordinaire'1, 


gUA 
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qui  baillera  caution , & fera  tenude  la' 
yâi (Telle  qui  fe  perdra.^ 

François  Manpin. 

Quatre  Huijfiers , 60. 1. 

Urbain  Margas.  Jean  Rufin. N 

Bigot.  Pierre  du  Vai. 

Deux  Sorbiers  Ordinaires  ,*  300.  I* 
Jaque  du  Bois.  Thomas  le  Roy. 

Lavandière  du  Linge  des  Cuïfines V 
Bouche , & Comun , 120.I. 

Geneviève  le  Roy. 

Quatre  S ers- d’eau  , ' 80. !. 

Noël  Biais.  François  Adam.  N..... 
MaflTon.  Robert  DardelT 

Un  Maître  d’ Hôtel  de  la  Table  du 
Tremier  Maître  d* Hôtel  , ou  de  la  Table 
d'honeur  de  Madame  la  Dauphine  400.1, 
Gabriel  Fonton  de  Vaugelas. 

3.  P A N E TE  R IE  - C O MUN. 

Huit  Chefs  » i6o‘  1.  Huit  Aides  » 110.  1, 
Chefs. 

Jean  du  Pré.  Cftarle  Maraine.  N...U 
Defaubiez.  Guillaume  le  Févre.  N..... 
Germont.  Tean-Bâtiftc  Poignant.  Louis 
BriiTet. 

v Aides. 

; Julieu  Brée  , dit  la^  Fontaine.- Jean 

V V) 
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de  la  Borne.  Loilis-Henry  Arnoul.  Je- 
rome Truyart.  Loiiis  le  Gros.  N„^.  le 
Rat.  Pierre  Anteaume. 

Un  SomitY  Ordinaire  , 500.  L 

: Charle  de  Vianÿ , Taine. 

Lkvandier  de  Paneterie-'  omun,  no.h 
Laurent  Seel , & Julien  Ton  fils  à 
furvivance.  ' - - . i-h  ■- ;< 

4.  ECHANSONERI E-COMUN, 

Huit  Chefs , 160. 1.  Huit  Aides,  no.  L 
Chefs. 

Denys  de  Laune  de  Morinval.  Mi- 
chel Morançais.  Pierre  Vallot.  Thomas 
Diiffîn  , dit  le  Prêtre.  François  Delcou; 
boé.  Claude  du  Bois.  Gabriel  Fontôii 
de  Vaugelas.  Philippe  de  la  Cour. 
Huit  Aides. 

Jean  Godet  , Faîne.  Nicolas  le 
Clerc.  Etienne  Maupin.  Pierre  Roger. 
N.....  Sallior.  Gervais.  Pierre.  Antoine 
Chatufaut.  Jerome  du  Portet.  ü 

, Un  Sornicr  Ordinaire  de  V-aifftlh , 

300.I. 

Louis  Barbier.  . 

Un  Spmier  de  Bouteilles  Ordinaire  * 

->  d - L 

Gabriel  le  Vailèur.. 

îj  U .*?•'  •/*->* " » ■ \ 
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Quatre  Ecüiers , 160.  1, 

Nicolas  de  Blois.Jeandela  Charlo- 
nie.  Jaque  le  Roux.  Jean  de  la  Char- 
Ionie.  - ' v • : • 

Quatre  Maitres  Queux , 140  J. 

Michel  le  Souftenier  de  la  Fontaine. 
Jean-Bâtifte  Michel.  Alexandre  Lcfné. 
André  Neyrèf. 

Quatre  Potagers,  ric.l. 

Antoine  Colin.  Jean  Marc  de  la  Vi- 
gne. Loiiis  Barbier.  Paul  Carré» 

; Quatre  Hàteurs  *•*  - 120. 1- 

Nicolas  Vilain.  Thomas  Maupin.. 
Matthieu  de  Baize.  Louis  Diguec  de  la 
Fuye.  -v.  - î -•  ■ ■ ■ ' - ■.  - 

Quatre  Patijfiers  du  Comun , roo.  L 
ce  font  les  mêmes  quà  la  Bouche.  : . 
Quatre  Enfant  de  Cmfine , 60.  L.  - 

Antoine  Pofier.  François  Boart»  Gaf- 
pard  Cailler.  Louis  le  Clerc. 

Deux  Galopins  Ordinaires  » 60 .h 

• PhilippeBonnefoy.  André  Richardot.. 

. Quatre  Porteurs  fervans  fix  mois,6oX. 

Bonavehture  Jallot , dit  Champagne. 
Noël  PoiÜon.  j âque  le  Roy.  Jaque  le 
Roux* 


«7T4  J j A J|.  3k  w- 
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Deux  Verduriirs  fervans  fix  mois , Sa.  I; 

Au  Semefire  de  janvier. . . ^ 

, Pierre  Michel , dit  Chambcrgeau.  ( 

Au  Semefire  de 'juillet.  • . i 
François  Petit. 

Un  Garde  Vaijfille  Ordinaire , qui 
donera  caution , & fera  tenu  de  la  Vaif- 
felle  qui  fe  perdra,  ■ 360. 1. 

Claude  de  Saint  Lo. 

Quatre  Huijfiers  de  Cuifine  » 60.  !.*■ 

Deux  Somiers  Ordinaires , . jeo.L; 

Somier  du  Garde-manger  Simon 
Savar.  , . C 

Somier  des  Broches,  *08%. 

Robert  Cicot,  dit  du  Chemin.  1 J 

« Marchand  Poêlier  ClinquailUer . 6o.L 

Martin  Mafïèlin. 

■ -■  4 

z-  ' Si-  •'  V*4*j  K 

6.  LA  FRUITERIE. 

pîuit  Chefs  j 100.  1.  Huit  Aides , 60.  L 
Chefs. 

Claude  de  Béloy.  Antoine  Fauve!; 
Pierre  Perriere.  Jean  Gobillon.  Jaque; 
Hebert.  Claude  de  la  Roue.  Jean  de  la 
Borde.  Nicolas  Pérard.  . 

\ .Aides. 

JâqutfMichel.  Pierre  Clerin,  dit  PaL  ' 
menu.  Jean  du  Pré.  René  le  Roy.  Çlau^ 


* 
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'de  de  Trioche.  Michel  Cagnieu.  N 

An  rWirlrav  Marc  Àndebert.  ■ . 


ïx 

• •••# 


duCoudray.  Marc  Audebert. 

Un  Somier  Ordinaire  , ( 

Profper  Chariot.  .>/  ' 1 

•i  * ■ 2'.  - * 

. : ' ' ■:  / *’  '**  V m 

tw  7.  LA  FOURIE'RE. 


'iÇ’i 


3°°.  L 


M 
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V 1* 
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Quatre  Che fs  > * ioo.l. 

Nicolas  Guedon.  Claude  Baziiiet;\ 
N...~  Sieur  du  Mont.'  Claude  Bazinet. 
Huit  Aides  , 4 i 6o.  1. 

Philippe  Liart  de  Ri vemont.  Pierre 
Renoüel.  Nicolas  du  Parc.  Jean  Piquet* 
Pierre  Sellier.  Jean  Vallet;  Jean  Larché* 
Cille  Monnet.  : - r 

Le  Porte  - table  & F auteüil  Ordinaire , 

• ’ -V  ' ' • ' ; 360.I. 

Jean  Vincent. 

Apres  les  fept  Offices  on  peut  mettre 
les  Pourvoyeurs  , les  Boulangers  r 8c 

■ * * fa  \ a a K’  . . Æ’  ’ 1 ^ . k al  A W 'ml 


autres.*  -,  f ^ .. 

Un  Boulanger  » 60. 1. 

' Capitaine  du  Charroy  des  Offices  & 
Chambré  aux  Deniers , * 6o.l. 

N.«..  Bazin. 

Il  y a encore  r*’«HfctVV 

Quatre  Hui (fiers  de  Salle , no.h- 

Pierre  Piêche , & Antoine  Ton  fils  à 
furvivancev  Claude  Roulïèl.  Michel  le 
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D»  Chevalier  d’ Flotteur , Premier 

- Ecuier  , ^ <&/  Officiers  de  l'Ecurie; 
t;  x - */e  Madame  la  Dauphine . X ' 


'iaS' 


C^:i\  * VÜ£;“\ 

J?  \ 


JS  if 


, F,, 

»?dBp4v? 


J a 


»£• 


Chevalier  d'Haneur, 

M.  le  Duc  de  Richelieu  , Jean  Ar- 
mand du  Pleflîs  de  Vignerod  , Duc  de 
Richelieu , Pair  de  France  , Marquis 
du  Pont  de  Courlaÿ , Comte  de  Colnac, 
Prince  de  Mortagne , Baron  de  Barbe- 
zieux  > de  Cpze  ? de  Saugeon  9 & d’Al- 
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Prince.  Nicolas  Châtelain.  - J 

✓ i ^ m . v%  % 

> jQuatre  Huiffiers  du  Bureau  ÿ ido.F,  i / 
Jaque  le  Cocq.'  Jule  Michel  Tourol-  f? 
le  Jean  du  Parc.  Henry  de  Fontena'y. 
Maréchaux  de  Salle  des  Filles  , 8o.  L 
N.....  Driot.  Jean  le  Brun.  Jean  Mo- 

i » J V 4 *•  " 

ma]  ' * ; . *-  - x-  v » 

t€l, 

»<•_  « o.i  * -•  , • ; J Jt.  >W.  -.4,^  f .»  - 

Maréchal  des  Femmes  des  Filles  >60. \. 
Jiuijfier  de  Salle  des  Filles  » 60.I. 

Gervais  le  Vaiîèur. 

- — T , * ’ ■ _ «rt  . . » — 

k j£>«d/  r*  Valets  Tai lleurs  des  Filles  60.I. 

V Honoré  Avalon.  Antoine  du  Trem- 
blez, dit  Bourbonois.  Pierre  Hoche-  . 
dé.  Edme  la  Rothiére.  Pierre  Nébout, 
dit  la  Forêts,  : ' ■*  - 

AÉj lÈtÈÊt^  r-  ■ 2&I 
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bert , cÿ-devant  Général  des  Galeres. 

Je  fçay  que  le  Chevalier  d'Honeur  eft 
emploie  des  premiers  fur  l'Etat , & a- 
yant  le  Premier  Maître  d’Hôtel  ; mais 
fa  /onétion  étant  de  dôner  la  main  à 
Madame  la  Dauphine , laquelle  fon- 
ction eft  auftî  faite  par  le  Premier  E- 
euïer,  l’Ecuïer  Ordinaire  & les  autres  - 
Ecuïers , qui  ne  Ce  doivent  pas  ôter  de 
l’Ecurie  -,  j’ay  jugé,  à propos  de  ne  les 
point  féparer  les  uns  des  autres.  De  plus  : 
le  Chevalier.  d’Honeur,  peut  aufti  d5- 
ner  l'ordre  aux  Officiers  de  l’Ecurie  en 
certaines  pccafions. . 

. Le  Chevalier  d’Honeur  reçoit  le  fer- 
ment 'de  fidélité , non  feulement  de  l’E-  ’ 
cuïer  Ordinaire  & de  ceux  de  quartier,  . 
mais  auffidu  Maître  d’Hôtel  Ordinaire, 
des  Maîtres  d’Hôtel  par  quartier , des 
Gentils-homes  fèrvans  , Ordinaire  ÔC 
de  quartier , des  Contrôleurs  Généraux, 
des  Contrôleurs  Clercs  d’Office  , Or- 
dinaire & de  quartier,  de  l’Aumônier 
de  la  Maifbn  de  Madame  la  Dauphine,  i 
apelé  Aumônier  de  S.  Roch , des  Maré- 
chaux des  Logis , des  Fouriers  du  Corps 
ôc  Ordinaires , & des  Portiers. 

Premier  Editer  » • 8oo.l> 

Monfieur  le  Maréchal  de  Bellefond 

••  ï . s?  . 9 
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Bernardin  de  Gigault  , , Maréchal  de 
France,  cy.  devant  Premier.  Maître 
d’Hôtel  du  Roy  : 8c  M.  le  Marquis  de 
Bellefond  , Loüis  de  Gigault , foii  fils 
à furvivance , au®  Gouverneur  de  Vin- 
cennes. 

Il  y a prés  le  premier  Ecuïet  quatre 
Valets  de  pié  habillés  corne  les  autres,, 
iervans  par  comiflion,  qui  ont  chacun 
365. 1.  ,de  gages  & nouriture  ,100.  1.  de 
petite  oie.  10. 1.  pour  un  bas,  ro.  1.  pour 
une  chemifette. 

; ’•  • ts'-  ' . . 

Editer  s Ordinaires , 600.1. 

M.  de  Bonneil , René  Çonteflfé  , cy- 
devant  Ecuïer  de  quartier  de  Madame 

■ -■  JL 

là  Dauphine , 8c  auparavant  Gentil-ho? 
me  fervant  du  Roy.  . ■ / ! 

^ 1 ' » . > * • J •;  >»  A yjÇ  • ▼ , 

Quatre  Ecuiers  fervans  par  quartier . 

..i,  v. w*. J . . ■>->  , 4OO. 1. 

M.  Ifaac  Courtin  fieur  du  Saufloy, 

• auiïi  Ecùïer  du  Roy.  M.  Leon  de  Ma- 
zoyer,.de  Verneüil  , de  Villeferin, 
Gentil-home  ordinaire  de  la  Maiibn  du 

l)r|CKj  > V V % «jÿ  S 

Roy.  M.  de  Paliére,  Capitaine  au  Ré- 
giment du  Roy.  M.  François  Guyet , 
de  la  Spurdiére,  Moufquetaire  du  Roy, 
Mires  Officiers  de  iEcurie.^.,^ 
Un  Editer  Cavalcadour,  qui  coman- 
de  dans  l’Ecurie  en  l’abfence  du 
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Ecuïer , & qui  doue  auili  la  main  à Ma- 
dame la  Dauphine , en  l’abfence  de  1*E- 
cuïer  ordinaire  & des  Ecuïers  par  quar- 
tier.^- ,■  c • V ‘ ■ -,V.v 


M.  Louis  de  la  Court , Ecuïer  Sei-  . 
gneur  de  Maltot  de  de  Vaucelles. 

Il  + 400.  L.  de  gages  & rêcompcnfê. 
800.  1.  pour  fa  dêpenfe  de  bouche.  200. 

L pour  un  Valet , 8e  600.  liv.  au  lieu 
des  entrées  des  Pages.  De  plus  il  efl 
monté  à l'Ecurie,  toutes  les  fois  qu’il 
veut  monter  à cheval , 8e  aller  à la 
ville. 

L1  Argentier  de  l'Ecurie  , 90.  liv.  de 
gages , 8e  800.  liv.  pour  f à dêpenfe  de 
bouche. 

M.  de  la  Serre  par  Gommifïïon.  Il  efl 
monté  à l’Ecurie. 


Quatre  Porte -Manteaux -y  150.Iiv.de 
gages.  91.  1. 5.  f.  pendant  leur  quartier, 
pour  leur  dêpenfe  de  bouche , 8e  6q.  1. 
de  rêcompenfe.  Celuy^ui  efl  en  quar- 
tier, efl  monté  à l’Ecurie , quand  on  va 
en  Campagne. 

Nicolas  de  Beufeville.  Claude  la 
Mote.  N.....  la  Roullerie  Saufé.  Jean 
Courtin  fleur  de  la  Gonterie. 

Qjtatre  Founeirs  5 un  par  quartier  , 
150.  1.  de  gages.  20.  f.  par  jour  pour  la 


r 
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dêpenfe  de- bouche,  c’eft  91.  1.  5.  f.  & 6ü. 
I.  de  rêcompenfe.  Celuy  qui  fèrt  eft 
monté  à l’Ecurie , quand  on  va  en  Cam- 


fX  iW 


».  S H ? c 

Nicolas  Vignon.  Ferdinand  Anceli- 

ne  du  Toit.  Jean  de  Lair.  Nicolas- 

Guillot.  è ****  Æi 


J*  a 

K*  JT 
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17»  Maître  P al  f renier  Ordinaire  > ; 
<Joo.  1.  pour  gages  & nourirare , ôc  S4*  r 
liv.  de  menus  droic$.a^ÉfeÉi9^ 

Robert  Fournier , dit  la  Vigne.  1 ^ 
Quatre  Maîtres Palfreniers , 365.  liv. 
pour  gages  8c  nouriture.  Un  habit  tous' « 


ÎO  O . - 

es  ans,  & une  calaque  en  2.  ans.  34.. 
liv,  pour  la  petite’ oie,  bas  & chemifèr- 
te.  30.  liv,  pour  rafraîchillèment  d’hâ-^ 
bit.  16.  liv.  à la  S.  Jean , pour  demie  * 
fourniture  , & 6.  liv.  à la  S.  Eloÿ. 

Richard  Pouvel.  Daniel  Barre.  N*.'.V 
le  MaiFon.Jean  Gilbert. 

On  prend  encore  plufieurs  Garçon^ 
Palfreniers,  pour  fer vir  dans  l’Ecurie.  V 

Quatre  Maréchaux  de  Forge , 90. 1. 
de  gages.  ~ . - i ; v >^ 


Jean  de  la  Fond.  Noël  Rabah.  Jâque'î- 


,4  _ 

Bluteau.  N. 
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Le  Maréchal  de  quartier  a encore 
450.I.  pour  ferrer  8c  penfèr  les  Chevaux, 
8c  16.  f.  par  jour  au  Garçon  du  Mare- 
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chai.  Le  Maréchal  & le  Garçon  font 
habillés  des  livrées,  & font  montés  à 
l’Ecurie  quand  on  va  en  campagne. 

Un  Garde-meuble  , & Clefs  de  la 
G ar dérobé  de  L'Ecurie  , logé  à l’Ecurie , * 

& monté  quand  on  va  en  campagne.  Il 
a 2 4-0.  1.  de  gages , & 3 65.  1.  de  nouri-  r- 
ture.  " 

Jean  Vayetiôr  de  Verteville. 

Autres  Officiers  apartenans  a l'Ecuriey 
& cjui  en  font  corne  les  membres. 

Deux Chirugiens  de  l’Ecurie , forvans 
par  Semeftre , 200. 1. 

Galpar  Pallas , Jaque  Bancal. 

Un  Tapiffier  qui  fournit  foixante  & 
onze  lits  à 3.  f.  par  jour , poiu;  chaque 
lit.  Ce  marché  eft  au  rabais. 

Quatre  Tailleurs  par  cpmiffion,  60: 
h qui  font  paies  à un  certain  prix  de 
la  façon  des  habits. 

Six  autres  Gens  de  metier  110.  livres 
qui  ne  font  point  paies.  1 

Des  Caroflès  , Chaifis  & Litière  dt 
Madame  la  Dauphine  » & des  Offictcrs 
qui  y font  née  e flair  es- 

1.  Carofle  du  Corps. 

Veux  Cochers  du  Corps  fervans  fix 
ruois  en  deux  quartiers  differens , 3 6$.  1.  ’ 
de  gages  ôc  noucicuce.  Utt  habit  tous  les 
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ans , & une  cafaque  ou  manteau  tous 
les  deux  ans.  1 6.  francs  pour  la  petite 
oïe.  8.  1.  pour  les  Bas.  io.  liv.  pour  une 
camifole.  30. 1.  pour  le  rafraîchifïèment 
d’habits,  ii.  l.  à la  S.Eloy  & à laS.Lcüis. 
50.  livres,  pour  les  grailles  Ôc  menues 
fournitures.  ^ v , : - : > : 

Claude  Berlancourt.  Nicolas.  Gaw 
v deau. 

Un  Poflillon  du  Corps  5 a de  gages  365.!. 
Jean  Marion. 

Les  Poflillon  s du  Corps  ont  encore 
chacun  un  habit  rtoijs  lès  ans , & une 
cafaque  ou  manteau  tous  les  deux  ans. 

1 6. 1.  pour  la  petite  oïe,  30.  liv  pour  le 
rafraîchifïêment  d’habits.  16.  liv.  pour 
menues  fournitures  de  vergettes.  10. 1. 
pour  la  S.  Eloy  & la  S.  Louis.  ' 

Un  Cocher  du  fécond  Carojfl  du  Corps  J 

365. 1. 

Maurice  Mennegùy. 

Un  Poflillon  , ‘ . \ - 360J. 

Jean  Pérou.  ’ < 

Depuis  la  mort  de  la  Reine , le  Roy 
a augmenté  dans  l’Ecurie  de  Madame  la 
Dauphine  un  trolflcme  du  Corps. 

L Le  Cocher , Jean  le  Marchand , 

Le  Poflillon  , Germain  Bauquet^fyl. 
Les  Pages  & Valets  de  piéd , feront 
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només  cy-aprês. 

2.  La  Chaire  de  Madame  la  Dauphine? 
Quatre  Porteurs  y chacun  de  gages  365. 1, 
un  habit  tous  les  ans,  & une  cafaque 
tous  les  2.'  ans.  50.  livres  pour  la  petite 
oïe , 6c  60.  livres  de  rêcompenfc  par 
ordonance. 

Pierre  Martin.  Simon  Gauthier.  Ho- 
noré 'Camotié.  François  Benoît. 

3.  Litières  de  Madame  la  Dauphins? 
Deux  Muletiers  de  la  Litière  du  Corps , 
365.  1.  de  gages  chacun , un  habit  tous 
les  ans  , & une  cafaque  de  deux  ans 
l’un.  16. 1.  pour  la  petite  oïe.  30.  l.pour 
le  üafraîchillèment  d’habits.  20. 1.  pour 
menue  fourniture. 

Pierre  Hardy.  Henry  du  Bois. 

Deux  Muletiers  de  la  fécondé  Litière  ] 
lis  ont  de  gages  3 65.  1.  & mêmes  pro- 
fits. 

Denys  Mignot,  Nicolas  Délié. 

Le  CaroJJe  des  Ecuiers. 

U n Cocher,  3 65. 1. 

François  Marcou, 

Un  Poftillon  > 

N. 

Le  Carojft  des  Femmes  de  Chambre? 

Un  Cocher  > 365. 1.  de  gages , de  75.  par 
ordonance. 


•>  Nt* 


365.1. 


•O?**. 


Philbert  Gonnouf. 

Quatre  Palets  de  pied  des  Femmes  ] 


yt.  1.  de  gages , tin  habit  , un  pourpoint, 
& une  trouflè  Fêté  tous  les  ans , & une 
ca laqué  tous  les  deux  ans.  50. 1.  pour 
la  petite  oie.  10. 1.  pour  les  bas.  10.  liv. 
pour?une  chemilètte, 

Claude  de  Baç.  Jean 
range.  Pierre  Tantin. 

Un  Carojfe  des  Filles 
Un  Cocher , . 

Jean  Tiercelin,  ? 
vj$n  PofiUton 

Robert  Meftivier,  dit  Morillon 


Breau.  Louis  O 


de  gages , Ôc  les  mêmes  profits  que  les 
Valets  de  pié  de  Madame  la  Dauphine. 
Henry  Lamiraux,  Philippe  François 


de  Pée 


Un  Cocher  » y '■■■?■ 

Jean  Milan,  dit  la  Vallée 


Trois  autres  Cochers  & trois  autres 
oftillons,  - v - ."X.-" 
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defliis , ont  les  mêmes  gages , profits  & 
apointemens  , que  les  Cochers  & Portil- 
lons du  Corps. 

Des  Pages  & Valets  de  Pied  de  Mada- 
me la  Dauphine. 

U ti  Gouverneur  des  Pages * 

M.  Jaque  de  la  Gamelle  , Sieur  du 
Clerat , cy-devant  Gouverneur  de  Mef- 
fieurs  de  Caftres , Neveus  de  Moniteur 
Je  Cardinal  de  Bonzy. 

Il  a mil  livres  dapointemens , fçavoir 
100  1.  de  gages , 200. 1.  de  rêcompenlè, 
&600.  liv.  pour  & au  lieu  des  entrées 
des  Pages  qui  n en  doivent  pas. 

De  plus  il  a table  toute  l'année , un 
Valet  nourri , un  cheval  entretenu , du 
bois  & de  la  chandelle.  ' 

Douz,e  Pages  de  Madame  la  Dauphine. 
•Guillaume  Halié  de  Fretteville. 
JulienJofeph  deGuébriandu  Mas. 
Jean  d’Arnemont. 

Bernardin  de  Gigaultde  Marenncs, 
Edoüart-Loüis  Fournier  , Sieur  de 
Mericourt. 

Jean-Bâtifte  de  Lairaud. 

François  Gabriel  de  la  Court. 
François  de  Honneftin. 

Tome  /.  X 
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Bruneau  du  Caftelet-Guérin. 

N deVelleron. 

N de  Vernanfàl.  ’.iy 

'N 

Un  Page  eft  nouri , monté , chauffé, 
Blanchi , enfègné , fervi  à l’Ecurie  , & 
a tous  les  ans  z6o.  1.  pour  s’entretenir, 
fans  compter  l’habit  de  livrée,  8c  un 
manteau  tous  les  deux  ans. 

Vous  reràarquerés  que  les  Pages  de 
la  Reine  &c  de  Madame  la  Dauphine 
ont  des  manches  pendantes  derrière  le 
pourpoint  : corne  les  Pages  de  la  Cham- 
bre du  Roy. 

Un  Précepteur  des  Pages  » 320. 1.  de  ga* 
ges. 

Henry- Jean  le  Bachelier , Sieur  de 
Larretoure. 

Il  eft  logé , blanchi , 8c  nouri  à l’Ecu- 
rie , mangeant  avec  les  Pages.  Il  a par 
jour  deuxbûches  8c  deux  Fagots  pendant 
les  fix  mois  d’hyver , 8c  feulement  deux 
.fagots  durant  les  fix  mois  d’été , 8c  tous 
les  jours  un  quarteron  de  chandêle.  Il 
eft  aufîî  monté  à l’Ecurie , il  a la  dépouil- 
le des  Pages  , 8c  20.  francs  à prendre 
fur  la  chaulfure  de  chacun  d eux. 

Un  Profcjfenr  des  Mathématiques*  300. 1, 

Jofeph  Sauveur. 
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Un  Maître  en  fait  d’ Armes  , iSo*  1. 

Philbert  Morin  , Sieur  de  la  Toft- 
<che. 

Un  Maître  a darfir , 180.I. 

N Favier. 

Veux  Garçons  des  P âges. 

Ils  ont  un  habit  8c  manteau  delà  dê- 
poüille  des  Pages,  ce  que  les  Pages 
veulent  bien  leur  doner  en  entrant , &c 
le  profit  des  flambeaux, 

Loüisjugan.  Louis  Congnard. 

Un  Blanchiflèur  des  Pages  par  Co- 
«million. 

Un  Maître  d' Hôtel  ou  Maréchal  de  ta - 
ble  des  Pages . 

Jaque  Corberon. 

Scz.e  Palets  de  pied  lèrvans  fix  mois 
en  deux  quartiers  diflferens , 8.  par  quar- 
tier. 

Loiiis-Antoine  du  Moulin.  Touflàint 
Daché , dit  l’Eveillé.  Etienne  de  la  Ro- 
che , dit  Chaumont.  Claude  Tallemant, 
dit  le  Deftin.  Arnaud  Diacre,  ditAr- 
noul.  Denys  Cheronnet,  dit  Ferdinand. 
Jean  Contault.  Nicolas  Fa'net.  Jaque 
Charle  la  Vigne , & Jaque  Charle  ion 
fils  àfurvivance.  Thomas  Mar  vie.  Fran- 
çois Godet.  Guillaume  Turpin,  dit  îa 
Verdure.  Jaque  la  Porte.  François  le  Bre- 
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ton.  Jean  Guillaume,  dit  Jeannot.  Ja- 
que Piquet , & J âque  fon  fils  à furvi- 
vance. 

Ils  ont  chacun  365.  liv.  de  gages , un 
habit , un  pourpoint  & une  trouilè , Fêté 
tous  les  ans , & une  calaque  tous  les 
deux  ans.  Deux  petites  oies  de  2^.  livres 
chacune.  10.  1.  pour  une  chemifètte.  10. 
1.  pour  des  bas.  60. 1.  de  rêcompenle  par 
ordonance.  Ils  ont  encore  quelques  pe- 
tits atributs , corne  le  droit  de  parafol , 
& les  êtrennes. 

Portier  de  C Ecurie- 
Benoit  Marchand. 

Un  Aumônier  de  1‘ Ecurie. 

M.  du  Sauflày. 

Il  a bouche  à Cour  toute  l’année , un 
Valet  noury,  un  cheval  entretenu,  du 
bois  & de  la  chandêle. 

Article  V. 

Des  Maréchaux  des  Logis  & Fouriers. 

Quatre  Maréchaux  des  Logis  > 400.  !.. 

M.  Pierre  de  la  Serre.  M.Jcan  Poly. 
M.  Adam  Billard.  M.  Leonard  Barré , 
Sieur  de  la  Freflonerie. 

Quatre  Fouriers  du  Corps  » 


200.I 


ir 
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Jean  Foucault , auflï  Contrôleur  du 

'Grenier  à fel  à S.  Florentin.  N de 

Villeneuve.  Pierre  Granvalet , Sieur  de 

Mêricourt.  N * 

Huit  Fouriers  Ordinaires , ifo.  L 

Marin  Moreau.  Pierre  Renoiiard. 
Jean  Beat  de  Villemant.  Pierre  Bodin , 
Sieur  de  la  Chevalerie.  Charle  Picart. 
Claude  Garnier , Sieur  de  Vauliére.  Iiaac 
de  Liiïâl , Sieur  de  Mons„ 


Quatre  Portiers  , iio.  L 

Jean  Nonon.  Louis  Maniquet.  An- 
dré Langlois.  N.™.-  . 


Article  VI. 


Sur-Intendant  Général  de  la  Mai  fin* 
des  Finances  » Domaines  & affaires, 

60&0. 1. 

M.  Gabriel  Choüart , fieur  des  BroC- 
les  , Thrêlbrier  des  Ponts  & Chauk 
fées  de  France. 

Un  Secrétaire  des  Comandemcns  > Mai- 
fin  & Finances  > 1S00. 1. 

M.  François  Berthelot,  & l’un  de  (es 
fils  , qu’il  nomera  dans  trois  ans , en 
furvivance.  Il  a 3000.  1.  de  penfion. 
Vous  remarquerés  que  le  Secrétaire 

vr  • • • 

Xuj 


Digltized  by  Google 


471  L’E'T AT  DE  M FRANCE.  ’ • 

des  Comandemens  a le  Brevet  de  Con-> 
feiller  cTEtat. 


Thréfgrier  Général  de  la  Maifon , 
• . 4000.I.I 

M,.  Etienne  Rollot , Sieur  de  la; 
Tour.. 


Gardes. 

Le  Roy  done  à Madame  la  Dauphi- 
ne un  Exemt  de  fes  Gardes  du  Corps  &c. 
huit  Gardes. 


ï? 

I c 


Enf ans  de  France  décédés. 

' ■W  m f r'  » ■»  i — * • !►  * _ | w~< 

Très-haute  & três-puilîânte  Princdïë 
Madame  Anne-  Elisabeth  de  France  , 
née  le  18.  Novembre  1 66$.  morte  au 
Château  du  Louvre  le  10.  Janvier  1664.. 

Très-haute  & três-puilïante  PrinceC 
Ce  Madame  Marte ■ Anne  de  France , 
née  le  17.  Novembre  1664.  morte  au 
Château  du  Louvre  le.  2.6.  Décembre 
de  la  muêmç  année. 

Très- haute  & três-puilîânte  PrinceC. 

Ce  Madame  Marie-Térêfe  de  France., 
née  à dix  heures  & demie  du  loir,  le  z. 
Janvier  ï66y.  morte  le  premier  Mars 
i<?7Z.  âgée  de  #nq  ans  2.  mois.  Elle  fut 
bâtilée  dans  la  Chapelle  des  Tuileries 
en  Janvier  1668.  tenue  par  Moniteur, 


\ 


M 
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Dite  d’Ôrleans , Ôc  par  Madame  la 
Douairière  défunte. 

Très-haut-  ôc  três-puiflànt  Prince" 
Monfieur  Philippe  Fils  de  France  , Duc 
d’Anjou,-  né  le  5.  Août  1668.  à Saint 
Germain  en  Laye , où  il  eft  mort  le  10. 
Juillet  1671.  âgé  de  trois'  ans  moins  zy. 
jou rs,- Il  fut  bâtizé  dans  la  Chapelle  des- 
Tuileries,  par  M.  le  Cardinal  Antoine 
Baubecin.,  Grand  Aumônier  de  France , 
le  Z4.  Mars  1669.  tenu  par  Monfieur, 
Duç  d’Orléans  , de  la  part  de  l’Empe- 
reur ôc  par  Madame , ia  feeut  Marie 
Térêfe  de  France,  pour'  la  Reine  d’Ef. 

pagne.-  > ! • 

Très  - haut  & très -paillant  Prince 
Monfieur  Leüis-Franfois  Fils  de  Fran- 
ce, Duc  d’Anjou,  né  le  14. Juin  167Ù 
mort  ,1e  4.  Novembre  de  la  même  an- 
née^- c - • - • 1 1 

Les  deux  Ducs  d’Anjou  fiiivant  le 
rang  de  leur  naifiànce  ne  font  mis  qu’a- 
prês  Mefilames  leurs  feeurs  : neanmoins 
on  Içait  allés  qu’ils  les  préeêdoient , 
quoiqu’elles  fulïent  leurs  aînées.  C’eft 
anfll  ce  qui  réglé  le  rang  des  Officiers 
ôc  Officiéres  qui  les  ont  fervy. 

La  Gouvernante  de  la  Persone  ôc  de 
la  Mailbn  des-Enfans  de  France,  ôc  cy- 

Xiüj 
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devant.de  Monfeigneur  le  Dauphin, 
Madame  la  Maréchale  de  la  Moche , 
Loiiife  de  Prie,  Duchelïè  de  Cardone, 
qui  outre  les  3600. 1.  corne  Gouvernante 
de  Monfeigneur  le  Dauphin,  a encore 
3600. 1.  corne  Gouvernante  de  feu  Mon- 
iteur. Préfentement  elle  eft  Gouvernante 
de  Moniteur , Duc  de  Bourgogne. 

Madame  la  Gouvernante,  ou  la  Sou- 
Gouvernante  en  Ton  abfence  , couche 
toujours  dans  la  Chambre  des  Enfan$ 
de  France.  Elle  eft  Maîtreflè  de  la 
Chambre  , & l’Huifîter  doit  luy  de- 
mander l’ordte  des  perfones  qui  le  prê- 
fentent  pour  y entrer , ou  à la  Sou-Gou- 
vernantc , en  Ton  abfence.  De  plus , 
Madame  la  Gouvernante  comande  en 
chef  aux  Gardes  & Gens  de  guerre,.  & 
aux  Officier^  deftinés  pour  la  Gdrde  de 
Meilleurs  les  Enfans,  en  l’abfence  de 
leurs  Majeftés.  « ’ 

Deux  Soû-Gouvernantes  des  Enfans 
de  France , chacune  1100. 1. 

Madame  de  Venelle. 

Madame  la  Barone  de  Paliéres.  • 

Elles  font  les  mêmes  fondions  en 
labfènce  de  Màdame  la  Gouvernante, 
corne  de  coucher  dans  la  Chambre,  de 
dpner  l’ordre  à l’Huifficr. 
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A la  Nourrice  de  feu  Madame  Anne- 
Elizabeth  , UOO.  1. 

M*  Pelard  , Cecile  Bourduflèau. 

A la  Nourrice  de  feu  Madame  Ma- 
rie-Anne > 1200.I. 

Me  Marie  Henry , femme  de  M.  Mo- 
reau , aufli  Nourrice  de  Monfeigneur. 
le  Dauphin.' 

A la  Nourrice  de  feu  Madame  Ma- 
rie Térefe  » 1100.I. 

Me  Pajard  des  Jardins,  Honorée  Fe-; 

net. 

A la  Nourice  de  feu  Monfieur  Phi- 
lippe , Duc  d’Anjou , noo.  L 

f A la  Nourice  de  feu  Monfieur  Laüis- 
François  » Duc  d Anjou,  1200. 1.. 

Mc  Catherine femme  de  Pierre 

Eticourt , à Nogent  fur  Marne  près 
Vincennes. 

Catherine  Gilbert , femme  du  Sieur 
Meunier  de  Ruel , a été  la  première 
Nourrice.. 

Officiers  & Officières  de  feu  Monfieur. 

La  Remueufe  * 360. 1. 

Mc  Liénard , Géneviève  Guillory. 
Femmes  de  Chambre  pour  veiller  * 

chacune  100. 1. 

X v 
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La  Demoifelle  Milet , prêfèntement; 
Madairfe  de  Monfoury. 

La  Demoifelle  Druel. 

i* 

La  Demoifelle  Edmée.  > 

La  Demoifelle  de  S.  Efprit. 

La  Demoifelle  Jeanne  Foreftel , Da- 
me de  Clofneuf. 

M Selle  , fécondé  J^Iourice  de 

feu  Monfieur. 

. L’une  de  ces  Femmes  de  Chambre 
veilloit  chaque  nuit  autour  du  lit,  & 
ainli  alternativement  l’une  apres  l’au- 
tre. • 

. . La  Gouvernante  de  Madame  la  Non - 
rî ce  j 150.  liv.  Toinette  Guilloir,  dite 
Madame  Fanet. 

La  Gouvernante  des  Nourices  de  re- 
tenue , 150.  livres , Françoife  Michel , di- 
te l’Epine. 

L' Argentier  des  Enfans  de  France  » 

400.  L. 

M.  Daniel  Clinet,. Sieur  de  laChâ- 
taigneraye. . 

Un  Garçon  de  la  Chambre , 150. 1. . 

Pierre  de  Corbie. . 

■ Un  Porte- faix  de  la  Chambre  > iob.l. . 
Anfeime  Bonviller.  „ 

Deux  Blanchijfeufej , feryans  iîx  mois , . 

* • • 100. 1.  • 

v jZ  ■ 
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Françoife  Foulon,  dite  Amar.  Jeanne 
Ferrand , dire  Catel.  , , • 
Une  femme  de  Cuifins  3 y . <$°  L 

Anne  leVeül. 


Officiers  & Ojficiéres  de  feu  Madam 


Yte~ 


« ' ' f * ' ^ f \ | « 

La  Nourice  & la  Première  Femme  de 
Chambre , couchoient  alternativement 
de  femaine  à autre  , dans  un  Ht  dre  (Té 
tout  proche  deceluy  de  Madame  , 8c  la 
Femme  de  Chambré';  qui  étoit  déjoue  , 
couchoit  aufli  près  du  lit  de  Madame , 
de  l’autre  côté.  y ->•  ; 

La  Rcrnueufe  1. 

Mademoifelle  Liénard  , Géneviève 

Guiillory. 

La  première  Femme  de  Chambre  , 

360. 1. 

Madame  du  Lac  Marguerite  de  Fleur. 

Six  Femmes  de  Chambre  pour  veiller  ^ 
chacune  ' zoo.  1. 

Me  Pelârd,  Nourice  de  feu  Madame 
Anne-Elizabeth.  - 

LaDemoifelle  Lambert. 

La  Demoilèlle  S.  Hilaire. 

La  Dcmoifelle  du  Four. 

La  Demoifelle  Devifé. 

La  Demoifelle  Bois-logcr-le-Preu*. 

- , - * • ç'x  vj 
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La  Demoifelle  ViétoireElian. 

Deux  Valets  de  Chambre  » 200. 1, 

Il  relte  Olivier  Henry. 

Garçon  de  la  Chambre  » ijo.l. 

Pierre  de  Corbie. 

Porte-faix  de  la  Chambre  > 100. 1. 

Anfelme  Bonviller. 

Blanchiffeufe , 200..L 

Jeanne  Ferrand  , dite  Catel. 

Gardes  du  Corps  du  Roy , qui  lèr- 
voient  près  Meilleurs  les  Enfans  de 
France. 

Un  Exempt  Ordinaire. 

Un  S ou  Brigadier  qui  changeoit  tous 
les  mois. 

Douz.e  Gardes  du  Corps  du  Roy.. 

De  Noailles. 

Le  Sieur  de  la  Fonds.  Le  Sieur  de  la 
Coite. 

De  Chabot , à prêtent^  Duras ► 

Le  lîeur  de  Ramiers.  Le  fieur  de  Bli- 

gny-  , A/. 

De  Rochefort  y a prclènt  de  Luxem- 
bourg. 

Le  fieur  Lefcamoufiïére. 

Les  autres  Gardes  n’êtoient  pas  bien, 
fixes. 

Outre  tous  les  Officiers  cy-dellus  * 


ENFANS  DE  FRANCE.  47? 
quand  il  y a des  Enfans  de  France , dif- 
fêrens  Officiers  du  Roy  fervent  chés 
eux.  Par  exemple  , les  Chapelains  du 
Roy  difènt  tous  les  jours  la  Méfié  dans 
leur  Chambre.  Le  Premier  Médecin  * 

• T 

ou  Pun  des  Médecins  de  quartier  , fe 
trouve  prêfent*  quand  on  les  remue. 
Les  Valets  de  Chambre  viennent  auflï 
y fêrvir , les  Huifiiers  tiennent  la  porte. 
Il  y a pareillement  douze  Gardes  du; 
Corps  du  Roy  eomandés  par  un  Exemt 
Ordinaire,  Sc  un  Soû- Brigadier , qui 
font  garde  tous  les  jours  à la  première 
porte,  & couchent  dans  la  folle.  Deux 
Valets  de  piéd  du  Roy , qui  fe  tien- 
nent toujours  dans  l’Antichambre,  & 
qui  attendent  fi  on  a befoin  de  les  en- 
voïer  quelque  part , pour  le  fervicê  de 
Meffieurs  les  Enfans  de  France..  Dix 
autres  petits  Valets  de  piéd. 

Si  l’on  aporte  quelqu’un  dés  Enfans 
dé  France,  ou  bien  fi  l’on  en  amène  aux 
Audiances  que  le  Roy  done  aux  Am- 
bafîàdeurs , leur  place  eft  à coté  droit 
du  Roy.  La  Gouvernante  & la  Soû- 
Gouvernante  entrent  aufli  fur  l’Eftrade 
en  dedans  des  Baluftres , auffi  bien  que 
la  femme  de  Chambre  qui  les  tient  en- 
tre lès  bras  : & PHuiffier  3e  Chambre 
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qui  les  foucieiit  ou  les  apuïe  , 4e  peut 
qu  Us  11e  tombent.- 


E'TAT  DES  OFFICIERS 


dire  à dix  heures  & un  quart  cinq  ou 
fix  minutes.  Quelques-uns  l’apellent 
Monfeigneur , Duc  de  Bourgogne.  C’eft 
un  tres-oeau Prince,  & qui  paroît avoir 
une  grande  fânté.  Il  fiu  ondoie  par  M. 
le  Cardinal  de  Büillon,  Grand  Aumô- 
nier de  France  j-  un  moment  après  la 
naillànce.  Le  Roy  luy  envoïa  la  Croix 
du  S.  Elprit  par  M.  le  Marquis  de  Sei- 
gnelay  Miniftre  & Secrétaire  d^Etat, 
Thrêlorier  des  Ordres  de  fa  Majefté. 

Monfieur , Duc  de  Bourgogne,  porte 
le§#pae$  dç 'France  pLérçes,  > ftafe 


& Officiércs  pris  Monfieur, 


Duc  de  Bourgogne . 


S B S°»ne  ^ Ver  (ail  les  le  6. 
|{|  Août  i£8i.  vers  les  dix  heu- 
res  & demie  du  foir  , c’eft  à 


O nsieur,  Duc  de  Bout- 
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celer  de  Bourgogne.. 

La  Gouvernante  » Madame  la  Maré- 
chale de  la  Mothe , Lotiife  de  Prie,  Du- 
chelfè  de  Cardone  , veuve  de  M.  le  Ma- 
réchal de  la  Mothe-Houdancourt , cy- 
devant  Gouvernante  de  Monfeigneur  le 
Dauphin , &c  Gouvernante  des  autres 
Enfans  de  France , 3600. 1. 

Deux  S ou- Gouvernante  s i chacune  1200. 1,  * 
Madame  de  Venelle. 

.Madame  la  Barone  de  Taliéres. 

Elles  êtoient  cy-  devant  Soû-Gou-*- 
vernantes  des  Enfans  de  France.- 
La  Nourice , 1200. I.  • 

Mad;  Anne  Compofion , femme  du 
Sieur  Pierre  Margalé. . 

La  Remneufe  , 360.I.  - 

Madc  de  Beau  jeu,  Catherine  Gobert. 
Layrcmiére  Femme  de  Chambre  , 360.L- 
Mad-  Pelard , Cccile  Bourdulfeau , 
cy-devant  Nourice  de  feu  Madame  An- 
ne-Elizabeth de  France  , & Femme  de 
Chambre  des  autres  Enfans  de  France: - 
A utres  Femmes  de  Chambre  aujji  pour 
vetHer  » zoo.  1.  chacune.  • 

Mad‘  du  Fourk 
Mad c de  S.  Hilaire.- 
Madc  Lambert. 

Madl.«  de  Vifé.  • 
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Madlc  de  Bois-logé.. 

Madc  Paneau , Vi&oire  Elian. 

Made  Pajard  des  Jardins  , Honorée 
Fenet,  ey-devant  Nourice  de  feu  Ma- 
dame Marie-Térêfe  de  France. 

Madic  Druel. 

Mad;  Edmée. 

Mad'e  de  S.  Efprit. 

Made  Jeanne  Foreftel  , Dame  de 
Clofneuf. 

Madlc  Selle , féconde  Nourice  de  feu 
Monfieur.. 

Elles  ont  toutes  été  femmes  de  Cham- 
bre des  Fils  ou  des  Filles  de  France.. 

La  Gouvernante  de  Madame  la  Non • 
ri  ce  i 150.  L 

M*-  Fanet , nomée  Toinette  Guilloir , 
qui  a auffi  été  Gouvernante  des  Nou- 
rices  des  En  fans  de  France. 

La  Gouvernante  des  Nourices  de  retenue  » 

150.I. 

. Me  du  Parc. 

X Argentier  , auffi  Argentier  des  En- 
fans  de  France , 400. 1. 

M.  Daniel  Clinet  de  laChâtaignerayey 
qui  a encore  1000.  livf.pour  augmenta- 
tion d apointemens. 

Deux  Valets  de  Chambre  y zoo.  L 

• Olivier  Henry, 
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- Veux  Garcent  de  la  Chambre . 

Pierre  Corbie , ifo.  I, 

Anfelme  Bonviller,  100.  L 

Deux  Blanchijfnfts  » 10p.  liv.  cha- 

cune. 

Françoife  Foulon , dite  Amar.  Jeanne 
Ferrand , dire  Catel. 

Une  Femme  de  Cutjine  , 60.I. 

N 

J oubli  ois  à vous  dire  que  la  Garde 
de  Madame  la  Dauphine  eft  Mademoi- 
felle  du  Val. 

Outre  les  Officiers  ou  Officiéres  cy- 
delfiis,  differens  Officiers  du  Roy  .fer- 
vent auprès  de  Monfieur , Duc  de  Bour- 
gogne. 

Un  Chapelain  Sc  un  Clerc  de  Cha- 
pelle & Oratoire  du  Roy  pour  la  Méfié 
qui  fe  dit  tous  les  jours  dans  la  Cham- 
bre dudit  Seigneur* 

Le  Premier  Médecin  ou  l’un  des  Mé- 
decins de  quartier , fe  trouve  prêfènt 
quand  on  le  remue. 

Un  Huiffier  de  la  Chambre  du  Roy 
tient  la  porte  de  la  Chambre.  # 

L’Exemt  Ordinaire  prés  Monfieur , 
Duc  de  Bourgogne  , eft  Monfieur  de 
Cœurlis } Exemt  des  Gardes  du  Corps 
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du  Roy , en  furvivanee  de  Ton  fils , cy- 
devant  Gentil-home  fèrvant  de  Mada- 
me la  Dauphine.- 

Quelques  Gardes  du  Corps.- 
Des  Valets  de  Pied. 

Les  fonctions  des  Officiers  & Offi- 
ciéres  cy-deiTus  font  cy-  devant  décrites* 
en  parlant  de  Meilleurs  les  Enfans  de 
France.  , . v - i 


“f  / •>  * ' • 

„ • „ • » > } * » 
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ÉTAT  GÉNÉRAL 
de  la  Mai  for*  de  Mopfietir 
le  Vue  £ Orléans . 


H 1 l it  p e , fils  de  France 
Frère  unique  du  Roy , Duc 
d’OrleanSjde  Valois,de  Char- 
tres , de  de  Nemours , Com- 
de  Montargis , Marquis  de  Colley , de 
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de  Folembfciy,  eft  né  le  22.  Septembre 
l’an  164.0. 

Il  fut  marié  en  premières  nôces  le 
dernier  lotir  de  Mars  i66n  à Madame 
Henriette  Anne  d’Angleterre,  fille  de 
défunt  Charle  Roy  de  la  Grande  Bre- 
tagne , & fœur  du  Roy  d’Angleterre  à 
prêfènt  régnant , morte'le  19. juin  1670. 
de  laquelle  il  refte  deux  filles , Marie- 
Loiii/è  d’Orléans  , Reine  d’Efpagne , 
née  le  27.  Mars  1661,  mariée  à Fontai- 
nebleau le  31.  Août  1679.  & Mademoi- 
felle  Anne  d’Orléans , née  le  27.  Août 


1669.  Et  en  fécondes  noces  ilaêpoufe 
à Châalons  le  21.  Décembre  1671.  Ma- 
dame Charlotte  Elifàbeth  de  Bavière  , - 
fille  de  l’Electeur  Palatin , née  en  1651. 
le  27.  May , ou  le  27.  félon  le  vieux  ftiie, 
dont  il  a M.  le  Duc  de  Chartres , nome 

• «JT  IL 

Philippe , né  le  2.  Août  1675.  Mademoi- 
fellede  Chartres  , née  le  ij.  Septembre 
167 6.  nomée  Elizabeth-Charlote. 

Monfieur  le  Duc  d’Orléans  eft  un 
Prince  d’un  efprit  fort  vif,  qui  fe  plaît  * 
aux  grandes  chofês,  qui  a fignalé  fou 
courage'  en  plufieurs  rencontres  , à la  „ 
prifè  de  S.  Orner,  à la  Bataille  de 
Mont-Caflèl,  &c. 

Il  porte  les  Armes  d’Orléans  , qui 
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font,  de  France  , au  lambel  d’argent. 

Article  Premier. 

OFFICIERS 

Ecclejiaftiques. 

Le  Premier  Aumônier,  2000. 1. 

M.  l’Evêque  du  Mans , cy-devant  E- 
vcque  de  Vabres , Louis  de  la  Vergne 
Montenar  de  Trelïân,  Abbé  de  Bon- 
neval. 

Le  R.  P.  Confelfour-  2000.Î. 

Le  R.  P.  Niel , Jefuite. 

Un  Maître  de  l’Oratoire,  1200. 1. 

M.  l’Abbé  de  Semonville,  Alexan- 
dre François  Huguet. 

Un  Maître  de  la  Chapelle  Sc  Mufi- 
que.  * 9°°*  h 

M.  l’Evêque  de  Cahors,  Henry  Guil- 
laume le  Jay  , Dedcur  en  Théologie  de 
la  Faculté  de  Paris. 

Un  Aumônier  Ordinaire,  700. 1. 
dégagés,  &c  500. 1. derêcompenfo. 

M.  Bernard  Vincent , Loiiis  Nollet. 

Quatre  Aumôniers  for  vans  par  quar- 
tier, 140.I. 

En  'Janvier , M.  Jean  Fages  , Licen-  . 
tîé  de  Sôrbone,  Abbé  de  N.  Dame  de 


* i 
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lia  Çour-Dieu,  & Prieur  .de  Ceriiy. 
Ivnl-  M 

uillet.  M.  Arnault. 

Ottobre.  M.  Antoine  Ricar. 

Autres  Aumôniers  honoraires ,240.  1. 
M.  Nicolas  Dimonier.  M.  Edmond 
Pirot , Dodteur  de  Sorbone.  Charle 
Benigne  Hervé.  Etienne  Sainélot. 
Prédicateur  Ordinaire , 600. 1. 

M. Céfar  Auguftin  Margotin. 

Un  Chapelain  Ordinaire,  400.  L 

Baltazar  Pafquet. 

Quatre  Chapelains,  fèryans  par  quar- 
tier,.  , . 200.  L 

Jean  Poirier. 

Robert  du  Pré  de  Launay. 

Jean-  Louis  Roulïèau.  - 

■ Julien  Colot  de  Poüilly. 

Un  Clerc  de  Chapelle  Ordinaire,’ 

240.I. 

N.  

Quatre  Clercs  de- Chapelle,  fervans 
par  quartier , ÏOo.  l 

Loiiis  Pénigault. 

\ Gafpar  Sigoin  de  Lefpal.  , 

Marin  Quentin,  ^ ■ 

N 

Sômiers  de  Chapelle  lèrvans  par 
lèmeftre.  ’ . 300.  lt 


y 

4 


Dlgltlzec 
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Ah  Semeftre  de 
Janvier . . 
Jean  Roche*. 


Au  Semeftre  de 
Juillet. 

François  Baudet. 


Un  Aumônier  & Cenfeffèur  du  Co- 
jnun , 60. 1, 

Henry  Florin , Prieur  de  Meflïmey, 

I 

Article  II. 


LA  CHAMBRE . 

Premier  Gentil-home  de  la  Chara- 
jbre,  6000.I. 

• M.  le  Duc  de  Choifètiil  du  Pletfis- 
prâlin. 

Premier'Chambellan  ordinaire^oo.L 

M.  le  Chevalier  de  Lifcoüet,  auflï 
Capitaine  des  Gardes  du-  Corps  Suiflès 
de  Monfieur  le  Duc  d'Orléans. 

Quatre  Premiers  Chambellans  , fer- 
vans  par  quartier,  2000. 1, 

M.  de  Vertot.  François  d’Aubert. 

M.  Henry  - François  de  Franqueto* 
fieur  de  Quarquebuc. 

M.  Louis  Cabre. 

M.  Antonin , Baron  de  Sâllar,  * * 

Premiers  Chambellans  d’affaires, 

2000.1, 
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M.  de  Briancourt , François  Blavet. 
M.  de  Prémont.  M.  Bernard  de  Quinot, 
fieur  de  Loüyes.  M.  d’AÜèbourg , Fran- 
çois Forget,  Vicomte  de  Breüillevert, 
M.  Jean  de  Gagnéres  , Sieur  de  Belle- 
mont.  M.  Antoine  deBagncux  deCour- 
cival. 

Gentils*homes  delà  Chambre,  iooo.l, 

M.  des  Bordes , Pierre  d’Aiïîgny.  M. 
de  Rodes , Gérard  Hedelin.  M.  de  Val- 
lemont , Jaque  Hourlier.  M.  de  Villiers, 
Jaque  Poitevin.  M.  Gourdain  la  Tour, 
Jaque  Chenebrar.  M.  Blanzac-Chrêtien, 
Michel  Oullery.  M.  de  Brcfvillet Jean* 
Bâtifte  Hemart.  M.  de  Merille , Jaque 
Minot.  • 

Un  ïntrodu&eur  ou  Condu&eur  des 
Ambaiïàdeurs , 2000. 1. 

M.  François  Mathieu  Aubert , fieur 
de  Boifinallet.  r 

Gentils-homes  -Ordinaires. 

U11  Premier  Ordinaire.  1S00. 1, 
M. de Marivas,  Pierre  Boutet. 

Autres  fer  van  s par  quartier,  jqo.  I. 

Le  fieur  de  la  Tour,  Jean  de  Parte- 
-vaux.  Le  fieur  de  Villier,  Claude  Go- 
riot. Le  fieur  de  la  Tremblaye , Jaque 
Havart.  Le  fieur  de  Mariéres , André 
Laurent.  Le  fieur  Pierre  Calus  de  la 

x Ronce. 


V J ^ 
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Ronce.  Le  fleur  Daniel  de  Si  redey.  Le 
fleur  le  Tanneur.  Le  fleur  Jaque  R ibaud 
du  Ménil.  Le  fleur  de  Terbüane , Char- 
le  de  la  Vallée.  Le  fleur  du  Pleflis , Hec- 
tor Jofeph  Clement.  Le  fleur  Claude  Se- 
vin.  Le  fleur  T.  B.  Bruneau.  Le  fleur  de 
Maulnorry.  Le  fleur  Vaudray.  Le  fleur  ' 
de  Conty.  Le  fleur  J.  B.  Pontcharal. 
Le  fleur  de  Monrizau  , Pierre  Troïes. 
Le  fleur  Alexandre  Paul  Bailly.  Le  fleur 
d’Epernel.  Le  fleur  Daniel  Renaud.  Le 
fleur  Pierre  Ruben  de  Nuyale.  Le  fleur 
Charle-  Jaque  le  Parmentier  de  Charle- 
mont,  le  fleur  de  Courtevant , Aignan- 
-Thomas  de  Santigny.  Le  fleur  du  Bois- 
•Jollèlin,  Brice  des  Landes.  Le  fleur  de 
Heurtaumont , Renaud  Jaquet.  ^ :-y. 
> Gouverneur  des  Pages  de  la  Chambre, 

? ?>*  ' ^.OOi  1. 

M.  de  Grandmaifon  , Charle  Jâque 
Moreau  , 6c  Vincent- Loiiis  Moreau, 
fleur  de  la  Boulaye  Ton  fils  en  fur  vi- 
vance. 

Valets  des  Pages , î-  200. 1. 

Jean  Barois  , Claude  le  Guet.  Nicolas 
« le  Févre.  Loüis  Feftu. 

Maître  à danfer  des  Pages. 

Pierre  Lelcure.  * 


*#  ■ > 
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1.  M.  Claude  Bourdelin. 
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UnChimgien  Ordinaire, 

Autres 
tier  l 
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quar- 


»,  ; Vacher.  Didier 
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Gafpy , fieur  des  Arènes.  Olivier  Pou- 
lain. Chriftophle  Lieutauc.  Charle 
CoiTé. 

Un  Chirugiendu  Comun,  300. 1. 

Jean  Pierre  Ménard. 

Un  Operateur  pour  les  dents , 600. 1. 

Gharle  Boilguérin.  , dit  du  Bois. 

Ün  Barbier  Ordinairede  la  Chambre  , 
Pierre  Sauvegrain , 500. 1. 

Quatre  Barbiers  de  la  Chambre,  fer- 
vans  par  quartier , 300.  liv.de gages, 
100. 1.  de  fournitures. 

En  'Janvier.  Jean  Vau  cher , & Jean 
Hilaire  fon  fils  en  furvivance. 
uivril.  Jaque  du  Four. 

Juillet.  Pierre  Sauvegrain. 

Ottobre.  André  Deguerres. 

Un  Barbier  poflt  les  bains  6c  étuves 

V- 

150. 1. 

Pierre  Blondin. 


Articu  IV. 


v>  • ‘v 

jintres  Officiers  de  U Chambre. 


Deux  ContrôleursGênéraux  des  Me- 
nus de  la  Chambre , Argenterie  6c  E- 
curie,  1200.  tn 

• Le  fieur  Michel  Favet , & Philippe 

Y >j 


Ë&Sffij 

7 A U»  ^ 


45>4- 


fon  fils  , fieur  de  Montumôux  eiï  fur- 


% 


A 

V l 


Ml, 

y»  f 

+ \ 4 


vivance.  Le  fieurjâque  Bachelier  l! 

.de 

Quatre  Premiers  Valets  de  Cham- 
bre Ordinaires  , couchans^en  icelle. 


,4 

.J* 


' M 


Wj 

iâ  » y. 


aïans  les  clefs  des  coffres,  fervans  par 


quartier,  :tf*  6oo,  I. 


(.v 


jE»  Janvier.  M.  Philippe  Colin , Che- 
valier de  S.  Lazare.  :■  J ^ 
Avril.  M-  Pierre  Boyer  , 

Beaulieu  y Chevalier  de  S.  Lazare.' 

' 'Juillet.  Nicolas  le  Clerc. 

OMre  Jaque  des  Quois. 

, Huit  Huiiliers  de  Chambre*^  400.!. 

ïw*"‘w  "i' Jril 


JM 


< _ 


VU 


WJ 
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dier.  ; 
r&Avrifi 

Prezé.  François  Milon. 

' ' Mïchel  Chaton  , fieurde  la 

’yC’ > 


y K- 

5 


a*: 


1 


WKm  i fieur. 

, -de  Fretou.  François  Chauvon/****®"*^ 


' i* 
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r/i 
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Gratien  Bouticourt,  Sc  Gratien  fon 
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JE»  Janvier . Richard  Heroud , fieur 
de  S..  Rçmy , & Gilbert  fon  fils  en  furv. 
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uivril.  jean-Claude  Roffignol.  ; . 


Êkjuillet.  Loüis  Joüane. 

Octobre . Denys  le  Petit , fieur  de  la 
Vallée  Ronbuiflon.  ■ 

1 Quatre  Huiffiers  de  l’Antichambre , 

; 300.  î. 

^ « u * ■ * . ^ 

Etienne  Tibaut,  fieur  du  Hutrel. 

• • ^ • • ‘ . J * 

Jii  Jean  B11  i lion,  fieur  de  Vernelle.' 

» lean-Loüis  Rafêtoile.  'S"  f-'i 

J # 

Adam  de  Miole. 

* v . • * • ■ Tf.-.  ^ A'  .» ' V.  . , 

Un  Valet  de  Chambre  Ordinaire,  500.I. 

Jean  Perufleau.  . , 

Sêze  autres  Valets  de  Chambre  ièrvans 

v.  ‘ ' • ■ ' .?  vc  >'-v  *<*■*  ' ■- r ; ^ -*— * ji! 

/ par  quartier,  - 400. 1. 

En  Janvier,  David  Goiran , & Abel 
fon  fils  à fitryivance.  François  de  S.  De- 
jnys , fieur  de  Villardeau.  Pierre  Tibout 
.de  la  Fontaine.  Jean  Margueron,  fieur. 
des  Barres.  v- 

En  Avril . Robert  Court.  Antoine 
Parifot.  Charle  Pichet.  N„....‘.  le  Brun. 

' En  Juillet.  Achille  Pierre  Chaboüil- 
lé  , fieur  de  Brumiére^.  Jean-François 
Clerambouft.  Joannis  , dit  Bagnet.  Eu- 
■ verte  de  Marcha , fieur  de,  Gramont. 

En  Octobre.  Charle  Nocret.  Etienne 

• > ' ■ 

Tabouret , fieur  de  Neuville.  Antoine < 
. Brifar.  Pierre  Bonrfault , fieur  de  Can- 

. ./.r  Jffî&temÊÈ l^i^’ . . 

Y in  v 

».  ••  • 
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Pierre  Toupet:  fieur  de  la  Pierre,  auflî 
Lieutenant  du  Prévôt  des  Maréchaux. 

£ri  i 'ifc  t.  , r iL.  • , , , , • / .*  » • ’•  > » .)  * ■ r%  j # 

en  la  Marêchaullee  de  Crépy  en  Valois. 
Un  Peintre  Ordinaire , , 6oo.  1. 
Charle  Nocret , aufli  Valet  de  Cham- 
bre. 

Un  Porte-manteau  Ordinaire,  tfoo.L. 


•41 


Jaque  David;  _ . ^ 

Autres  Porte-Manteaux  par  quartier* 

400.  J. 

Leonard  Delomenie.  Charle  de  Va. 
gneur , heur  de  la  Mothe.  Pierre 
Tocqueville.  Paul  Poiflbn.  ; • ï 
-Quatre  Garçons  de.la  Chambre,  200  J.; 

jean  Laftera,  dit  Billon,  & Jean  La- 
ftera Ton  neveu  en  furvivance.  Hubert 
Gervais,  dit  la  Fleur.  Charle  Pichet. 
Tean-Bâtifte  Sounois. 

Deux  autres  Garçons  de  la  Chambre, 
200. 1.  parés  fur  les  Menus.  Fiacre  Cha- 
jpart.  Charle  Vaquerie.  . ^ 

Quatre  Tapidlers , , 150.I. 

Jerome  Brivadier , & Philippe  Ton 
fils  en  furvivance.  Claude  Lambert. 
Louis  le  Bon.  Gille  Moranc. 
Garde-meuble  & Concierge,  doo.I. 

Jerome  Brivadier. 

Quatre  Porte-chaifes  dafiàires , ijfç.L* 
Fiacre  Chapart.  Charle  Granger , ( 5c 

f jpi-  — y ' 
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Châtie  fon  fils  à furvivancé.  Jean  Da- 
tée. Benigiie  Bciflet. 

Quatre  Pôrteitrs  de  Lit  & Coffres  de 
là  Chambre , lètvàns  par  Semèftfé  , 

: . 75*  h 

Éiiêiiiié  Chavaneê.  Pierre  Edeluie. 
Jean  lç.  Roiiet.  Loti i s Fàgérër. 

Deux  Lavandière  -,  ïoo.  î. 

Laurent  Selle,  & Julieh /6n  fils  en 
furvivancé.  Marin  Mallais. 

Deux  Lihgéres,  fer  vans  par  fèmeftre  , 

60. 1. 

Jeanne  Concy.  Loüife  Girard. 

Quatre  Porte- A rqüebufes , 400.  ï. 

Jean  Pelé.' Pierre  Hérviéujc.  Charle 
Yfftier.  Jaque  Haiflfrôÿ  dè  là  Salle  des 
Noyers  , & Nicôlàs  fbfi  fils  ^ lutVi-. 
vàlièe» 

Un  Garde  du  Cabinet  des  Armêfc 

' ; ' zoo.  Ï* 

Etiénne-Ftânçois  Achard. 

Un  Capitaine  des  Mulets  -9  4J0.  V. 

Loilis  Bàrtel  s fiêur  dés  HaUtclos. 
"MUSIQUE 
de  U Chàfnbrèi 

Uh  Maître  8c  Intendant  de  Mufique, 

1000. 1. 

Le  fiêiir  de  Sàbliêfres: , Jean  Gai- 
Holiillct. 

Y iiij 


Hautes.  Contres.  Leonard  Itier.  Loüis 
du  Hamel.  Tailles-  B ajfes.  Jean  Bony. 
Damien  le  Vert.  Tailles- Hautes.  Fran-, 
çois  Martin.  Guillaume  le  Mercier. 
£ ajfes.  Charte  Defchamps.  Claude  Ou-' 
dot.  Loüis  du  Hamel.  Dejfus  de  Fiole. 
François  Beaumaviel.  Baffe  de  \Viole. 
Tean  Martin.  Pour  le  Claveflin \ Jean 


M.  le  Marquis  de  Pluvaut , Jean 


Quatre  Premiers  Valets  de  Garderobe 
. qui  ont  les  clefs  des  coffres , 600. 1 

Pierre  Lirot , & Henry  fon  père  , er 
furvivance.  Jean  Caumel.  Jean  Mau- 
point.  Sylvain  Gayen. 

Un  Valet  de  Garderobe  Ordinaire 


ean  Brulart 


Douze  autres  Valets  de  Garderobe 


X 
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‘ Pierre  Vernot , fieur  de  Jeu  , & Jo- 
feph  fon  fils  à fürvivance.  Claude  le 
Page  , fieiir  de  la  Chapelle,  & Fran- 
çois fon  fils  à fürvivance.  Michel  Au- 
bert. Philippe  Guyec  , fieur  de  la  Gra- 
viére  , & Louis  Guyet  (on  fils  à fur- 
vivance.  Lotus  la  Hogue,  & Pierre  la 
Hogue  fon  fils  à fürvivance.  Jaque  Toc- 
queville, & Pierre  fon  fils  à fürvivance; 
René  Ozon.  Jean  le  Vaflèur  x fieur  de 
Parmain.  François  Court  , fieur  deMai- 
fon  Rouge.  Xifte  Viller.  Pierre-  de 
Camp  , heur  de  Clerbour.  Jâque|  de 
Linant,  . 

Un  Empefeur , 

Laurent  Selle  , & Julien  Selfe  fon  fils 
à fürvivance. 

Garçons  de  la  Gardetôbey  ioo.  h 

Sebaftien  du  Mont.  Xifte  Viller.  Clau- 
de du  Vernet. 

Deux  Tailleurs  du  Corps.  120.  I. 

Francifque  Sérin'i.  Thomas  Maindic, 
Deux  autres  Tailleurs  r 
François-Louis  du  Puis.  Antoine  Gpn-;7 
dian. 

Un  Porte-Malle  Ordinaire,  600, 1. 
Jean-Claude  Roflïgnol. 

Garde  du  Cabinet  des  Raretés  iy?o.  1. 
Le  fieur  Loiiis  Alvarez  , & Nicolas 

Y v ÿ . 


Des  Maîtres  £ Hôtel  des  Gentils-  ho. 


mers  , Controleurs  y & autres 


Quatre  Maîtres  d’Hôteh  fervans  par 


quartier , 


Avril 


Gïkobre*  Barthélémy  Yves  Foy  de  la 


Deux  Contrôleurs  Généraux,  700. 1. 

M;  Eirverte  For  cadet  a un  Semeftrff. 
8c  M.  François  de  ta  Grarnhére-Cof. 
auan  fieur  de  Mureé  , 8c  M.  Nicoteî 


1 


MAïSON  ÜE  MONSIEUR,  joi 
Teftu , Faiure  Semeftre  à eux  deux 
Un  Gentil-home  fer  vaut  Ordinaire-, 

800. 1. 

Gliatlè  Bidault,  Beat  d’Aiibigrty  , & 
Jaque  Ton  fils  en  fiirvivance. 

Douze  Gentils- homes  fenMIis  , 
fervent  pair  quartier,  tfoo.  1. 

Me/TiéUrs  Valentin  Bt>bé , fieur  de  la 
Hetmérié.  Nicolas  Colifih  , fiéiit  dè 
Couberchy.  Étienne  des  Gliâtops , fietfr 
de  Verneix.-Marfein  Seigfléuf  , & Mar- 
tin fon  fils  à furvivance.  Loü i s dé  Roc- 
bine,  fieur  des  Parcs.  Charlé  Mignard; 
Nicolas  Moticeau.  Anne  François  d.e 
la  Haye.  Loiiis  Hénfy  GaprOnicr,  fient 
de  GauffècOiirt.  Claude  Soïer-Rogerôy. 
Mathieu  Loiiis  Coquille , fieur  de  Paiû 
fé.  Leonard  Mazaudon. 

Ûn  Contrôleur  Ordinaire,  1000.I. 

Pierre  Regnier,  fieur  du  Jàrd. 

Quatre  Contrôleurs  Clercs  d’Offiee  , 

300. 1. 

Dcnys  Soret.  FràfnçOis  Fillean.  N.... 
•Bizoton.  Charle  Racle. 

Quatre  Huifliers  de  SaMé , fervaiis  pat 
quartier , 200.  1. 

Ai  tus  Groult  ,-  fieur  de  Bafmarais, 
Pierre  Famin.  Nicolas  du  Bray.  Edmé 
BôUijOt.  '•  Ujf 

y vj 
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LES1  OFFICES  - 

"1^  r/  « | ; if  rW  u*  \A,t  | 1 

T Anet  crie'  Bouche  & Comnn. 


Gratien  Petit.  Jaque  de  la  Noue  , & 
François  fon  fils  a furvivance.  Hilaire 
Adenet , & (on  fils  à furvivance.  Jean 
Solfier.  Claudejaquemin  du  Mont.  Jean 
Galois.  Antoine  de  la  Mer.  Antoine 


René  Cicogne  , & Jean  Cicogne  fon 
fils  à furvivance.  Antoine  du  Vey,  fieur 
des  Acres.  Louis  Cognary  , & Fran^ 
Çois  fpn  fils  à furvivance.  Pierre  Por- 
rier.  René  de  Monfac.  Pierre  Levêque. 
Pierre  Padnet.  Charle  Pagin. 

Deux  Somiers  de  Paneterie , 600.  1. 

Pierre  Darlot.  Jaque  4e  Laboïe , 
fieur  de  la  fleur. 

Un  Soniier  de  Yaiflèlie  Ordinaire  r 


Huit  Chefs , 


200. L 


Mayeu. 

Huit  Aides , 


if  o.l. 


6ooJ. 


Pierre  Marquer. 


gjfel, 


«.T  » 


. - 
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Philippe  Perrier.  Charle  Billard , & 
Charle  fon  fils  à futvivance.  Gharle  de 
Lie,  fleur  des  Lirots.  François  Panezay. 
Etienne  Maupin.  George  le  Breton. 
Guillaume  Liger.  Claude  le  Moine. 

Huit  Aides,  ^ 150. 1. 

■ Nicolas  Roulas.  René  de  Sermoife. 

t ♦ .. 

Etienne  Maitivier.  François'  Loüitre  ' 

& Etienne  Noël  du  Baulieu  en  furvi- 
vance.  Claude  Gillet.  René  Prégent. 

. Antoine  de  la  Vallée.  Jaque  Adrien 
fDuchet.  ^ -V  fî 

. Quatre  Coureurs  de  Vin , - <■  500.  î. 

Guillaume  Lormier,  &c  J ean  Loüis 
i ion  fils  à furvivance.  Jean  Gobin.  Pier- 
re Leon  Vaudoyer.  Jean  de  Lie  de  Ban- 
pigny.  ,4 

• Deux  Somiers  de  Bouteilles  , 600. 1. 

Yves  François  Alleaume.  Jean  Con- 
ftantin. 

Un  Somier  de  Vaifïèlle  Ordinaire , ■ 

-.u  .-i-  600.  L 

Antoine  Boriat , dit  Baltazar.)  . ^ 


MT 


Cuifîne-  Bouche* 


Un  Ecûïer  Ordinaire.  - •’ 

François  Four  mont  de  la  Montagne. 
Quatre  Ecuïers,  *70. 1. 


« 


Dlglflzadby  Google 


jean  du  Bôié  y èc  FraiieôiS  Ion  fils  à 
ftirvivance.  François  du  Bois.  François* 
Sauce.  BÎ,,-,,.« 

Quatre  (Aides , * idô.  L 

Louis  Courfirtl & Ldüis  Cdrnfia! 
ion  fils  à ftirvivance.  Michel  Bouchef.- 
Jean  Féitand.  Jean  Ferrand*  ■ - 
Deux  E ri  faits  de  Cttifirie*  B ùuche  , ioôdir 
Pierre  Cailler , dit  laVilld,  & Jâ- 
que  foti  fils  à ftirvivance.  Pierre  I eu 
f and . ' • 

XJ  U Garde-Vaijfille  Ordinaire , Bouché 
& Comtm , <5oô;  i; 

Chriftophle  de  Baflèville,  Sieur  de 
Lor.gpré.  , — 

Quatre  Porteurs  en  Cuijttte  - Bouche  j 

ioo.  I. 

» * | 

(Nicolas  Cailler  , & George  Cail* 
let  fou  fils  à ftirvivance.  Nicolas  Ja- 
mer.  Nicolas  Chapelain.  Martin  le 
Roy.  tt  ■ ■ ■:  ■ 

Quatre  Hui  (fiers  de  Cuifine-  Bouche  » 

ioo.  1. 

Alain  de  Veoux^'-fieur  de  Grancourt. 
Pierre  le  Mercier.  Loiris  Bonne  val.  Phi- 
lippe Verdier. 

Deux  Somiers  du  Ga?de*tiiarlger  V do  6.1. 

_ Antoine  Carton.  Ifartc  le  Roux. 

Vn  Borner  des  Bruches  Qfdtftatre , doo.l. 


- \i  - 
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i j Marin  Devaux-,  ■>& 

J)  eux  Patiffiers-  Bouche  y ' 60.’  I; 

Damien  Roüard.  Robert  Courtois. 

^ W-is  | , «V*  ,*V  y'  ^r-\ 

- CÜ  I S IN  È-C  0 

; Quatre  Ecuïers K?* -<•  -s  . 340. 1. 
- Jofeph  Cagnieu.  Jaque  Bigault , 8c 
Jofeph  Ton  fils  à fiirvivance.  Claude 


^.î>*V7V*f‘*: 


>*'  V 


gan. 

O 


ot#  ' ' 

Quatre  Aides,  • y 470.!. 

Antoine  Porré.  Michel  Baiüou.  Ale, 
• xandre  du  Bois.  Philbert  l’Epargneuxi 
Deux  En  farts  de  Cuijine  fer  vans  au  Co- 
rnun  . •■»  v'  - loo.l; 

Jean  Coureol.'Jean  Minardi.  - • - 
Quatre  Porteurs  en  Cuijine  - Comun  > 
-•  i . 100. î. 

Jean  Savart.  Antoine  Guiard.  Pierre 
H ugué.  Louis  Latinois. 

Quatre  Huiffi  ers  de  Cuijine ‘Comun  , 

-r. . IOO.  JL 

Pierre  le  Couftre , fieuf  de  la  Court. 
André  Villemay  , fieur  de  U Vallée. 
Alexis  Brolfe.  Claude  Bourfier. 

Un  S 0 /nier  des  Broches  Ordinaire  du 

**  ^ ■ 

„ Comun . v-  , v : 600.I. 

Etienne  Tambutté.  , : ^ 

Quatre  Scff-d' Eau  > , . 120.I. 
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jean  Guenet.  Pierre  le  Sage.  Pierre.. 
Ridome.  Julien  Denel.  . ,^  .r  ; „ 

Quatre  Verdwriers . 66. I.  , 

Jaque  Roger.  Gifle  Châtaigner.  Char-  / 
le  de  la  Bretêche.  Claude  Lanier. 

• ^ • * ' • * | , * - •’l  - K’*  J 

Deux  Falotiers , >.  75.  L 

Claude  Aimer.  N....... 

....  ' iivii  - ■■  ' ■ ' 


;vv  v - 

Fruiterie.  . 

• ssiPït  • r- ->er3»..=  - r - - . £5*? 

C *♦.  * /IN*,/  vif'  ♦*  , ^^7*  • ^ 

Ji  ’ , p V . .j.. 

Quatre  Chefs , i6o.L 

Michel  de  Hollande.  Pierre  Mouret. . 
Jean  Roger.  Michel  Aubertin.  - 
Quatre  Aides  , % 150.  L 

François  Huet , dit  le  Poitevin.  Fran-  . ' 
çois  Pillard.  Jean  Baillou.  Julien  du. 
Gue.  v ' 

Deux  Somiers , *jj  600. 1. 

t Pierre  Roty.  Claude  de  Launay.  . ‘ .. 


. a 


?..  i ’V»*ÿ>  d*  . U«;  ‘Jg.  -o  ,ÿ . . -/  V ;;  -5 

*.  • < ;v  ^ Fouriere.  

2JJV f**  ' 4*#  ^ V r(  * v^V, 

JÊÊÊÊÊÊaSriÉÊmÉs^  M 

. iiv  f *4  V 
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Quatre  Chefs,  ’ ' 260, L 

J ean  de  la  Lande , & Loüis  fou  fils-  , 
à liirvivance.  Jean  Louis  Arnaut..  An- 
toine Poget  , dit  Guillin.  Guillaume 
Baron. 

* ' S f • - ‘ v'  T, 

Quatre  Aides,  * . ; ,.,Q^  160. 1.  - 

Michel  Martin  , & Michel  Martin 


f** 
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fon  fils  à furvivance.  Antoine  de  Gen- 
tils , & Jean  fon  fils  à furvivance.  Mar- 
tin Gourdan.  François  leTellier. 

Quatre  Huifïlers  du  Bureau  , pour  fei:- 
vir  les  tables , 200. 1.  ■ 

Félix  Amigault.  Nicolas  Ravaudier. 
Jean  Loiiis  Boullé.  François  Guille- 
min. 

Quatre  Porte- tables  & chaifes  100.!. 

Antoine  des  Poteries.  Pierre  Pau- 
mier.  Jaque  Salai  on  , 8c  Jaque  fon  fils 
à furvivance.  Pierre  Jodot. 

Quatre  Porte-tables  duComun,  100. 1.  : 
Pierre  des  Ormes.  Jaque  Roufle.' 
René  Agnes.  François  Ragoneau , fieur 
du  Temple. 

Deux  Boulangers , 60. 1.  . 

Jaque  le  Clerc.  Pierre  Maupin. 

Deux  Pourvoïeurs , 60. 1. 

Antoine  Petit.  Jean  Marchand. 

Article  VI. 

ECURIE  DE  MONSIEUR. 

\.  ' y/  ; 

Un  Premier  Ecuïer  , 24.00. 1. 

Le  fieur  Marquis  d’Effiat,*  Antoine  , 
de  Ruzé , aulfi  Premier  Veneur  pour  le 
Çerf. 


sos  l'e'tat  dé  la  franCê. 

Deux  Ecuïeis  Ordinaires,  qui  co- 
mandent  en  labfence  du  Premier, 

2000.1. 

Le  Sieur  François  Dominique  JW 
fité. 

Le  fieur  Châtie  de  Brulé  des  Jouis.  : 

Quatre  E eut  ers  fervans  par  quartier' 

' 700.I. 

En  janvier.  Le  fient  de  Lûn-Champ . 
Gharlc  de  Montândre.  -a- 

u^Vril.  Le  fieur ; - 

'Juillet.  Le  fictif.......  ' ‘ - - i:; 

Olhbre.  Le  fieur  Charléjakrti* , fieiir 
d’Attinville, 

Vous  vertés  ey.aptê*  les  àUttes  Offi- 
ciers de  l’Ecurie.  '!  Y 


Aktjets  VIÏ. 

.T.’.  «PI  - • - wWIB  3RÎ 


im 


Vet  Manchmx  & F entiers  des  Logis: 
Un  Premier  Maréchal  des  Logis  , 

f r 2000.  1. 

Le  fieur  François  Guillaume  Clé- 
ment. 

Uù  Maréchal  des  Logis  Ordinaire , 

tut  • ^ . 800.I. 

Martin  David , fieur  de  Fontenay. 

Huit  Maréchaux  des  L0gis  fervans  par 


• 
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quartier , 500.I. 

Jean  Percheron,  &Jean  Ton  fils  à 
Eirvivance.  GuiUaume  du  Chemin.  Ni- 
colas des  Champs.  Alexandre  j ulien  de 
Villiers.'  Charle  Picault  , fieur  de  là. 
Rimberliére.  Armand  Cardinal,  fieur 
de  Chalancey.  Nicolas  de  Dinan  des 
Tanières.  Pierre  Bizeton  , fieur  des 
Marchais. 

Quatre  Fonricrs  du  Corps  , 250. 1. 

Hugue  Lange.  Pierre  Brice-Ruauit, 
fieur  de  la  Saurfaye-Vaidiére.  Jaque  Bar- 
bou , fieur  de  Piumarais.  Charle  Co£. 
fart.  • ‘ 

Huit  F ouriers  de  la  Matfin  > 200.  I. 

René  le  Vilain , fieur  de  Màfmeine. 
Pierre  Habert , Sieur  dé  Volumier.  À- 
drien  des  Portes. 1 Gijle  Vié  de  la  Coftié- 
re.  Jean-Bâtifte  Girardin.  Jean  Brofc 
fart , fieur  des  Hayes.Je.ni  CoUinqt.Jâ- 
que  Gobillon. 

Article  VIII. 

Des  Gardes  de  la  Forte* 

* 1.  • *> 

Un  Capitaine  des  Gardes  de  la  Forte  y 

1000.I. 

Le  fieur  du  Chamiois , Jofeph  Char- 
pentier. 


5io  L’ETAT  DE  LA  FRANCE. 
Deux  Lient  enans  , 600.L 

Le  Sieur  de  Trichecour  , Nicolas 
Varier. 

Le  fieur  Jaque  Champion , (leur  d’Au- 
court. 

Scz.e  Gardes  de  U Porte , zoo.î. 

Pierre  Boucard  , fieur  de  la  Bordau- 
guies.  Claude  Billet  du  Buifïon.  Antoine 
Mollart,  Sieur  de  Liziére.  André  le  Ge- 
lé , (leur  de  Bertiers,  & Pierre  fon  Eisa 
furvivance.  Michel  Salot,  fieur  des  Li- 
gneaux.  Guillaume  Brunet  , fieur  de  la 
Brifioliére.  Jean  de  Couleurs  , & Jean 
fon  fils  à furvivance.  François^e  Baye, 
fieur  de  la  Montagne.  Pierre  Guenot  de 
Boulencourt.  Loüis  Lafièray  , fieur  des 
Bourbiers.  Guillaume  Fleury  , fieur  de 
la  Rangée.  Michel  Rouflèau.  Daniel 
des  Periers.  Jerôme  le  Mineur.  Pierre 
Mongé.  Jaque  Monton. 


R TI  ci  i RC. 


Marchands  fournijfans  s & gens  de 
Métiers , réduits  à douze,  fèrvans  ordi- 
nairement la  Maifon  de  Monfieur. 

Pierre  Baugrand,  Brodeur.  Sé baftieïi: 
Girard , & Jean-Bâtifte  fon  fils  à fur  vu 
vanc e , Menu/Jter  de  U Chambre.  CUit 


- ma‘l'  H fini tfra  ÿ i a 
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de  le  Fé  vre , Louis  Carpentier  & Be- 
noît le  Duc,  Menai  fier.  Denys  Cham- 
pion, Orloger. François  ArfondelaVi- 
lan e.  Marchand  Pajjementier  Edme  de 
Joüy , Chapelier.  Char  le  Seigneur , pour - 
bijjèur  & Enrichi fleur  d'armes.  Jean  le 
Noir  9 Plumajfier  Jaque  Berardot,  Mar- 
chand Drapier.  Guillaume  Imbert,  Mar- 
chand Epicier.  Gille  Marquis,  Cor  do - 
nier  Ordinaire , Jean  Bordes  Imprimeur 

Ordinaire  du  Roy  8c  de  S.  A,  R.  . . . 
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• Un  Chancelier  & Garde  des  Seaux 

Sooo.L 

<v  M.  Claude  du  Houlïèt . Chevalier 
Seigneur  du  Houlïèt , Marquis  de  Tri- 
château,  Baron  de  Lux. 

Premier  Cpnleiller  audit  Conlêil  , 


• ùjfc.®  •- «... ....  f«  jLi .f0.9Q.VL 

M i le  Prefident  de  la  Baroire. 

Six  Conseillers  du  Confeil , uoo.l. 

M.  Nocl  Brulart,  Comte  du  Rouve, 
M.  Vedeau  de  Gramont.  M.  Paul  Hu- 
rault.  Abbé  deBélefbat.  M.  Claude  de 
Bretagne , fieur  d’Avaugour.  M.  Pierre 


$n  L'ETAT  DE  LA  FRANCE.  } 
le  Camus  , Prieur  de  S.  Sauveur  die  Beu 
ré.  M.  François  Bandeau  heur  des  Grê-, 
ves. 

Six  Maîtres  des  Requêtes , 500.  Ç 

M.  N,, Drugeon,  Sieur  des  Por- 

tes, Concilier  au  Prêfidial  de  Saumur. 
M.  le  Bœuf,  Sieur  du  Perraÿ^ 

Confeiller  en  la  Prévôté  de  Saumur.  M. 
Philippe  de  S.  Leu  , Avocat  du  Roy  au 
Prêhdial  de  Senlis.  M.  Michel  Cavelièk', 
Vicomte  de  Caudebec.  M.  Loüis  Vau- 
celle  , heur  de  Berville.  M.' François 
Mallet , Bailly  de  Vaudreüil. 

Un  Procureur  Général , Tooô.'  l, 
M.  de  Moiras , Guillaume  Fremin , 
Confeiller  du  Roy  , & Prêfident  à 
mortier  au  Parlement,  de  Metz. 

Un  Avocat  Général,  1000. 1. 

M.  Jean  Ilalis. 

Un  Avocat  au  Confeil  Prive,  400.  F. 

M.  Pierre  Boétois. 

Un  Avocat  au  Parlement,  x jooil. 

Deux  Subftituts  du  Procureur  Géné- 
ral, 100J. 

N, ....  Prévôt , Procureur  en  la  Cham- 
bre des  Comptes.  Pierre  Baifliére , Prow 
cureur  en  Parlement , & autres  Juridi- 
dîons  <Je  l’endos  du  Palais.  . ^ y 


t 
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Deux  Huilîiers  du  Conleil  -,  fervans  pat 
> Semeftre , 500 ,1. 

' Guillaume  Laignet.  Michel  Hamec. 
Marin  Huet. 

Deux  Audianciers  Garderôles  de  la 
n Chancellerie  ? fervans  par  femeftre  , 

,4.00.1, 

Nicolas  Cefuin  a les  ii  Charges. 

Un  ChauÆè-cire,  500. 1. 

Laurent  Queilàrt. 

Un  Fourier  de  la  Chancellerie  & du 
ConfeildeS.A.R.  éo. 1. 

Touflàint  Henry  Bruiant.  ‘ .< 

Deux  Solliciteurs  d*af&ires,  1200. 1. 

Pierre  Chrétien,  jaque  de  Roquigny, 
fleur  de  S.  Gille.  A 

Deux  Sécrêcaires  des  Co.nandemens  , 
Maifon  &:  Finances  , 1800. 1. 

ï M.  de-  Manevillette,  Adrien  deHa- 
nyyel.  Chevalier,  Marquis  de  Creve- 
cœur , Comte  de  Manevillette , ou  Li- 
hu9  en  Beauvoifis , Seigneur  de  Mane- 
villette proche  le  Havre  de  Grâce,  Ba- 
ron de  Belloy , Vilers  & S.  Orner  , Sei- 
gneur de  Couteville  le  Ménil , la  Neu- 
ville, Rotengy,  Rouvray , Chambré , 
Labrtére, , Champion  , la  Chapelle  , 
Genevray,  ôf  Boilfy.  & M.  ■ 1 G ^ 

lexandre  de  Hanyvel , Chevalier , Mar. 


51+  L'E'TAT  DE  LA  FRANCE, 
quis  de  Crêvecœur , fon  fils  aîné,  receu 

1 r • _ n . / 


en  furvivance,  qui  exerce  féparément,  ^ 
ou  conjointement  avec  ledit  fleur  de 
] 

S 

4 ‘ ^ 

i 

1 


M.  Charle  Billart. 

Trois  Couriers  du  Cabinet,  360. 1. 

Denys  de  Lorme.  Bernard  d’Albe- 
ras.  Michel  Piquet. 

Dix  Sécrêtaires  des  Finances , 600. 1. 

David  Bruneau,  fleur  de  la  Quêne- 
villiers.  Gilbert  Semy , fleur  de  Gravié- 
tes  8c  de  S.  Surnin , Confeiller  du  Roy, 
Lieutenant  Général , Civil , 8c  Crimi- 
nel en  la  Senêchautfee , 8c  Siège  Prêfl- 
dialde  Moulins.  Loiiis  Hercule  de 
cheville.  Pierre  Fergaut,  Loiiis  le  C 
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Jean  de  Loriglu , fieur  du  Tertre.  Clau- 
de Cortray. 

George  le  Roux,  fieur  de  Montdu- 
bault.  Claude  Fripelot.  Jaque  le  Mar- 
chand , Eeur  d’Hauterive. 

Deux  Intendans  des  Maifons,  Domai- 
ne & Finances , 1400. 1. 

Le  fieur  Charle  Hubert.  Le  fieur  de 
la  Croix,  Pierre  Langlois  de  Colmo- 

.lilV  ; i : 

Un  Contrôleur  Général  des  Finances, 

1400.1. 

Le  Sieur  Jean  Fages, 

Deux  Secrétaires  du  Confeil  des  Fi- 
nances, {èrvans  par  Semeftre,  1400. 1. 

M.Jean  de  la  Barre.  M.  Jaque  Gi- 
ron. 

Trêforier  Général  des  Maifon  & Fi- 
nances , aïans  les  Charges  d’ Ancien  & 
d’Alternatif , 4800. 1. 

l^M.  Jaque  Doublet,  fieur  de  Candœu- 
vre. 

EAUX  ET  FO  RETS. 

• # ' - K HL  * «a  £.  ' 

• ^ ‘ x » r ▼ • • 

Le  Sur-Intendant , Grand-Maître  En- 
quêteur 8c  Général  Réformateur  des 
. Eaux  & Forets  de  l’Apanage  & autres 
Domaines  de  S.  A.  R.  4000. 1. 

, Le  fieur  Rpfe. 

Tome  /. 


Z 
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Article  XI.  • 

jiutres  Officiers  de  L'Ecurie. 

U n Aüm  ônier,  2.00 . 1. 

M Nicolas  Boutin  , Prévôt  de  l’Eglife 
de  MaiTal.  ■ - ' :; 

Douze  Pages. 

Henry  de  Boifcontaut  , fieur-du 
JLery, 

N».  Defcoraille  de  Mazeralle. 

N ..  cîe  Suzy  , Chevalier.  : ad  - d 
H. ..  de  Roncburt.  - d • ' 

Antoine  de  Surioville.  : ^ 

N...  de  Récencourt.  -h  n-  ■ . 1 
N...  de  faint  Elpice.  ^ ; . 

N...  de  Boiflmorel. 

N...  die  Sitzy.  *•  1 ■ 

OLoiiis  François  de  la  Poifllére;  ■ ■ • - - • 
N...  Boiiiîîou.  :v  v 

N...  de  Marolle. 

Un  Gouverneur  Sc  Précepteur  des 
Pages, '450.  l.de  gages,  & Go o.  liv.de 
Tecempenle.  ■ . • i; ■ ' I;1 

M.  André-de Veritèis.  ‘ 

Un  Maître  àdanier.  loô.î. 

Claude  du  Frenoy  de  la  Mare,&  Maü- 
rille  Piquet  en  furvivance.  * - - • 
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Un  Tireur  d’Armes  . 1Co  1 

■Jean  l’Huillier.  ' 

Unjoüeur  defeh , 2QO  j 

Charle  Mellàger. 

Un  Maître  des  Mathématiques , 

Charle  Chevry.  2°°-h 

Deux.Valets  des  Pages  , ^ 

Martin  Ardaneourt.  Phiîbert  CourI 
*ois. 


Dix- fèpt  Valets  de  Pied  qui  ont  21. 
lois  par  jour,  tant  pour  leur  nourritu- 
re , fouliers , linge  , & logis,  que  gé- 
néralement pour  toutes  chofes  /excep- 
té les  habits,  qui  leur  ferot  donés 
par  S.  A.  R.  defquels  vacation  avenant 
les  Charges  feront  fuprimées , 8c  ré- 
duites au  nombre  de  feze,  401.  liy. 
10.  f. 


Pierre  Girard.  Claude  le  Lièvre. 
François  Billet.  Touflaint  Theart.  Ro- 
bert le  Jeune.  Mathurin  Boutelou.  la- 
que le  Va  {leur.  Etienne  Mahuet  , dit 
Belle-] Hé,  qui  a deux  Charges.  Jean  SL 
rot.  Charle  Piché.  Jâque  Baron.  Jean 
Alexandre.  Alexandre  Rouiîillon.Loüis 
Nival.  Louis  Charpentier.  Jofèph  Bac 
quet,  deSourcy. 

Autres  Valets  de  Piéd  à fols  par 

Zij 
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jour , outre  leurs  habillemens , corne 
dellus.  292.  1. 

Jaque  des  Carbinets.^fc 
N...  Miler. 

Quatre  Maîtres  Palfreniers , fèrvans 
par  Semeftre.  100. 1. 

Pierre  Hatinguaye.  Etienne  Theve- 
niiii  Jean  Gallet.  Gilbert. Belle. 

Quatre  Maréchaux  de  Forge,  60. 1. 

Jean  Cuvilier.  Charle  Guilgault.Char- 
le  Bricet. 

Un  Capitaine  du  charroy , 200. 1. 

Louis  le  Clerc. 

Quatre  Capitaines  des  Guides  , 300. 1. 

François  Gauvoin.  Jaque  Renault. 
Julien  Lunel fieur  des  Efforts.  Nico- 
las Châtelain , heur  de  la  Haïe-Ber- 
trand. 

Deux  Cochers  dû  Corps , 200.I. 

Toulfoint  Ygot,- & Nicolas  fbnfilsà 
furvivance.  N...  Roger. 

Le  Portillon , 150. 1. 

Julien  Piché. 

Cocher  des  Chevaux  Ifobelles,  100. 1. 
François  Proft. 

Le  Portillon , Gille  Giart , 75. 1. 

Deux  Cochers  ^du  fécond  Carolïè, 

200.I. 

j Jean  Coilart , & Charle  fon  fils  à 
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furvivance.  Pierre  Garbec. 

Le  Portillon , , 150. 1. 

François  Perrin  , & André  Ton  fils 
à fiirvivance. 

Un  Conducteur  du  Chariot , 100. 1. 

François  Fourcaudé , & Michel  Au- 
bertin  en  furvivance. 

Le  Portillon , 100.L 

Pierre  Touchot , 8c  Pierre  fon  fils 
à furvivance. 

Tailleurs  & Chauiretîers  , 60. 1. 

Gervais  Tarer.  François  Marchand. 
Guillaume  des  Noyers. 

L’Argentier  de  l’Ecurie^  400. 1. 

Charlc  Cornet. 

Un  Médecin  de  l’Ecurie , 600. 1. 

M.  Guillaume  Gervais. 

Deux  Apothiquaires  , fervans  par  Se- 
meitre,  60. 1. 


Pierre  Imbert  Châtre  a les  deux  Char- 
ges. 

Un  Chirugien  ordinaire  de  l’Ecurie  9 

100. 1. 

Guillaume  Arnauît. 

Autres  Chiruçnens  8c  Barbiers,  fervans 
par  quartier,  60. 1. 

Paul  le  Roy.  François  Martel.  Pierre 
Moreau.  Pierre  Thomas. 

Deux  Ecuïers  Calvacadours,  pour  mon- 

Z nj 
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ter  les  Chevaux,  400. 1.. 

Lelieur  Jofeph  Difnard.  N..... 

Un  Porte-Cuiraflè , 200. 1. 

Claude  RoulFet , fieur  de  Vaucelles. 
Concierge  & Garde-meuble  de  l'Ecurie. 

300.  !.. 

H ilaire  Adenat,  & Antoine  Ton  fils  à 
furvivance. 

Deux  Selliers  & Malletiers . 100.  î, 

Nicolas  Saillios  a les  deux  Charges. 
Quatre  Fouriers  de  l’Ecurie , zoo.  1. 

Pierre  le  Fort  & Auguftin  fi>n  fils  à 
furvivance. 

Denys  Girardot.  Pierre  Marie.  Tâque 
Perrin.  * 

Porteurs  de  Chaifès,  pour  g^ges  & 
npurriture , & pour  toutes  choies  , ex- 
cepté leurs  habiilemens  , 20.  fols  par 
jour.  N...  la  Feiiille.  Jean  le  Tourneur. 

570. 1. 

Deux  Cordonniers , 6 o.  1. 

Olivier  Doucet.  Philippe  Gardien. 
Un  Charron.  ' 60. 1. 

Un  Eperonnier , 60. 1. 

Marcou  Fouchere. 
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Article  XII. 

VENERIES  DE  MONSIEUR. 

^ *;  * *"  — . * * % ' ' ***  + * '».*•'  I*.  ?%  , ^ V ■ « A - 

Vcnerie  tour  le  Cerf. 

Un  Premier  Veneur,  1000.  I* 

Le  fieur  Marquis  d’Effiat , Antoine 
Ruzé , aufiGL  premier  Ecuïer  de  Mon- 
fieur. 

Quatre  Lieutcrtans , ' ’ Soo.  î. 

Arnoul  Garnier , Heur  de  Salins.  Phi- 
lippe du  Gardin,  fieur  de  Long-pré  Ca- 
lixte  Largentier  du  Corroy.  Mathieu 
Tillet, fieur  de  Jonval. 

Trois  Gentils-homes  ordinaires,,  12.00. 1. 

« ^ ^ ■ * **  * 

Jaque  de  Chambellan,  fieur  du  Putreo- 
tot.  Claude  Prizier.  Jean  Courtin  Mar- 
quis do  Givry.' 

Autres  Gentils-homes  , 400. 1, 

Le  fieur  de  Bèlleville.  François  Gau- 
cher. 

Le  fieur  du  Ronday.  Henry Jahan. 
Piqueurs  Ordinaires , ’ 273. 1. 15.fi 

Le  fieur  de  la  Marche,  Ilàac  Mar- 
chand. Nicolas  Henry.  JacqueFremin  > 
fieur  de  la  VaéHére. 

Valet  de  chiens  à cheval , 547. 1. 10.  fi 

Guillaume  le  Comte.  - . 

Z*  « • • ' 

ÏUJ  v 


Digitlzed  by  Google 


5ii  L'E'T AT  DE' LA  FRANCE, 

Grands  Valets  de  chiens  ordinaires, 

273.1. 15.  £ 

N Edme.  Charle  Thiébaut.  Jean 

Pierre  Alexandre , fieur  de  Golambert. 
JeanSoüyde  la  Doute- Jaque  Denys. 
Auguftin  Laîne. 

Autres  petits  Valets  de  chiens  eourans, 

*19.  1. 

Pierre  Sa  vigny.  Jaque  Guillon,  & Ja- 
que ion  fils  à furviyance. 

Valets  de  Limiers  ordinaires, 273.I.  10.  L 
Philippe  Creté. Edme  Guyonet.  Jaque 
Bernard. 

Fouriers . 150. 1. 

Laurent  de  la  Fond.  Etienne  Dezalay, 
(leur  de  Grêlé.  François  Abel  de  Son- 
netz.  Claude  Rotrou  , (leur  du  Frê- 
ne. 

Chirugien*  Ordinaire , 200.  L 

François  Marquaud. 

Palfreniers  Ordinaires , 219 .1. 

Gabriel  le  Tellier.  Jean  Guyot.  Jo- 
feph  Savel. 

Maréchal  ferrant,  130. 1. 

Martin  Bertrand. 

Vénerie  pour  le  Chevreuil. 

Un  Premier  Veneur 


i 


1000. 1. 


MAISON  DE  MONSIEUR.  $tj 

Le  fleur  de  la,  llhiére. 

Ljeutenans  par  Semeftre  , Soo.  I. 

Pierre  Bourgeot,  fleur  de  Verbuillon. 
Le  fleur  de  Montagnére.* 

Piqueurs  Ordinaires , 173. 1.  15.  f. 

Richard  Piédeliêvre , fleur  de  Boif-le- 
bourg.  Jaque  Imbert. 

Valet  de  Chiens  Ordinaires  à cheval, 

547. 1. 10.  f. 

Nicolas  Poftel  , fleur  de  Belanger. 
Grands  Valets  de  Chiens  Ordinaires , . 
. 173.1. 15. C 

Jean  Cartier.  Thomas  Darot.  Mar- 
celin Virieu.  Etienne  Marin.  -7 

Autres  petits  Valets  de  Chien  couchans. 

519. 1. 

Pierre  du  PrelToir.  Pierre  Goflè.  J 
Valets  de  Limiers  , 173.  1.  15.!. 

René  Chopin  , fleur  d’Aigremont. 
David  le  Gros. 

Palfreniers  Ordinaires  , 119. 1. 

Robert  Manourry. 

M iréchal  ferrant , 150. 1. 

Silveftre  la  Combe. 

Vénerie  pour  le  Renard. 

Un  Premier  Veneur , 1000. 1. 

Le  fleur  de  la  llhiére. 

Vénerie  pour  U Loup. 

Un  Premier  Veneur,  1000. 1. 

Z v ' 
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Le  fieur  de  la  llhiére. 

Lieutenant , . Coo.  I. 

Etienne  M.tgneux. 

Piqueur,  * 54.7.  L10.fi 

Pierre  Alexandre,  fieur  de  Mougri- 
me. 

Valets  de  Chiens , 219.I. 

Charle  Champeau.  Abraham  Tii- 
liére. 

Valets  de  Chiens  pour  mener  les  trois 
leflès  de  Lévriers  , 275.l15.fi 

Jean  Boiltel.  Charle  F fil  ôte.  François 
Collas. . 

Valets  de  Limiers  , 175. 1.  ij.fi 

Alexis  Renault.  Melchior  Santon. 

Toiles. 

Capitaine  .des  Toiles  , le  fieur  de  la  II- 
hiére,  1200. 1. 

Lieutenant,  ' 4.00. 1. . 

Le  fieur  Jaque  Boulai  t. 

Valet  de  Chiens , 275. 1. 15.  fi 

Dominique  Moitron. 

Meutte  pour  U-Licvrc.  > 
Chef  de  là  Meutte , 400. 1. . 

Le  fieur  de  la  llhiére. 

Capitaine  des  Levrettes , . 1100. !.. 

Le  fieur  de  la  llhiére. 

Valets  de  Levrettes , 60.I, 

Jean  Bruel.  Marguery  le  Berfeur.  - 
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Nicaife  Pétré , fieur  de  Vinei. 

•'  Fauconeriç. 

Un  Premier  Fauconier , 1000. 1. 

Le  Sieur  de  Ruvigny,&  le  Sienr  Henry 
de  Maflué  de  Rutfigny  Ton  fils  à furvi- 7 
vance. 

Fol  pour  Corneille . 

Un  Maître  Fauconier  , 250.  1. 

Antoine  Rouflèau. 

Piqueurs , 250.I. 

Pierre  Barré,  fieur  de  Caflignol.  Ifaac 
Barré,  fieur  de  Regnier.  JofëphTurçan, 
fieur  de  Belleveuve.  Charle-Loüis  Crê- 
pin  , fieur  dp  Lonne.  Jean  Gorteau. 


Porte  -Duc , 
Antoine  Clément. 

150.I.' 

Chirugien  de  la  Fauconerie , 
Louis  Bedaiilt. 

250.  L' 

Fol  pour  Pie. 

500.  1. 

Maître  Fauconier , 

Michel  Foullart  , fieur  de  la  Pinar-  . 
diére, 

Piqueurs , 

250.  L 

• François  de  Rates.  Louis  de  Haian- 

* 

courç,  fieur  de  Limermont. 

Fol  pour  les  Champs . 

Chef  des  Oyfeaux  , 1000. 1. 

Le  fieur  de  Rouvroy. 

Maître  Fauconier , 30.0. 1. 

* Z vj 
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Antoine  Proüillé. 

Piqueur , 300. 1. 

Louis  le  Maréchal.  ;.*:••• 
Oifeauxdc  Cabiuct» 

Chef,  1000. 1. 

Le  iieur  de  Ruvigny. 

Article  XIII.  ..... 

* ■ ' *• 

Gardes  du  Corps  François.  : 

■>  * _ . ■ } - r>  f • . #«  . ' - 0 9 t M | > f .* 

> » ' 00  ' , ® r'  * . ^ •ti  j ▼ 1 ^ jp  1 ^ 2*  * 

Deux  Capitaines.  ; 

M,  le  Chevalier  de  Châtillcn. 

Porte  de  gueule , à trois  pals  de  vair, 
au  chef  d’or. 

M.  Gabriel  Henry , Chevalier  Mar- 
quis de  Beauvau. 

Porte  d’argent  à quatre  lionceaux  de 
gueule  couronés  , lampailes  & armés 
d’or  au  bâton  noiieux  d’azur  ' pery  en 

bande. 

Ils  ont  chacun  pour  gages  8c  pen- 
fion , 6000.  liv.  8c  fervent  alternative- 
ment de  trois  mois  en  trois  mois.  M. 

1 

de  Châtillon  aux  quirtiers  (de  Jan- 
vier 8c  de  Juillet_,_&  M.  le  Marquis 
de  Beauvau  aux  quartiers  d’ Avril  8c 
d’Oétobre. 

4 H ♦ 

Quatre  Lieutenans , chacun  Z50.ÜV. 


t 
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de  gages,  8c  750.  liv.  de  penfion. 

Le  Sieur  Pierre  de  Marolcs , Sieur  de 
Rocheplate.  Le  Sieur  de  la  Roche. 
Le  Sieur  de  Verneüil.  Le  Chevalier 
de  Rumout , M.  Pierre  de  Montlearc 
de  Puizêlé. 

Quatre  Enfegnes , chacun  300.  liv.  8c 
900. 1.  depenfion. 

Le  Sieur  Loüis  Arnault  de  Thémines 
de  Lauziéres.  Le  Sieur  d’Epinoy.  Le 
Sieur  J ofeph  Baudouin  d’O  lion  ville.  Le 
Sieur  d’Apremont. 

Quatre  Anciens  Exemts , à 400. 1. 
chacun  dégagés,  & 150. liv.  depen- 
lion. 

j En  lanvier,  Le  Sieur  François  Fou- 
quet , (îeur  de  la  Pitiére. 

En  Avril.  Le  heur  de  Bouville  de 
Saint  Sauveur,  Antoine  Hercules  les 
Hénault. 

En  'Juillet  Le  heur  François  de  Pont- 
breant , Chevalier  de  S.  Lazare. 

En  Ollobre.  Le  iieur  Jean  Bâtifte  Bâ- 
tier,iieur  de  Brie. 

Quatre  autres  Exemts  à 400.  liv.  de 
gages  chacun. 

En  Janvitr.  Le  fieur  de  Meflin  de 
Merigny. 

En  Avril.  Le  fieur  Raphaël  d’Angui- 
bert. 
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En  'juillet.  Le  fieur  Penys  le  Chatë*. 
lier , fieur  de  Lombreville. 

En  Oftobre.  Le  fieur  Antoine  le  Mer- 
cier , fieur  de  Sjgny. 

Le  Sieur  dé  Boifpetou  de  Balenne  ^ • 
Chevalier  de  S.  Lazare , fervant  fix  mois 
près  Madame , 6og>.  1.  • 


Le  Sieur  Honoré  Lauthier , Exemt> 
fervant  auffi  fix  mois  prés  Madame, 

600.I. 

Exemts  des  Gardes  du  Corps  de 
Monfieur,  fervans'  ordinairement  près- 
M.  de  Chartres , le  Sieur  Ladiflas  de 
Raimond , fieur  de  Villeferme,  le  fieur 
Langlois. 

Maréchaux  des  Logis  , 400. 1. 

En  'janvier . Robert  de  Boquema^ 


re.  •’  ?>.&*■  v . 

Avril.  Le  fieur  deFarville. 

V 

'juillet.  Le  fieur  Pierre  Favre. 
Oftçbre.  Antoine  Jean,fieur  de  Cler- 
mont. 


Quatre-vingt  fêze  Gardes  en  deux 
Compagnies. 

Deux  Brigadiers  des  Gardes  , cha- 
cun , noo.  1. 


Le  Sieur  d’Hauterive. 

Le  Sieur  J.  B.  de  Sibille. 

Peux  Sqû  , Brigadiers  des  Gardes , 


j 
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chacun,  1000  1. 

Le  Sieur  Pierre  de  More.  Le  Sieur  de 
Bacqueville.  » 

Ils  ont  tous  la  qualité  & Ecrier  s. 

Î-, 

Le  premier  jour  de  l’an  1669. Mon- 
teur Duc  d’Orléans  receut  au  nom- 
bre de  Tes  Gardes  du  Corps  douze 
Chevaliers  de  S.  Lazare , qui  font 
corne  les  Cadets  des  Gardes. 

Douze  Chevaliers  de  Monlieur. 


M.  du  Frelîioy. 

M.  de  Montau- 
zéc. 

M.  de  Montau-  1 
zce. 

M.  de  Balleine.  , 
M*.  de  Rochepla-- 


M Cabre. 

M.  de  Tiilecour. 
M.  de  Rend,  ficur 
de  Longueville. 
M.  de  Villerays. 
M.  de  Pontbriant. 
M.d’Apremont. 

M.  d’Apremonc. 


Clerc  du  Guet  , 200. 1, 

M.  Pierre  Moulier. 

A luy  pour  fourniture  & pour  des 
paillallès , 1000. 1. 

A Meiïïre  Pierre  Moulier , Receveur 
& Pâleur  de  cette  Compagnie,  pour  iès 
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gages , 2000.  f. 

Chirugien , 200. 1. 

Pierre  Labeur. 

Deux  Trompettes , pour  gages,  mon- 
ture & remonte,  1000. 1. 

François  Cochinard.  Pierrre  Poüart 
desjardins. 

Un  T imbalier , 1000.  h 

Le  Sieur  Leger  Boilïèau , dit  la  Bou- 
laye; 

Thrêforier  de  la  Compagnie  des  Gar- 
des , 1000  1. 

Le  même  Pierre  Moulier. 

Article  XIV.  . 


Gardes  du  Corps  Snijfes, 

Deux  Capitaines  ,3500. 1.  de  gages  , Sc 
1500. 1.  de  penlïon. 

Le  Marquis  de  Foix  de  Rabat. 

Il  porte  d’or  à trois  pals  de  gueule. 
Le  Chevalier  de  Lifcoiiet , aulïi  Pre- 
mier Chambellan  Ordinaire  de  Mon- 
iieur. 

Trois  Lientenans  , 1000. 1. 

Le  Sieur  Henry  de  Filtz. 

Le  Sieur  de  Chevry. 

Le  Sieur  de  JSeaufort,  Adrien  de  Le- 
ftocq. 
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, Deux  Enfêgnes. 

N....  de  Salanove  Bellelonde , Enfegne 
François. 

François  Filez , Enfegne  Suifïè. 

Huit  Exemts  , donc  il  n’y  en  a que 

quatre  fin*  l’Etat,  deux  Suifïès  & deux 

François. 

En  'janvier.  Hugues  Bernard , fécond 
Exemt  François. 

a 

N....  Gramont. 

En  Avril,  N Adam  Premier 

Exemt  Suifïè. 

Jerome  David  ‘-Sieur  de  Senneville, 
Exemt  François. 

En  'juillet.  François  Efhault  , Sieur 
des  Sablons  , Exemt  François. 

François  Antoine  de  Marry , Exemt 
SuiUè. 

En  OBcbre.  Nicolas  Duché,  Sieur 
de  la  Verrière  , Premier  Exemt  Fran- 
çois. 

Jean  Aubert  , fécond  Exemt  Suif- 
fe. 

Deux  Fouriers,  Gilbert  Noury , pre- 
mier Fourier. 

Martin  David  , fieur  de  Beaumont, 
fécond  Fourier.  156. 1. 

Un  Clerc  du  Guet,  661.  1. 

François  1’Heureux. 
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ÜnChirugien,  ioo.l.' 

Pierre  B uard. 

Trente- (ix  Soldats  Suiflès  j chacun  iu- 
1. 6.  f.  8.  d.  par  mois , ' 256.1. 

Première  Efcoüade  , Pierre  Cahuflîn, 
Antoine  Cniipcrg  , Pierre  Rotte,  Ga£I 
pard  Vetique,  Pierre  Burlet  , Jaque' 
Mouric,  François  Pillé,  Jean  'Couble, 
Claude  Piéguay , Jean  Bernard  , Jâ- 
que  Cora , Jean  Horne,  Claude  Col- 
let, Hans  Bron  , Jean*  Bâcifte  Geor- 
ge. Chriftophle  Maure.  Jean  Antoine 
du  Fay, 

Seconde  Efcoüade  j Michel  Ancer, 
François  Moran , François  Sève , Geor- 
ge Praclay  , Jean  Chimfleur,  Pierre 
Carre, Jean  Carré,quieft  àMademoi- 
lelle , Antoine  du  Fay  , Barthélémy 
Burlet,  Jean  Chalais,  Charte  Dudin. 
Claude  Pâquier.-  François  Moran  le 

Jeune.  Daniel  Nahel.  N Bourdet.- 

Francois  Bernard.  ' - . ^ . 

ê 

Jaque  Chvindman  , Fifre*  Maximi- 
lian  le  Jeune.  Tambour.  Tailleur . Guil- 
laume Genié. 

• * 4 ■'  * 1 \ • 
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Article'  XV.-  . 


Des  Bâtimens . 


Un  Sur-Intendant  des  Bâtimens,  8c 
Jardins , 3000.  L- 

Le  Sieur  de  Bois-franc,  Joachim  de 
Seigliére,  & le  Sieur  Timoleon  Gilbert 
fon  lîls’en  furvivance. 

Intendant  des  Bâtimens  8c  Jardins,. 

* <5oo.  1. 

Le  Sieur  Jean  Girard , 8c  Jean  Bâtifte 

Albert  fônfils  à furvivance. 

Contrôleur  Général  des  Bâtimens , 

1000*  I. 

Le  Sieur  Ni...  le  Pàutre. 

Un  Architecte,  <>00. 1. 

Simon  Lambert. 

Il  y avoit  cy-devant  un;  Charpen- 
rier  , un  premier  Jardinier,  un  Mat 
fon.  " ' 


Autres  depenfis  pour  les  Mai  fins  de 

Monfisur  le  Duc  d'Orléans. 

\ 

A Jean  Lafteyras , Concierge  de 
Saint  Clou,  5600. 1.  à Rodolphe  Clau- 
de 8c  Henry  de  Fert  Jardiniers  8000. • 
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SH  L’E'TAT  DE  LA  FRANCE, 
livres  , à Gilbert  Marquis  Jardinier 
du  Potager  j 3100.  livres  , à Philbert 
Doiiinot  Jardinier  du  Parterre  d’Apol- 
lon , iooo-  livres , à M.  George  Cani- 
vet Doïen  de  Saint  Clou,  pour  terres 
enclofos  au  Parc,  100.  liv.  Au  Chapi- 
tre de  Saint  Clou , 100.  liv.  Au  Chape- 
lain de  la  Chapelle  de  Saint  Euftache , 
le  fieur  Piètre  4 6.  liv.  Au  Curé  de  Sê- 
vre  pour  l’indemnité  des  dixmes  100. 
liv.  Au  Receveur  de  l’Archevéché  pour 
la  rente  fur  le  petit  Moulin  duTillet, 
4 2-S'  l*v*  A Marin  Famie  Maître  Cou- 
vreur , pour  i’entretênement  des  cou- 
vertures d’ardoiie  & tuilles  du  Châ- 
teau de  Saint  Clou , Maifon  du  Til- 
let  & dépendances  de  Coulombe.  Mai- 
Ion  de  Saint  Germain  & Ver  (ailles, 
1500.  liv.  A Pierre  Aubry  Concierge  de 
la  Maifon  de  Sêvre,  508.  liv.  pour  a- 
voir  foin  des  jardins  de  cette  Maifon 
de  Sêvre  , 1000.  livres.  A Charle  le 
Griel  Portier  delà  porte  de  la  Grille  du 
Château  &Jardinde  S,  Clou,  300, 1.  A 
N....Taupier,6oo.l.  A N....  Parcntjar- 
dinier  de  la  Maifon  de  Coulombe,  600.I. 
a N,...  Grivelle  Jardinier  de  la  petite 
Maifon  de  Coulombe,  zoo.  1. 

Somme  totale  11 17 1, 

• *%  '•  " J*  * ^ • JM  — - 


MAISON  DE  MONSIEUR,  jiy 
Le  S.  Décembre  1 666.  Philippe- 
Charle  d’Orléans,  Duc  de  Valois,  mou- 
rut âgé  de  deux  ans  quatre  mois  vingt- 
quatre  jours. 


Vous  remarquerés  que  Madame  por- 
te les  mêmes  armes  que  Madame  la 
Dauphine:  toutefois  avec  certe  diffé- 
rence que  Madame  porte  au  i.  & 4. 
quartier  , le  lion  du  Palatinat  du  Rhin, 
Ôc  au  1.  Sc  5.  le  lozangé  de  Bavière. 


T 


M A 1 S O N 

de  J^Ladame. 


Etat  du  paiement  des  gages  & apoirr 
fement  s que  Madame  , DucheJJè 
d’ Orléans  , ordone  être  fait  aüx&ffi- 
ciers  de  fa  Maifon  , pour  la  prêfente 
année. 


Un  premier  Aumônier. 

M.  François  Tallemant,.  Abbé  du 
Val-Chrétien , Prieur  de  S.  Irenée,  cy~ 
devant  Aumônier  du  Roy  : il  eft  de  l'A- 
cadémie Franco ife.  Pour  fes  gages , plat 
&penfions,  3000.  L 

Un  Aumônier  Ordinaire,  pour  gages  & 
nourriture,  13S0.  J, 

A4.  J^an  Teftu  Abbé  de  N.  D.  de 
Fontainejean , & de"S.  Cheron. 

Quatre  Aumôniers  fèrvans  par  quar- 
tier, 140.  U 

M.  Bernard  d’Amanieu  de  Ruart. 

M.  Jaque  Bertet,  Prieur  de  S.  Léo- 


K 
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nard  de  Dreux , Bachelier  de  Sorbone. 
M.  Antoine  de  Pigis. 

M.  Julien  GedoUin  de  k Dobiaye , 
Confeflèur  & Prédicateur  Ordinaire, 

‘ , izoo.  1. 

le  R.  P. Jourdan,  Jefuite. 

Un  Chapelain  Ordinaire. 

Maître  Thomas  Carolan. 

•Chapelains  fervans  par  quartier  , 100. 1. 

Maître  Thomas  Carolan.  Maître 
Antoine  Rouflày  , Sieur  de  Senas, 

. Maître  Mathurin  Mettais.  Maître  San- 
-jfon  Qoittebeuf,  Prieur  au  Château  de 

Hambaye.  Vv*  i - } ' ' > 

. Clercs  de  Chapelle  fervans  par  quar- 

. itier 9°«  i» 
Mre  Jofëph  JPouget.  M'e  Loiiis  de  la 

■More  Vilbray  , Abbé  -d’Apremont. 
M e Nicolas  Canglois.  Mre  Gille  du 

• ÎPoPt  Do&euren  Droit. 

">Sômicr  de  Chapelle. 

- André  Perla n , pour  gages  & loïer 
.ide  chevaux,  quand  Madame  cheminera, 
» 400.I. 

•Aumônier  du  Cômun  ,100.  l.de  gages , 
'<56J.  de  Fournitures.  - 
. 1 . oM e ....  Guillemot  ^ Chanoine  de  ) 

• 'près  Limoges. 

3Confellèur  du  Cômun , • roo.  1. 


jiS  L’ETAT  DE  LA  FRANCE. 
M,c  Laurent  Morlet. 

"V 

chambre. 

. ^ * ♦ -'v  • ► - - . ^ --*« ift 

Dames. 


Madame  N.....  Première  Dame  oü 
Sur- Intendante  de  la  Maifon  de  Ma- 
dame, 

« 

Madame  la  Marquife  de  Clernmbault, 
Dame  d'honeur  ; pour  gages,  plat  6c 
pcnfion , Sooo.l. 

Madame  de  Durasfort,  Dame  d* A- 
tour:  pour  gages,  plat,  &.pour  autre 
entretenement , 6000. 1. 

Filles  DemoifelleSi  , 150. 1. 

Mademoifelle  Marie  - Madeleine  de 
Monteclair,  veuve  du  Marquis  He  la 
Dobiaye  , Gouvernante  des  Filles  , 

800.I. 

Mademoifelle  Catherine  Varin  de 
Foridy , femme  du  fiéur  Billard , Soû- 
Gouvernante , ' 500.I. 

Mademoifelle  Mariejofephe  de  Poi- 
tiers, . n.--  ;V'  M ,„-r  150.1. 

Mademoifelle  Anne  - Madelaine  de 
Château-tiers  , r -Jtl  . 150. 1. 

£ Mademoifelle  Marie  de  Clifïon,  150.I. 
Mademoifelle  Marie  Téréfe  le  Petit 

de 


V. 


Sorel , a 
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4e  Vernot  de  ChaufTeraye  , 150. 1-  • 

Mademoifelle  Françoife  de  Loube, 

^ \ 4 s , . '1 

}S9; 

Femmes  de 

La  Demoifelle  Marie  Madeléne  Ha- 
mac , mariée  à M.  le  Baron  de  BufL 
ca.  a Première  Femme  4e  chambre , 

, 100.  h . 

La  Demoifelle  Marie  Hamar,  100. 1; 

La  Demoifelle  Marie  Roger  , femme 
"de  M.  Renier , " ‘ ' 100.  L 

La  Demoifelle  Anne  desQuoix,ioo.l. 
La  Demoifelle  Henrietsre  Benedi&e* 

Madame  4e-Leét.oçq^S 

La  Demoifelle  Marguerite  Toutefeç 
d’Adelay  , & Marie  Toiitefér  4e  Ron* 
quelaure  fà  Nièce  àfurvivance,  ioo.l; 

La  Demoifelle  Marguerite  Robeau  , 
femme  de  M.  Gemme  , i,o®s.  1; 

, La  Demoifelle  Marie  Merille , 100.  fc 
La  DemoifeUe.  Michelle-  des  Prés  de 

.«■  . ■ 4 

la  Chapelle,  v‘  100. 1, 

La  Demoifelle  Marie-  Bourfkr,ioo.li 

La  Demoifelle  Chariote  Soüart,^o.L 

La  Demoifelle  Henriette  de  Merille, 

IQO.I. 

La  DemoifeUe  Aune-  Angélique» 
Soiiart.  100. 1. 

Tome  L , S Aa  , 


A 


V- 


L’ETAT  DE  LA  FRANGE. 
Lingére  pour  blanchir  le  linge  de 

Madame.  ' : 

Marguerite  Etienne,  veuve  du  fieur  le 

Duc,  ' 7SX 

Empefeulè,  Marie  Hamar , 500.I. 

Femmes  pour  fervir  les  Filles  , 90.I. ' 

Marie  Rangot,  Couturière.  Jeanne  ; 1 
Brulé  , veuve  de  Charle  Bertin.  Anne 
Bailler.  Mademoife  lie  d’Alvignan.  Anne 
le  Jeune.  Jeanne  Fougeron. 

Huifïïer  de  Chambre  Ordinaire,  200. 1. 

N ’ ' V '' 

Htiiffiers  de, la  Chambre,  160. 1. 

Jaque  Aubry,  fieur  d’Ourin,&  Ton  fils 
à furvivance.  Germain  le  Cailletel, fieur, 
de  la  Campagne.  Pierre  le  Fort.  Louis 
le  Clerc,  fieur  dé  Chevriéres. 

HuiBiers  du  Cabinet , 150.I. 

Jean  Septîer , fieur  des  Notz  , & Paul 
Scptier  Ton  Père  à furvivance.  Charle 
Truvart,  fieur  de  Chanterenne.  Loiiis  le  , 
Large,  fieur  de  la  Guibardiére.  Alexan- 
dre Montjoye. 

Huiflïcrs  de  l’Antichambre,  160.  Jv 

• Jean  Louis.  Loiiis  Hay.  Pierre  la  Bi- 
che.1 Guillaume  de  Greüilly  , fieur  des, 
Fc.fies. 

Un  Valet  de  Chambré  Ordinaire,  300. 1. 

* N 
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MAISON  DE  MADAME!  nv 
Huit  Valets  de  Chambre,  fervans pal- 
quartier,  . 160.I.  . 

Claude -de  Nauroy.  Daniel  Quillet, 
Jâqug  de  Fleuriel,.  fieur  dudit  lieu.  Clan, 
de  le  Maître , fieur  du  Plellis.  Etienne 
de  la  Folié.  Jean  Defchamps.  François  de 
Joiiy.  Claude  Arnoult. 

Trois  Garçons  de  la  Chambre , 140. 1. 

Nicolas  Salior.  Louis  Aumaître.Jâque 
Gautier. 

Deux  Lingéres  fervans  par  Semellte  g 

60. 1» 

Premier  Médecin. 

Le  fieur  Gille  le  Bel , 6000. 1. 

Médecin  Ordinaire  de  laMaifon,  1500.I.*' 
Mr  François  du  Cornet. 

Apothiquaire  du  Corps, du C6mun,&  de 
l’Ecurie  , pour  gages  & nourriture, 

, . 1800.  L 

Armand  Soüard. 

Chirugien  du  Corps. 

François  Carrère,  pour  gages  & nour- 

1000. 1. 
150.I. 


1 
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nturev 

Chirugiens  duComun , 

Claude  de  Forceville. 

Michel  Renier. 

G'ardcrtbe. 

Maître  de  la  Garderobe  , 600. 1. 

’ , Le  Sieur  François  Potet , Sieur  de 
Chofïbcs.  ^ Aaij 


B 

■. , 


-’v- 


O.'ïl 


s 


- J ! ..JL. 

Un  Valet  de  Garderobe  Ordinaire, 

fioo*® 
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ï Valets  de  Garderobe , 140. 1. 

Coüis.  Richard  , dit  le  Comte , qui  a 

•es*.  Jean  Mateyon.  Noël 
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Deux  Tailleurs, 
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106.  L 


jf/*, 

fc  Martin , pour  les  Filles. 

-manteau, ou  P 
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Chambre  aux  deniers. 


Minf' 
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Le  Chevalier  d’honeur.  M.  Charle  ;>« 


Un  Premier  Maître  d’Hotel  , M.Er 
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Maîtres 

r <:  • 

quartier, 

M.  Nicolas  Sevin,  fieur  d’Aline. 

M.  jaque  de  Çarel , fient  de  Mercé. 


M.  Benjamin  le  Taneur. 

M.  Nicolas  Boiiillerot,  fieut  de  Vi- 
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MAISON  DE  MONSIEUR, 

Le  fieur  Loiiis  Hamar.  Le  fieur  Antoi- 
ne Margat. 

CentiLhomefervant  Ordinaire,  iioo.!. 

Le  fieur  Henry  Lirot,  & Pierre  !fon  fils 
à fiirvivance. 

s Huit  Gentils-homes*  fervans  par  quar- 
tier, 500.I. 

Le  fieur  Lofôis  Bidault.  Lè  fieur  du  Fre- 
tray,  Louis  le  Frère.  Le  fieür  Henry  -Gifi- 
maont,  fieur  de  FÈpiriiérè.  Le  fieür  Fran- 
çois Seroux , fieur  de  Venette.  Le  fieur 
Antoine  Macé.  Le  fieur  Jean  jofêph  Ga- 
not.  Le  fieur  de  Viilebôuzon.  Le  fieur... 
•Trois  Contrôleurs  Clercs  d'Office , fer- 
■vaits  dhaeUn  quatre  mois , 400.  1. 

Jean  de  la  Voix.  Leonard  Simeon  Colin. 

Loiiis  Maeé.  , ' 

Un  Controleur  Ordinaire  , Bernard  de 
Beaumont,  Soo.l. 

Quatre  Huiiliers  de  Salle , ^ '100. 1, 

Jâque  Combray  de  la  Rivière.  Frkfi- 
çois  Malfufon.  Jâque  Fauvci  des  Cou- 
tures. André  Terrier. 

Quatre  Chefs  de  Paneterie , fervans  par 
quàrtier,  i6ô.  I. 

Pierre  Baurien,  & François  fon  fits  à- 
Turvivirnce.  Guillaume  Bigot.  Nidôlas 
Pioche.  David  du  Lieu. 

f ^ ïoO.  1. 


,5*4  L*E?TAT  DE  LA  FRANGE. 

Marin  Huet.  Leger  Triou.  jean  le 
Mur.  Antoine  de  la  Mer. 

Somier  de  Paneterie , 400. 1. 

JeanAlliot. 

'Quatre  Chefs  d’Echanfonnerie , fervahs 
par  quartier , 150.I. 

Jâque  Ticquct.  Nicolas  Martin.  Claude 
Lemaii.  Alexandre  Vallée. 

Quatre  Aides  , 100. 1. 

François  Séel.  Noël  Brulard.  Pierre 
Tavenay.  Gille  Barnabe. 

.Somier  d’Echanfonerie,  400. 1. 

Louis  Grégoire. 

CUISINE. 

Quatre  Ecuïers  fervâs  par  femeftre,  150.I. 
Pour  la  Bouche . 

Jâque  Henrion,  & François  fon  fils  en 
furviv.  Claude  Baligan  de  S.  Quentin. 
Peur  le  Comiin . 

Pierre  l’Evêque.  Chriftophle  Malet.  * 
Quatre  Aides  , 100.  L 

Pour  la  Bouche . 

Antoine  Langot.  Mathieu  Pécheux. 
Pour  le  Comun. 

Antoine  Audoire.  Guillaume  Gervy, 
fîeur  de  la  Garde. 

Trois  enfans  de  cuifme  ordinaires , 60. 1. 
Pour  U Bouche. 

Etienne  Mabile.  Nicaife  de  S. Jean. 
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Pour  le  Comu» . 

Nicolas  Bouclier. 

Quatre  Porteurs  en  Guifine , 60. 1. 

P pur  la  Bouche.  • •>■}*.  t ï 

Pierre  Marquer.  Adam  Retrou. 

Pour  le  t omutt. 

Fourcy  Charlet.  Claude  d’Outreï’eaii. 
Quatre  Huifliers  de  Cuiflne,  60. 1. 

: Pour  la  Bouche.  . ! > 

» Yves  Barbier.  François  Querville. 

Pour  le  Cornun 

Robert  Roullèl,  fleur  de  Comte. 
Touflàint  des  Ouches. 

Deux  Garde- Vaiflèlle  , 400. 1. 

Pour  la  Bouche.  / 

Martin  Stocart. 

Pour  le  Cornun . 

Martin  Stocart. 

Un  Somier  du  Garde-manger  Ordinai- 
re, - 400.L 

Etienne  Mabile. 

Un  Coureur  de  vin , ijo. 1. 

Somier  des  Broches,  400. 1. 

Antoine  Pêcheux.  Pour  la  Bouche . 
Gcofroy  le  Quieux,  ôc  Charle  Ton  fils  à 
furvivance,  Pour  le  Cornu ». 

Un  Patiffler , 60.  Ir 

Simon  Gautier,  dit  de  S.  Germain. 
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Deux  Verduriers , fervans  par  fix  mois  | 
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^Quatre  Sersid’éàiï' 

Jean  le  Doux;  Claude  Blélîfnàre.  *1 
laume  du  Chemin.  Pierre  le  Doux.  **„ 

>ar  fèmeftre , iiôîÏ 
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Jean  de  la  Borde;.  Michel;  Barcîy.  ' 
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Claude  Mahë,  & Edouard  ion  fils  à 


r»  . î 


Euviv.  Claude  Menrion. 
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Un  Sômier  de  Fruiterie , ' 400.1 . 

Jean  Terrai 

Quatre  Huifïïers  -du  Btfre'au  , fervans 
par  quartier  ? 100.  I..' 

Gafpard  ©ttfdin, fient  <de  là  France  fié-  . 
re,.  Guillaume  le  Couttftier , fieUr  de  la 
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Quatre  Chefs  fervas  par ;quàttier>it>oX 
Simon  Gauthier,,  Edme  Col  if  Ion , fieûr' 
de  Borin.  Pierre  Cliveau , fîeirr  de  la 
ÇMont.  Jaque  le  Côte , fietfr  du  Menillet.. 

îîlanmêBertin. 
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Jâqite  Loifon.  Robert  Marinteaü. 

Deux  Porte-tables  dft  'Comwi , i£o.  5. 

Pierre  Pîpet;  Abel  Chardont  ' * J' 
Maréchaux  des  Filles  ^ . îoo.  L 

Jâque  Aubert  * 3t  Roger- Aune  Aubert 
Ton  fils  ont  les  deux Charges  ; de  plus  le 
fils  a lafurviv.  de  la  Charge  de  fon  père. 
Huilîïer  de  Salle  des  Filles  , ioo.I. 

Pierre  du  Moulin  , N*...v.. 

Valet  de  Chambre  oü  Garçôn  des  Filles, 

'v-  ~ 'N.;-  7$  J. 

Saturnin  Aïnou#  ,dîeuï  des  Foïé'cs. 

Un  Garde-meuble  * ; -i8o.  ï. 

Chriftophle  Tahuïet.  - : / 

Deux  Tapiflïers , - ïbbiï. 

Jean  le  Bon,  heure!  e Bêlfèuèliït.  N..  ..: 
Un  Porté- chai fe  d'affalteS , $ob.  1.* 

Jean  de  la  Fleur.  ' 

>eüx  Porte-faix  de  la  Ch&ïibtè  -,  £6.1, 
Jean  Àudbliard  j Jean  Garïêaii. 

: • Deux  Pourvoyeurs-,  db.l. 

Albert  Matière.  Samuel  Char  lé  Turi 
pin,  fieur  de  Lêpiniére  & de  Sawdïe.  - 
Deux  Faiotiers,  - * tfbb,!. 

Dehys  Chevillàrdt  Jean  Audôüarï. 
Marchands  fournillàns,  & GenS  dé  frië- 

r * 

tier  d,emeurans  à Paris,  • -6o.  1. 
Gabriel  Gemin  , CordoriiÜŸ  Ordinâire» 
Gérard  Joiudèé  CordtAHV’dt  U 'GUrdttabe. 
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Pierre  Cceuret  , Marchand  joüailtier. 
Pierre  Briére , Cordonier  de  T Ecarts. 
Aubertin  Gauderon,  Memtifisr.  Claude 
Per  {on , Marchand  de  Toi  lie  i Linger . 
Quatre  Maréchaux  des  Logis»,  ijO.  1. 


Premier  Ecuïer. 

Le  heur  René  François  de  Broon , 
Chevalier  Marquis  de  Chollet  & de 
Fourneaux , Comte  de  Chemillé  r pour 
appintemens  & livrées 
f II  porte  i’azur  ; à la 
fretté  de  gueule. 

Ecuïer  Ordinaire 


r^'  1 2000.1 

•4  g Y ~r 

âh  Garnier. 


Le  neurjean  iuoian.  Le  iieur  jean 
Moet,  fieur  de  Louvergny.  Le  fieur  Ja- 
que Baubé.fieur  de  la  Hemerie.  Le  fieur 


Louis  Armand  de  Châtillon  d’Har 
zillemonL 
N„..  du  Han. 
ir  N..*.  Frenel. 

0.  N....  de  Lorichon. 
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Dublé  d’Uxelles . 

Deux  Eciùers  Cavalcadours  pout  mon- 
ter les  chevaux,  54.6. 1. 

Le  (leur  Robert  du  Lnbre/  Le  fieur.,-,. 
Un  Contrôleur  Général  de  l’Écurie, 
'.h;  . • noo.j. 

Le  fieur  Charle  Leeuïer,  fieur  de  la 
Griflfbnniére. 

UnSécrêtaire  des  Coinandemens,4ioo.l. 
Le  fieur  Jean  du  Four  , fieur  de  Nq* 
• gent  les  Vierges. 

. \ Un  Intendant,  des  Maifon  & Finau- 
j çe$.?  Y . 

Le  fieur  Jean  du  Four , fieur  de  No- 
gènt  les  Vierges,  s 

Autres  Scérêtaires , joo.rl. 

Gabriel  Cordier.  Abel  François  de 
Beaufort.  Philippe  du  Moulin,  Claude 
Porcher,  Jean  du  Mont , fieur  de  la  Val- 
lée. 

Deux  Solliciteurs  d’aflfàires  , 500.L 

François  de.  Brafdechal.  Antoine  E- 
vrard. 

Un  Thrêforier  Général  de  la  Maifon.. 

3000. 1,. 

Le  fieur  René  d’Avoûr.. 

Officiers  de  l'Ecurie. 

Dix  Grands  Valets  de  Piéd,qui  ont 
20*X  par  jour,  qui  font  366. 1.  par  an  r 
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nourriture , 
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n.  là 


Belier.  Marc  Maitot.  Pierre  k Cire. 
Michel  Jfeiivitux.  Jean  <de  k Pierre. 
■Chriftophle  Binet.  Charle  Guillemot. 
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Porte-manteaux , 

; Mann  Morillon . Alexandre  Saâlkïi , 
fleur  de  Seanlles. 

Valet  de  Piéd  des  FilfeS  j à raifon  de 
3.0. f.  par  jour , 5 66.1, 

Pierre  Malèzieux ,,  (leur  de  Villiers. 
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Jean 

Un  Portillon , 
Châtie  Hubert. 
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100.  k 


Quentin  BaflueU  $£& 
te  Portillon  . - h i 


Jean  de  Mèttf&ttântâ 
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Pierre  de  Montamant.  * - j ■ : * M 

irQ.‘ 2^  4*00.  I*-.. 
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Cocher  du  Caroiîe  dcfe'fenSidfiesde  Ch  am- 

v 1.00  1.- 

J « • - # C • ’-r  ,*  ^ ^ 
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v Antoine  Moniav. 


bre. 


te  Portillon... 
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N.. 

Maître  Palfrenier  Ordinaire,.'  -TOo.l. 
Olivier  Poiffier; 

Porteurs  de  Chaifè  v $6$  Ai 
Antoine  Vinet.  Pieïfce  Gofiét. 
Maréchaux  de  Forgé,  ïooL 

René  Brayer.  André  MalFiïfofc.  . Ÿ 
Le  Gàrdè-ti’ïéublé  des  Ecfcfticfc , 100. 1; 

Nicolas  Boivin:  . ;*  * £ 

Chatrofa,  \ 6ô.-l. 

Théodore  Moilù. 

Deux  Tailleurs.  Sgj , 

Jeaft  Marchand,  G&vaiv  T&ré. 

Un  Bourelier.  * ~ 

DhnaiTche  LanAert^ 

Ghirugien  de  l’Êcurie, , 100.  L 

Pierre  Th evtnôt.  " r 

fearbiet-  poiir  faire  lés  chèVeüxauX  Pa- 
ges, ïoo.Î.- 

Maître  à daniér  des  Pages 2,00. 1. 
Pierre  Piquet. 

Maître  Tireur  d armes , pour  montrer 
aux  Pages  , 2.00. 1. 

Philbert  Morin , fieur  delà  Touche,.. 
âc  fon  fils  à furvivance. 
x Gouverneur  des  Pages  , 300. 1. 

Le  fieur  de  Grand-Champ,Alexandre 
Mariette.  - • , . . 
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Aumônier  Ordinaire  & Précepteur  des 


Pages , 

Mrc  Gille  Lanonv 
Valet  des  Pages, 
Thierry  d’Ailly. 
Argentier  de  l’Ecurie 


v*i  Fait  & arête  par  Madame  le- 

m , 

✓ . ..  v - .\i  . r- 

: : Monièigneur  le  Duc  de  Chartres.. 

Son  Gouverneur  , M^le  Duc  de  Na 
vailles  Maréchal  de  France  , avec  pareil 
■ apointemens  que  les;  Gouverneurs  de 
,Fils  de  France.  r / ; 

Son  Précepteur , M.  de  S.  Laurent,cy 
devant  Introdu&eur  des  Amballàdeurs> 
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CH  APltR  É I. 


Des  En  fans  de  France 


n E Premier  Fils  des  Rois  de 
France  porte  la  qualité  de 
Ontiçhïn  , Sc  le  fécond  Fils 
de  F tance  sapellfe  frfanfiri*», 
dans  autre  qualité.  Mais. après  Monfei- 
îgtieitr  le  Dauphin^  fes  pmrfésFantDcicfc- 
d’Orieans, d'Anjou,  d’Alençon  , de  Va- 
lois, de  Touraine  , de  Iteïry,  de  Pon- 
ïhieu , Sc  autres  Apanages.  Ces  puînés 
{portent  le  fltrnom  de  France , Sc  rte  « 
'lignent'  que  de  leur  nom  propre , de 
-même  que  te  Roy  $ ce  que  Font  auwS 
tes  Filles  de  France  : qui  font  apelees 
Mcfdtms* 
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CHAPITRE  II. 

, Des  Princes  du  Sang . V 

Eu  Monteur  , Duc  d’Or- 
léans ,qui  fenômoit  Gafton 
Jean-Bâtifte,  Fils  de  France, 
Oncle  du  Roy  ,Duc  d’Or- 
leans , de  Chartres,  de  Va- 
lois & d’ A lençon  , Comte  de  Blois  , de 
Montl’herÿ  & de  Limours,  Gouverneur 
du  Languedoc,  duPont  S.  Efprit,  de 
Montpellier,  de  Carcailonne , de  Bre/L 
con,  &c.  Lieutenant  Général  du  Roi 
fon  Neveu  par  toute  la  France,  Chef  de 
/es  Con/èils  , & Généralifïïme  de  /es 
Armées,  mort  à Blois , âgé  de  51.  ans  le 
^2.  Février  1660.  a laiiTé  quatre  filles.  Il 
êpou/à  l’an  1616.  en  premières  noces 
Marie  de  Bourbon,  morte  le  4. Juin 
1617.  fille  unique  & héritière  de  Henry 
de  Bourbon , Duc  de  Montpenfier , Sou- 
veraine de  Dombes  , & de  Henriette 
Catherine  Ducheflè  deJoyeufe,de  la- 
quelle il  eut  le  19.  May  1 $27.  une  fille 
apelée  Mademoifelle. 

Madcmoifcllt  d’Orléans  » figne  .Anne 
Marie- Lc  'ùife  d'Orléans , qui  a eu  M la 
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Comteftè  de  Fiefque  pour  faGouvernan- 
, te.  Elle  eft  Duchdïè  du  Châtel -éraud , 
de  Montpenfier  , de  Saint  Fargeau , 
Comteftè  d’Eu , Pair  de  France , Prince!- 


fe  de  la  Roche- fur-  Yon  & de  Luc, 
Marquiîè  de  Méfiéces,  Dauphine  d’Au- 
vergne , Comteftè  de  Bar-fur-Seine , 
Mortain  , Châcillon  les  Dombes , Vi- 
comtellè  d’Auge  , Broftèas  $c  Dam- 
front,  Barone  de  Beaujolois,Combrail- 
les , Montagu , Argenton,  Roacheville, 
Thiers, Ecole , Montargis , SainteSeve- 
re.  Dame  de  Montigny , de  Champigny 
& autres  lieux. 


Elle  a doné  la  Principauté  de  la  Ro- 
che-fur-Yon  au  Frère  de  M.le  Prince  de 


. Conir,  & la  Souveraineté  de  Dombes 
. qui  done  pouvoir  de  faire  battre  mo« 
noie,  à M.  le  Duc  du  Maine,  s’en  refer- 
vant neanmoins  l’ufufruit pédant  (à vie. 

Elle  porte  pour  Armes,  d’Qileans,  qui 
eft  de  France  au  lambel  d’argent^  l’Ecu 
en  forme  de  lozange. 

Et  en  fécondés  noces  , feu  Mon- 
fieur . êpoufa , l’àii  1651.  Marguerite  de 
Loraine , deuxième  fille  de  François 
Comte  de  Vaudemont , & de  Chriftine 
de  Salm,  & fceur  de  Char  le  Duc  de 
* Loraine , née  l’an  1615.  morte  à Paris 


•■v 
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en  Ton  Palais  de  Luxemboorg  le  J.  A- 
vril  1672.  de  laquelle  il  a laille  trois' 
filles. 

Mademoifelle  d’Orléans  , nomée  . 
Marguerite  Loiiife  , née  le  28.  Juillet 
.1645.  mariée  le  itjr  Avril  1661.  au  Prin- 
ce de  Tofcane , à prêfent  Grand  Duc' 
de /Florence , dont  il  a Ferdinand  de  Mé**  - 
dicis  Prnice  de  Tofcane , né  le  9.  Août 
i66^.  Marie  Madelêhe  de  Médicis  née 
Pain  1665.  * 

Mademoifelle  d’Alençon  , jfab'eltc 
"d’Orléans^  née  le  26.  Décembre  r6ç6, 
veuve  Doüairiere  du  Duc  de  Guife,dont 
^ eile  avpit  un 'fils. 

Et  Mademoifelle  de  Valojs,  FrWrcïfifi- 
d' Orléans  , née  le  rj.O&obre 
liée  au  Duc  de  Savoye  le  4.  Mars  1 
morte  en  1-664. 

'•Il  avoit  aufli  un  Garçon  Jean  Gafton 
. IDücde  Valois. 

Avant  que  de  venir  à Mefii'edïs  te 
Princes  de  Condé  de  de  Conty , il  faut 
Ravoir  que  Louis  * de  Bourbon  , Prince 
‘Condé , I.  du  nom  ( frère  d’ Antoine 
■de  Bourbon , Roy  de  Navarre  ,.qui  fut 
f>ére  du  RoyHenry  le  Grand  J eut  d’E- 
honore  de  Roye  ,Oomtefïe  de  Roucy, 


V 
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de  Conty , Dame  de  Muret  , 
^première  femme  , Henry  Prince  de 
Çondé , I.  du  nom.  Ce  Henry  I.  du 
nom  , eut  de  Charlote-Catherine  de  la 
Tremoille  fa  femme  , Henry  1 1.  le* 

^ quel  de  Çharlote- Marguerite  de  Mont- 
morency , morte  le  i.  Décembre  1650* 

• fille  du  dernier  Conêtable  de  Mont- 
morency , & de,Loüife  de  Budos  fà 
^conde  femme  , a laiiïe  crois  enfans , 
y-  §ç  eft  mort  le  Décembre  1646. 

1.  Louis  de  Bourbon  / Il  du  mmy 
Prince  de  Condé,  Premier  Prince  du 
Sang- , Duc  de-  Bourbonois , de  Cha- 
teaurotiX; , de  Montmorency  & de  Beh. 
legarde-.  Gouverneur  de  Bourgogne  8ç 
Breiïè Premier  Pair  & Grand  Maître 
f de  France,  en  lûr-vivaoce  à;  Monfieur 
il*  Ko  Duc  d’ Anguien.  fon  Gpmto  de 

Clermont , Stenay , Dun  &;  J amers.. 
Chevalier  des.  Ordres,  du*  Roy  , 8c  ' 
Général-,  de-  fès  Armées , Fuji,  des  plus 
valeureux  Princes;  de  l’Europe,  ou  pour 
mieux  dire , l’Alexandre-  de  nôtre  fiê- 
.'  jcIo.  If  eftné  leS.  Septembre- 1611.  & 4 
■ époufé-  le  iï>  Février  164*.  aïant  le 
nom  4e  Duc  d’ Anguien  , qu’il  portoit  . 
du  vivant  de-fon  pere , Claire-  Glemen- 
\ ce  4e  MaiUé-Bre?é , fille:  du.  feu  Mare* 


jft 
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chai  de  Brezé  , & de  la  ScruF  de  M. 
le  Cardinal  Duc  de  Richelieu.  De  la-  * 
te  î il <~eut  0'  Paris'  lé? .'29 


iéfs- 


"de  Boùrbori Dric*i$ 

w w w ^ •/*  %. 

d’Anguien  , Chevalier  des  Ordres  de  * 

/ y 

fa  Majefté , Gouverneur  de  Bourgogne 
8c  Breflê,  Beugey  , Valrômay  3c  Géx,*  - 

Pair  & Grand  Maître  de  France,  où  de 

* » * 

la  Maifon  du  .Roy , corne  nous  avons- 1 
dit  cy-devant , où  vous  pouvés  voir  lès 
Armes , qui  lont  de  France  au  Bâton 
racotircy  de  gueule  , péry  en  bande,  qui „ 
effc  de  BourboÀ 

Il  époufà  le  11.  Décembre  166$.  Anne 
Comteflè  Palatine , Ducheflè  de  Bavié-  \ 
ire, née  leu.  Décembre  1647.611e  de  dê- 
funtEdoüardde  Bavière,  Prince  Pala-; 
tin  du  Rhin , 8c  d’Anne  de  Gonzague , J 
3c  adoptée  pour  611e  unique  de  Polo-  - 
gne.  De  laquelle  il  a Marie  Térêfe  , di- 
te Mademoiselle  de  Bourbon,  née  à Pa- 
ris le  i:  Février  1 666.  batizée  auCon- 
vent  des  Carmélites  de  la  rue  du  Bon-  1 
loy,  le  22.  Janvier  1670;  2.' Louis  Duc 
de  Bourbon,  né  à 'Taris  le  11.  d’Oéto- 
bre  166S.  3.  Anne  de  Bourbon,  dite  f 
Madrmoifelle  d’Anguien,  née  à Paris  • 
le  11.  Novembre  1670.  morte  le  27. May 
1675. enterrée  aux  Carmélites. 4.  N....« 
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Je -Bourbon  , né  à Saint  Germain  en 
Laye  le  ^Juillet  1^71*.  mort  le  6. Juin 
1675.  5.  Un  autre  Fils  né  à Paris  au  co-»  * 
mencement  de  Décembre  1673.  apelé  le  ' 
Comte  de  Clermont , mort  en  Février  • 
1677.  6.  Une  fille  née  en  1675.  dite  Ma-' 
demoifelle  d’Anguien.  ^ 

• Le  Roy  a rendu  à Monfieur  le  Prince 
par  le  Traité  de  Paix,  le  Co  nté  deCler-  * 
mont , Stenay  & Dun,  & celuy  de  ja- 
mets  -,  & luy  a doné  le  Domaine  de 
Bourbonois.  ' 

"•  z . Feu  Armand  de  Bourbon*  Prince  ’’ 
de  Conty  ^Gouverneur  de  Languedoc  , 
Chevalier  des  Ordres  du  Roy,  êtoit~ 
né  à Paris  le  8.  O&obre  1619.  & mou-  .0 
rut  à Pezenas  le  21.  Février.  \666.  Il  ^ 
avoit  êppufé  Anne  Marie  Martinozzi , 
jiiêce  de  feu  M.  le  Cardinal  Mazarin, 
morte  le  3.  Février  1671.  de  laquelle  il 
a taille  deux  Princes , qui  ont  été  éle- 
vés auprès  de  Monfeigneur  le  Dau- 
phin. 

i.  Monfieur  le  Prince  de  Conty, 
Louis  Armand  de  Bourbon,  né  le  4. 
Mars  iè6ù  batifé  le  dernier  Février  1661 . 
& tenu  par  le  Roy  & la  Reme-Mére 
défunte,  qui  le  nonerent  Loiiis.  Il  a 
êpoufe  le  16. J an  vier  1680.  Mademoifelle 


5.5*  L’E'TAT  PE  LA : FRANCE. 

4e  Blois,  Marie  Anne  légitimée  de  Fran- 
->ce.,  LeRoy  a,  doné  à M..  le.  Prince,  de 
Conty  cinquante  mil  éc.us  d’argent  cou- 
plant,. & vingt-cinq  mil.  êcus.  de  pen,-* 
bon  : & à,  Madame  la.  Prince  (le  deCon-, 
ty  : un.  milion,  d’argent,  comptant , cent 
mil  francs  de  penbon  & beaucoup 
de  -pierreries  : outre  le  Duché  de  Vau- 
jour.  Elle  a hérité  de  M.  de  Verman-, 
dois  Grand  Amiral  de  France,  fonfré-, 
te. 

I.  M.  le  Prince  de  la  Roche-fur-Yon, 
François  Loüis  de  Bourbon  né  le  $0. 
Avril  1 664.  “Le  Roy  luÿ  a doné  vingt, 
mil  êcus  de  penfion. 

ils  portent  corne  M.  le  Prince,  l’Ecu 
de  Bourbon,  avec  une  bordure  de  gueu- 
le pour  brifure* 

Il  rede  encore  de  la  famille  de*  Bour- 
bon, Madame  la  Princeflè  de  Carignan,t 
Marie,  de  Bourbon*  Sot Jfons  ,femme  du. 
défunt  Prince  Thomas,  de  mère  du.Pria^ 
ce  Emaniiel  Philbert , Prince  de  Çati- 

gnan , qui  eftçn  Savoye,  de  feu  M.,  le 

Comte  de  Soldons.  Eugene  Maurice  de- 
Sa-voye  , de  de  Madame  la  Prineedè  der. 
Fade. 

II,  y a aufîî  M.  le  Chevalier  de  Soi  fi, 
* fins  , Cheval  de,  Malte  ,,  Abbé  de  J* 

Couture 
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Coûture  au  Mans  , qui  fe  nome  Loüis  , 
fils  N.  de  Loüis  de  Bourbon,  Comte  de 
Soifïons , coufin  .germain  de  feu  M.  le 
Prince  Henry  1 1.  du  nom , Prince  de 
Coadé  qui  mourut  en  164.1. 


V-»  / * * / 1 v jr  ( . 

Nous  avons  nomé  cy-devant  ceux 
qui  font  Princes  en  France , fans  en  a- 
voir  oblig  ttion  qu’a  leur  naiflànce.  Par- 
my  lesquels  prétendent  être  compris 
Meilleurs  les  Princes  de  Courterfay , qui 
en  firent  de  grandes  inftances  Ibus  le 
régne  de  Henry  le  Gcand  : rernontràns 
qu’ils  étoient  ilfus  en  ligne  directe  & 
malculine  de  Pierre  de  France  , lèptiê- 
me  fils  du  Roy  Louis  VI.  furnomé  le 
Gros  : Mais  jufques  icy  ils  n’ont  pas 
encore  été  recônus. 

Les  autres  Princes  ou  Princdïès  illùs 
de  la  Maifon  de  France  ont  befoin  de 
Lettres  de  légitimation,  ou  de  quelque 
a<Ste  public , par  lequel  ils  foient  reconus 
tels,  tUA-vi  àïïwA 
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AUTRES  PRINCES 

& Princefles  iflus  de  la  Maifbji 
de  France. 


Bnf  Ans  du  Roy  légitimés . 


Ademoiselle  de  Blois 
Marie- Anne  légitimée 
France,  née  en  Oékoi 

• X f f I III  /“*  K /3 1 I A H A 1/  /I 
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Pair  de  France,  mariée  à M.  le  Prince  de 
Çonty  ]e  j6. Janvier  16S0.  fille  naturelle 
de  Louis  XIV.  & de  Loiüfe  Françoifè  de 
la  Baume  le  Blanc  de  la  Valiére  Dudiefi. 


fè  de  Vaajowx , Pair  de  France,  Baione 
de  S.  Ghriftophe  en  Anjou,  lune  des  fil- 
les  d’honejur  de  feu  Madame  , Duçhefiê 
d’OrleanSjHenriette  Anne  de  la  Grand- 
Bretagne:  prêfentement  Religieufe  Pro- 
feflè  au  Grand  Çonvent  des  Carmélites, 
du  a.  Juin  167$.  finis  le  nom  de  Sœur 
Loiiife  de  la  Miferiçorde. 

Les  Lettres  de  légitimation  vérifiées 
au  Parlement  le  14.  May  1667. 


D ES  PRINCES  L.  555 
2.  Son  frère  M.  le  Comte  Louis  de 
Vecmandois  légitimé  de  France,  Duc 
d’Aumale  , né  le  2.  Oétobre  1667.  eft 
Grand.  Amiral  ou  Grand  'Maître  des 
Mers  , Chef  8c  Sur-Intendant  Général 
du  Cômerce  8c  Navigation  de  France. 
Ses  Letres  de  légitimation  font  du  20. 
Février  1669.  où  il  eft  apelé  Duc  de 
Vermandois,  Il  eft  mort  à Courtrayle 
iS.  Novembre  1681.  à 3.  heures  du  ma- 
tin , 8c  enterré  dans  la  Cathédrale  d’Ar- 


•ras.  1 s , 

Antres  Enfant  légitimés  de  Franck 
Lotus  Augufte  de  Bautbon  légitimé  de 
France , Duc  du  Maine , Prince  Souve- 
rain de  Dombes,  Colonel  Général  des 
Suiftès  & Grifons  , & Meflre  de  Camp 
d’un  Régiment  d’infanterie , Gouver- 
neur de  Languedoc , né  le  dernier  Mars 
1670.  légitimé  le  19.  Décembre  «575. 
Mademoifelle  Anne  Marie  Loüifed’Or- 
leans  , Princefle  Souveraine  de  Dombes 
luy  a donné  la  Souveraineté  de  Dom- 
bes , au  mois  de  Mars  1682.  fe  refervant 
l’ulufruit  la  vie  durant. 

Loüis  Célar  de  Bourbon  , légitimé 
deFrance,Comtedu  Vexin  , né  en  1672. 
légitimé  le  19.  Décembre  1673.  mort  le 
10.  Janvier  168$. 

B b ij 
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Mademoifelle  de  Nantes,  Loüife  Fràn- 
çoife  de  Bourbon  , légitimée  de  France 
le  19.  Décembre  1673.  1 

Mademoifelle  de  Tours  , Loüife  Ma- 
rie Anne  de  Bourbon,  légitimée  de  Fran- 
ce en  Janvier  1676.  morte  au  mois  de  Se- 
pt!: mbre  1681. 

M.  le  Comte  de  Toulouze , Grand  AfL 
mirai  de  France , Loüis  Alexandre  de 
Bourbon  > ne  le  .6.  Juin  1678.  légitimé 
dejranceaumois  de  Novembre  1681. 

Mademoifelle  de  Blois, Françoife  Ma.1 
rie  de  Bourbon , aufïï  légitimée  au  mois 
de  Novembre  1681.  A • 

Leurs  Armes  font  de  France  au  bâton 
racourcy  de  gueule , péry  en  barre  : 3c 
Monfîeur  le  Comte  de  T oulouze  Grand 
Admirai , met  encore  deux  ancres  pafl 
fés  en  fàutoir  derrière  l’êcu  de  Tes  ar- 
mes. . v, 
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Des  Enfans  légitimes  de  Henry  l:  Grand 
& de  leurs  Decendans . 


E Gabriéle  d'Etrées  Ducfjejfs 
de  Beaufort , l’une  des  Maî- 
trellês  de  Henry  lé  Grand, 
pendant  Ton  premier  mariage, 
il  eut  Ce  far  Duc  de  Vendôme  né  au  moi» 
de  Juin  1594..  Alexandre  de  Vendôme , 
Grand  Prieur  de  France,mort  au  Bois  de 
Vincennes,  8c  Catherine- Henriette , ma- 
riée à M.  le  Duc  d’Elbeuf  dernier  mort. 

Défunt  Céfar  de  Vendôme  , Duc  de 
Yendômois,  de  Mer  cœur, de  Penthi  ê vre, 
de  Beaufort  & d’Etampes,  Prince  d’Anet 
& de  Martigues,  Pair  & Grand  Amiral, 

' ou  Grand  Maître  des  Mers , Chef  8c 
Sur-Intendant  Général  du  Cômerce  8c 
Navigation  de  France,  Chevalier  des 
Ordres  du  Roy,  fils  légitimé  du  Roy 
Henry  le  Grand:  naquit  à Coucy  le 
Château , au  mois  de  Juin  1594,.  de  Ga- 
briêle  d’Etrées , Ducheflè  de  Beaufort. 
Sa  Majefté  le  légitima  en  1595.  luy  dona 
la  Duché  & Pairie  de  Vendôme  en  159?. 
.8c  luy  en  fit  prendre  le  nom  & les  Ar- 
V v > B b ii  j 
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mes.  Et  en  la  même  année  traita  fan  ma- 
riage avec  Françoife  de  t oraine  de  Met* 
cœur , fille  unique  & présomptive  héri- 
tière de  Philippe  Emanuel  de  Lorainë  , 
Dur  de  Mercœur,  8c  de 'Marie  de  Lu- 
xembourg, Princeflè  de  Martigues, mor- 
te k S.  Septembre  1669.  qui  fat  confie* 
mé  en  1609.  Il  prêta  le  ferment  de  Duc 
Ôc  Pair  au  Parlement  en  160 6.  Il  a etc 
Gouverneur  & Lieutenant  Général  pour 
le  Roy  en  Bretagne,  dont  il  fè  démit  en 
faveur  de  la  Reine  Régente  au  mois  & 
May  1650.  pour  la  Charge  de  Grand 
Amiral  de  France:  les  traverfès  & di£ 
grâces  de  ce  Prince  n'aïant  rien  diminué 
de  Son  zèle  au  Service ‘du  Roy&  de  l’E- 
tat. Il  eft  mort  en  Son  Hôtel  à Paris  k 
il,  Oéfcobre'  16^5. 

Il  a laille  crois  enfans  de  fbn  mariage, 
LoiiisDuc  de  Merceeur,&  depuis  Cardi- 
nal de  Vendôme , François  de  Vendôme 
Duc  de  Beau  fort,  & Ifabelle  de  Vendô- 
me, mariée  atfc  Duc  de  Nemours,  Chac- 
k Amêdée  de  Savoye. 

1.  LbïUs  Cardinal  Bac  de  Vendôme , de 
fafer coeur  . de  Pitnthiêvre  8c  d’Etampes, 
Pair  de  France,  Prince  d’Anet  8c  de 
Martigues  , Côniandeurdes  Ordres  du 
Roy , Gouverneur  de  Provence  : avant 

, - V*  • 
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que  d’être  Cardinal  avoit  épousé  en  i6f  r. 
Viétoire  Mancini , nièce  de  défont  M.  le 
Cardinal  Mazarin , décédée  le  S.  JfanU 
vier  i6çj.  il  mourut  ; à Aix  le  &.  Août 
1 669.  laiflànt  deux  Garçons 

Louis  J* ftp  h de  Fend  orne  Duc  de  Ven* 
dôme,  deBeaufort*  de  Mercœur,de  Pen- 
tlkiêvre  & d'Etampes: , /Pair  de  France  i 
Prince -d’Anet  & de  Martigues?,  Grand 
Sénéchal  v & Gouverneur  des  Pais  & 
Comté  de  Provence  Gouverneur  parti- 
eulierdes  Tours  dfe  Toulon, Colonel  d’un 
Régiment  d’infanterie , apclé  de  Vendô- 
me , né  lé  n Juillet"  1654.,  H a remporté 
le  prix,  delà-  courfe  des  Têtes , faite  si 
Saint  Germain  au  mois  de  Février  16S0. 
& le  prix  de  la  Bague,  ic  i.  May  dé  là 
même  année,. 

M.  le  Grand  Prieur , Philippe  de  Ven* 
dôme, né  le  22.  Août  1656.  eft  Chevalier 
de  S.  Jean  dé  jeridalem.  Grand’ Prieur 
de  France,  Abbé  de  la  Trinité  de  Ven*, 
dôme  , de  S.  Vigor  de  Cerify , de  S.  Vt 
éior  de  Marfrille , de  S.  Honorât  de  Lé* 
rins,  de  S.  Manfuy  de  Toul  & d’Ivry:0^ 
- :2..  Fcu  François  de  Fendome  Duc  de 
HeaufoTt , Pair  de  France  r Chevalië? 
des  Ordres  du  Roy,  Grand  Amiral', oU 
Grand  Maître  des  Mers , Chef  & Sut* 

B b iiij  - 
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•Intendant  Général  du  Comerce  & Na- 
vigation de  France  : naquit  à Paris  au 
mois  de  Janvier  1616.  Il  fut  déclaré  par 
(à  Sainteté  au  mois  d’ Avril  1669.  Géné- 
ral de  toutes  les  Troupes  de  la  Chré- 
tienté pour  le  fecours  de  Candie,en  l’ab- 
fènee  de  Dom  Vincenzo  Rolpigliolï. 
Il  n’eft  point  revenu  de  Candie , où  le 
combat  fut  don é des  François  lé  zj.Juih 
1669.  Il  n’avoit  point  été  marié. 

, 3.  La  fille  fe  nômoit  Jfabelle  de  Vendô- 
me : morte  aum ois  de  May  1664.  veuve 
du  feu  Duc  de  Nemours  , Charle  Amê- 
dée  de  Savoye,  duquel  elle  a lailïe  deux 
filles  , corne  fions  dirons  cy-aprês.  i 

Les  Armes  dé  la  Maiibn  de  Vendôme 
{ont  de  France  au  bâton  de  gueule  ra- 
courcÿ  & péri  en  bande,  chargé  de  trois 
lionceaux  d’argent*  , 

r ' V \ •»  f,'  ’ '...i 

De  Henriette  de  Balzac  d' Entraguef , 
JMarquifc.  de  Ferrieüil  f.Henryde  Grand 
eut  pendant  fon  deuxième  mariage  feu 
Henry  de  Bourbon  & feu  Gabnele  de 
Bourbori.  ■/  in.,- 

1.  Feu  Henry  de  Bourbon,  Duc  de  V.er- 
nçüil,  &c.  avoit  êpoufé  la  Duchdle 
Douairière  de  Süilly  , Charlote  Se- 
guier , le  19.  Octobre  1668.  & eft  mort 
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fans  enfans  le  i$.  May  i6Si. 

i.  Feii  G a brie  le  de  Bourbon , première 
femme  du  défunt  Duc  d’Epernon,  mère 
du  Duc  de  Candale  mort  à Lyon,  & d’uT 
ne  fille  Carmélite. 

De  7 aqueline  de  Bueil,  ComteJJi  de  Mo- 
ret  t naquit  Antoine  de  Bourbon  , Comte 
de  Moret  > qui  (ut  tué  à la  journée  de 
Caftelnau-d’Ary , en  165% 

De  Charlote  des  EJfars  , Comtelïê  de 
Romorantin , vinrent  deux  filles  , dont 
Tune  s’apeloit  Jeanne  fratifte  de  Bour- 
bon , née  en  1608.  Abbellè  8c  Chef  de 
l’Ordre  de  'Fontévrault  , morte  le  *6. 
Janvier  1669.  8c  l’autre  auffi  decedée, 
Marie  Henriette , Ab  belle  de  Chelles. 
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CHAPITRE  V. 
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De  la  Maijbn  de  Longueville . 


1.  Ean  Loüis  Charle  d’Or- 

leans  de  Longueville , dit 
l’Abbé  d’Orléans,  Duc  d# 
Longueville  8c  d’Eftoute- 
▼ille , Comte  de  Dunois , de  S.  Paul , 
de  Chauiqoat , de  Gournay , de  Tancar- 
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ville  & autres  lieux, Chambellan,  Conêl 
table  héréditaire  de  Normandie  , Gou- 
verneur de  la  mène  Province,  Prince 
Souverain  de  Neuf-Châtel  & Vallerw 
ghin  en  Saille,  Baron  de  Lucheu,  £i. 
rennes  8t  Coulomiers  en  Brie,  de  Bri- 

SuebeCjHambie,  Brehal&  autres  lieux, 
prit  l’Ordre  de  Prêt  die  0x1669. 

2.  Charle  <#fe):rleans  Duc  de  Longue- 
ville, Comte  de  S.  Paul  Ton  fvére,£ut  tué 
mt partage  du  Rhin  prêsTholuys  en  Ho- 
lande , le  11.  Jum  1672.  Ton  fils  naturel', 
dit  le  Chevalier  de  Longueville  , fut  lêi. 
gitiméen  la  même  aunée  1^72» 

Feu  M.  de  Longueville,  Henry  IL  dit 
nom  leur  père , mourut  à Rouen  le  11^ 
May  166$.  âgé  de  69.  ans. 

Leur  mère  Anne  Géneviève  de  Bour- 
bon , foeur  de  Monfieur  le  Prince , née  le 
27.  Août  161%.  mourut  te  ip  Avril  1679.. 

Leur  fœur  de  père , Madame  de  Ne- 
mours Anne- Marie  d’Orléans,  veuve  de 
Henry  de  Savoye  , dernier  Duc  de  Ne- 
mours r née  te  5-  Mars  \Gi$.  eft  fille  du 
premier  lit  de  Hetury  I L du;  nom , Duc 
<de  Longueville.. 

Il  porte  d’Orîeaus  ,<jui  ert  , de  France 
au  lambel  d’argent,  1 ecu  briïe  d’unbâ* 
ton  péry  en  b«w.  demême^  - 


DES  PRINCES  t.  ffÿ 
ïl  eft  dêcendu  en  ligne  dirette  $c  maf- 
ealine  de  Jean,  fils  naturel  de  Louis  de? 
France  , Duc  d’Orléans,  frère  du  Roy 
Châtie  VI,  Ce  Comte  de  Durais  fit  de 
fi  beaux  exploits  pendant  le  règne  de 
Charle  VII.  contre  1rs  Anglois  y fous  le 
nom  de  Bâtard  d'Orléans  & de  Comte 
de  Dunois:  qu’il  obtint  à fa  pofterité  det 
Privilèges  tout  particuliers  , qui  nfa-£ 
voient  jamais  été.  devant  Juy , & n’ontf 
point  été  depuis  aecotdé  aux  fils  natu- 
rels , finon  à ceux  qui  le  font  des  Roi* 


memes. 
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Apres  les  Princes  du  Sang  & légitimes,, 
on  a jiigév&i  propos  de  mettre  les  Mai-- 
fons.quele  Roy  fait  joiiir  de  quelques 
lioneurs  particuliers  ,.  dont  les  autres* 
Ducs  & Pairs  ne  joUiflcnt  pas:  mais  pbuc 
la  Préfeance  de  ces  grandes  Mai{ôn$ 
dont  il  eft  parlé  en  ce  Livre:  # corne  fur 
ce  chapitre  il  n’y  a prefquç  rien  de  réglé 
en  France , chacumen  jugera  ce  qrfiüuy 
plaira.  . . • . . r nd  - 
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De j Trincéï  Etrangers,  : " 
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E s Princes'  Etrangers  '.  fort 

ainfi  apelés , quoique  nés  en 
France  , & véritablement 
François  de  nation  j parce 
quils  font  ilïus  d’une  Maifon  & Princi- 
pajite  etrangere,dont  ils  portent  le  nom. 
Corne  ceux  de  la  Maifon  de  Loraine  , 
deSavoye,  & autres  que  nous  allons 
mettre  en  ce  chapitre. 

Il  eft  prefqué  impoflîble  de  régler  la 
préfeance  entre  les  Maifons  Souverai- 
nes habituées  en  France  : pour  moy  j*ay 
fuivy  l’ordre  d’anciennete.  Etcome  les 
branches  delà  Maifon  de  Loraine , habi- 
tuées en  ce  Roïaume  depuis  plusieurs  fié- 

il  y a plus  long- te  mps  du 
rang  de  Prince  en  France  ,que  la  Mai. 
fon  de  Savoye  : on  ne  trouvera  pas 
mauvais  que  je  la  mette  la  première. 
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•î  \ DE  LA  MAISON 
de  Loratne.  9 

Pour  doner  à conoître  en  peu  de  tems 
tous  les  Princes  & Princefïès  de  la  Mai- 
fon  de  Loraine  qui  vivent  à prêfènt , il 
fera  bon  de  la  divifer  en  cinq  Branches. 

Première  Branche  de  Loraine ! 

i.  Ledêfunt  Chirle  1 1 1, du  nom  Duc 
de  Loraine , mort  de  fièvre  à Cologne 
le  17.  Septembre  1675.  âge  de  75.  ans  > 
avoir  êpoufé  le  zz.  May  1611.  f à coufine 
germaine  , Nicole  de  Loraine  • héritière 
de  la  Duché  ; fille  aînée  de  défunt  Hen- 
ry Duc  de  Loraine.  Charle  Duc  de  Lo- 
raine fut  long  - temps  detenu  prifonier 
en  Efpagne , & Nicole  Ducheflè  de  Lo- 
raine fe  retira  en  France , pour  ne  pas 
fuivre  (on  mary  en  fa  difgrace.  Elle  cé- 
da deflors  au  Roy  tous  fes  droits  fur  la 
Loraine,  moïennanc  une  penïion  digne 
de  l’entretien  dyune  fi  grande  Prirçceflè. 
Elle  eft  morte  à Paris  fans  enfansle  11. 
Février  de  Tannée  1657.  • 

Depuis,  le  défunt  Duc  Charle  fut  re- 
marie à Nancy  le  5.  Novembre  1665.  à 
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Marie  d Àpremont  de  Nanceüil , don:  il 
ne  refte  point  denfens; 

Il  avoiÿiüflî  cédé  au  Roy  de  France  la 
propriété  & Souveraineté  defcw  Duché 
de  Loraine  & de  Bar  : cette'  donation 
vérifiée  au  Parlement*  le  Roy  féant  en 
ion  lit  dejuftice , au  mois  de  Février 


16,62..  < • - 

Il  refte  neanmoins>deux  en  Fan  s du  der-* 
nier  DueCharle  de  Loraine  III.  du  nom,. 
& de  Beatrix  de  Cufance  , Princefté  de 
Cantecroix , un  fils  & une  fille:  Charle 
Henry  légitimé  de  Loraine,  Prince  de 
Vaudemonc,  né  Te  25,  Avril  ,1649.  qui.  a 
epoufe  a Bar-le-Duc  le  27.  Avril,  i66c^ 
Anne-Elizabeth  de  ^Loraine  d’Elbeuf  , 
fille  de  Charle  de  Loraine  Duc  d’Elbe u F,, 

. & d’Anne-Elizabeth  dé  Lannoy  de  k 
Boifliere , veuve  de  Henry  dtf  Plefiîs  de? 
Liancourt , Comte  de  la  Rocheguyon  fà 
première  femme  : & Anne-Elizabeth  lé- 
gitimée de  Loraine  , femme  de  François 
Marie  de  Loraine,  Comte  de  Lifte.boney  j 
nec-lç.  6‘  Août  1649. 

1.  Feu  M.  le  Prince  François , nom  é 
François  Nicolas  de  Loraine  \ mort  le 
26.  Janvier  1670.  à Nancy , êtoit  frère? 
du  Duc  Cbarfe Ôc  avolt  auftî  cpoufé 
a cqufiae  gprmatae*  Claude  de  Loraine,.  < 
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fceut  puînée  de  la  DuchefTe  Nicole,  dont 
il  relie  un  fils  unique. 

Le  Duc  Charte-  Le'opold  de  Loraine , 
fiomé  Charle-Léopold-Nicolas-Sixte  de 
Loraine  , né  arienne  le  j.  Avril  i6f$. 
qui  dans  Tes  titres  a. les.  qualités  de  Duc 
$le Loraine  , Marchis,  Duc  dé  Calabre, 
de  Bar  & de  Gueldres, Marquis  du  Pont> 
à- Morillon  Sc  de  Nomeny,  Comte  de 
Provence , de  Vaudémonr  , Blamont* 
Zutphêli  i Sarvverden  & Salin.  Il  a ê- 
poufé  le  y.  Février  167$.  la  Reine  Douai- 
rière de  Pologne,  Eléonore-Marie  d’Au- 
triche foeur  de  l’Empereur. 

3.  Marguerite  de  Loraine  dite  Mada- 
me la  Doüairiére,  morte  le  $.  Avril  itfyi.. 
veuve  de  feu  Monfieur  Gallon  jean-Bâ- 
tiile,  Duc  d’Orléans , fils , frère  & oncle 
de  Roy , qui  luy  a laide  crois  filles  yc6± 
me  nous  avons  dit  cy-deÛus. 

: 4.  Henrtète  de  Loraine , autre  fceur  dut 
Duc  Charle ,' avoit  êpoule  en  premières 
noces  , Louis  de  Loraine,  Prince  de 

Phalzbourgitr>  > 
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Deuxième  Branche > qui  eft  de  Guifi. 
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• L Le  défunt  Duc  de  Joyeufe , Leüir 
de  Lamine,  avoit- laide,  un  fils  & une  fille 
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de  Franpoife  Marie  de ^4/0 tr, •fille  unique 
& héritière  du  Duc  d’Angoulême , & 
de  Henriête  de  la  Guiche  , Dame  de  la 
Palille. 

\ m J , 1 ( t *.  % 1 

1.  Le  fils  fe  ncftnoir  Loüis-’Jofph  de 
Loraine  Duc  de  Guife , mort  le  jo.Juil- 
let  1671.  Il  avoit  épouféde  15.  May  1667. 
Mademoifelle  d’Alençon , llabelle  d’Or- 
leans  , à laquelle  il  avoit  laifie  un  fils, 

; i né  le  iS.  Aoûr  1670.  François-J ofeph  de 
: Loraine , Duc  d’Alençon,  de  Guife,  de 

i Joyeufe  & d’Angoulême,  Pair  de  Fran- 
ce , Prince  de  Joinville,  Comte  d’A- 
lets  & de  Ponthieu mort  le  16»  Mars 
; 1 67$. 

IL  Mademoifelle  de  Guife  n ornée 
Marte  de  Foraine  ,*  Duchelfe  de  Guife 
. & de  Joyeufe,  Pair  de  France,  Prin  celle 
de  Joinville,  née  en  1615. 

1 1 1.  Franpoife  Renée  de  Loraine  , de 
Guife  » Abbeflè  de  Montmartre , née  en 
i.  162.1.  morte  le  5.  Décembre  16 8 1. 
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Troijiême  Branche  » qui  eft  de 
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Feu  M.  le  D«c  de  Chevreufe  , fe  no- 
moit  Claude  de  Loraine  - fils  de  Henry 
de  Loraine , Duc  de  Guife  : il  mourut  en 

"r  - • ff?  \ • N 


m 


ft 


* .> 


MAISON  DE  LORAINE.  569 
fôn  Hôtel  à Paris  lei^.Jarivier  1657.  Et 
des  trois  filles  qu’il  a eues  de  Marie  de 
Rohan  j déjà  veuve  nie  Monfieur  leCor 
nêtable  de  Luyne  , ilne  refte  que  Hen - 
rie  te  de  Loraine  de  Chevreufe  , Abbeflè 
de  Jôliare , née  en  i6$i, 

-v-  '■*-  ''  V ^ l 

Quatrième  Branche , qui  eft d’ Elbcuf. 

Le  défunt  Duc  d’Elbeuf,  mort  le  8. 
Décembre  1657.  a laifle  quatre  enfans 
légitimes  de  Catherine  Henriête  légiti- 
mée de  France  ,fœur  de  feu  Céfàr  Duc 
de  Vendôme  , fille  du  Roy  Henry  lé 
Grand  & de  Gabriêle  d’Ettées  Ducheflè 
de  Beaufort. 

1.  L’aîné,  à prêfentChefde  la  Maifoti 
de  Loraine  en  France , Char  le  de  Lorai- 
ne , Duc  d’Elbeuf,  Pair  de  France,  Com- 
. te  de  l’Iile-bone,  Marquis  de  Rochefort, 
Gouverneur  pour  fia  Majefté  en  Picar- 
die, Gouverneur  du  Pais  & Comté  d’Ar- 
— • 

tois , 4»  Hainaut , & Gouverneur  par- 
ticulier de  la  Ville  & Citadelle  de  M'on- 
treüil  fur  la  Mer  dans  la  Province  de  Pi- 
cardie, né  en  1620.  a êpoulé  en  pre- 
mières noces  le 7.  Mars  164.8.  Anne  Eli- 
sabeth de  Lannoy , veuve  de  Henry  du 
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Fleffis , Comte  de  la  Rocheguyon,  filfe 
du  Comte  de  Lannoy  : & en  fécondés  au 
mois  de  May  16^6.  Elizabeth  de  la  Tour 
d’Auvergne , fœur  du  Duc  de  Biiillony 
morte  le  23.  O&obre  1680. 

Du  premier  lit  il  à deux  enfans; 
Charle  de  Loraine,  Prince  d’Elbeuf , né 
le  2.  Novembre  1650. Chevalier  de  Mal- 
te. Anne  Elizabeth  de  Loraine  , née  le 

Août  1649.  mariée  à Baîf 4e- Dite  au 
Prince  de  Vaudémotit-  Charle-Henry  lé- 
gitimé de  Loraine,  le  iy.A'vîii  ÿfàpj  - 
Du  Second  lit-  il  a .quatre*  e«fans  :: 
Marie  Eléonore  dé  Loraine  , née  fé 
Février  i6fS.  & Fran^oifè  Marie  de  Lo- 
raine, née  le  5.  May  1659.  Religieuse  aux 
Filles  de  Sainte  Marie  du  Fauxbourg 
S.  Jâque.  Henry-  de  Loraine  , Prince 
d?Eibeuf , Gouverneur  de  Picardie,  eh 
forvivance  y né  le  j.  Août  Mû  marié  à 
Mademoiselle  de  Vivone  , Charlotte  de 
Rochechciiart  , de  Mortemarr,  le  30.- 
Janvier  1677.  dont  un  fils.  L’Abbé  cte 
-Loraine, Louis  de  Loraine , Abbé  d'Or- 


1.  Charle  de  Loraine  . Comte  de  Har- 
court, de  Rieux,deRocheforc,  de  Mont- 
laur,  de  S,  Romaize,  Marquis  de  Mau- 
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bçc,  Baron  vi’Aubenas , de  Montbonnet, 
& d’Aygulè  , Seigneur  de  Montpezat , 
de  Mirem&nde  8c  de  Gcateioup  , né  en 
1 tfzj-  II  a êpoide  en  164$.  Anne  d*Or- 
nano , nièce  du  Maréchal  de  ce  même 
nom  : de  laquelle  il  a trois  garçons  & 
trois  filles.  Alphonfé  Henry  Charle  de 
Loraine  Prince  de  Harcourt , Comte  de 
Montlaur  & de  S.  Romaize,  Marquis  de 
Maubec,  Baron  d’Aubenas , de  Mont- 
bonnet  & d’Aygufè,  Seigneur  de  Mont- 
pezat , de  Miremande  , de  Grateloup  % 
ôte.  Lequel  a êpoufé  lur  la  fin  de  Février 
1667.  Marie  Françoife  de  Brancas , filLe 
du  Comte  de  Brancas  , Dame  du  Pillais 
de  la  Reine.  Le  Prince  6c  laPrincelïède 
Harcourt  ont  eu  la  charge  derconduire 
en  Elpagne , Marie-Loüife  d*  Orléans 
Reine  d'Elpagne.  Marie  Angélique 
Henriête  de  Loraine  , mariée  le  7.  Fé- 
vrier 1671^  au  Duc  de  Cadaval  de  la) 
Maifon  de  Bragance  en  Portugal,  où  el- 
le mourut  le  7.  Juin  1674.  N de  Lo- 

taine,néeen  1657.  Abbelïède  Mont- 
martre N..,.,  de  Lorraine,  Abbefiè  de 
Harcourt,  née  eni 661.  N...  de  Loraine 
née  en 

■ 3.  Français  Marie  de  Loraine , Prin- 
ce de  Uûe-bone , Damoiüèau  de  Corner-' 
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cy,notT!cpar  quelques  uns.Jule  Augu- 
re Lotus  : né  en  1624. marié  en  premiè- 
res noces  le  8.  Septembre  i6c8.  à Çhri- 
ftine  d’Etrées,  morte  le  18.  Décembre  de 
la  même  année,  & le 7.  Octobre  1660. 
à Anne  de  Loraine  , fille  légitimée  du 
Duc  de  Loraine  & de  Beatrix  du  Cufim- 
ce,  Princcfle  de  Gantecroix  , de  laquelle 
il  a 

1.  Charle  de  Loraine  , Prince  de  Co- 
mercy,  né  le  11.  Juillet  1661. 

2.  Mademoifelle  de  l’Ifle-bone,  'Bea- 
trix de  Loraine  > née  au  mois  de  Juin 
Mi. 

3.  La  Princeflè  de  Comercy , Tèrefe  de 
Loraine , née  en  May  \66$. 

4.  N de  Loraine  . née  le  4.  Avril 

1664. 

5.  N....  de  Loraine , né  en  1672. 

Cinquième  Branche , qui  eft  d' Arma- 
gnac. 

Feu  Henry  de  Loraine  * frère  du  dé- 
funt Dued’Elbeuf,  Comte  de  Harcourt, 
mort  le  25.  Juillet  1666.  avoir  êpoufé  la 
fille  du  Baron  du  Pont  Château,Margue- 
rite  Philippe  du  Cambout , parente  de 
défunt  M.  le  Cardinal  de  Richelieu  , 
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veuve  de  feu  Antoine  dé  Lnge  , Duc  de 
Puylorent,  morte  en  1675.  laquelle 
il  a laille  fix  enfans. 

1.  Ar  mande  Htntriète  de  Loraine,  Ab- 
beflè  de  N.  D.  de  Soillons  , née  en 

2.  Leiits  de  Loraine  Comte  d' Arma- 
gnac, de  Charny  & de  Briô.ie , Vicomte 
de  Mar  (an,  Neubland  , Couliége  & Bi- 
nand , Grand  Sénéchal  de  Bougogne,  au 
Bailliage  de  Dijon,  Gouverneur  pour  (a 
Majefté  du  Pais  d’Anjou,  Ville  & Châ- 
teau d’Angers  &du  Pont  deCé,  Pair  $c 
Grand  Ecuïer  de  France,néen  1641.  U fut 
marié  en  1660  le  7 O&obre  à Catherine 
de  Neuville  , fille  puînée  de  M.ie  Ma- 
rêch  il  Duc  de  V illeroy , de  laquelle  il  a 
un  fils  nômé  Henry  de  Loraine , Comte 
deBriône,  nélei^.  Novembre  i66i.re- 
ceu  en  fur  vivance  de  la  Charge  de  Grand 
Ecuïer  de  France  le  25.  Février  1677. 
Marguerite  de  Loraine , dite  Madêmoi- 
fclled\Armagnac  ,née  le  17.  Novembre 
1661  mariée  au  Duc  de  CaJaval,Grand 
Maître  de  U Maifon  de  la  Reine  de 
Portugal , le  2y  Juillet  1675.  François 
Armand  , né  le  17  Février  1665  apelé 
le  Chevalier  d’Armagnac  , Abbe  de 
Ch  ateliers.  Camille  de  Loraine,  né  en 
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1666.  le  2 6.  Octobre,  apelé  le  Prince 
Camille. 

5.  Philippe  de  Loraine,  apelé  le  Cheva- 
lier de  Loraine,  né  en  1643.  Il  eft  Abbé 
de  S.  Jean  des  Vignes  de  Soûlons. 

4.  yilphonfe  Loüis  de  Loraine  > apelé 
le  Chevalier  de  Harcourt , né  en  1644. 
Général  des  Galères  de  la  Religion  de 
Malte:  il  eft  Abbé  de  Royaumont , Pri- 
mat de  Loraine,  & Cômandeur  de  La* 
gny-le^Sec. 

£ 5-  Vayrnond  Béranger  de  Loraine  no- 
me l'Abbé  de  Harcourt  , Licentié  en 
Théologie  de  la  Maifon  de  Navarre , né 
le  4.  Janvier  i»‘47.  Il  aies  Abbaïes  de 
Saint  Faron  dans  un  des  Faux- bourgs  de 
Meaux , dont  il  eft  Seigneur,  de  Saint 
Benoît  fur  Loire,  & de  Saint  Père  de 
Chartres. 

6.  Charle  de  Loraine » apelé  le  Comte 
de  Marfàn,  né  en  1648.  Il  a remporté  le 
prix  delà  courfe  de  Bague,  faite  à Saint 
Germain  au  mois  de  Février  1680.  lia 
êpoufé  Madame  d’Àlbret.  - 


Tous  les  Princes  de  cette  Maifbn  por- 
tent les  Armes  de  Loraine  avec  quelque 
didèrence.  M*Jie  Duc  Charle,  les  porte 
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toutes  pleines.  Feu  M.  le  Duc  de  Guile 
mettoit  en  chef  un  lambel  de  gueule.  M. 
le  Due  d’Elbeuf  & M.  le  Comte  d’Ar- 
magnoc , outre  le  lambèl,  y ajoûtent 
une  bordure  de  gueule  tout  autour  de 
l’Ecu , laquelle  eil  encore  chargée  aux 
Armes  deM.  le  Comte  d’ Armagnac  de 
huit  befans  d’or.  Voïes-les  cy-devant 
ou  elles  font  gravées. 

Les  Armes  de  la  Maifon  de  Loraine 
font , coupée  de  quatre  pièces  en  chef, 
foûtenuës  de  quatre  en  pointe.  Au  pre- 
mier, facé  d’argent  & de  gueule  dé  S, 
pièces , qui  eft  de  Hongrie.  Au lècond, 
d’azur  femé  de  fleurs  de  lis  dor  ,au  lam- 
bel  de  gueule,  qui  eft  de  Napü-Sicile. 
Au  troifiême,  d’argent  à la  croix  poteru 
cçe  d’or  ( pour  enquerre  -)  cantonée  de 
quatre,  çroifettes  aufll  d’or , qui  eft  de 
J erufalem . Au  quatrième  d’or  A quatre 
pals  de  gueule  qui  eft  d’ Arragon.  AU 
ciuquiême  8c  prunier  de  la  pointe  d’an 
zur  femé  de  fleurs  de  lis  d’or , à la  bon» 
dure  de^  gueule , qui  eft  d’ Anjou.  Au 
fixiême  , d’azur  au  lion  contourné  d’or, 
courons,  armé  8c  lampafle  de  gueule, qui 
eft  de  Gutldre.  Au  feptiêrae,  d’or  au 
lion  de  fable,  couroné,  armé  .&  lampalfé 
de  gueule,  qui  eft  d etyUers.  Auhuitiè- 
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me  & dernier  , d’azur  à deux  bars  ou 
barbeaux , adoflês  d’or,  dentelés  & allu- 
més d’argent  , l’Ecu  femé  de  croix  re- 
croi fêtées,  au piéd  fiché  de  même,  qui 
eft  de  Bar  : Et  fur  le  tout  d’or,  à la  ban- 
de de  gueule,  chargée  de  trois  alérion* 
d’argent,  qui  eft  d e Loraine. 

DE  LA  MAISON  DE  SAVOYE . 
habituée  en  France. 

4 

Le  défunt  Comte  deSoiftbns  , Eugène 
Maurice  de  Savoye  ; êtoit  coufin  ger- 
main de  Charle  Emanuel,Duc  de  Sa* 
voye.  Son  frere  aîné  qui  eft  en  Savoye  , 
fè  nome  le  Prince  Emanuel  Philbert  A- 
médée  de  Savoye , Prince  de  Carignan, 
né  le  11.  Août  1631. Sa  foeur  Loüife  Chri- 
fiine  de  Çavoye  ,Princeflè  de  Bade,  a c« 
pouféle^.  May  1655.  Ferdinand  Ma- 
ximilien , Marquis  de  Bade-Hochberg, 
Prince  de  l’Empire , né  le  15.  Septembre 
1615.  mort  en  1669.  dont  eft  îftu  Louis 
Guillaume  Prince  de  Bade,  né  à Paris 
le  8.  Avril  1 65$. 

Ils  font  ènfans  du  défunt  Prince  de 
Carignan,  qu’on  apeloit  le  Prince  Tho- 
mas, fils  de  Charle  Emanuel  Duc  de  Sa- 
voye , & delà  fille  de  Philippe  IL  Roy 

d’Elpagne, 
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d'Efpagne.  Il  êtoit  Grand  Maître  de  la 
Maifon  du  Roy,  quand  il  mourut  à Tu- 
rin le  22.  Janvier  1 6j6.  d’une  fièvre  qui 
lfi^  prit  pendant  le  nége  de  Pavie  ; eu  il 
comandoit  l’Armée  de  France.  Il  avoir 
êpouféen  1624.  Marie  de  Bourbon- Soif, 
fonsy  apelée  Madame  la  Princelîê  de 
Carignan,  née  le  3.  May  1606. 

Le  défunt  Comte  de  Soi  lions , Colo- 
nel Général  des  Suiflès  & Grifon$,Gou- 
verneur  de  Champagne  & Brie  -,  êtoit  né 
le  3.  May  1635.  & avoit  êpoufe  le  21. 
Février  1657.  une  nièce  de  défunt  M.  le 
Cardinal  Mazarin,n5mée01impe  Max* 
dni , cy-devant  Chef  du  Conlêil,  Sc 
Sur- Intendante  delà  Maifon  de  la  Rei. 
ue  II  eftmprtle  7.  Juin  1673.  laiflânt 
les  enfans  fui  vans. 

i«  Loiiis  Thomas  deSavoye , Comte  de 
Soijfons  » Duc  de  Carignan , Colonel  du 
Régiment  de  Soiflons,  ne  le  16.  Décem- 
bre 1 658.  il  a êpoufé  Madcmoifelle  de 
Beauvais. 


2. 


Philippe  de  Savoye , Chevalier  de 
S. Jean  dejerulàlem*,  Abbé  de  S.  Pierre 
de  Corbie , de  S.  Medard  de  Soillons,  6c 
de  N.  D.  du  Gard. 

3.  François  Eugène  de  Savoye, Cheval 
lier  deCarignan,apelé  1J Abbé  deSavoye*. 

Tome  L Ce  ' 
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* ^ Mademoifelle  de  Soijfons  , née  le 
i.  Janvier  1665.  nômée  Marie-Jeanne 
Bâtifte. 

y Mademoifellc  de  Carigrtan , née  le 
2i.  Novembre  1667.  nômée  Loüife  Phi- 
lebene. 

Il  y av oit  encore  de  la  Maifon  de  Sa- 
voye. les.  deux  Ducs  de  SavoyeAè funtsj 
décendus  de  Philippe  de  Savoye,  Comte 
de  Genevois,  à qui  le  Roy  François  ï. 
dônale  Duché  de  Nemours,  oncle  dü 
grand- PéreduDuc  de  Savoye  d’â  prê- 
tent, étant  fils  de  Philippe  Duc  de  Sa- 
voye , & frère  d’Emanuel  Philbert  Sc 
ide  Charle-Emanuel,  Ducs  de  Savoye. 

Le  premier  de  ces  deux  Ducs  de  Ne- 
mours derniers  morts , s’apeioit  Char  le 
jimêdée  de  Savoye,  Duc  de  Nemours  & 
d’Aumale*  Pair  de  France,Comte  de  Ge- 
nevois & de  Gifors , Marquis  de  S.  Sor- 
lin.  Cêtoit  un  Prince  fortbien  fait , c- 
levé  aux  exercices  clignes  de  fa  nailftn- 
ce.  Il  s’eft  trouvé  en  plufieurs  expédi- 
tions militaires , principalement  aux  çri- 
fes  de  Mardick  & de  Dunkerque , ou  il 
dona  des  preuves  de  valeur,  & y receut 
une  périlleufe  blelTure.  Il  eft  mort  à Pa* 
ris  derrière  l’Hôtel  de  Vendôme,  le  30,^ 
Juillet  i6}i.  âgé  de  xjy  ans  & demy. 


■ » : 
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Jailïàntdeux  filles  d'ifabelle  de  Vendô- 
me , fille  de  Célar  Duc  de  Vendôme, 
qu’il  avoit  êpoufée  au  Louvre  le  Juil- 
let 1^43.  morte  le  19.  May  1664. 

1.  Marie  Jeanne-Bâtifte  de  Savoye 
Nemours  Madame  Royale,  Duchejfede 
Savoye,  Reine  de  Chypre,  née  le  11.  Avril 
1644.  & mariée  au  Duc  de  Savoye 
Charle  EmanuelIL  le  11.  May  1665.  prê- 
fèntement  Regente  de  Savoye. 

1.  Marie  _ Françoilè- Elizabeth  de  Sa- 
voy e Nemours  , Reine  de  Portugal , née 
le  ii.  Juin  1646. mariée  en  166$.  au  Roy 
de  Portugal  Aljihonfe  V I.  Depuis  , ce 
mariage  aïant  été  déclaré  nul  pour  cail- 
le d’impui  fiance  , elle  Fut  mariée  à Dom 
Pedro  frère  du  Roy,  Régent  du  Roïau- 
me  de  Portugal  „ le  28.  Mars  1 668.  de  la* 
quelle  il  a une  fille,  née  le  6.  Janvier 
•i<56£>.bàtizée  le  2.  Mars  fuivant , noraée 
E lizabeth.  M arie-  Loiiilè-Jolèphe , Prin- 
ceflè  de.  Portugal. 

Le  frère  du  précédent  Duc  de  Ne- 
mours fut  premièrement  Archevêque  de 
Reims,  & fe  nômoit  Henry  de  Savoye-, 
Due  d’Aumale,  lequel  naquit  en  16 1$. 
Apres,  avoir  été  élevé  aux  exercices  di- 
gnes-d’un  Prince  , & inftruit  aux  belles 
Lettres , ou  il  fit  de  grands  progrès  : on 
*.  'Ce  ij 
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luydona  l’Archevêché  de  Reims  Sc  en- 
core d’autres  Bénéfices.  Et  depuis  là 
.mort  de  fbn  frère,  il  qui  ta  les  Bénéfi- 
ces pour  prendre  l’êpé<? , & faire  florir 
en  ta  perfonne  l’illuftre  Maifon  de  Sa- 
voye.  Il  prit  le  titre  de  Duc  de  Nemours, 
Sc  êpoula  le  21.  May  1657.  Mademoifèlle 

* jAnne-  Marie  d’ Orléans , fille  de  Mon- 
fieur  le  Duc  de  Longueville  , Ducheftê- 
Doüairiére  de  Nemours,  née  le;.  Mars 
1625.  Il  eft  mort  fans  enfans  le  14.  Jan- 
vier 1659.  Ainfi  finit  en  fa  perfone  la 
Branche  de  Nemours , qui  avoit  fubfifté 
en  France  l'efface  de  150.  ans. 

S avoye  porte  , écartelé.  Au  pre- 
mier grand  quartier,  contre- écartelé  , 
le  premier  d’argent , à la  croix  potencée 

• Sc  cântonée  de  quatre  croifëttes  d’or, 
.pour  enquérir , qui  eft  de  Jerufale?n  : Le  ‘ 
2.  de  Lufignan  , qui  eft  burelé  d’argent  & 
d’azur , au  lion  de  gueule,  armé,  lampaf- 
fé  Sc  couroné  d’or,  la  queue  fourchee  Sc 
pafTée  en  fàutoir,  brochant  fur  le  tout  : 
Le  3.  d’ Arménie  , qui  eft  d’or  au  lion  de 
.gueule, armé  Sc  couroné  d’or,  lampafle 
d’azur  : Le  4.  de  Luxembourg , qui  eft 
d’argent  au  lion  de  gueule  , la  queue 
ifourchée & palïee  en  fàutoir;  couroné 
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& armé  d’or,  lampalfé  d’azur:  le  tout  en - 
ftmble  pour  le  Roi  cuir  ne  de  Chypre.  - ?.  : I 
Au  fécond  grand  quartier,^  f^veflp  ha- 
lte , qui  eft  de  pourpre  au  poulain  gay , 
effaré  & cbnrourné  d’argent,  party  de 
Saxe  , qui  eft  fafcé  d’or  & de  fable  de 
huit  pièces , au  cancerlin  ou  courone  de 
ftnople  pofée  en  bande,  enté  en  pointe 
üAngrh)  qui  eft  d’or  à trbis  bonteto- 
les  ou  bouts  de  foureau  d’êpée  de* 
gueule.  - V 

_ Au  troifiême  grand  quartier,  d argent 
aulionde  même  , arme  & lampafle  de 
gueule , l’Ecu  femé  de  billettes  de  fible , 
qui. eft  de  Chablais  , party  de  fable  au 
lion  d’argent,  armé  &ç  lampalïe  de  gueu- 
le, qui  eft  à'Aoufl. 

Au  quatrième  & dernier , cinq  points 
d’êchiquier  dor  êquipolés  à quatre  d’a- 
zur, qui  eft  de  Genève , party  d’argent 
au  chef  de  gueule  , qui  eft  de  Mont  fer- 
rat. 

Et  fur  le  tout,  de  gueule  à la  croix 
d’argent,  qui  eft  de  Savoye. 

M.  le  Comte  de  Soiftons  porte  furie 
toutd z Savoye  • party  de  Soijfons,  quieft 
de  France,  au  bâton  tacourcy  de  gueu- 
le péri  en  bande,  à la  bordure  de  me- 
me. 


Ce  ut 


fit  VE'TA’T  DE  ILA  FRANCE. 
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Tôt»  les  Princes  de  cette  Mai  Ton  font 
en  France  , depuis  que  le  feu  Duc  de 
Büillon  Frideric  Maurice  de  la  Tour 
d’Auvergne  a échangé  en  1651.  là  Sou- 
veraineté deSedanavec  le  Roy  : lequel 
lui)  a donné  par  contrat  d’échange  les 
Duchés  d’ Albret  & de  Château-Thier- 
ry , &■  les  Comtés  d’Auvergne  & d’E- 
vreux } (ans  prétendre  toucher  au  droit 
que  cette  Mai fon  a fur  la  Souveraineté*; 
de  Bâillon  , laquelle  hiy  eft  ufiirpée. 

Le  défaut  Frideric  Maurice  de  ta 
Tour  d ’ Auvergne , mort  à Pontoilè  le  19»* 
Août  165-1.  était  fils  de  Henry  de  la 
Tour  - d’Auvergne  , Duc  de  Büillon* 
Prince  Souverain  de  Sedan  & de  Rau- 
court Vicomte  de  T urenne , Comte  de- 
Montfort  & de  Nêgrepêlice , & d’Eli- 
zabeth de  Nadàu  , fille  de  Guillaume 
Prince  d’Orange. 

Ilêpoufà  -Eléonore  Fibrome  de  Berght 
morte  le  14.  Juillet  1657.  de  laquelle  il 
refte  encore  les  enfans  fui  vans. 

• 1»  Emilie  E Honore  de  la  Tour- d*  Au- 
vergne • Religieufè  Carmélite  au  grand 
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M,  DE  LA  TOUR  D’ÂÜV.  5S5 
Conventdes  Carmélites. 

2.  Godefroy  - Maurice  de  la  Tour* 
d ’ Auvergne  , Souverain  Duc  de  Bail* 
Ion,  Duc  d’Albret  & de  Château  -Thier'- 
ry,  Comte  d’Auvergne  tk  d’Evreux,  Vi- 
comte de Turenne 8c  de  Lanquais,  Vi*. 
dame  de  Tulles,  Baron  de  Limeuil  & de 
Montguâcon,Pair  & Grand  Chambellan 
de  France , Gouverneur  de  la  haute  8c 
balle  Auvergne.  La  Principauté  de  Biiil- 
lon  luy  a ête  rendue  , dont  il  a fait  pren- 
dre poilèffion  le  15.  Juin  1678.  Il  êpoula 
le  19.  Avril  1661.  dans  la  Chapelle  du 
Louvre , en  prêfence  de  leurs  Majeftés , 
Mademoifelle  Marie  Anne  de  Mancini, 
nièce  de  défunt  M.le  Cardinal  Mazarin, 
de  laquelle  il  a 1.  le  Prince  de  Turenne  , 
Louis  de  la  Tour,  né  le  14.  Janvier, bâ- 
tifé  le  18.  Avril  iô^.qui  eft  Colonel  d’un 
Régiment  d’infanterie  , apelé  de  Tu- 
renne , & eft  receu  en  furvivance  à la 
Charge  de  Grand  Chambellan  le  24. 
Janvier  16S1. 2. Mademoiselle  de  Büillon. 
3.  le  Duc  d’Albret,  EmanuelThéodole, 
Abbé  de  S.  Sauveur  de  Rédon.  4.  Ma- 
demoifelle d’Albret.  5.  le  Duc  de  Châ- 
teau-Thierry. 6.  Loiiis  de  la  Tour  d’ Au- 
vergne , Comte  d’Evreux.  7.  N....  de  la 
Tour  d’Auvergne,  née  le  16.  Novembre 
1679.  Ce  iiij 
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3*  F ridertc- Maurice  de  la  Tour-d* Au»  . 

vergne,  Comte  d'Auvergne , Marquis  de  i 

Bergopzon , Colonel  Général  de  la  Ca-  ' | 
valerie Legere  de  France,  Gouverneur 
éc  Sénéchal  du  haut  & bas  Limofin, 
Lieutenant  Général  des  Armées  du  Roi, 
lequel  a epoufé  l’an  i66z. Henri  ête  Fran- 
çois de  Zollern , fille  unique  de  défont 
Iter  Frideric , Prince  de  Zollern,  de  la 
Maifon  Eleélorale  de  Brandebourg , & 
de  Madame  Elizabeth  de  Berg  , PrinceC 
le  de Zollern.  Il  en  a le  Marquis  de  Berg, 
Emanuel  Maurice  de  la  Tour-d’Auver-  < 
vergne.  z.  1-  Abbé  d’Auvergne , nome 
Henry.de  la  Tour.  3.  le  Chevalier  d’Au- 
vergne , apelé  Loüis.  4.  le  Prince  de 
Limeil,  nomé  François,  y Elizabeth  E-  . 
léonore  de  la  Tour.  6.  Loüife.  7.  Marie- 

Anne  delà  Tourd’Auvergne.  i 

4.  Emanuel  Tbéodofe  de  la  Tèur.d'Au»  ! 

%ergne , Cardinal  de  Büillo^Grand  Au-  » 
mônier  de  France  , Abbé  de  Cluny  , de 
S.  Oüen  de  Roüen , de  S.  Vaaft  d’Arras, 
de  Vicogne  , de  S.  Martin  de  Pon toile 
& de  Tournus , Do&eur  de  la  Maifon  & ! 

Société  de  Sorbone.  , 

H ippoly te  de  la  Tour:  d' Auvergne,  j 

Religieule  Carmélite  avecque  Made-  j 

moifelle  ià  fœur. 
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TA.  DE  LA  TOUR  B’ÀUV. 

6.  Aiaurice  Phébronie  de  la  Tour- 
/ Auvergne  » dite  la  Princeflè  d’Evreux, 
mariée  à Château-Thierry  le  25t.  Avril 
1 668.  au  Duc  Maximilian  Philippe  de 
Bavière , fils  de  Maximilian  Electeur  de 
Bavière , & de  Marie  - Anne  Archidu- 
eheflè  d’Autriche. 


Henry  de  la  Tour-  d*  Auvergne  Vicom- 
te de  Turenne  & de  Caftillon,  Comte 
de  Nêgrepêlice  leur  oncle  , êcoit  Gou- 
verneur & Sénéchal  du  haut  & bas  Li- 
mofin , Maréchal  Général'  des  Camps  8c 
Armées  du  Roy , Colonel  Général  de  là 
Cavalerie  Lcgére.  Maishelasîle  27 .Juil- 
let 1675.  un  coup  de  canon  termina  la 
vie  illuftre  de  ce  Grand-Home , 8c  tous 
les  grands  projets  qu’il  faifbic  pour  la 
gloire  des  Armes  du  Roy.  Il  Comandoit 
pour  lors  l’Armée  au  delà  du  Rhin  con- 
tre celle  de  l’Empire  , conduite  par  M, 
le  Comte  de  Montécuculli.  Le  Roi  pour 
honorer  là  mémoire , fit  faire  à Paris  le 
9.  Septembre  1675.  un  Service Tolemnel 
dans  l’EgliieN.  D.  oiVle  Parlement  & les 
Compagnies  Supérieures  a (liftèrent:  8c 
a ordoné  fa  fépulture  dans  l’Eglife  de 
S.  Denys  en  France , où  font  les  Mate* 
Iblées  de  nos  Rois. 

• Ce  v 
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5&>  L'ETAT  DE  LA  FRANCE. 

La  Maiibn  de  la  Tour- d'Auvergne 
porte  écartelé.  Au  i.  & 4.  fèmé  de  Fran* 
ce  à la  Tour  d’argent,  maçonée  de  fable, 
qui  eft  de  la  rour.  An  2.  d’or  à trois 
tourteaux  de  gueule,  qui  eft  de  Boulogne* 
Au  3.  cotticé  d’or  & de  gueule  de  huit 
pièces  , qui  eft  de  T prenne.  Sur  le  tout  % 
d’orau  gonfanon  à trois  pantes  de  gueu- 
le , frange  de  iînople, qui  eft  à*  Auvergne  r 
party  de  gueule  à la  fafee  d’argent,  qui 
eft  de  Bâillon . 

GRIMALDT  DE  MOURGUES. 

Louis  I.  du  nom,  Prince  Souverain  de 
Monaco , Menton , Roquebrune  & dé- 
pendances, Duc  de  Valentinois  ,Pair  de 
France  , Marquis  de  Baulx , Comte  de 
Carladés  , Baron  de  Buis  & de  Calvinet* 
Seigneur  de  la  Ville  de  S.  Remy,né  le  25^ 
Juillet  1642,11  a êpoufé  le  50.  Mars  1660. 
Charlote  Catherine  de  Gramont , morte 
le  4.  Juin  1678,  dont  il  refte  deux  gar- 
çons & deux  filles.  Antoine  de  Grimal- 
dy,  apelé  le  Duc  de  Valentinois , né  le 
27.  Janvier  i66r.  Le  Chevalier  de  Mo- 
naco , né  en  166%  Marie  Charlote  Gri- 
nialdy , dite  Mademoifelle  de  Monaco, 
née  le  14.  Janvier  1661.  & N...  de  Mona- 
•o , Religieufe, 
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Il  porte  fafcé  d’argent  & de  gueule. 

Les  foeurs  du  Prince  de  MoiiaçA  (ont  j 
Marie  Hippolyte  Grimaldy  née  en  164 4 . 
mariée  en  1^59.  à Charle-Emanuel-Phit- 
bert  de  Simiane  , Marquis  de  Piahez- 
ze.  Jeanne-  Marie  Grimaldy , née  en 
1645.  veuve  de  N Impériale , Dévo- 

te-Marie- Renée  Grimaldy  ,née  en  164&. 
Religieufe.  N...  Grimaldy  né  en  1648. 

• t-  • * * 

DE  LA  MAISON  DE  EOHAN. 

m S i 

La  Mai  ion  de  Rohan  dêcenduc  des 
premiers  Souverains  de  Bretagne , eft 
une  des  plus  illuftres  du  Roïaume  ; les 
Princes  de  cette  Maifôh  tiennent  eh 
France  un  rang  conforme  à leur  naif- 
fance , corne  ns  ont  fait  par  le  pâlie, 
jouiflàns  des  honeuis  Sc  prérogatives, 
corne  les  Maifbns  précédentes.  Elle  a 
plufieurst  alliances  avecque  nos  Rois, 
avecque  les  Empereurs , les  Rois  d’ An- 
. gleterre,  d’Ecofle,  d’Efpagne,  d’Arragon 
& de  Navarre  , & il  n y eut  point  eu  de 
Maifon  plus  proche  pour  fùccéder  à cel- 
le de  Bretagne , h la  Reine  Anne  Dü- 
chellê  de  Bretagne , & femme  des  Rois 
Charle  VIÏI.  3c  LoUis  XII. fut  morte  fans 
enftns. 

f . Ce  yj 


j8S  L’ETAT  DE  LA  FRANCE. 

Pour  bien  déduire  par  ordre  ceux  qui 
reftent  à prêfent  de  cette  illnftre  famil- 
le , il  faut  fçavoir  qu’ils  dêcendent  tous 
de  trois  Chefs. 

i.  Feu  Henry  , 'Duc.  de  Rohan, 

1.  Feu  Pierre,  Prince  de  Guémené, 


3.  Feu  fon  frère  Hercule  de  Rohan1, 
Duc  de  Montbazjon,  . " 

I.  Le  défunt  Duc  de  Rohan , Prince 
de  Leon,  laiiïà  de  Marguerite  de  Bé- 
thune (à  femme,  fille  du  défunt  Duc  die 
Suilly , Marguerite  de  Rohan , fon  uni- 
que héritière.  En  eHe  la  Duché  de  Ro- 
han , auflî  bien  que  la  Vicomté  de  Leon, 
eft  tombée  en  quenouille.  Elle  s’eft  ma- 
riée à Henry  Chabot , Seigneur  de  Saint 
Aulaye  , puîné  / des  Barons  dejarnac, 
petit  fils  de  l’Amiral  Chabot , mort  lfe 
17.  Février  1%.  dont  elle  a eu  un  fils  & 
trois  filles.. 

1.  Loüis-  de  Rohan- Chabot , Duc  de 
Rohan,  Pair  de  France , duquel  il  fera 
parlé  parmy  les  Ducs  &:  Pairs,  au  fecondi 
volume;. 


x,  Anne  Chabot  dé  Rohan-,  mariée  l’e 
18..  Avril  1663.  à François  de-  Rohan*,, 
Prince  de  Soubize. 

3.  Marguerite  Chabot  de- Rohan?, 
veuve  du  Marquis  Coétquen , Gou*- 


MAISON  DE  ROHAN; 
▼erneur  de  S.Malo:  mort  le  24.  Avril 
1 679. 

4.  Jeanne  Pélagie  Chabot  de  Rohan, 
apelée  Mademoifelle  de  Leon  , mariés 
ail  Prince  d’Epinoy  le  11.  Avril  1 668. 

I I.  Le  défunt Pierre  de  Rohan  Prin- 
ce de  Guémené  , Comte  de  Montau- 
ban  , frère  aîné  du  défunt  Duc  de 
Montbazon^  avoir  êpoufé  Madelêne  de 
Rieux  , fille  du  Seigneur  de  Château- 
neuf  , de  laquelle  il  a eu  Anne  de 
Rohan  , mariée  à feu  Louis  de  Ro~ 
h an , fon  eoufin  germain  , ca>me  nous 
allons  dire. 

III.  Le  défunt  Hercule  de  Rohan , 
Duc  de  Montbazon  Comte  de  Ro- 
chefort  , Chevalier  des  Ordres  du 
Roy  , Pair  8c  Grand  Veneur  de  Fran- 
ce, Gouverneur  de  la  Ville  de  Paris  8c 
Ifle  de  France , Chevalier  d’honeur  de 
la  Reine- Mère  Marie  de  Médicis,  le- 
quel mourut  Fan  1654.  êpoula  en  pre- 
mières noces  Madelêne  de  Lénoncourt  , 
( fille  8c  feule  héritière  de  Henry  de 
Lénoncourt , 8c  deFrançoife  de  Laval) 
de  laquelle  il  a eu  les  deux  enfans  fui- 
vans  :•  8c  en  fécondés  noces  en  161S.. 
Marie  de  Bretagne , fille  du  Comte  de 
Vertusw 
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ENFANS  DU  PREMIER  LIT. 

» „ 

i.  Feu  Louis  de  Rohan , VII.  du  nom  » 
Prince  de  Guêmene' , Duc  de  Montba- 
zon , Pair  & Grand  Veneur  de  France  » 
Chevalier  des  Ordres  du  Roy  y mourut 
en  là  fbixan te-  huitième  année  le  dix- 
neufiême  Février  1667.  H avoit  êpouré 
jlnne  de  Rohan , Princefïè  de  Guéme- 
né,  fà  coufme  germaine , dont  il  a eu 
deux  en  fans. 

Charle  de  Rohan  , Duc  de  Montba. 
zon.  Pair  de  France  , Comte  de  Ro- 
chefort  & de  Montauban , marié  à 
Jeanne  Armande  de  Schonbert,  fille  & 
fœur  des  défunts  Comtes  & Mare- 
chaux  de  Schonbert  9 dont  il  a les  enfans 
fuivans.  Charle  de  Rohan  , Prince  de 
Guémené  , Duc  de  Montbazon  , qui 
a êpoufé  en  premières  noces  Mademoû 
Telle  de  Luyne , Marie- Anne  d’Albert  * 
morte  le  11.  Août  1 679.  ôc  en  fécondé» 
noces , le  1.  Décembre  de  la  même  an*, 
née  Mademoifèlle  de  Vauvineux, Char- 
lotte-Elizabeth de  Cochefilet , Jean-Bà* 
tifle  Armand  de  Rohan  , dit  l’Abbé  de 
Rohan,  Jean  de  Rohan  , dit  le  Prin- 
ce de  Montauban,  qui  a épousé  en  1 


. ^ -, 
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la  veuve  de  M.  le  Marquis  de  Ranes  , 
Lieutenant  Général  des  Armées  du  Roi, 
Mademotfelle  de  G ne  mené  , Anne  de 
Rohan  , Mademoifelle  de 
Elizabeth  de  Rohan  , née 
\66$.  & une  autre  fille. 

î.  Feu  Marie  de  Rohan  * Duché  lie 
Douairière  de  Chevreufe  , morte  le  ij. 

Août  1679.  fil Ie  du  même  Hercule  de 
Rohan  défunt , & du  même  mariage  , 
âfvoit  êpoufé  en  premières  noces  Char- 
le  d’Albert , Duc  de  Luyne , Pair,  Co- 
nêtable&  Grand  Fauconierde  France, 
Chevalier  des  Ordres  du  Roy , Premier 
Gentil-home  de  fa  Chambre . Gouver- 
neur de  Picardie , mort  en  iûzi.  Duquel 
elle  a eu  M.  le  Duc  de  Luyne,  Louis 
Charles  d’Albert , marié  premièrement 
à Loüiie  Marie  Segttier , fille  du  Mar- 
quis d’O  ,dont  il  a eu  plufteurs  enfàns: 
éc  depuis  à Mademoifelle  de  Mont  b a- 
zjor, ». 

Marie  de  Rohan  étant  veuve  de  M. 
le  Cônetable  de  Luyne , fut  mariée  en 
Secondes  noces  à Claude  de  Loraine 
de  Chevreufe , Pair  & Grand  Chambé- 
lan  de  France,  mort  le  14..  Janvier 
& des  trois  filles  qu’elle  a eues  de  luy, 
il  ne  relb  q le  Henriète  de  Loraine  de 


Montbaxjo n , 
le  Mars^ 
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Chcvnnfe  » Abbeflê  de  Joüare. 

JENFANS  DU  SECOND  LIT. 

Feu  M.  le  Prince  de  Guémené  avoir 
encore  un  frère  de  per e , ôc  deuxfoeurs, 

i.  François  de  Rohan , Prince  de  Sou- 
bize , Comte  de  Roche  fort , en  Iveline , 
Capitaine-Lieutenant  de  là  Compagnie 
des  Gens  d*  Armes  du  Roy,  Gouverneur 
de  Berry  , qui  êpoufii  le  i G.  Avril  i6d|t 
Mademoifelle  de  Rohan  fa  couline, 
prefentement  Dame  du  Palais  de  la 
Reine,  Il  a plufieurs  enfans , Faîne 
Loüis  de  Rohan  de  Soubize  , bâtifé  à 
la  Chapelle  de  S.  Germain  en  Laye  le  1 6. 
Février  1673.  tenu  lcurs  Majeftés». 
1.  Hercule  Meriadec  de  Rohan  de 
Soubize.  5.  Anne- Marguerite  de  Ro- 
han de  Soubize, Religieufe au  Cônvent 
des  Benédiétines  de  N.  D.  de  Confola- 
tion  de  la  rue  de  Chaflèmidy  au  Faux- 
bourg  S.. Germain.  4.  Mademoifelle  de 

Frontenay,  N de  Rohan,  & deux 

autres  garçons. 

Confiance  Emilie  de  Rohan , mariée 
par  Procureur  le  18.  May  1683.  à Dom 
Jolèph  Rodrigo  de  Camara,  fils  de  Dom. 
Miguel  de  Camara,  Comte  de  Ribeyra- 
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grande  , Grand  de  Portugal. 

. Dom  Jofeph  Rodrigue  de  Camara 
eft  du  Confeil  du  Prince  Régent  de 
Portugal,  Gouverneur , Capitaine  Gé- 
néral de  Seigneur  de  Plfle  de  S.  Michel , 
&dela  Ville  de  Poule-Delgade.  Lacé* 
rémonie  des  Fiançailles  s etoit  faite  le 
jour  précédant  à Ver  failles  dans  le 
grand  Cabinet  du  Roy,  en  prêfence  de 
leurs  Majeftés  , de  Monieigneur  le  Dau- 
phin , de  Madame  la  Dauphine , de 
| _ Moniteur  & de  Madame , des  Princes  , 
des  Princeflès , & des  principaux  Sei- 
] gneurs  de  la  Cour.  Elle  arriva  en  Por- 
tugal au  mois  d’O&obre  1683.  'T 

a.  Mademoifelle  de  Montbaz.on  > An- 
ne de  Rohan  ,qui  a êpoufê  en  1661.  M. 
le  Duc  de  Luyne,  Pair  de  France , Che-’ 
^ valier  des  Ordres  du  Roy. 

La  Maifon  de  Rohan  porte  de  gueule  à 
neuf  màcles  d'or.  3 

f # . . n .1 , f # * , . . ' _ • 
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DE  LA  MAISON 

de  la  Tremoille. 

. ^ J*  *4  4 'A  ' * 

i * - • 

I.  Le  défunt  Prince  de  Tarente , Char- 
le-Henry  de  la  Tremoille  , Duc  de 
Thoiiars  , Pair  de  France  ,Chevalier  de 
l’Ordre  de  la  Jarretière , avoit  porté 
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les  armes  en  Hollande , & étoit  Géné- 
ral de  la  Cavalerie  des  Etats  des  Pro- 
vinces Unies,  & Gouverneur  de  Bois- 
le-Duc  pour  Meflieurs  les  Etats.  Il  fit 
abjuration  de  Fherêfie  entre  les  mains 
deM.  l’Evêque  d’Angers  le  3.  Septem- 
bre 1670.  & mourut  le  14.  Septembre 
1672.  Ii  avoit  êpoufé  le  premier  May 
«348.  la  Prince  fie  Emélie  de  Hejj'e  , 
lôcur  du  Landgrave  Guillaume  de  Hef- 
lè-Caflèl,née  en  162 6.  de  laquelle  il  a 
laifle  plufieurs  enfans. 

1.  Chatle-Belgique-Hollande  de  la 
Tremoille , Duc  de  Tfeoüars,  Pair  de 
France  , Prince  de  Tarente  & de  Tal- 
nvont , Comte  de  Laval , de  Montfort , 
de  G urnes , de  Benon , dej  onvelles  & de 
Taille-bourg,  Marquis  d’Epinay,  Vi- 
comtede  Rennes  & de  Bays,  Baron  de 
Vitré  , de  Mauleon , de  Berrie  & de  Di- 
donne,  Seigneur  de  la  Tremoille  , de 
Loudun  & autres  lieux.  Premier  Gentil- 
homme de  la  Chambre  du  Roy  en  fiir  vir. 
de  M.  le  Duc  de  Crequy  Ton  Beaupere. 
llêpoulàle}.  Avril  1675.  Mademoifelle 
de  Crequy , nomée  Madelainede  Crequy 
fille  unique  deM. le  Duc  de  Crequy,  de 
laquelle  il  a une  fille  née  en  1677. 

a.  Guillaume  Frédéric  de  la  Tre- 
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moille.  Prince  de  Talmont , Abbé  de 
Charroux  & de  Sainte  Croix  de  Tal- 
mont. . ■ 


j.  Charlote.  Emilie  de  la  Tremoille  , 
-qui  aïant  époufé  en  Danemarc  le  29. 
May  iéSo.  Antoine  d’Altembourg  , 
Comte  d’Oldemboitrg  , eft  demeurée 
veuve  quatre  mois  après.  r •/ 

- 4.Ni....de  la  Tremoille. 

5.  N de  la  Tremoille.  ' ' 

II.  Marie  de  la  Tremoille , leur  tante , 
cy.devant  Mademoilèlle  de  la  Tre- 
moille, quia  êpottfc  le  18.  Juillet  i6Sz. 
le  Prince  Bernard  de  Saxe  Vveimar , fils 
du  DuoGuilîaume. 


Des  treres  & loeurs  de  défunt  Henn 
Duc  de  la  Tremoille,  grand  père  du  Dui 
d aujourd’huy , mort  le  21.  Janvier  1674 
il  refte. 


1.  Du  défunt  Comte  de  Laval  Fédé- 
ricde  la  Tremoille,  Comte  de  Laval 
&deBenon,  Baron  de  Mauleon  & de 
Didonne  , mort  à Vernie  au  mois  de 
Février  1642.  d’une  blelliire  qu’il  reçût 
dans  un  combat  contre  le  Sieur  du  Cou- 
dray-Montpenfier  : quelques  enfims  na- 
turels d’Anne  Orpe  , Damoitelle  An- 

gloifè , ôc  de  N de  Moully , Dame 

Vénitienne  :iien  refte  une  fille. 
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i.  Henry  Etienne  de  la  Tremoille, 
Fêtât  duquel  fut  controverfé  en  la 
Cour  de  Parlement  de  Paris  , laquel- 
le par  fon  Arrêt  du  23.  Mars  164.7.  le  dé- 
clara illégitime. 

3.  Charlote  de  la  Tremoille  êpoufif 
"jaque  Stanlay  , Comte  dJ A rby.  Prin- 
ce Souverain  de  Fille  de  Man , Baron 
de  Stange  , de  Knociriny  fils  aîné . du 
Comte  Guillaume  Stanlay,  Chevalier 
de  l’Ordre  de' la  Jarretière,  & d’Eli- 
zabeth de  Verre.  Pendant  les  troubles- 
d’Angleterre  il  a rendu  de  grands  fer-, 
vices  à Charles  I.  Roy  de  la  Grande 
Bretagne  contre  le  Parlement  dlAngle- 
terre.  De  ce  mariage  font  iiliis  phifieurs 
enfans. 

Ceux  qui  relient  aujourd’fiuy  de  la 
Branche  de  laTremoille-Rohan , & de 
la  Tremoille-Noirmontier,  fontcoufins 
ilfus  de  remué  de  germain  au  Prince  de 
Tarente  dernier  mort , Charle-Hcnry  de 
la  Tremoille. 

La  Maifon  de  la  Tremoille  a fait 
reprêfenter  aux  traités  de  Paix  de 
Munfter  & de  Nimegue  , les  droits 
quelle  a de  prétendre  à la  fuccelïio» 
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<îe  Frideric  d’Aragon , dernier  Roy  de 
Naple. 

La  Tremoille  porte,  d’or  anche vroh' 
de  gueule  acompagné  de  trois  ai- 
<gles  d’azur,  becqués  & membrés  de 
gueule. 

Les  écartelures  qu’ils  prennent  à 
prêtent , font  aui.de  France,  au  a.  de 
Laval , au  3.  d’Aragon- Naple  , au  4. 
de  Bourbon:  & fur  le  tout  de  la  Tremoil- 
le. Cimier , une  tête  d’aigle  d’azur,  bec- 
quée d’or.  Suports  < deux  lions , à prê- 
fent  deux  Anges  d’or. 


Je  rfay  pointparlé  de  la  Maifon  d ’ZT- 
f triton'  parce  qu’il  n’en  refteplus  qu’une 
fille  qui  eft  Carmélite’,  Sc  Madame  la 
Douairière  Duchelïè  d’Epernon , Marie 
:duCambûut. : •-  ' 

- Avant  que  de  mettre  fin  à ce  Cha- 
pitre, il  faut  (ça voir  ce  que  c’eft  qu’ai 
voir  le  Pour  , qui  n’eft  accordé  qu’aux 
Princes  du  Sang,  ou  légitimés  , & à 
• quelqtiesSeigneurs  qui  tiennent  rang  dè 
Princes-’  • ' r 

- L’origine  de  ce  môt  d’avoir  le  Peur, 
. vient  de  ce  que  lorfque  la  Cour  marche 
les  Fouriers  des  Logis  qui  vont  pofer 
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lacraye  ,&  marquer  les  Logis  j quand 
ils  marquent  ceux  des  Officiers  médio- 
cres , ils  y mettent  fimplement  le  nom 
& le  titre  de  l’Cfficier  jinais  quand  ils 
marquent  le  logement  de  ces  Princes, 
ils  y ajoûtent  le  mot  de  Pour , & écri- 
vent : Pour  Mtnfieur  tel. 

Il  eft  à remarquer  qu’il  y a quelques 
Seigneurs  particuliers  en  France  qui 
portent  la  qualité  de  Privées , annexée 
à certaines  Terres  qu’ils  poffêdent,  qui 
ont  le  titre  de  Principauté , corne  les 
Principautés  de  Démises  & de  lu  Roche 
J'ur-Ton  , à Mademoifelle  d’Orléans  de- 
Montpenfier  , de  Martigues  Ôcd’Avcty 
qui  font  à M.  le  Duc  de  Vendôme  : de 
Neuf  Chttul  & de  Fallenghin  en  Suiflè, 
à ‘la  Maifon  de  Longueville , & de 
Chktel-aillon  , au  Pais  Rochelois  : la 
Baronie  de  7 einvelle  , a Maifon  de 
Gutfè,  êrigéç  en  Principauté  le  9.  May 
1552.  de  Gucmevé , au  Prince  de  ce  nom, 
érigée  eu  IJ70.  vérifiée  au  Parlement  la 
même  aimée  : de  So»btx.ey.  érigée  en 
Principauté  par  Lettres  Patentes;  du 
mois  de  Mars  1667.  vér  ifiées,  en  Parle- 
ment le  1.  Juillet  de  la  même  année. 
CeUe  .de  Tdlmont  à la  Maifon  de  la 


PRINCIPAUTES.  5*9 
Tremoille  ; Tarent e en  Icalie  , eft  au 
Roy  d’Efpagne , fur  laquelle  Principau- 
té la  même  Maifon  de  la  Tr émoi  lie 
prétendant  avoir  quelque  droit , laine 
porte  le  titre  de  Prince  de  Tarente. 
Celle  de  Soyon  en  Fivarais  > à M.  le  Duc 
d’Usês  : d' Enrichemont  de  Bot  s belle , à 


M.le  DucdeSuilly  : de  Mortaigne  fur 
Gironde , à M.  le  Duc  de  Richelieu, 
de  Marfillac , à M.  le  Duc  de  la  Roche- 
foucault  : de  Leon  à M.  le  Duc  de  Ro-  - 


han  , ancienne  Principauté  en  Breta- 
gne , de  Tmgrie  en  Boulonois  , & de 
LulTe  , à M.  le  Duc  de  Piney- Luxem- 
bourg :*de  Bidache  , à M.  le  Duc  de 
G rament:  de  Château- Par  tien-,  a M.  le 
Duc  Mazarin  , érigée  en  Principauté 
par  Charle  IX.  le  4.  Juin  1^61.  de  Poix , 
à M.  le  Duc  de  Crequy  : de  Buch,  à 
M.  le  Duc  de  Foix-Rendan  : de  Bedeil - 
les,  à Madame  la  Marquife  d'Albret: 
de  Carency  , à la  Maifon  d’Efcars  la 
Vauguyon  : de  Chalaù,&  la  Maifon  de 
ce  nom  : d’Yvetot , à la  Maifon  de 
Crevant-cingé  : d’ Amblife  , à la  Mai- 
fon d’Anglure  ; de  Delain , dans  la 
Franche-Comté  , au  Marquis  de  Mont- 
glat  : de  Chabanois  , au  Païs-d’Angou- 
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:mois  , bâtie  fur  le  bout  de  la  rivière  de 
Vienne,  au  Marquis  de  Sourdis  : Quoi- 
que pourtant  ceux  qui  les  poflêdent,ne 
tiennent  point  rang  de  Princes  : s’ils  ne 
le  font  d’ailleurs , mais  feulement  celuy 
qui  leureft  dû  parmy  les  Ducs  & Pairs 
deFrance,  s’ils  le  font.  lien  fçra  traité 
au  volume  fuivant. 
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Fin  du  frémi er  Terne. 
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